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AV  VEUT 'ENZA 


Nel  primo  Volume  délia  seconda  Parle  di  quesla  Collezione 
trovansi  riunili  gl'  Indirizzi , inviati  al  Sanlo  Padre  dai  Vescoin 
délia  Francia,  del  Belgio  e délia  Svizzera.  ' In  queslo  secondo 
Volume  sono  raccolti  quelli  inviatigli  dal  Clero  e dalle  popola- 
zioni  dei  Ire  medesimi  Slali.  Essi  sono  collocali  secondo  la 
partizione  ecclesiastica  delle  Diocesi,  essendoci  sembralo  queslo 
l’ordine  più  acconcio,  affine  di  far  corrispondere  al  primo  Vo- 
lume di  quesla  Parte  ancora  il  secondo.  L’ordine  alfabetico  è 
stalo  subordinato  all’ordine  délia  giurisdizione  ecclesiastica:  e 
perd  le  Province  ecclesiasticlie  si  succedono  secondo  la  nalurale 
collocazione  dei  loro  nomi  : e secondo  quesla  eziandio  le  Dio- 
cesi sollostanno  aile  Archi diocest , le  semplici  città  o tare  aile 
cillà  melropolitane  rispellive. 

Corne  già  facemmo  pei  due  Tomi  che  coslituiscono  il  secondo 
Volume  délia  prima  Parle,  omellemmo  di  stampare , per  amure 
di  brevità,  l’infinito  numéro  d’ Indirizzi  part i col ar i , inviati  e 
sottoscritli  da  una  sola  persona,  salvo  il  caso  che  quesla  unica 
sottoscrizione  non  fosse  di  aulorità  pubblica,  o di  persona  de- 
pulata  a scrivere  a nome  di  molli. 
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‘ Moite  allre  omissioni  ci  ha  costretto  di  f are  l’impegno  délia 
parsimonia  e la  soverchia  ampiezza  délia  materia.  Notabilissima 
è certamente  quella  fatta  per  la.  Sviszera  : poichè  cssendosi  di 
quivi  mandalo  al  Santo  Padre , oltre  un  numéro  non  piccolo  di 
particolari  Indirizzi  di  terre,  di  càmmunità , di  corporazioni 
diverse,  eziandio  un  Indirizzo  generale,  disteso  sopra  un  tipo 
quasi  uniforme  per  lutte  le  Diocesi , e sottoscritto  dai  princi- 
pal i Cattolici  di  ciascuna  tena,  abbiamo  giudicato  bas  tare  a 
far  comprendere  l’unanimità  del  suffragio  di  quelle  buone  po- 
polazioni  lo  stampar  solo  la  Icltera  che  accompagna  tutte  le 
sottoscriziom , che  for  mono  sette  grossi  Volumi  in  foglio.  Vi 
abbiam  perb  voluto  aggiugnere  in  fine  il  novero  accurato  delle 
firme,  secondo  le  terre  e i distretti  di  ciascuna  Diocesi.  Tutti 
gli  altri  Indirizzi,  quanlunque  collet tivi , ci  scmbro  che  fos- 
sero  da  questo  solo  quasi  compresi  ed  abbracciati , e perd  giu- 
dicammo  che  fosse  inutile  allô  scopo,  che  ci  siamo  proposli,  di 
slamparli  specificat ameute.  ^ • 

Un  ultra  omissione,  ancor  essa  notevole,  ci  venue  in  mente 
di  fare  dopo  i primi  fogli  del  Volume:  e questa  cade  sopra  le 
lettere  scritte  al  Santo  Padre  dalle  religiose  o suore  di  vario 
nome,  esistenti  in  Francia.  Nessuno  dubilb  mai  nè  ora  dubita 
intorno  alla  loro  adesionc  a luiïo  cio  che  pub  costituire  l'indi- 
pendenza  del  Papato  : e sebbcne  sarebbe  apparlenuto  ail'  integi'ità 
maleriale  délia  nostra  Raccolta  T inserirvele  testualmente  ; non- 
dimeno  riflettemmo  che  il  solo  accennarne  ai  loro  luoghi  rispet- 
tivi  i nomt  baslava  al  nostro  intendimento , e diminuiva  nota- 
bilmente  la  mole  di  questo  Volume. 

Siamo  pià  che  persuasi,  moite  allrc  omissioni  esservi  invo- 
lontariamente  occorse,  oltre  le  sopraddette  faite  a bello  studio, 
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le  quali  si  debbono  al  non  esserci  riuscilo,  con  lutta  la  dili- 
genta postavi  intorno,  ad  aver  nelle  mani  i documenti  originali, 
sojtra  i quali  soltanlo  lutta  la  nostra  Collezione  è stala  com- 
posta. Nessuno  dunque  pensi  che  il  non  trovarsi  in  questo  Volume 
un  qualche  Indirizzo  collettivo,  sia  segno  certo  che  esso  non  fu 
fatto,  o non  fu  inviato:  e coloro  cite  avendolo  fatlo  ed  inviato 
non  sel  veggono  stampato,  debbono  anrecarlo  a qualche  circo- 
stanza  che  l’abbia  finora  sottratto  aile  noslre  ricerche,  caso 
inevitabile  in  tanta  moltiplicità  e varietà  di  carte  da  raccorre 
ed  ordinare: 

Awerliamo  infine  che  in  questo  Volume  non  si  leggono  le 
lettere  di  adesione  ai  Vescovi  radunùti  in  Roma  per  la  Cano- 
nizzazione  dei  Santi  Martiri  Giapponesi , che  i Gleri  di  tante 
e tante  Diocesi  di  quei  tre  Slati  hanno  inviate  a Sua  Santità. 
Esse  si  slampano  lutte  ri  uni  te  in  un  Volume  a parte,  che  già 
sla  sotto  i torchi , e costituirà  forse  il  Volume  più  importante 
di  lutta  questa  importantissima  Collezione. 

Roma,  Décembre  1862. 

Gli  Edilori 
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AKCH1MOCESI  DI  AIX 


IL  SEMINARIO  TEOLOGICO  DI  AIX 


Très  Saint  Père  , 

Il  n’  est  personne  parmi  nous  qui  n'  ait  bien  des  fois  senti  son 
cœur  tressaillir  à relie  pensée:  oh!  si  je  pouvais  aller  à Rome,  avec 
quel  bonheur  j'irais  déposer  aux  pieds  de  Sa  Sainteté  les  sentiments 
d'alTedion  dont  mon  âme  est  remplie!  Et  voilà  qu’aujourd’ hui  notre 
vénéré  pontife  et  notre  bien-aimé  supérieur  vont  avoir  ce  bonheur! 
Tout  ce  qu’ils  vous  diront.  Très  Saint  Père,  tout  ce  qu’ils  \ uns 
témoigneront  d’amour,  d’attachement,  de  respect,  nous  le  répétons 
après  eux  et  nous  ajoutons,  avec  quelque  timidité,  mais  aussi  avec 
confiance:  Votre  Sainteté  est  aimée  au  Séminaire  d’Aix;  n’eussions- 
nous  pas  l’exemple  et  les  leçons  de  nos  maîtres,  nos  cœurs  nous 
y portent  assez.  Il  n’  y a pas  un  an  encore,  le  clergé  du  diocèse  a 
témoigné  à Votre  Sainteté  la  part  qu’il  prenait  à ses  peines:  pour 
être  plus  jeunes,  peut-être  ne  les  sentons-nous  que  plus  vivement; 
il  lui  a protesté  de  son  attachement  : quoi  qu’  il  arrive.  Très  Saint 
Père,  les  élèves  du  Séminaire  d’Aix  se  moulreront  toujours  vos 
enfants  dévoués. 
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Kl  maintenant,  avec  la  simplicité  de  l'enfant,  nous  nous  glori- 
fierons devant  noire  Père  des  mar<|ues  de  noire  amour  pour  lui. 
Ses  peines  et  ses  besoins  nous  on!  louches,  cl  le  Denier  de  Saint 
Pierre  s’esl  bientôt  établi  parmi  nous.  Mais,  n'ignorant  pas  que  le 
vrai  secours  doit  venir  du  Très  Haut,  nous  avons  élevé  vers  lui  nos 
mains  cl  nos  cœurs  suppliants,  et,  animés  du  désir  d'attirer  les  bé- 
nédictions de  notre  aimable  Sauveur  sur  Voire  Sainteté,  chaque  jour, 
depuis  bientôt  deux  ans,  plusieurs  d'enlre  nous  s'approchent  à celte 
lin  de  la  table  sainte.  Ah  ! que  Dieu  exauce  nos  vœux  et  donne 
par  Marie  Immaculée  paix  à l’ Eglise,  bonheur  à son  auguste  chef! 
• Pleins  de  confiance  en  celle  bonté  qui  sait  tout  accueillir,  vos 
enfants  du  Séminaire  d'Aix,  Très  Saint  Père,  osent  espérer  que  vous 
daignerez  recevoir  celle  expression  bien  faible  de  leurs  sentiments, 
et  qu’elle  consolera  votre  cœur. 

Dans  celle  confiance,  ils  se  prosternent  humblement  aux  pieds 
de  Votre  Sainteté,  la  priant  de  leur  accorder  une  de  ces  douces  et 
puissantes  bénédictions,  qui.  en  les  attachant  de  plus  en  plus  à la 
chaire  île  Pierre  et  h votre  personne  sacrée,  en  fera  des  apôtres. 


Ai.x  en  Provence,  le  11  juin  1861. 

( Seyitono  y uuranta  firme. 
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I SUPER  10 R I E GLÏ  STUDENT1 

DEL  SEMINAR10  MINORE  DI  AIX 


Tnus  Saint  Pkius, 

Permette/.  aux  Directeurs  ot  aux  Elèves  du  Petil  Séminaire  d'Aix 
d'unir  leur  faible  voix  à celle  de  leur  Archevêque  bien-aimé,  pour 
exprimer  à Votre  Sainteté  les  sentiments  qu’  ils  éprouvent  au  spec- 
tacle si  déchirant  de  vos  douleurs,  aussi  bien  qu'au  spectacle  si 
sublime  de  votre  inaltérable  résignation  'et  de  votre  inébranlable 
constance.  Oui.  Très  Saint  Père,  les  armes  parricides  de  lils  dégé- 
nérés ont  commis  contre  votre  personne  et  votre  principal  sacrés 
des  attentats  dont  le  récit  a ému  douloureusement  nos  âmes.  Que 
ne  pouvons-nous,  comme  notre  premier  Pasteur,  nous  jeter  tous 
ensemble  aux  pieds  sacrés  do  Volro  Sainteté,  pour  lui  offrir,  avec 
l'expression  de  notre  douleur,  I'  hommage  d'une  affection  que  rend 
tous  les  jours  plus  vive  la  pensée  des  amertumes  auxquelles  votre 
coeur  est  en  proie  ! 

Eh!  n’est-ce  point  là,  en  effet.  Très  Saint  Père,  le  résultat  le 
plus  réel  des  attentats  de  vos  ennemis?  Ils  veulent  renverser  votre 
trône,  et  ils  ne  s'aperçoivent  pas  qu'  ils  lie  font  que  consolider  da- 
vantage cet  autre  trône  quo  vous  avez  conquis,  dès  le  commence- 
ment de  votre  pontificat,  dans  toutes  les  âmes  catholiques;  ils  veu- 
lent amoindrir  cette  autorité  séculaire  que  la  Providenee  a remise 
entre  vos  mains  pour  la  dignité  du  pontilicat  et  l'indépendance  de 


Digitized  by  Google 


fi 


PARTE  SECONDA  - FRANCIA. 


nos  consciences,  el  ils  oublient,  qu’cn  ranimant  notre  foi  au  specta- 
cle rie  vos  persécutions,  ils  ajoutent  à votre  couronne  tout  l’éclat 
•le  leur  propre  ignominie. 

Oui,  Très  Saint  Père,  ce  résultat  existe,  il  est  incontestable,  il 
se  développe  tous  les  jours.,  il  fait  à la  fois  le  désespoir  de  vos  en- 
nemis et  la  consolation  de  vos  enfants. 

N’avons-nous  pas  entendu  naguères,  comme  à un  signal  de  la 
Providence,  toutes  les  bouches  de  la  renommée  défendre  vos  droits 
et  exalter  votre  Siège?  Ne  voit-on  pas  tous  les  jours  le  courant  de 
l' opinion  catholique,  devenue’  aujourd’  hui  l'opinion  du  monde  ci- 
vilisé, apporter  par  torrents  à vos  pieds  sacrés  les  sympathies  et 
le  dévouement* de  l’univers?  Le  vieil  enthousiasme  des  croisades  ne 
semble-t-il  pas  s’ être  ranime,  cl  une  légion  de  héros  ne  s'est— elle 
pas  levée  pour  vous  défendre  ou  mourir  pour  vous?  La  charité  ca- 
Iholique,  fière  de  sa  nouvelle  mission,  n'a-t-ellc  pas  enfanté  des 
prodiges,  pour  verser  entre  vos  mains  dépouillées  ces  trésors  où 
nous  avons  déposé  nous-mêmes  notre  modeste  offrande?  Enfin,  le 
ciel  lui-même,  jusqu’ici  spectateur  tranquille  des  excès  de  vos  en- 
nemis, ne  semble-t-il  pas  annoncer,  el  par  les  divisions  de  leurs 
conseils,  et  par  les  hésitations  de  leurs  derniers  attentats,  el  par 
les  coups  de  tonnerre  dont  il  les  frappe,  que  sa  patience  touche 
à son  terme? 

Ainsi,  Très  Saint  Père,  l'iniquité  encore  une  fois  aura  frémi  en 
vain  contre  le  Seigneur  et  contre  son  Christ;  elle  se  sera  évanouie 
dans  ses  projets,  cl,  se  mentant  à elle-même,  elle  aura  servi  une 
fois  de  plus  à montrer  au  monde  que  le  Vicaire  de  Jésus-Christ 
n’est  jamais  si  près  du  triomphe  que  lorsqu'  il  semble  plus  près 
de  la  croix. 

C'est  notre  espérance.  Très  Saint  Père,  c’est  le  sujet  de  toutes 
les  prières  que  nous  adressons  si  souvent  à Dieu  el  à la  bienheu- 
reuse Vierge  Marie.  Puisse  cette  bonne  Mère,  dont  Votre  Sainteté 
a si  glorieusement  proclamé  I'  Immaculée  Conception , obtenir  de 
son  divin  Fils  la  lin  de  cette  tempête  qui  agite  encore  d’une  ma- 
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nière  si  terrible  la  barque  dont  «vous  ôtes  le  pilote!  Puisse-t-elle 
étendre  sa  main  sur  les  (lots  de  relie  mer  soulevée,  et  y ramener 
la  tranquillité  ! 

En  attendant  le  moment  désiré  oii  nous  pourrons  rendre  grâces 
au  ciel  de  cet  heureux  résultat,  nous  nous  jetons  h vos  genoux. 
Très  Saint  Père,  et  nous  prions  ardemment  Votre  Sainteté  quelle 
daigne  étendre  sur  nous  sa  bénédiction  apostolique,  afin  que,  fé- 
condés par  une  faveur  si  auguste,  nos  travaux  et  nos  efforts  puis- 
sent un  jour  donner  à l'  Eglise,  selon  la  diversité  des  vocations,  de 
saints  prêtres  ou  de  fervents  chrétiens. 

( Seijuono  t/uemloirnli  firme.) 
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IA  SOCIETÀ  DI'  SAN  VINCENZO  DE’  l»AOLI 

IN  AIX 

Très  Saint  Père, 

Monseigneur  l'Archevêque  d’Aix  se  disposant  h faire  le  voyage 
de  Home , les  membres  des  Conférences  de  Sailli  Vincent  de  Paul 
de  celle  ville  saisissent  celle  circonstance  avec  bonheur,  pour  dé- 
poser à vos  pieds  l’expression  de  leur  liliale  el  respectueuse  affec- 
tion. Leurs  cœurs  seraient  pleins  de  reconnaissance,  si  Voire  Sain- 
teté daignait  élever  les  mains  vers  le  ciel , pour  demander  à la  divine 
Providence  de  bénir  leurs  modestes  travaux.  Ils  osent  en  même 
temps  solliciter  de  votre  paternelle  bonté  celte  précieuse  bénédiction, 
h laquelle  tant  de  grâces  sont  attachées,  el  qui  serait  pour  eux  le 
plus  puissant  encouragement  à redoubler  de  zèle  dans  l'exercice 
des  œuvres  de  la  charité. 

Dans  l'attente  de  cette  insigne  faveur,  ils  ont  l'honneur,  Très 
Saint  Père,  de  se  dire  avec  le  plus  profond  respect,  de  Votre  Sain- 
teté, les  enfants  soumis  el  profondémenl  dévoués. 

Aix  en  Provence,  le  17  juin  186t. 

Pour  les  membres  de  la  Société  de  S.  Vinrent  de  Paul  d'Aix, 
l.e  Président  du  Conseil 
A.  Pisox 
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LE  DAME 

DEL  COMITATO  DELL’  OBOLO  DI  SAN  PIETHO  IN  AIX 


Très  Saint  Père, 

Les  Dames  soussignées,  formant  le  Comité  d'Aix,  viennent  dé- 
poser aux  pieds  de  Votre  Sainteté  la  modeste  offrande  qu'  il  leur  a 
été  permis  jusqu'à  ce  jour  de  recueillir,  dans  les  villes  d'Aix  et 
d’Arles,  pour  l’œuvre  du  Denier  de  Saint  Pierre. 

Partageant  les  sentiments  de  douleur  qui  ont  affligé  tous  les 
cœurs  catholiques  de  France,  au  spectacle  des  tribulations  suscitées 
à I’ Eglise  *el  au  Saint-Siège  de  Rome  dans  votre  personne  sacrée, 
elles  tiennent  à vous  en  transmettre  l’expression  respectueuse  avec 
l’assurance  de  leur  inviolable  fidélité. 

Leurs  sympathies  filiales  ont  été  vivement  émues,  quand  elles  ont 
appris  combien  la  révolte  coupable  des  Romagnes  portail  préjudice 
aux  nécessités  tehiporelles  du  Saint-Siège.  Elles  ont  vu  un  intérêt 
catholique  et  universel  dans  l’œuvre  qu’elles  ont  entreprise,  afin  de 
venir  en  aide,  autant  qu'il  était  en  leur  pouvoir,  à ces  nécessités 
pressantes  ; et  elles  ont  été  on  ne  peut  plus  encouragées  par  leur 
vénérable  Prélat,  Archevêque  do  cette  ville  d’Aix,  dont  l’initiative 
s’est  adressée  dans  le  môme  but  à tous  les  curés  de  canton. 

Les  Dames  soussignées,  en  suppliant  Votre  Sainteté  de  daigrier 
accepter  leur  offrande,  osent  lui  demander  pour  elles  et  pour  toutes 
1>.  II.  Vol.  II.  2 
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les  personnes  qui  ont  concouru  à leur  œuvre,  soit  à Aix,  soit  à 
Arles,  voire  bénédiction  apostolique. 

Elles  ne  cessent  d’adresser  au  ciel  les  vœux  les  plus  ardents 
afin  que  ces  jours  de  tribulation  s’ éloignent  et  que  des  jours  de 
paix  leur  succèdent  pour  le  triomphe  de  la  sainte  Eglise  et  la  -con- 
solation de  son  auguste  Chef. 

Daignez , Très  Saint  Père,  agréer  la  nouvelle  expression  de  no- 
tre amour  filial  et  de  notre  fidélité. 

Aix  en  Provence,  26  juin  1860. 


( Seguono  cinque  firme.) 
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LE  DONNE  DELLA  CITTÀ  DI  AIX 


Très  Saint  Père, 

Les  Dames  catholiques  d'Aix  sont  heureuses'  de  venir  déposer 
aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  par  l’intermédiaire  de  leur  digne  Ar- 
chevêque, 1'  hommage  du  profond  respect  et  du  dévouement  fdial 
dont  leurs  cœurs  sont  animés  envers  le  Siège  apostolique. 

Qu’il  leur  soit  permis,  surtout,  de  lui  exprimer  l’amère  douleur 
qu’  elles  éprouvent  pour  toutes  les  attaques  dirigées  contre  1’  Eglise 
et  son  illustre  Chef,  et  combien  vivement,  la  pensée  et  le  cœur  tour- 
nés vers  I’  Eglise  de  Rome,  Mère  et  Maîtresse  de  toutes  les  Eglises, 
elles  adressent  chaque  jour  à Dieu  d’ardentes  supplications  pour  que 
bientôt  il  fasse  cesser  les  épreuves  du  Souverain  Pontife  et  que  des 
jours  plus  calmes  et  plus  prospères  lui  soient  encore  donnés.  Cette 
espérance,  elles  la  gardent  précieuse  et  inaltérable  au  fond  du  cœur, 
parce  quelle  est  appuyée  sur  les’ promesses  divines;  consolantes  pro- 
messes qui  soutiennent  Votre  Sainteté  et  la  présentent  à nos  re- 
gards édifiés,  si  sereine  et  si  saintement  calme  au  milieu  des  ru- 
des assauts  que  lui  livre  l’esprit  d’irréligion.  Nul  n’est  vraiment 
chrétien  s’il  n’est  pas  résolu  à opposer  aux  tristes  conquêtes  de. 
l’impiété,  l’effort  croissant  de  l’amour,  et  du  dévouement  k la  cau- 
se catholique.  Le  nôtre,  Très  Saint  Père,  ne  saurait  faiblir  en  ces 
tristes  circonstances,  puissamment  soutenu  et  encouragé  qu’  il  est 
par  la  sainte  parole  et  les  pieux  exemples  de  notre  vénéré  Pasteur. 
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Dans  le  cercle  des  modestes  devoirs  dévolus  à la  femme  chré- 
tienne, nous  placerons  toujours  au  premier  rang,  avec  la  prière,  le 
soin  de  conserver  et  de  propager  autour  de  nous  et  surtout  dans 
nos  familles,  les  saines  traditions  de  foi,  de  docilité  filiale,  de  respect 
profond,  d’inébranlable  fidélité  à l’Eglise  et  à son  auguste  Chef 
visible.  C’est  ce  que  nous  osons  promettre  à Votre  Sainteté. 

De  même  que  notre  Seigneur  allant  au  Calvaire  daigna  tourner 
ses  regards  vers  les  femmes  de  Jérusalem  qui  le  suivaient,  désolées, 
et  les  bénit;  de  même,  dans  celte  voie  dos  grandes  tribulations  où 
la  divine  Providence  conduit  et  soutient  le  glorieux  Vicaire  de  Jé- 
sus-Christ , nous  aimons  à espérer  qu’  il  daignera  jeter  sur  ses  fil- 
les de  Provence  un  regard  paternel,  et  leur  accorder  une  bénédic- 
tion que  leurs  cœurs  désirent  et  qu’elles  lui  demandent,  humblement 
inclinées  aux  pieds  de  Sa  Sainteté. 

C’est  avec  le  plus  profond  respect  que  nous  sommes,  Très 
Saint  Père, 


De  Votre  Sainteté, 
Aix  en  Provence,  le  l.r>  juin  1 861 . 


Les  très  humilies,  1res  obéissantes  et  très  fidèles  servantes 


(Seguono  mille  e cinquante,  firme.) 
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LE  MONACHE  DELLA  VISITAZIONE 

m aix 

— 


Très  Saint  Père, 

Les  humbles  filles  de  Saint  François  de  Sales  sollicitent,  par 
l’entremise  de  Monseigneur  l’Archevêque  d’Aix,  la  faveur  de  faire 
agréer  à Votre  Sainteté,  l’hommage  de  leur  profonde  vénération 
et  de  leur  filial  dévouement.  Les  angoisses  de  votre  coeur,*  Souverain 
et  bien  aimé  Pontife,  les  tribulations  de  la  sainte  Eglise,  navrent 
nos  âmes  d’amertume;  aussi,  chaque  jour,  par  des  immolations  et 
de  ferventes  prières,  demandons-nous  au  ciel  que  la  voix  auguste 
qui  a proclamé  la  Vierge  immaculée,  retentisse  bientôt,  plus  puis- 
sante que  jamais,  sur  les  nations  soumises,  pour  les  bénir  et  leur 
donner  le  salut  de  la  paix  ! 

Très  Saint  Pèro,  souffrez  que  nous  déposions  encore  aux  pieds 
do  Votre  Sainteté  un  vœu  pressant  et  de  douce  espérance  ! La  béa- 
tification de  notre  vénérable  Sœur  Marguerite  Marie  Alacoque,  que 
votre  zèle  favorise  et  qu’  un  grand  nombre  il'  Evêques  de  la  ca- 
tholicité, notamment  tous  ceux  de  France,  ont  sollicitée,  nous  pa- 
raît d'autant  plus  désirable,  que  cette  cause  toute  personnelle  à l’ado- 
rable cœur  de  Jésus  semble  devoir  en  universaliser  le  culte  divin. 
Ah!  Très  Saint  Père,  que  le  premier  fruit  de  celle  double  procla- 
mation , soit  de  changer  en  auréole  de  gloire  la  sanglante  couronne 
d’épines  qui  blesse  si  profondément  votre  chef  sacré! 
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Très  Saint  Père,  humblement  prosternées  h vos  pieds  sacrés, 
nous  les  baisons  avec  tendresse  et  reconnaissance  : nous  supplions 
votre  paternelle  bonté  de  daigner  bénir,  avec  cette  communauté 
naissante,  les  élèves  de  notre  pensionnai , qui  confondent  avec  nous 
F hommage  de  la  haute  vénération  et  du  profond  respect  avec 
lesquels  nous  avons  l' honneur  insigne  et  le  bonheur  ineffable  de 
nous  dire,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

De  notre  monastère  d’Aix,  Visitation  de  Sainte  Marie,  le  7 juin 
fête  du  Sacré-Cœur  de  Jésus,  1860. 


Les  plus  humbles  et  obéissantes  servantes  et  indigues  biles 
en  Notre  Seigneur 

Im  Supérieure  et  les  reliijieuses  du  monastère  de  la  Visitation 
de  Sainte  Marie  d’Aix 

(Seyuono  diciannove  firme.) 


Digitized  by  Google 


PROV  INCIA  KCCLESIASTICA  DI  AIX. 


ir> 


LE  MONACHE  CAPPUCCINE  DI  AIX 


Très  Saint  Père, 

La  discrétion  seule  a retenu  l’élan  de  nos  cœurs  jusqu'à  ce  jour  : 
chétives  et  faibles  brebis,  mais  étroitement  et  inviolablement  liées 
à notre  Souverain  Pasteur,  nous  éprouvions  depuis  longtemps  le  be- 
soin de  témoigner  à Votre  Sainteté,  combien  nous  sommes  affligées 
des  périls  qui  l’environnent  de  toute  part. 

Aujourd'hui,  Très  Saint  Père,  que  la  Providence  nous  conduit 
à vos  pieds  en  la  personne  de  notre  vénérable  Archevêque,  veuillez 
nous  permettre  de  répandre  ici.  notre  douleur.  Oui,  Très  Saint 
Père,  vos  peines  sont  vivement  senties  par  vos  pauvres  filles,  les 
Capucines  d’Aix  ; elles  voudraient  partager  toutes  vos  souffrances. 
Dans  leur  impuissance  à secourir  le  meilleur  des  pères,  elles  ré- 
pandent leurs  soupirs  et  leurs  larmes  en  présence  du  Seigneur  et 
elles  implorent  avec  ardeur  le  Dieu  de  toute  consolation  en  faveur  de 
la  Sainte  Eglise  et  de  son  auguste  chef.  Hélas!  Très  Saint  Père,  si 
nous  en  étions  moins  indignes , assurément  nos  vœux  seraient  exau- 
cés ; mais,  nous  l’espérons,  ils  le  seront  un  jour.  Oui,  la. divine 
Marie  prendra  en  main  votre  cause  et  préparera  elle-même  le  triom- 
phe de  celui  qui  l’a  si  grandement  exaltée  en  proclamant  son  plus 
beau  privilège. 

Très  Saint  Père,  prosternée  devant  vous  avec  mes  filles  nous  bai- 
sons humblement  vos  pieds,  nous  protestons  de  notre  soumission. 
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de  noire  amour  el  de  noire  fidélité  à la  sainte  Eglise  catholique, 
apostolique  et  romaine. 

Veuillez,  Très  Saint  Père,  me  donner  votre  bénédiction  aposto- 
lique pour  mes  Sœurs  et  pour  moi,  la  plus  indigne;  mais  la  plus 
dévouée  de  vos  enfants. 

J’ai  l’honneur  d’être  avec  le  plus  profond  respect, 

Très  Saint  Père, 

Aix  en  Provence,  11  juin  1861. 


Votre  soumise  tille 

S.r  S.  François,  Abbesse  des  Capucines 
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LE  FIGUE  DI  MARIA  IN  A IX 


Très  Saint  Père. 

Serait— il  permis  à l'humble  famille  de  Marie,  déjà  prévenue 
d'une  de  vos  bénédictions,  de  venir  déposer  aux  pieds  de  Voire 
Sainteté  l’hommage  de  son  respectueux  dévouement  et  de  son  inal- 
térable fidélité?  Cet  honneur  nous  eût  paru  impossible,  si  notre 
premier  pasteur,  au  dernier  jour  d'une  retraite  dont  il  a bien  voulu 
donner  tous  les  exercices,  ne  nous  eût  offert  de  porter  lui-même 
ce  témoignage  de  notre  amour  envers  le  Vicaire  de  Jésus-Christ 
cl  le  Saint-Siège  apostolique  devenus  l'objet  de  désolantes  attaques  ! 
Ah  ! nous  éprouvons  une  douleur  extrême  à la  vue  des  iniquités 
qui  se  consomment  et  des  persécutions  qui  outragent  le  plus  vénéré 
des  Pontifes!  Puisse  le  Dieu  des  consolations  tempérer  l’amertume 
de  ce  calice  et  donner  bientôt  des  jours  de  paix  à Votre  Sainteté 
et  de  triomphe  à l' Eglise.  C'est  là  ce  que  nous  ne  cessons  de  lui 
demander  dans  l’association  de  nos  prières  et  des  communions  que 
nous  faisons  par  quarantaines  tous  les  jours  du  mois. 

Affiliées  à la  congrégation-mère  de  Home,  nous  voulons  cons- 
tamment tenir  nos  cœurs  et  nos  màins  levés  vers  le  ciel , jusqu  à 
ce  qu’enfin , sa  colère  étant  apaisée,  la  Vierge  Marie,  notre  espérance 
et  notre  mère,  fasse  luire  sur  vous,  Très  Saint  Père,  et  sur  toute  la 
chrétienté,  l'aurore  de  la  délivrance  et  du  salut. 
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C'est  en  faisant  tout  ce  qui  dépendra  de  nous  pour  hâter  cet 
heureux  moment,  que  nous  osons  vous  demander  votre  bénédiction 
apostolique  et  que  nous  nous  disons,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

Les  très  humbles  et  obéissante.?  filles 

(Seguono  settanüma  (irma.) 
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ALCUN1  CATTOLICI  1)1  ARLES 


Très  Saint  Père, 

♦ 

• • 

Pénétrés  du  plus  profond  respect  pour  votre  double  caractère 
de  Pontife  et  de  Hoi  ; 

Vivement  touchés  des  peines  qui  affligent  le  cœur  paternel  de 
Votre  Sainteté; 

Convaincus  de  la  légitime  inviolabilité  de  vos  droits  souverains , 
et  réprouvant  de  toutes  nos  forces  les  manœuvres,  quelles  qu'elles 
soient , qui  tendraient  à y porter  atteinte  ; 

Nous  osons  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  notre  protesta- 
tion contre  les  entrepises  des  ennemis  du  Saint-Siège,  et  notre 
très  humble  et  très  respectueux  dévouement  filial  pour  votre  per- 
sonne sacrée. 

Arles  en  France  (Bouches  du  Rhône),  le  10  janvier  1 8B0 . . 

( Scguono  nove  firme.) 
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IL  ClIRAT O 

IN  NOME  DEI  CATTOLICI  DI  ROGNONAS 


Très  Saint  Pf,re, 

Humblement  prosternés,  le  curé  de  Rognonas-lez-Avignon  (dio- 
cèse d’Aix,  Arles  el  Embrun)  avec  tous  ses  paroissiens,  fidèles 
serviteurs  de  Dieu,  toute  petite  portion  du  grand  troupeau  de 
Jésus-Christ,  notre  Seigneur,  confié  h vos  soins,  viennent  déposer 
aux  pieds  de  Votre  Sainteté  les  hommages  de  . leurs  cœurs  les  plus 
respeclueux  et  les  plus  dévoués. 

Tous  les  jours,  Très  Saint  Père,  ils  élèvent  vers  le  ciel  leurs 
mains  suppliantes,  ils  répandent  devant  Dieu  leurs  prières  ferventes, 
el  ils  unissent  leurs  voeux  ardents  h ceux  de  l’Eglise  entière,  afin 
que,  revêtu  de  l’armure  divine,  vous  combattiez  les  bons  combats 
du  Seigneur,  afin  que  tous  vos  pas  soient  marqués  par  des  succès 
et  des  triomphes,  comme  ils  lo  sont  par  des  bienfaits  el  des  vertus; 
afin  que  le  Dieu  très  bon  vous  accorde  le  bonheur  parfait  de 
relui  qui  partage  les  dépouilles  opimes,  de  celui  qui  a la  joie  d'une 
moisson  surabondante. 

L’expression  de  nos  sentiments  est  simple  et  filiale.  Très  Saint 
Père , mais  elle  est  sincère  et  obséquieuse  ; puisse-t-elle  apporter  à 
votre  cœur  vénéré  le  baume  d’une  consolation  singulière  et  nous 
mériter  la  faveur  de  votre  paternelle  bénédiction  ! 
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C'est  en  toute  révérence  et  en  toute  humilité  que  nous  sommes 
de  cœiir  et  d’àme,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

Rognouas,  ce  7 juin,  fête  du  Sacré-Cœur  de  Jésus , 1801. 

Les  1res  humbles  el  très  obéissants  serviteurs,  les  fils 
les  plus  soumis  el  les  plus  dévoués 

U Curé  de  Rognonas,  en  son  nom  el  au  nom 
de  tous  ses  paroissiens 
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LE  MONACHE  DELL  A VISITAZIONE 

IN  TAKASCON 


Très  Saint  Père, 

C est  beaucoup  oser  que  d’écrire  à la  première  puissance  du 
monde.  Veuillez  excuser  la  témérité  de  vos  pctiles  Visilandincs  de 
Tarascon  : nos  cœurs  en  deuil  souffrent  tant  de  vos  blessures  qu’  ils 
ont  besoin  de  s’épancher  aux  pieds- de  notre  auguste  Pontife.  Le 
malheur  qui  pèse  sur  Votre  Sainteté,  semble  nous  donner  plus  d’accès 
auprès  d'elle,  bien  qu’il  ajoute  encore  il  toutes  vos  gloires.  Depuis 
plusieurs  mois,  nous  nous  disions:  Quelles  consolations  n' éprouve- 
rions-nous pas  s'ils  nous  était  accordé  de  manifester  nos  sentiments 
au  Saint  Père.  Daignez  donc  nous  permettre  de  réaliser  ce  doux 
rêve  ne  nous  joignant  à notre  excellent  Prélat,  pour  vous  exprimer 
notre  douleur  de  vous  voir  souffrir,  notre  vénération  et  notre  res- 
pectueux dévouement  qui  s'accroît  avec  vos  infortunes. 

Si  nous  ne  pouvons  combattre  vos  ennemis  par  l’épée  et  périr 
pour  notre  Souverain  Pontife,  comme  les  heureux  dont  nous  envions 
le  magnifique  sort,  du  moins,  Très  Saint  Père,  le  cri  de  guerre 
s’ est-il  aussi  échappé  de  nos  âmes  et  nous  sommes-nous  unies  à la 
milice  de  tous  les  fidèles  catholiques  qui  s'efforcent  d'obtenir  votre 
triomphe  par  les  armes  spirituelles,  plus  puissantes  que  les  autres. 
Chacune  de  nous  compte  parmi  ses  meilleurs  jours  ceux  où  l'ollice 
de  Victime  pour  votre  auguste  persone  lui  a été  dévolu. 
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Maintenant  encore,  Souverain  outragé,  Père  malheureux,  nous 
ifernandons  sans  cesse  au  Seigneur  qu’  il  vous  rende  le  cœur  de 
vos  enfants  ingrats  avec  les  biens  dont  ils  vous  ont  sacrilégcmcnl 
dépouillé. 

Fermement  convaincues  que  la  barque  de  Pierre  ne  périra  point, 
et  pénétrées  du  suave  espoif  que  le  digne  Vicaire  de  Jésus-Christ 
louche  au  terme  de  scs  épreuves,  nous  vous  prions.  Très  Saint 
Père,  de  nous  accorder  votre  bénédiction  apostolique,  à nous  et 
à nos  élèves  qui  veulent  avoir  le  plaisir  d'apposer  leurs  signatures 
à cette  lettre. 

Nous  sommes  toutes  avec  le  plus  profond  respect,  Très  Saint  Père. 

De  Votre  Sainteté. 

Tarascon,  10  juin  1801. 


Les  1res  humble»  et  Indigne»  filles  el  servantes  . 


f Seijuono  cenlo  firme.) 
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1 SUPERIORI  E GLI  STUDENTI 

DEL  SEMIiNARIO  TEOLOGICO  DI  AIACCIO 


Très  Saint  Père, 

« 

Le  supérieur,  les  professeurs  et  les  élèves  du  Grand-Séminaire 
d'Aiaccio  (Corse)  ont  l'honneur  de  venir  déposer  aux  pieds  de 
Votre  Sainteté  1'  hommage  de  leur  plus  profond  respect  et  de  leur 
filial  dévouement. 

Unissant  lqurs  humbles  voix  à celles  de  tous  les  Evêques  de  la 
catholicité,  de  tous  les  prêtres,  de  tant  de  pieux  et  vrais  fidèles, 
‘ ils  protestent  dans  la  sincérité  de  leurs  cœurs,  cl  dans  la  ferveur 
de  leur  foi , contre  les  menées  d’ hommes  aveugles  et  pervers  qui 
ne  rougissent  point  do  porter  une  main  spoliatrice  sur  le  Domaine 
temporel  du  Saint-Siège,  domaine  inviolable  auquel  on  ne  saurait 
toucher  sans  se  rendre  coupable  d'un  attentat  sacrilège. 

Ils  sont  heureux,  en  môme  temps,  de  pouvoir  au  moins  expri- 
mer à Votre  Sainteté  la  vive  et  profonde  douleur  dont  ils  sont  pé- 
nétrés à la  vue  de  tant  d'insultes  déversées  sur  la  sainte  Eglise, 
ainsi  que  des  amères  tribulations  dont  on  cherche  à abreuver  vo- 
tre cœur  si  magnanime  de  Pontife,  de  Roi  et  de  Père. 

Us  protestent  enfin  de  leur  filial  attachement , et  de  leur  inalté- 
rable dévouement  à la  sainte  Eglise  catholique,  apostolique,  romaine. 
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comme  à son  auguste  Chef  visible , Vicaire  de  Jésus-Christ , aux- 
quels ils  demeureront  fidèlement  et  inébranlablement  unis,  moyen- 
nant la  grâce  de  Dieu , quelles  que  soient  les  circonstances  difficiles 
où  ils  pourraient  avoir  à se  trouver. 

Prosternés. à vos  pieds,  Très  Saint  Père,  ils  implorent  humble- 
ment votre  bénédiction  apostolique  et  ils  ont  l’honneur  d’être, 

Do  Votre  Sainteté, 

Ajaccio  (Corse),  29  janvier  1860. 


Le»  très  humbles,  très  obéissants  serviteurs  et  très  dévoués  (ils 


(Seguono  seltantacingue  firme.) 
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IL  SEMINAllIO  TEOLOGICO  DI  AIACCIO 


Très  Saint  Père, 

Que  ne  nous  est-il  donné,  comme  à notre  heureux  confrère,  de 
nous  prosterner  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  pénétrés  que  nous  som- 
mes de  la  plus  vive  reconnaisancc  pour  vos  bontés  toutes  paternel- 
les envers  les  fidèles  et  le  clergé  de  ce  diocèse! 

Ne  pouvant  le  faire  en  personne,  nous  tenons  du  moins,  Très 
Saint  Père,  h exprimer  par  lettre  les  sentiments  de  profond  respect, 
d’amour  filial  et  dévoué,  dont  nous  sommes  animés  envers  le  plus 
vertueux  et  le  plus  courageux  des  pontifes. 

Nous  n’ignorons  pas  combien  votre  cœur  de  Père  est  navré  de 
douleur  et  d’amertume,  à la  vue  de  cette  tempête  révolutionnaire 
déchaînée  contre  l'Eglise  par  les  suppôts  de  l'erreur,  de  l'anarchie 
et  de  F impiété.  Le  mal  qui  se  fait  dans  les  âmes  est  immense,  cl 
plusieurs  s'égarent  dans  les  voies  de  la  perdition. 

Puissions-nous,  Très  Saint  Père,  allégér  le  poids  de  vos  souffran- 
ces par  la  manifestation  do  nos  regrets  et  par  la  déclaration  de  la 
vive  part  que  nous  prenons  à toutes  vos  afflictions.  Nous  espérons 
que  la  Divine  Providence,  mettra  enfin  un  terme  aux  épreuves  et 
aux  tribulations  quelle  a ménagées  dans  les  membres  et  surtout 
dans  le  Chef  de  son  Eglise  ; elle  guidera  les  armes  catholiques  pour 
soutenir  les  droits  de  la  foi  attaquée,  les  droits  du  Saint-Siège  et 
ceux  de  votre  souveraineté.  La  France,  fille  aînée  de  l'Eglise,  éten- 
dra son  bras  puissant  pour  ramener  la  paix  si  longtemps  désirée  :• 
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nous  en  avons  une  douce  et  ferme  confiance.  C'est  la  grâce  que 
nous  ne  cessons  de  demander  avec  foi,  chaque  jour,  «à  Celui  qui 
est  la  source  de  toute  paix  et  de  toute  miséricorde,  et  à Celle  qui 
est  la  mère  de  toutes  les  grâces:  à l’auguste  et  divine  Vierge  Im- 
maculée. 

En  nous  agenouillant  à vos  pieds,  Très  Saint  Père,  nous  vous 
prions  d’agréer  notre  modeste  offrande  et  de  nous  accorder  votre 
bénédiction  apostolique. 

Nous  avons  l’honneur  d'étre  avec  le  plus  profond  respect,  Très 
Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté. 

Ajaccio,  le  24  février  1862. 

Les  enfants  très  humbles,  très  fidèles  et  très  dévoués 
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ALCUNI  CATTOLICI  1)1  BASTIA 


Très  Saint  Père, 

Au  moment  où  Votre  Sainteté  subit  une  des  plus  eruelles  épreu- 
ves dont  il  soit  fait  mention  dans  l'histoire  de  l'Eglise,  nous  ve- 
nons déposer  à vos  pieds , avec  I'  hommage  de  notre  respectueux 
dévouement,  l'expression  de  la  vive  douleur  que  nous  causent  des 
événements  aussi  malheureux. 

Comme  catholiques,  nous  nous  sentons  tous  frappés  par  les  coups 
qu’on  vous  porte,  la  Chaire  de  Saint  Pierre  ne  pouvant  pas  être, 
ébranlée  sans  que  la  religion  et  la  véritable  liberté  de  conscience 
soient  compromises  dans  le  monde  entier. 

Comme  habitants  d’une  île  qui  fut,  en  tout  temps,  honorée  de 
la  protection  spéciale  des  Souverains  Pontifes,  et  surtout  comme 
habitants  de  Bastia,  nous  gémissons  de  voir  le  Saint-Siège  et  votre 
personne  sacrée  attaqués  avec  tant  d’acharnement  et  d’ingratitude. 

INous  prions  le  Seigneur  qu’  il  continue  à vous  donner,  Très 
Saint  Père,  la  force  dont  vous  avez  besoin  pour  supporter  ces  af- 
flictions et  pour  conserver  intacts  les  droits  do  la  Sainle  Eglise  Ro- 
maine, h laquelle  nous  demeurerons  attachés  jusqu'à  notre  der- 
nier soupir. 

De  Votre  Sainteté, 

Bastia,  le  30  décembre  1839. 

l.cs  très  humbles  el  très  dévoués  serviteurs 

( Seyuuno  venti  firme.) 


Digitized  by  Google 


DIOCESI  1)1  DIGNE 


IL  VESCOVO  El)  IL  CLERO 

DELU  DIOCESI  DI  DIGNE 


Thés  Saint  Pèue  , 

Profondément  affligés  à la  vue  des  usurpations  sacrilèges  qui 
s'accomplissent  dans  tous  les  Etats  de  l’Eglise,  le  Chapitre  et  le 
Clergé  du  diocèse  de  Digne,  unis  à leur  Evêque,  viennent  dépo- 
ser aux  pieds  de  Votre  Sainteté  l'expression  sincère  de  leur  douleur 
et  de  leur  dévouement.  Puissions-nous,  Très  Saint  Père,  par  ce 
témoignage  d'amour  et  de  fidélité,  adoucir  les  amertumes  que  ré- 
pandent dans  votre  cœur  paternel  les  noirs  attentats  commis  contre 
votre  Siège  apostolique. 

L'esprit  du  mal  est  sorti  de  l' abîme,  et  sa  fureur  suscite  une 
des  plus  furieuses  tempêtes  qui  aient  agité  la  barque  de  Pierre.  Le 
mensonge  et  la  trahison,  le  mépris  des  vrais  principes,  l’hypocri- 
sie, la  force  brutale:  telles  sont  les  armes  avec  lesquelles  il  veut 
ébranler  l'Eglise  de  Dieu,  seul  et  dernier  rempart  de  la  justice  et 
de  la  vertu. 

El  vous,  Très  Saint  Père,  vous,  dont  le  cœur  si  tendre  et  si 
paternel  ne  devrait  recueillir  que  l’ affection  et  le  respect  d'enfants 
bien  aimés,  vous  èlcs  en  hutte  à toutes  les  passions  déchaînées, 
abreuve  d'outrages  et  d’une  douloureuse  tristesse!  Vous  subisse/. 
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la  spoliation  la  plus  injusle  de  la  pari  de  ceux  qui  osent  encore 
vous  appeler  leur  Père 

Ah  ! nous  ressentons  vivement  le  contre-coup  de  vos  angoisses 
cruelles!  Nous  protestons,  avec  toute  l’énergie  de  noire  foi  et  de 
notre  amour,  contre  les  violences  criminelles  faites  à votre  autorité 
suprême.  El , au  nom  du  sang  des  valeureux  soldats  glorieusement 
tombés  pour  cette  cause  sainte  ; au  nom  de  la  patience  de  martyr 
qui  brille  sur  votre  front  auguste,  nous  supplions  ardemment  le 
ciel  de  changer  le  cœur  ingrat  de  vos  ennemis  et  de  mettre  un 
terme  à ces  déchirantes  épreuves. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  agréer  ces  sentiments  respectueux  de 
notre  piété  liliale  et  nous  accorder, -à  nous,  et  h tous  les  fidèles 
confiés  à nos  soins,  votre  paternelle  et  puissante  bénédiction. 

Digne,  le  23  janvier,  fêle  de  la  Conversion  de  Saint  Paul. 

►3*1  Julien  , Evêque  de  Digne 
; Seguono  le  firme  di  trecenlo  sessantunoee  Sacerdoli.J 
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IL  CAPITOLO  DELLA  CATTEDRALE  DI  DIGNE 


Très  Saint  Père. 

Les  membres  du  Chapitre  de  l’église  cathédrale  de  Digne,  tant 
en  leur  nom  qu’au  nom  de  tous  les  prêtres  du  diocèse,  ne  veu- 
lent pas  laisser  partir  leur  vénérable  Evêque  sans  adresser  à Votre . 
Sainteté,  par  son  intermédiaire,  un  nouveau  témoignage  écrit  de 
leur  profonde  vénération  et  de  leur  respectueuse  soumission  pour  le 
Vicaire  de  Jésus-Christ , notre  Docteur,  notre  Maître  et  le  déposi- 
taire de  son  autorité  sur  la  terre. 

Profondément  indignés  de  tous  les  outrages  dont  on  abreuve 
Votre  Sainteté,  mais  pleins  de  confiance  dans  les  promesses  divines , 
ils  attendent  de  Dieu  avec  certitude  le  triomphe  qui  ne  pourra  pas 
manquer  de  succéder  à tant  de  tribulations.  Ils  ne  forment  tous 
qu’un  cœur  et  qu'une  àme  pour  reconnaître  et  défendre  les  droits 
sacrés  du  Saint-Siège.  Ils  voient  dans  le  Saint-Père,  outre  le  Vi- 
cariat divin,  une  Royauté  temporelle  qui,  bien  qu'elle  ne  soit  pas 
dogmatique,  ne  laisse  pas  que  d’être  indispensable  au  Souverain 
Pontife  pour  le  libre  exercice  de  son  pouvoir  spirituel.  Les  paroles 
sorties  de  la  bouche  sacrée  de  Votre  Sainteté,  l'opinion  unanime 
sur  ce  point  de  tout  l’Episcopat  catholique,  de  toutes  les  hautes 
intelligences  de  l’univers  et  même  d'un  grand  nombre  de  nos  frè- 
res dissidents,  ne  forment-elles  pas  une  autorité  bien  digne  d'être 
respectée  ? 
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Oui,  Très  Saint  Père,  nous  vous  vénérons,  nous  admirons  votre 
douceur  au  milieu  de  tant  d’épreuves,  et  nous  bénissons  chaque 
jour,  au  saint  autel,  l’auteur  de  cette  courageuse  fermeté  qui,  mal- 
gré les  infirmités  de  l’âge,  vous  rend  aussi  inébranlable  que  le  roc 
sur  lequel  vous  avez  été  établi. 

Oui,  Très  Saint  Père,  vous  ne  recevez  pas  au  cœur  un  coup, 
une  blessure  que  nous  ne  ressentions  profondément  dans  nos  âmes  ; 
toutes  les  calomnies  que  l’esprit  révolutionnaire  déverse  sur  votre  pa- 
ternelle administration  ne  font  que  vous  grandir  h nos  yeux  et  vous 
rendre  encore  plus  cher  k nos  cœurs. 

Oui,  Très  Saint  Père,  vos  pensées  sont  nos  pensées,  comme 
votre  doctrine  est  notre  doctrine  ; nous  voulons  rester  attachés  par 
le  fond  de  nos  entrailles  à l'Eglise  de  Jésus-Christ,  k la  Chaire 
de  Saint  Pierre  et  au  Souverain  Pontife  qui  l'occupe  si  glorieusement. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  nous  bénir  dans  la  personne  de  notre 
bien-aimé  Evêque  et  cette  bénédiction  fera  descendre  sur  chacun 
de  nous  les  grâces  dont  nous  avons  un  si  pressant  besoin  pour 
combattre  jusqu’  k la  fin , avec  ce  courage  et  cette  prudence  don  t 
Votre  Sainteté  nous  donne  de  si  précieux  exemples,  les  combats 
du  Seigneur. 

Nous  sommes  avec  le  plus  profond  respect,  Très  Saint  Père, 


De  Votre.  Sainteté, 


Les  fils  les  plus  humbles  ei  les  plus  obéissants 


(Seguono  quaranladue  firme.) 
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• Très  S vint  Père, 

Les  persécutions  dont  vous  Mes  <lcpuis  si  longtemps  l'objet,  de 
la  part  des  impies,  ne  nous  ont  pas  trouvés  insensibles.  Nous  som- 
mes vos  enfants;  vos  douleurs  sont  les  nôtres;  vos  aflliclions,  nos 
afflictions;  votre  confiance  en  Dieu,  notre  propre  confiance.  Tout 
ce  que  les  ennemis  de  l’Eglise  ont  fait  contre  Votre  Sainteté,  ils 
l’ont  fait  contre  vos  enfants.  Mais  au  lieu  de  diminuer  leur  respect, 
leur  amour  et  leur  dévouement,  ils  n’ont  fait  que  les  corroborer  et 
les  fortifier  : notre  respect  en  est  devenu  plus  profond , notre  amour 
plus  vif,  notre  dévouement  plus  inébranlable.  Les  ennemis  du  Saint 
Siège  ont  gravé  dans  nos  âmes  la  pensée  habituelle,  le  souvenir  inef- 
façable du  Successeur  de  Pierre,  du  Père  commun  de  tous  les  fidèles, 
du  Dispensateur  des  trésors  célestes,  de  celui  qui  est  le  Vicaire  de 
Jésus-Christ. 

Très  Saint  Père,  nous  vous  proclamons  bienheureux  au  milieu 
des  tribulations,  parce  que  vous  soutirez  persécution  pour  la  justice, 
et  que  le  Royaume  des  Cicux  vous  appartient.  Vos  enfants  se  réjouis- 
sent de  partager  votre  bonheur:  Dieu  leur  a fait  comprendre  cette 
vérité  sortie,  de  la  bouche  du  divin  Maître.  O Père  bien-aimé  ! com- 
ment vous  exprimer  les  sentiments  (pic  nous  inspirent  cette  solli- 
citude paternelle,  celte  tendresse,  ces  soins  vigilants  avec  lesquels, 
/'.  II.  Vol.  II.  5 
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nous  oubliant  vous-même,  vous  vous  occupez  continuellement  du 
salut  de  tous  les  fidèles?  Oui,  tous  les  jours,  au  saint  sacrifice  de 
la  messe  et  dans  nos  prières,  nous  conjurons  le  Dieu  des  miséri- 
cordes de  protéger  Votre  Sainteté,  de  vous  bénir,  de  fortifier  vo- 
tre courage,  de  vous  faire  sortir  triomphant  de  la  lutte  que  l'enfer 
a soulevée  contre  f Eglise  et  son  Pasteur  suprême.  Nous  continue- 
rons à prier  pour  Votre  Sainteté,  ô notre  bien-aimé  Père  ! Nous 
sommes  et  serons  inséparablement  unis  au  Successeur  de  Pierre. 
Nous  savons  qu’en  suivant  les  oracles  infaillibles  sortis  de  votre 
bouche , nous  suivons  la  voix  de  la  vérité , et  que  nous  ne  saurions 
nous  égarer.  La  barque  du  Prince  des  Apôtres  peut  être  assaillie 
par  les  orages  et  les  tempêtes  ; mais  elle  ne  périra  pas.  Heureux 
les  fidèles  qui  ne  sortiront  jamais  de  cet  asile  inviolable  et  divin  ! 
C’est  là  le  refuge  de  vos  enfants,  Très  Saint  Père,  le  lieu  de  notre 
repos;  là,  nous  voguons  en  toute  sécurité  vers  le  port  de  l’éter- 
nité bienheureuse. 

« 

Très  Saint  Père,  que  notre  langue  s'attache  à notre  palais,  si 
jamais  elle  osait  proférer  une  parole  qui  ne  fût  en  tout  conforme  à 
la  doctrine  et  à renseignement  du  Vicaire  de  Jésus-Christ!  Que 
notre  cœur  cesse  de  battre,  si  jamais  il  devait  éprouver  un  senti- 
ment qui  ne  fût  en  tout  conforme  aux  sentiments  de  Votre  Sainteté. 
Ah!  qu’il  nous  serait  doux  de  pouvoir  nous  rendre  dans  la  ville 
éternelle,  de  nous  prosterner  à vos  pieds,  de  les  baiser  respec- 
tueusement et  de  vous  exprimer  les  sentiments  qui  nous  animent 
tous!  La  distance  des  lieux  nous  sépare,  il  est  vrai;  mais  les  liens 
els  plus  sacrés  nous  unissent  à Votre  Sainteté,  et,  par  elle,  à la 
sainte  Eglise  catholique,  apostolique  et  romaine. 

Très  Saint  Père,  oui,  nous  nous  attachons  à vous,  comme  au 
Prince  des  Apôtres,  comme  à Jésus-Christ  qui  vous  a confié  le 
soin  de  ses  Brebis  et  do  ses  Agneaux.  Vos  enfants  ne  vous  oublie- 
ront jamais  ; ils  vous  feront  aimer  ; ils  feront  prier  pour  Votre  Sain- 
teté ; ils  se  souviendront  toujours  que  leur  devoir  est  de  prendre 
votre  défense,  de  faire  tomber  la  calomnie,  de  faire  connaître  la 
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justice  de  la  sainte  cause  que  vous  défendez,  et  d'empêcher  l’erreur 
de  pénétrer  dans  les  intelligences  qui,  jusqu’ à ce  jour,  ont  vu  et 
reconnu  la  vérité. 

Très  Saint  Père,  ils  sont  nombreux  encore  les  enfants  qui  ho- 
norent et  respectent  dans  votre  personne  sacrée , le  représentant  de 
Jésus-Christ  sur  la  terre,  et  qui  n' attendent  que  le  jour  où  il  leur 
sera  permis  de  prendre  plus  ouvertement  encore  votre  défense,  ou 
de  riiourir,  s’il  le  faut,  en  soutenant  la  vérité,  le  Pontife  suprême 
et  la  sainte  Eglise. 

Votre  Sainteté  a souvent  élevé  ses  mains  paternelles  pour  nous 
bénir,  et  cette  bénédiction  a produit  dans  nos  âmes  des  fruits  abon- 
dants. Daignez  encore  celte  fois,  ê notre  Père  bien-aimé  ! bénir  vos 
enfants  et  agréer  les  désirs  qu’  ils  déposent , pour  le  bonheur  de 
Votre  Sainteté,  dans  le  cœur  de  la  Heine  des  apôtres,  des  confes- 
seurs et  des  martyrs. 

Très  Saint  Père,  que  le  Dieu  tout  puissant  vous  couvre  de  sa 
protection  ! Que  la  Bienheureuse  Vierge  Marie , dont  vous  avez  pro- 
clamé la  Conception  Immaculée,  soutienne  votre  courage  au  milieu 
des  épreuves!  Quelle  vous  fasse  jouir  du  triomphe  de  l’Eglise  sur 
ses  ennemis  ! Que  la  Vierge  Marie  vous  accorde  la  joie  de  la  voir 
écraser  los  doctrines  monstrueuses  de  notre  malheureux  siècle , com- 
me elle  a écrasé  toutes  les  hérésies! 

En  bénissant  notre  vénérable  et  vénéré  Evêque,  qui  a l’insigne 
bonté  de  vous  porter  l’expression  de  nos  sentiments,  daignez,  Très 
Saint  Père,  étendre  cette  précieuse  bénédiction  à vos  humbles  enfants 
prosternés  à vos  pieds  sacrés. 

Us  directeurs  et  les  élèves  du  (irand-Séminaire  de  Digne 
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LE  DAME  DELL’ OPERA  DI  SAN  PIETRO 

IN  DIGNE 


Tnks  Saint  I*kiŒy 

Nous  ne  sommes  rien  dans  Y Eglise , cl  cependant  nos  cœurs 
nous  pressent  de  venir  humblement  déposer  aux  pieds  de  Votre 
Sainlelé  l'expression  de  nos  douleurs  et  de  nos  angoisses  liliales: 
nous  vous  en  conjurons,  daignez  l'accueillir  avec  voire  touchante 
bienveillance. 

Les  injustices  déguisées,  les  sacrilèges  attentais  commis  contre 
les  droits  sacrés  du  Saint-Siège  el  la  crainte  de  ceux  que  l'on  tra- 
me encore,  nous  attristent,  nous  désolent  profondément.  Nous  res- 
sentons avec  une  grande  amertume  les  injures  cl  les  outrages  que 
l’on  prodigue  à Votre  Sainteté,  et  nous  voudrions,  s’il  était  possi- 
ble, les  réparer  en  donnant  notre  vie. 

Que  le  ciel,  Très  Saint  Père,  mette  bientôt  fin  aux  épreuves  de 
son  Eglise  et  à l’amertume  de  vos  afflictions!  qu'il  fasse  renaître 
la  joie  et  l’allégresse  dans  tous  les  cœurs  catholiques  ! Tels  sont  les 
vœux  que  nous  formons  tous  les  jours  avec  ardeur,  tel  est  l’uni- 
que objet  de  nos  prières,  pour  obtenir  celte  grâce  si  désirée:  nous 
serons  heureuses,  chaque  jour  du  mois  de  mai  et  du  mois  de  juin, 
de  faire  offrir  le  saint  sacrifice  de  la  messe,  d’y  faire  la  sainte 
communion  cl  d’y  prier  de  bon  cœur  au  nom  du  sang  divin. 
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Souffrez,  Très  Saint  Père,  que  nous  prions  Votre  Sainteté  de  bénir 
nos  intentions. 

S’ il  nous  était  permis  de  supplier  la  bonté  insigne  de  votre 
cœur,  d'accorder  à chacune  de  nous  et  à tous  les  membres  de  nos 
familles  Notre  sainte  et  paternelle  bénédiction,  avec  quelle  ardeur 
'ne  solliciterions-nous  pas  une  faveur  si  grande  ! avec  quel  bonheur 
ne  nous  inclinerions-nous  pas  pour  la  recevoir  I 

Nous  osons  encore.  Très  Saint  Père,  mettre  humblement  aus  pieds 
de  Votre  Sainteté,  les  hommages  profonds  de  notre  amour  filial, 
de  notre  vénération  inaltérable  et  de  notre  profonde  soumission. 
Nous  serons  toujours,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 


Digne,  ,'i  avril  18tîl  (France-Basscs-Alpes) 


Les  tilles  1res  humilies  et  très  soumises 

Pour  toutes  les  Dames  de  /'  Œuvre  de  S.  Pierre 
( Seyuono  quallro  firme.) 
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Très  Saint  Père, 

. Si  des  enfants  bien  nés  ressentent  toujours  les  afflictions  d'un 
père  vénéré  et  chéri,  nous,  enfants  privilégiées  de  l’Eglise,  nous 
sommes  profondément  désolées  au  récit  des  amertumes  et  des  an- 
goisses dont  on  abreuve  votre  cœur  paternel,  et  nous  venons  aux 
pieds  de  Votre  Sainteté,  déposer  humblement  l’expression  de  nos 
douleurs  cl  de  nos  angoisses  liliales.  Unies  aux  nobles  sentiments  de 
notre  digne  et  vénéré  Prélat,  et  à ceux  de  tous  les  membres  du 
Clergé  de  notre  diocèse,  comme  eux  nous  déplorons  avec  amertu- 
me les  noires  injustices,  les  sacrilèges  attentats  commis  contre  les 
droits  sacrés  du  Saint-Siège.  Comme  eux,  nous  ressentons  avec  une 
vive  douleur,  les  injures  et  les  outrages  que  les  ennemis  de  I’  Eglise, 
sous  des  dehors  hypocrites,  prodiguent  à Votre  Sainteté. 

Avec  eux  aussi,  Très  Saint  Père,  nous  souhaitons  avec  ardeur 
que,  dans  sa  bonté,  le  ciel  mette  bientôt  tin  aux  épreuves  de  son 
Eglise  et  à l’amertume  de  vos  afflictions.  Chaque  jour,  du  sein  de 
notre  solitude,  nos  mains  suppliantes  s’élèvent  vers  le  divin  Pasteur 
pour  lui  demander  celte  grâce.  Ah  ! nous  l'espérons  avec  con- 
fiance : les  vœux  et  les  prières  de  vos  fidèles  enfants  toucheront  le 
Seigneur  ; et , dans  sa  miséricorde , il  fera  bientôt  éclater  sa  puis- 
sance en  faveur  du  Pontife  admirable  qui  est  ici-bas  son  auguste 
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Représentant  et  l’image  vivante  de  sa  douceur  et  de  sa  grâce. 
Alors  l’ Eglise  triomphante  verra  renaître  ses  jours  de  paix  et  d’al- 
légresse. Alors  aussi  la  joie,  renaissant  dans  les  cœurs,  fera  tres- 
saillir l’univers  catholique. 

Tels  sont,  Très  Saint  Père,  les  vœux  ardents  que  nous  ne  ces- 
sons d’adresser  au  Seigneur  par  l’entremise  de  Marie  Immaculée. 
Nous  conjurons  Votre  Sainteté  de  vouloir  bien  en  accueillir  l'expres- 
sion avec  la  bienveillance  touchante  qui  la  caractérise.  Nous  osons 
supplier  encore,  Très  Saint  Père,  la  bonté  insigne  de  votre  cœur 
d’accorder  à toutes  les  Religieuses  de  notre  Communauté  et  à nos 
élèves,  votre  sainte  et  paternelle  bénédiction. 

Mettant  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  les  hommages  profonds  de 
notre  amour  filial,  de  notre  vénération  inaltérable  et  de  notre  par- 
faite obéissance,  nous  sommes  heureuses  de  pouvoir  nous  dire, 
Très  Saint  Père, 


De  Votre  Sainteté, 

De  notre  Monastère  de  Sainte  Ursule,  Digne,  le  ii  février  1861. 


Les  soumises  cl  liés  humbles  filles 

Les  Religieuses  Ursulines  de  Digne. 
S.r  Sainte  Cécile  , Supérieure 


{ Scguono  cinqaantalre  firme. 
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Très  Saint  Père. 

Une  circonstance  glorieuse  et  solennelle  va  conduire  aux  pieds 
de  Voire  Sainteté  notre  digne  Prélat.  Du  fond  de  notre  paisible 
solitude,  nos  cœurs  le  suivront  dans  la  ville  éternelle , et,  avec  lui, 
se  prosterneront  devant  le  Vicaire  de  Jésus-Christ , leur  Père  bien- 
aimc,  pour  avoir  part  aux  faveurs  qui  découleront  de  ses  lèvres 
bénies  et  de  ses  mains  vénérées.  Néanmoins,  Très  Saint  Père,  per- 
mettez-nous  de  saisir  cette  occasion  pour  renouveler  une  seconde 
fois  à Votre  Sainteté  notre  sommission  filiale  au  Saint-Siège  et  l'ex- 
pression de  notre  amour  pour  votre  personne  sacrée  : amour  qui 
s'est  accru  encore,  par  la  faveur  insigne  que  Votre  Sainteté  a dai- 
gné accorder  h de  pauvres  servantes  de  Jésus-Christ,  en  leur  adres- 
sant de  précieuses  lignes  qu'elles  conserveront  à jamais  avec  respect , 
reconnaissance  et  vénération. 

Permetlez-nous  aussi  de  vous  le  redire,  Très  Saint  Père,  les  an- 
goisses qui  oppressent  votre  âme  noble  et  généreuse  à la  vue  des 
maux  dont  l’Eglise  est  affligée  sont  toujours  pour  nous  un  sujet 
d'amertume  et  de  douleur.  En  effet , n’est-ce  pas  à nous , favorisées 
du  litre  si  beau  d’épouses  du  Sauveur,  de  pleurer  sur  les  afflictions 
du  Père  commun  des  fidèles,  si  injustement  opprimé.  C’est  bien  à 
nous  aussi,  Très  Saint  Père,  de  faire  monter  chaque  jour  vers  le 
Ciel  les  accents  de  nos  voix  suppliantes,  et  de  conjurer  le  Dieu 
des  miséricordes  et  la  Vierge  Immaculée  de  mettre  fin  aux  maux 
qui  désolent  l’ Eglise  et  aux  perplexités  de  son  auguste  Chef. 
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Puissent  nos  prières  unies  à celles  de  vos  fidèles  enfants , faire  une 
sainte  violence  au  ciel , et  hâter  le  moment  heureux  qui  ramènera 
le  calme  et  la  paix  dans  tout  le  monde  chrétien. 

Dans  celte  confiance,  nous  nous  prosternons  aux  pieds  de  Votre 
Saiptclé  pour  recevoir  votre  paternelle  bénédiction,  et  nous  osons 
vous  offrir,  Très  Saint  Père,  les  hommages  profonds  de  l'amour 
filial , de  la  vénération  inaltérable  et  de  la  parfaite  obéissance  avec 
lesquels  nous  sommes  si  heureuses  de  nous  dire,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

De  notre  Monastère  de  sainte  Ursule,  Digne,  le  6 mai  18G2. 


I.es  filles  très  humilies  et  très  soumises 

Les  Religieuses  Ursulines  de  Digne 


P.  II.  Vol.  Il  G 


Digitized  by  Google 


DIOCESl  DI  FRÉJUS 


I SUPER10R1  E GLI  STUDENTI* 

DEL  SEMINARIO  TEOLOG1CO  DI  FlfKJlS 


* Thés  Saint  Père. 

Vos  humbles  enfants  ont  appris  que  votre  cœur  est  abreuvé 
d'amertume.  Les  voici  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  la 
priant  de  leur  laisser  prendre  une  large  part  à ses  douleurs.  Ils  pro- 
testent de  toute  l’énergie  de  leur  foi  et  de  leur  amour  contre  la 
moindre  atteinte  portée  à l'indépendance  de  leur  Mère  la  sainte  Eglise 
romaine;  disposés  qu’ils  sont  «à  répandre  pour  elle  jusqu'à  la  der- 
nière goutte  de  leur  sang. 

Ils  supplient  leur  douce  patronne,  Marie  Immaculée , dont  votre 
parole  infaillible  vient  d’accroUre  les  gloires,  de  vouloir  bien  se  le- 
ver contre  les  ennemis  de  la  sainte  Eglise , afin  qu'ils  soient  dissi- 
pés, eux  et  leurs  projets  impies. 

En  attendant,  Très  Saint  Père,  daigne  votre  puissante  et  pater- 
nelle main  bénir  la  modeste  famille  qui  n'aqû'un  cœur  et  qu'une 
âme  pour  acclamer  à la  face  du  monde  les  droits  sacrés  de  votre 
triple  couronne. 
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C’esl  dans  ces  sentiments  que,  aujourd'hui  plus  que  jainai 
font  gloire  d'être,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté,' 


Les  fidèles  el  dévoués  enfants 


(Seguono  sellantaquallro  firme  di  Studenli.) 
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II. 


Très  Saint  Père. 

Nous  considérons  les  sentiments  de  nos  chers  élèves  comme  le 
plus  précieux  trésor  que  notre  filial  dévouement  puisse  déposer  aux 
pieds  de  Votre  Sainteté.  Notre  plus  ardent  désir  est  de  les  entre- 
tenir, de  les  développer  encore,  s’il  est  possible. 

C'est  pour  nous  aider  en  ce  doux  labeur  que  nous  sollicitons 
humblement  votre  bénédiction  apostolique. 

De  Votre  Sainteté, 

Les  tils  très  humbles  et  très  obéissants 
(Seyuono  selle  firme  di  Superiori.) 
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LE  MONACHE  ORSOLINE  Dl  BRIGNOLES 


Très  Saixt  Père, 

Le  moment  le  plus  heureux  de  ma  vie  est  celui  où  je  me  prosterne 
à vos  pieds  entourée  de  ma  famille  religieuse.  Nous  apportons  avec 
nous  pour  vous  les  offrir,  Très  Saint  Père , les  sentiments  impérissa- 
bles qui  remplissent  nos  âmes,  la  foi  indéfectible  en  votre  mission 
divine,  le  respect  le  plus  profond  et  l'amour  le  plus  pur  pour  votre 
personne  sacrée,  la  compassion  la  plus  tendre  pour  les  maux  que 
vous  souffrez  pour  la  cause  de  Dieu  et  de  la  sainte  Eglise.  Oui , 
Saint  Père,  nous  croyons  que  toute  notre  gloire,  tout  notre  bon- 
heur, toute  notre  sûreté  consistent  à vous  demeurer  attachées  par  les 
liens  de  l'unité,  puisque  vous  êtes  le  Chef  de  l’Eglise,  le  successeur 
de  Saint  Pierre,  le  lieutenant  do  Jésus-Chrisf.  Nous  prions  avec  les 
fidèles  pour  le  triomphe  de  cette  môme  Eglise , qui  a été  proclamée 
infaillible  par  la  bouche  de  la  vérité  éternelle.  Dieu  écoulera  tant 
de  vœux;  nos  frères  qui  s'égarent  ouvriront  enfin  les  yeux;  le  Pa- 
steur universel  sera  conservé  à son  troupeau  fidèle  et  affligé  et  l’enfer 
sera  encore  une  fois  vaincu. 

Voilà,  Très  Saint  Père,  notre  foi  cl  nos  espérances.  Reconnaissez 
en  nous  les  sentiments  de  Sainte  Angèle  de  Mérici,  notre  glorieuse 
Mère.  Chargées  par  elle  de  les  transmettre  aux  générations  dans  les 
jeunes  âmes  dont  l’éducation  nous  est  confiée,  nous  voyons  avec 
consolation  ces  cœurs  innocents  prier  avec  une  ferveur  enfantine 
pour  Votre  Sainteté. 
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Noire  Communauté  de  Brignoles,  Très  Saint  Père,  pour  être  la 
plus  humble  et  l'une  des  plus  petites  entre  les  moindres  du  Bercail 
de  Sainte  Angèle,  n’en  est  pas  la  moins  dévouée  à Votre  Sainteté  ni 
la  moins  fidèle*  à l’ Eglise  : c est  même  le  sentiment  de  notre  indi- 
gnité qui  a retenu  jusqu'ici  notre  plume  captive.  Mais  enfin,  vain- 
cues par  les  vifs  sentiments  de  nos  cœurs,  nous  voici  prosternées 
devant  vous,  Très  Saint  Père:  nous  demandons  de  baiser  les  pieds 
de  Votre  Sainteté  et  de  nous  donner  la  bénédiction  apostolique,  que 
nous  recevrons  avec  autant  de  respect  que  de  reconnaissance,  nous 
et  nos  enfants  bien  aimées. 

Je  serai  toute  ma  vie  avec  le  plus  profond  respect  et  la  plus 
humble  soumission , dans  le  cœur  du  divin  Pasteur  de  l’ Eglise , 
Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté. 

De  notre  Monastère  de  Sainte  Ursule,  Brignoles,  le  15  juillet. 1881 . 

La  brebis  la  plus  soumise 

S/  S.  Dosithée,  Religieuse  Ur su  line,  Supérieure 
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IL  SEM1NARIO  MINORE  I>I  SAN  CARLO 

A BR  IG  NO  LES 


Très  Smxt  Père. 

üii  dit  que,  dans  la  famille  de  Jacob,  les  voix  bien-aimées  de. 
Joseph  et  de  Benjamin  faisaient  doucement  tressaillir  le  cœur  de 
leur  père:  ainsi  nous  soit-il  permis  d'espérer  que . dans  l’immense 
famille  que  Dieu  vous  a donnée,  les  accents  lointains  de  vos  plus 
jeunes  enfants  viendront  apporter  quelque  consolation  à votre  cœur 
abreuvé  de  tant  d’amertumes?  O vous  qui  êtes  doublement  notre- 
Père,  et  sur  les  fonts  sacrés  du  baptême,  et  par  l'onction  du  sa- 
cerdoce , daignerez-vous  accepter  cet  hommage  de  quelques  uns  des 
plus  jeunes  membres  du  clergé  français,  qui  ne  craignent  pas  de 
mêler  leurs  faibles  voix  à ce  grand  concert  de  voix  éloquentes.  Ah  ! 
ils  ne  pourront  pas  vous  dire  de  grandes  choses  : habitués  à parler 
à l’enfance,  à la  former  aux  éléments  des  langues  et  des  sciences, 
ils  vous  tiendront  un  langage  simple,  comme  ces  jeunes  âmes  (pii 
les  entourent  et  auxquelles  ils  sont  si  heureux  d’apprendre  à res- 
pecter et  à chérir  en  vous  le  Pontife  et  le  Roi. 

Encore  sans  autorité,  sans  influence,  ils  ne  peuvent  prendre  la 
plume  pour  combattre  ces  doctrines  perverses  qu’  ils  réprouvent  de 
toute  l’énergie  de  leur  âme.  Mais,  du  moins,  il  veulent  vous  dire 
combien  ils  vous  aiment , combien  leurs  cœurs  sont  profondément 
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affligés,  ils  veulent  vous  dire  que,  lorsque  tous  les  jouis , à l’autel, 
leurs  têtes  s’inclinent  avec  amour  à votre  nom  vénéré,  de  leurs 
cœurs  s’ élance  une  prière  brûlante  pour  vous , û Père  bien-aimé  ! 

Non , il  ne  croulera  pas , ce  trône  soutenu  par  tant  de  cœurs 
dévoués,  tant  de  vœux  ardents!  Non,  celui  que  la  Providence  a 
choisi  pour  ajouter  le  plus  beau  fleuron  h la  couronne  rayonnante 
de  Marie,  no  verra  pas  s'amoindrir  la  triple  couronne  que  lui  ont 
tressée  les  siècles!  Oui,  les  nuages  peuvent  s’amonceler,  l'orage 
peut  gronder,  dans  nos  cœurs  de  prêtre  et  de  français  l'espérance 
reste  toujours.  Oh  ! Dieu  ne  permettra  pas  que  la  France  cesse  d’être 
la  nation  de  Charlemagne,  et,  confondant  en  un  même  amour  l F-glise 
et  notre  patrie,  nous  aurons  toujours  h rendre  grâce  au  ciel  «le 
nous  avoir  faits  catholiques  et  de  nous  avoir  faits  français. 

Prosternés  aux  pieils  de  Votre  Sainteté,  nous  lui  offrons,  a\ce 
l’expression  de  nos  gémissements  et  de  notre  douleurs,  les  témoi- 
gnages et  les  vœux  de  notre  filiale  et  très  respectueuse  affection  , 
cl  nous  la  conjurons  humblement  de  nous  acccorder  sa  bénédic- 
tion apostolique. 

Vos  fils  très  dévoués  el  très  obéissants 


(Seguono  dieriollo  firme.) 
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IL  CLE RO  DEL  DECANATO  DI  CRASSE 


TrLs  Saint  Père. 

Le  clergé  de  l'Archiprêtré  de  Grasse  (diocèse  de  Fréjus  et  Tou- 
lon), obéissant  h l’impulsion  de  son  cœur,  vient  déposer  aux  pieds 
de  Votre  Sainteté  le  tribut  de  sa  vénération  profonde  pour  voire  per- 
sonne sacrée  et  de  son  entier  dévouement  au  Siège  apostolique. 

C’est  de  toute  la  force  et  de  touto  l’ardeur  de  nos  âmes  que 
nous  protestons  contre  les  attaques  injustes  et  déloyales  dont  votre 
Souveraineté  temporelle  est  l’objet,  et  qui  ne  tendent  à rien  moins 
qu'à  anéantir  l'indépendance  du  Chef  suprême  de  l’Eglise  catholi- 
que. Vos  ennemis  ne  rougissent  point  de  recourir  à l’astuce,  à la 
calomnie  et  à tous  les'  moyens  que  peut  inspirer  l'éternel  ennemi 
de  tout  ce  qui  est  bon,  juste  et  légHime;  mais  c’est  en  vain,  ils 
ne  sauraient  nous  tromper  sur  le  but  réel  qu’  ils  poursuivent  ni 
ébranler  notre  intime  conviction  touchant  la  nécessité  de  votre  pou- 
voir temporel.  Les  insensés!  Ne  comprendront-ils  pas  qu’en  dé- 
truisant votre  Souveraineté  temporelle,  la  plus  auguste,  la  plus  lé- 
gitime, la  plus  paternelle  qui  soit  ici-bas,  ils  ébranlent  la  seule 
autorité  de  droit  divin  qui  soit  debout  parmi  les  mines  que  tant  de 
bouleversements  politiques  ont  amoncelées  autour  de  nous,  et  ren- 
versent le  dernier  rempart  des  principes  étemels  sur  lesquels  re- 
posent les  sociétés  humaines.  Ah  ! daigne  le  Seigneur  confondre  les 
projets  et  les  espérances  coupables  do  vos  ennemis  et  donner  un 
éclatant  triomphe  à la  noble  cause  que  vous  défendez  avec  tant  de 
P.  II.  Vol.  II.  7 
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courage  ! Telle  est  l’ardente  prière  que  nous  adressons  chaque  jour 
îi  Celui  qui,  debout  sur  la  barque  de  Pierre,  peut  d’un  seul  mol 
ealmer  les  vents  et  les  tempêtes. 

Oh!  Très  Saint  Père,  puisse  le  témoignage  de  notre  filial  dévoue- 
ment apporter  quelque  adoucissement  aux  amertumes  cruelles  dont 
on  abreuve  votre  cœur  si  bon,  si  doux,  si  paternel!  Notre  amour 
pour  votre  personne  sacrée  s’accroît  de  notre  admiration  pour  vas 
éminentes  vertus,  de  notre  reconnaissance  pour  les  saintes  joies  que 
vous  avez  données  à l'Fglise,  et  de  toute  l'indignation  que  nous 
causent  la  déloyauté  et  les  ingratitudes  de  vos  ennemis.  Prosternés 
à vos  pieds,  nous  sollicitons  humblement  un  regard  de  votre  bonté 
et  votre  paternelle  bénédiction. 

( Seguono  cinquanla  firme  di  Ecclesiastici.) 


Digitized  by  Google 


PROVINCIA  EfîCLESI  VSTICA  l>l  \l\. 


:;t 


LE  MONACHE  CAEPUCCINE  DI  LORGUES  . 


Très  Saint  Père, 


Le  30  août  1836,  voire  auguste  main  a daigné  s'étendre  jusqu’à 
nous  pour  bénir  ce  nouveau  monastère  de  Capucines  qui , grâce  à 
cet  inestimable  bienfait , a pris  de  jour  en  jour  de  nouveaux  accrois- 
sements, a le  bonheur  de  vivre  dans  toute  la  rigueur  de  la  règle, 
et  compte  dix-neuf  religieuses  et  trois  aspirantes. 

Très  Saint  Père,  les  plus  minimes,  les  plus  chétives,  mais  aussi 
les  plus  confiantes  de  vos  enfants , malgré  leur  vœux  de  très-sainte 
pauvreté  qui  les  met  dans  l’ heureuse  nécéssilé  de  ne  rien  posséder 
sur  la  terre  afin  de  pouvoir  s'offrir  libres  au  crucifix,  osent  con- 
voiter un  riche  trésor  et  c’est  de  Votre  Sainteté  qu'elles  espèrent  le 
recevoir.  Ce  trésor,  Très  Saint  Père,  c'est  la  côte  de  notre  illustre 
Mère  sainte  Claire.  Je  me  sens  poussée  de  la  manière  la  plus  irré- 
sistible aux  pieds  de  Votre  Sainteté:  humblement  prosternée,  je  la 
supplie  de  daigner  accorder  à ses  plus  pauvres  enfants  cette  insigne 
faveur.  Elles  vous  en  conserveront  une  éterrtelle  reconnaissance  tan- 
dis qu'elles  ne  cesseront  de  bénir  votre  saint  nom  en  priant  inces- 
samment et  dans  le  plus  intime  de  leur  àme  selon  vos  intentions 
qui  seules  captiveront  toujours  toutes  nos  affections. 
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Très  Saint  Père,  humblement  prosternée  h vos  pieds,  je  vous 
prie  de  nous  bénir  et  de  recevoir  l’hommage  du  respect  et  de  la 
profonde  vénération  avec  laquelle  j'ai  l'honneur  d'être.” 

Très  Saint  Père, 

De  notre  Monastère  des  Capucines  de  Lorgucs  (Var),  le  20 
août  1860. 


Votre  très  humble  et  très  obéissant  fille 
S.r  Marie  Sainte  Claire,  Abbesse  ind.  des  Capucines, 
jilles  de  la  Passion 
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LL  CLE RO  DI  TOULON 


Beatissime  Pater  , 

Nos  infrascripli  ad  hon.  Canonici,  Decani , Parochi , Viec-pa- 
rochi  aliiquc  Saccrdote^civitalis  Toloni  in  Dioeccsi  Foro  Iuliensi,  de 
Sanctitatis  Veslrae  angustiis,  in  har  lemporuni  tcmpestate,  sollicili, 
lilialis  noslrae  contrislationis  et  reverentiae  hanc  attestationem  ad 
pcdes  vestros  deponi  humillime  voluimus  et  dcponimus. 

Quandoquidem , testante  D.  Panlo,  si  pàtitur  unum  membrum, 
compaliuntur  omnia  membra , qùid  erit  si  patiatur  abundanter  Caput 
corporis  Ecelesiae?  Nonne  et  animo  compatiuntur  omnes  quicumquo 
in  Chrislo  baptizati,  unilatem  servantes  sanctae  romanae  Ecelesiae, 
membra  de  membro,  vobis  adhaerere  gloriantur? 

O cordium  durities!  o tcmpora  luctuosa!  Quandonam  paternum 
cor  magis  in  bonum  ovium  suarum  cflusum  est?  Quandonam  dul- 
cius  effulsil  lux  magna  de  lampade  quam  Christus  accendil  in  Ec- 
clesia  sua  ut  in  tcnebris  cupidinum  ambulantes,  illuminct?  Transeat, 
transeat  a vobis,  Pater  afllictissime,  calix  isle  quem  forte  desiderat 
lides  veslra  magna  nimis  baptismo  Christi  volens  baptizari  ! 

Dieat  iicrum  qui  vends  et  mari  imperat  et  cui  obediunt , dicat  : 
Tare , obmulescc , ut  tandem  fiat  tranquillilas  magna,  et  eos  poeni- 
leal  qui  (infandum!)  hodie  laetantur  cum  male  facerint,  et  laete- 
iur  anima  veslra  in  iiliorum  inventione  e!  sainte. 


Si. 
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Nos  autem  Sacerdotes  vestri , Palri  noslro  sanctissfmo  humiliter 
addiclissimi , inter  veslibulum  et  altare  ploramus  obsecrantcs  ut  cxau- 
diat  vos,  Princcps  pastorum,  et  solelur,  et  adimpleat  Dominus  omnes 
peliliones  veslras. 

Inlerea  dilectionem  noslram  summam  et  reverenliam  «ratas  ha- 
beat  Sanclilas  Vestra,  et  quam  oplabilem  bencdiclioncm  super  nos 
ad  pedes  Vestrae  Palernitatis  provolulos  effundere  dignelur. 

Toloni,  die  29  fcbruarii,  anno  Domini  1860. 


( Setjuonn  i/uarnntalre  /inné  di  Ecclesiaslici.) 
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1 CATTOLICI  DI  TOULON 


Très  Saint  Père, 

Convaincus  que  les  sentiments  et  le  génie  de  la  France  rem- 
porteront sur  l'esprit  d'erreur  qui  menace  en  ce  moment  l’intégrité 
de  voire  souveraineté  temporelle,  nous  .voulons  cependant  consoler 
votre  cœur  par  l’expression  de  noire  dévouement. 

Tout  ce  que.  l’on  a dit  contre  vos  droits  et  contre  votre  gouver- 
ment  n’a  ébranlé  ni  notre  respect  pour  vos  droits,  ni  notre  confiance 
dans  l’amour  et  dans  la  sagesse  qui  inspirent  votre  autorité.  Vos 
droits  ne  viennent  pas  des  hommes,  vous  ne  les  avez  pas  acquis  par 
violence  et  par  iniquité,  vous  ne  les  maintenez  pas  par  ambition, 
vous  ne  les  exercez  pas  avec  dureté.  Vous  êtes  le  souverain  le  plus 
légitime  et  le  plus  doux  qui  soit  sur  la  terre.  L’ ingratitude  et  la  ré- 
volte ne  sauraient  créer  des  titres  «à  vous  déposséder  et  à vous  haïr. 

Ce  que  votre  peuple  a pu  souffrir,  ce  n’est  pas  à vous  qu’il 
doit  l’imputer,  mais  à lui-méme  et  à ceux  qui  l’ont  séduit,  insen- 
sés devenus  pervers,  rebelles  devenus  traîtres,  qui  conspirent  après 
avoir  été  pardonnés,  et  qui  s’arment  contre  vous  de  tout  le  mal 
qu’ils  ont  fait  après  que  vous  l’avez  réparé. 

Pour  nous,  vos  enfants  de  France,  nous  croyons  que  votre  au- 
torité ne  peut  être  définie  que  par  vous-mème,  et  nous  vous  recon- 
naissons tous  les  droits  que  vous  vous  reconnaissez.  Nous  croyons 
que  les  réformes  à faire  ne  seront  bonnes,  efficaces  et  légitimes, 
que  si'  elles  sont  faites  librement  par  vous.  Qui  donc  aimera  plus 
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que  vous  la  justice,  respectera  plus  que  vous  le  droit  des  peuples, 
chérira  plus  que  vous  les  pauvres,  aura  plus  que  vous  présent  à 
l’esprit  le  compte  que  tous  les  souverains  doivent  rendre  à Dieu? 

En  défendant  la  cause  de  votre  indépendance,  nous  défendons 
la  nôtre  et  celle  de  tout  le  peuple  chrétien.  Vous  êtes  la  lumière  et 
le  rempart  des  àmès.  C’est  votre  indépendance  qui  sauve  la  liberté 
humaine.  Si  le  Pape  n'était  plus  roi,  la  croix  serait  arrachée  de 
toutes  les  couronnes,  et  rien  ne  préserverait  le  monde,  bientôt  ra- 
mené au  culte  des  idoles.  L’  humanité  adorerait  des  idoles  de  boue 
et  serait  écrasée  sous  des  idoles  de  chairi 

O Père,  ô Roi,  ô victime  très  sainte  et  immortelle,  que  votre 
pensée  surchargée  d’angoisses  s’arrête  un  moment  sur  nous.  A ge- 
noux, pleins  de  foi,  pleins  d'amour,  nous  vous  demandons  celte 
bénédiction  qui  fortifie  les.  âmes  : qu'  elle  écarte  à jamais  de  nous 
l’incomparable  honte  de  vous  trahir! 

( Scguono  duecento  sessantacinque  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  VENGE 


Très  Saint  Père, 


Permettez  à des  enfants  désolés  des  innombrables  maux  qui  vous 
assiègent  de  venir  déposer,  au  pied  de  votre  auguste  trône,  l'hom- 
mage des  sentiments  de  profonde  vénération  et  d’affectueuse  sym- 
pathie  dont  ils  se  sentent  pénétrés,  aujourd’hui  plus  vivement  que 
jamais,  pour  votre  personne  sacrée. 

A la  suite  des  attentats  inouïs  dont  vous  avez  été  tout  récem- 
ment victime,  nous  voudrions  pouvoir  répandre  dans  votre  cœur 
de  Pèré  si  indignement  outragé,  notre  âme  tout  entière;  nous  éprou- 
vons un  irrésistible  besoin  d’unir  notre  faible  voix  h celle  de  la 
grande  tribu  Lévitique,  pour  vous  dire  que  vos  angoisses  sont  les 
nôtres,  et  qu’il  n’est  aucun  des  coups  qui  vous  frappent  qui  ne  re- 
tentisse bien  douloureusement  en  nous. 

Oui , Très  Saint  Père , nos  regards  sont  constamment  tournés  vers 
Home,  car,  nous  aimons  à le  proclamer  bien  haut,  unis  de  cœur 
et  d’esprit  au  digne  et  vénéré  Prélat  que  vous  avez  préposé  h la 
garde  de  cette  portion  de  votre  troupeau , nous  tenons  au  centre  de 
l’unité  catholique  du  plus  profond  de  nos  entrailles;  et  c’est  avec 
la  plus  poignante  anxiété  que  nous  y suivons  les  phases  de  votre 
long  martyre. 
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Que  ne  nous  est-il  donné,  ô Pontife  Très  Saint,  d'adoucir  le 
fiel  de  votre  calice! 

Que  ne  nous  est-il  donné  de  détourner  la  main  parricide  de 
ces  enfants  ingrats  et  rebelles  qui  percent  voire  cœur  agonisant 
de  tristesse  ! 

Que  ne  nous  est-il  donné  de  vous  accompagner  autrement  que 
de  nos  vœux  et  de  nos  prières,  sur  ce  nouveau  Calvaire,  où  les 
■ ennemis  de  la  sainte  Eglise  voudraient  vous  immoler  et  vous  immo- 
lent de  fait  chaque  jour  ! 

Mais,  nous  le  savons,  c’est  d’en  haut  que  vous  attendez  le  se- 
cours ; et  nous  ne  pouvons  que  protester,  comme  nous  protestons 
en  effet , de  toute  la  force  de  nos  convictions , de  notre  foi , de  no- 
tre attachement  inviolable  à votre  auguste  personne  et  au  vénérable 
Siège  apostolique,  et  contre  les  actes  d’injuste  et  sacrilège  spolia- 
tion par  lesquels,  au  mépris  de  tous  les  droits  et  sans  aucune  om- 
bre de  prétexte,  on  vient  d’arracher  \iolemmenl  à l’Eglise  la  presque 
totalité  de  ses  Etats,  et  contre  ce  prétendu  droit  nouveau  — droit 
subversif  de  toute  autorité  légitime  et  de  tout  ordre  social,  inventé 
pour  servir  aux  plus  coupables  desseins  d’une  ambition  effrénée  -=- 
et  contre  les  inqualifiables  principes  qu'  invoquent , avec  la  même 
hypocrisie,  et  l'audace  qui  consomme  ces  infamies  et  la  lâcheté  qui 
les  permet. 

Pardonnez,  ô Saint  Père,  la  vivacité  de  notre  langage;  il  nous 
est  inspiré  par  des  actes  dont  la  noiceur  n'a  rien  de  comparable 
que  votre  héroïque  patience  à les  souffrir. 

Nous  sentons  que  nous  avons,  nous  aussi,  plus  que  jamais, 
besoin  de  force  et  de  courage,  et  qu’ après  Dieu,  c’est  dans  vo- 
tre sainte  et  paternelle  bénédiction  que  nous  en  trouverons  un 
gage  assuré. 

Daignez  donc  nous  bénir  et,  avec  nous,  les  âmes  qui  nous 
sont  confiées  ; nous  vous  le  demandons , humblement  prosternés 
à vos  pieds,  et  heureux  de  nous  dire,  avec  les  sentiments  de  la 
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vénération  la  plus  profonde  et  du  dévouement  le  plus  filial,  Très 
Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

Vence,  le  28  octobre,  1860. 


Les  enfants  très  humbles  et  très  obéissants 


( Seguono  tredici  firme  di  Ecclesiastki.) 


D10CESI  DI  G A P 


IL  SEM1NARIO  TEOLOGICO  DI  GAP 


Beatissime  Pater, 

Cum  dileclissimus  in  Chrislo  magister,  I>.  Valentin,  nosler  scri- 
pturae  sacrae  leclor,  pcregrinalionem  suscipial  ad  l'rbem,  Sandila- 
lem  Veslram  alipie  Apostolorum  liniina  veneraturus , non  possumus 
liane  auspicalissimam  occasionem  peravide  non  amplceli  ad  nostrae 
religionis,  pietalis,  amoris,  obsequii  erga  Sanelilalem  Veslram  et 
Sedcm  aposlolicam  devotissimos  sensus  eidem  Sanelilali  Veslrae  sin- 
cerissima  alque  ardenllssima  meule  teslandos. 

Ilaud  nos  fugit,  Bealissime  Pater,  quibus  aerumnis  Sanclilas 
Veslra  conficialur,  quantaque  adversus  aposlolieam  Sedem  maligna- 
tns  sit  inimicus.  Liceal  ergo  (iliolis  Patri  afflidissimo  lotis  praeeor- 
diis  condolcrc. 

O utinam  abscindantur  qui  Beatitudincm  Veslram  et  sanclam  Se-  • 
dem  eonturbant  et  quacrant  vobis  mala  ! Polius  vero  illuminentiir 
et  convertantur,  quantumque  malrem  Ecclcsiam  impielale  ac  rebel- 
lione  sua  contristaYcmnl , tantum  rcligione  et  ohsequentia  laetilicenl  ! 

Utinam,  Bealissime  Pater,  siculi  praesenles  lillcras,  ila  posset 
Sanditas  Vestra  corda  nostra  inspicercl  Aperte  palamque  suis  ocu- 
lis  vidorel  quantum  reverenliae,  dc\olionis , sludii.,  amoris  erga  San- 
clitatein  Veslram  et  Sedem  aposlolicam  Spirites  Dei  in  nos  elTmlcril 
imisque  medullis  impresseril. 
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Igilur  non  cessamus,  Beatissime  Pater,  preces  supplicationesque 
ardentissimas  Deo  Omnipotenli  offerre  ut  imperet  ventis  et  mari  et 
post  lempeslatem  tranquillum  facial , atque  Sanctitatem  Vestram  ser- 
ve! incolumem  ad  sanetae  Ecclesiae  catholicae  decus  et  exaltationem. 

Ad  pedes  Beatiludinis  Vestrae  humiliter  provoluti , apostolicam 
liene<liclionem  loto  corde  instanterque  exposcimus. 

Vapinci,  die  maii  30,  anno  vero  Domini  1862. 

( Seguono  quarantacinque  firme  di  Stmleiili.) 
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J >IISSIONARIl  DELLA  DIOOESI  T)I  GAP 


Beatissime  Pater, 


Si  quid  patitur  unum  membrum , corapaliuntur  omnia  mcmbra  * . 
Quinimo  si  patitur  caput  cx'quo  totum  corpus  per  nexus  et  con- 
iunctiones  crescit  in  augmentum  I)ei  2?  Ecce  nunc  (lies  de  quibus 
vaticinatus  est  beatus  Paulus:  Instabunt  tenipora  periculosa,  crunl 
bomines  seipsos  amantes,  cupidi,  elali,  superbi,  blasphemi,  ingra- 
li,  scelesli,  proditores,  protcrvi  3.  Astiterunt  regcs  terrae  et  princi- 
pes convcnerunt  in  unum  adversus  Dominum  et  adversus  Chrisluni 
eius  *.  Quem  Christum  in  Vestra  Sanctitate  veneramur  laetantes.  Non 
est  diseipulus  super  magistrum  5.  Opprobria  exprobrantium  tilio  Dei 
ceciderunt  super  Vicarium  eius.  Principes  persuaserunt  populis  ut 
peterent  Barabbam,  Iesum  vero  perderent  ®.  llli  autem  clamabant  : 
Toile,  toile.'  cnicifigc  cum  ".  Datum  est  Bestiac  os  loquens  magna 
et  blasphemias  8.  .Dicunt  in  dcccptione:  Terram  dédit  Deus  filiis  ho- 
minum  9.  Nolite  possidcre  aurum  neque  argentum , neque  pecuniam 
in  zonis  vestris  l°.  Omni  petenti  te  tribuc  et  qui  aufert  quae  tua 


• I.  Cor.  XII,  26. 

2 Coloss.  Il,  19. 

3 II.  Tim.  III,  1,  4. 

4 Psalm.  Il , 2. 

» Mallh.  X,  24. 


6 Mallh.  XXVII , 20. 

7 loann.  XIX,  lî». 
s Apoc.  XIII , 6. 

» Psalm.  CXIIl,  16. 
»®  Mallh.  X , 9. 
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sunt , ne  répétas  l.  Talia  dixerunl  in  deceptione  illusores  iuxta 
proprias  -concupisccntias  ambulantes  2.  Talia  iam  eructaverat  Iudas 
Iscariotes  qui  erat  Eum  traditurus  : Quare  hoc  unguenlum  non  voe- 
niit  Ireccntis  denariis  et  datum  est  egcnis:  dixit  autem  hoc,  non 
quia  de  egenis  pertinebat  ad  eum,  sed  quia  fur  erat  3.  Mollit»  sunt 
sermones  eorum  super  oleum,  ipsi  autem  sunt  iacula  4. 

Vere  est  hortus  Gethsemani , vallis  Vaticanus.  In  fundamentis 
eius , animae  interfectorum  ab  impiissimo  Nerone  qui  clamant  : Us- 
quequo  non  vindicas  sanguinem  nostrum  5 ? in  palatio  eius , Pon- 
lifcx  Rex  qui  a Dco  factus  est  in  caput  anguli  et  quem  reproba- 
verunt  aedilicanles  novam  Turrim  Babel. 

Fides  vcstra  et  patientia  vestra,  Beatissime  Paler,  annuntiantur 
in  universo  mundo  ; quas  mihi  datum  est  non  solum  audire , sed 
13  martii  1834,  intueri  vultum  vestrum  quasi  angelum  Dei  et  de 
benedicta  manu  Sanclitatis  Vestrae  grale  accipere  numisma  ctiius 
imago  et  superscriplio  semper  praedicant  Beatam  Mariam , causant 
laelitiae  vestrae. 

Cum  Petrus  servabatur  in  carcere  oratio  fiebat  sine  intermissione 
ab  Ecclcsia  ad  Deum  pro  eo  B.  Ex  quo  conversus  nions  Vaticanus 
in  montem  myrrhae,  conversum  est  in  montcm  thuris  cor  fidelium 
quorum  orationcs  sicul  incensum  diriguntur  in  conSpeclu  Dei.  In 
nostra  dioecesi , prèces  pro  Sanctitate  Vestra  ascendunt  quotidie  ad 
thronum  graliae  cum  sanguine  agni  in  odorem  suavitatis. 

In  aima  aede  Dominae  Lacensis  âpud  oppidulum  Laus,  Beatae  Ma- 
riae  Virgini  dcdicatum , cuius  Imago  a Sanctitate  Vestra  bencvolcn- 
tissime  coronata  est , votis  lidelKim  frcqucnlius  concurrentium  aman- 
tissime  annuit.  Cuius  benedicti  Sanctuarii  felices  custodes  eiusdem 
dioecesis  vapincensis  Missionarii  per  novemdiale  ieiunium  et  quoti- 
dianas  supplicationes  obtinerc  nituntur,  ut  dies  super  dies  Regis 


' Luc.  VI , 30. 

2 II.  Pet.  III,  3. 

3 Ioann.  XII,  S,  (>. 


1 Psalrn.  LIV,  22 

5 Apec.  VI,  10. 

6 Act.  XII,  S. 
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Poaliiicis  adiiciantur  1 , cl  in  die  malorum  prolegalur  - ab  Auxilio 
Christiànorum. 

Hoc  esl  votum  noslrum  : Rogna  propler  veritaleni  el  mansuelu- 
dinem  el  iusliliam  *.  Rex , in  ælernum  vive  ! 

Ad  pedes  Sanctitatis  Veslrae  provoluti,  custodes  Sancluarii  Domi- 
nae  Laccnsis,  benediclionem  apostoliram  humillimc  nec  non  deside- 
rantissime  exposlulanl  ; denuo  sc  prolilentes  ex  loto  corde , 

Sanclilatis  Veslrae,  Beatissime  Paler, 

Dominae  noslrae  Lacensis,  die  19  februarii  1892. 

Subililissimox  et  de\ utisxinius  tilios  ac  servos 
In  nomme  omnium  Mismnarionim 
* Bunchard,  ('an.  et  Superior 


• Psalm.  LX,  1. 

* lh.  XXVI,  5. 

» Ib.  XLIV. 


Digitized  by  Google 


DIOCESI  i)I  MARSIGLIA 


IL  CLERO  DELLA  DIOCESI  DI  MARSIGLIA 


He vtissimk  Pater  , 

Saccrdofes  dioecesis  Massiliensis . in  secessu  sanclo  sub  timbra 
alarum  Dei,  et  sui  amautissimi  atque  Reverendissiini  Autistilis  du- 
clu.  ad  vacandum  per  aliquot  dies  spiritualibus  evercitiis  congre- 
gai  i , non  adeo  in  coiitempialione  ■ mirabilium  Dei  defhi  sunt . ni 
non  eliam  horrcnda  praesentis  temporis'  mala  et  praeserlim  sanctac 
malris  romanae  Ecclesiae  anguslias  veheraenter  senserint  ac  deplo- 
raverint,  Vestraeque  Sanclitalis  aeerbissirao  ac  palerno  dolori  com- 
posai sial. 

Al  vero  ubi  primuin  audiere  ncfariara  prorsus  el  novani  rnachi- 
nalionem  contra 'provincias  Slalus  Ecclesiastici , sacrum  videlicel  San- 
elitatis  Vestrae  patrimonium , nuperrime  (o  sceleslum  facinus!  ) per 
manus  sacrilegas  paralara  et  consummalam,  Saccrdotes  Massilienses 
gravissimo  dolore  inlrinsecus  affecli , supplicitcr  enixeque  Deum  opli- 
raum  deprecati  sont,  ne  in  perpeluum  haereditalom  suara  alienis  el 
impiis  darel.  rogantes  ut  iniquam  rapiuam  ab  illis  quampriimun 
auferat.  violenliam  dolumquc  procul  avortai  ; scipsos  paratos  esse 
profitentes,  pro  ciusdem  sanctissimi  Dei  gloria,  pro  veneratissimi 
Domini  .Noslri  lesu  Cliristi  Vicarii  amore,  eiusque  in  terris  Dominii 
defcrïsionc,  facullates  cuiusvis  generis  vitamque  ipsam  profundc- 
re.  animuin  et  generosum  impulsum  aemulanles  illonira  mullorum 
P.  II.  Vol.  II.  !> 
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inart)  mm  ob  eamdem  causant  militantium , quorum  nobilis  sanguis 
nuper  effusus  ipsius  Dei  misericordiam  ccrtc  advocabil. 

Quapropter  supradicti  Sacerdotes  primo  ante  allare  Dei  Altissimi . 
deinde  pedibus  Sanctitatis  Yestrae  humiliter  provoluli  in  teslimonium 
liiialis  suae  erga  Pétri  eiusque  Successoris  sedem  pietatis  constante!' 
cum  gratia  perseveraturae , sensus  suos  et  gemitus  cl  preces  Sancti- 
lati  Vqgrae,  mediante  lllustrissimo  ac  Weverendissimo  Antistite  suo , 
exprimere  ausi  sunt,  Dominum  Xostrum  Iesum  Christum  simulque 
ipsius  amanlissimam  et  Immaculalam  Malrem  Yirginem  Mariam  exo- 
rantes,  ut  secundum  multitudinem  dolorum  in  corde  vestro,  conso- 
lât iones  Dei  laelificent  animam  vestram,  quatenus  oblila  Sion , sancla 
nempe  mater  Ecclesia,  dicrum  allliclionis  suae,  cilius  vestem  luctus 
cl  doloris  exuens,  décoré  splendido  induatur  et  desileralissimo  diu 
ac  per  aevum  fruatur  triumpho. 

Pro  gratia  Clerus  Massiliensis  Sanctitatis  Yestrae  apostolicam  be- 
nediclionem , lum  sibimelipsi,  tum  portioni  gregis  unicuique  eorum 
commissae,  pio  et  peramanli  corde  humiliter  efllagilat. 

Sanclissimo  D.  1).  in  Christo  Patri  Pio  Papae  IX, 

Massiliae,  ex  aedibus  Seminarii  Minoris,  tertio  kalendas  oclo- 
bris,  occurrente  feslo  sancti  Michaëlis  Archangeli,  Ecclcsiae  defen- 
soris,  anni  Domini  MDCCCLX. 

Tolus  dévolus  Clerus  Massiliensis 


(Seyuono  ccnto  ollantadue  firme.)- 
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IL  CLERO  DELLA  CITTÀ  DI  MARSIGLIA 


Très  Saixt  Père, 

A la  vue  des  amertumes  dont  votre  coeur  paternel  est  abreuvé, 
les  prêtres  de  la  ville  de  Marseille  éprouvent  le  besoin,  et  regar- 
dent comme  un  devoir,  de  déposer  k vos  pieds  l’expression  de  leur 
profonde  douleur  et  l’hommage  de  leur  filial  dévouement.  Beaucoup 
d’entre  eux  ont  pù  voir  de  leurs  propres  yeux  l' incommensurable 
bonté  que  Dieu  a mise  en  vous,  et  tous,  en  lisant  les  Annales  de 
votre  Pontifical  si  glorieux  et  si  éprouvé,  ne  savent  ce  qu’  ils  doi- 
vent admirer  le  plus  de  la  sainteté  du  Pontife  ou  de  là  magnani- 
mité du  Souverain.  C’est  pourquoi,  ils  déplorent  et  détestent  les 
odieux  et  sacrilèges  attentats  dont  votre  Pouvoir  est  l'objet,  et  la 
coupable  convoitise  qui  voudrait  vous  ravir  votre  sacré  Principal. 
Puissions-nous  en  vous  exprimant  nos  sentiments  inébranlables , qui 
nous  sont  communs  avec  tous  les  fidèles,  faire  oublier  un  moment 
l'ingratitude  et  la  méchanceté  des  hommes  qui  affligent  le  plus  saint 
des  Pontifes  et  le  meilleur  des  Princes. 

Très  Saint  Père,  Dieu  vous  donne  en  spectacle  au  mondp,  aux 
anges  et  aux  hommes,  afin  de  montrer  une  fois  de  plus  en  votre 
personne  que  les  portes  de  l’enfer  ne  prévaudront  jamais  contre 
l’Eglise,  ni  contre  la  pierre  sur  laquelle  elle  est  bâtie.  Aussi,  aucun 
de  nous  n'éprouve  un  instant  d’ incertitude  sur  l'issue  de  la  lulle 
actuelle  ; et  si  nous  voyons  la  nacelle  battue  des  flots  et  exposée 
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au  danger,  pas  un  seul  ne  sent  sa  foi  s’amoindrir,  ni  le  doute 
prendre  placo  dans  son  âme. 

Toutefois,  en  comptant  les  douloureuses  épreuves  qui  assaillent 
votre  cœur,  nous  ne  cessons  de  supplier  le  Seigneur  de  vous  mu- 
nir de  sa  force  et  de  consoler  vos  souffrances.  Nous  le  prions  qu’il 
vous  conserve  dans  toute  son  intégrité  la  plénitude  de  votre  pouvoir 
temporel , gage  de  l' indépendance  de  votre  puissance  spirituelle. 
Dieu  écoutera  nos  vœux,  il  abrégera  le  temps  de  l’orage,  il  fera 
apparaître  la  lumière  au  milieu  des  ténèbres  soulevées  par  l’enfer, 
et,  par  sa  vertu,  il.  donnera  la  paix  à son  Eglise  et  à son  admi- 
rable Chef. . ' 

Prosternés  à vos  pieds  sacrés,  nous  implorons  ardemment  vo- 
tre bénédiction  apostolique,  et  nous  aimons  à nous  dire  dans  toute 
l’effusion  de  nos  cœurs,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Béatitude,  • 

Les  l'ils  1res  humilies  et  très  dévoués 


(Seyuono  ceiilo  cinquanla  firme.') 
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IL  CAPITOLO  GENERALE 


DEGL1  OBLAT1  DI  MARIA  SANTISSIMA  IMMACOLATA 


IN  MARSIGLIA 


Très  Saint  Père, 

">  • 7 ' 

Le  Chapitre  Général  de  la  Congrégation  des.  Oblats  de  Marie 
Immaculée  s'est  réuni  pour  l' élection  de  son  Supérieur  Général  atin 
de  combler,  autant  qu’il  peut  V être le  vide  immense  laissé  dans 
notre  société  par  la  mort  du  Révérendissime  Evêque  de  Marseille, 
Mouscigneur  Charles  Joseph  Eugène  de  Mazenod , qui  a été  le  Fon- 
dateur des  Oblats  et  les  a gouvernés  pendant  de  longues  années 
avec  un  zèle  et  une  prudence  si  remarquables. 

Les  membres  du  Chapitre,  Très  Saint ‘Père,  ont  pensé  que  les 
malheurs  de  l’Eglise  et  les  difficiles  épreuves  que  Votre  Sainteté 
soutient  avec  un  admirable  courage  les  autorisaient  à venir,  avant 
de  se  séparer,  déposer  h vos  pieds  l’expression  collective  de  leur 
dévouement  et  de  leur  amour  filial. 

La  Congrégation  des  Oblats,  Très  Saint  Père,  professe  pour  le 
Chef  de  l’ Eglise  le  respect  le  plus  profond  et  la  soumission  la  plus 
entière.  Nous  avons  été  élevés  dans  ces  sentiments  par  notre  vé- 
néré Fondateur  et  nous  resterons  toujours  attachés  par  le  fond  de 
nos  entrailles  à l'autorité  du  Vicaire  de  Jésus-Christ  et  aux  doctri- 
nes de  la  sainte  Eglise  romaine,  la  Mère  et  la  Maîtresse  de  toutes 
les  autres  Eglises. 
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C’esl  assez  faire  comprendre  à Voire  Sainteté  toute  la  part 
que  nous  prenons  à ses  douleurs,  les  vœux  ardents  que  nous  for- 
mons pour  que  le  Seigneur  daigne  y mettre  un  terme,  et  notre 
volonté,  quoi  qu’il  arrive,  d’être  toujours  inviolablement  unis  à 
celui  que  Dieu  nous  a donné  pour  être  notre  Père,  notre  Docteur, 
notre  Maitre. 

Puisse , Très  Saint  Père , ce  témoignage  des  sentiments  dont  nos 
cœurs  sont  pénétrés  pour  Votre  Sainteté  apporter  quelque  adoucis- 
sement à vos  peines.  Nous  ne  cesserons  de  prier  pour  que  le  Sei- 
gneur soutienne  votre  courage  et  vous  donne  de  triompher  bicnlêl 
de  tous  les  ennemis  de  l’Eglise. 

Ce  triomphe,  Très  Saint  Père,  qui  peut  être  différé,  mais  qui 
est  certain,  sera  la  récompense  de  vos  vertus  et  de  cette  grande 
foi  qui  vous  anime  et  qui  finit  toujours  par  vaincre  le  monde. 

Notre  humble  adresse,  Très  Saint  Père,  vous  sera  portée  par  no- 
tre nouveau  Supérieur  Général  que  nous  avons  èlui.  Nous  supplions 
Votre  Sainteté  de  nous  bénir,  de  bénir  toute  la  Congrégation  dans 
la  personne  de  celui  que  nous  avons  élu  à cause  de  son  rare  mé- 
rite et  en  particulier  de  son  dévouement  à Votre  Sainteté. 

Prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  nous  la  prions  humble- 
ment de  recevoir,  avec  sa  bonté  paternelle,  l'expression  du  pro- 
fond respect  et  de  l'amour  le  plus  fdial  avec  lesquels  nous  sommes , 
Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté,  • 


Les  1res  humbles  cl  très  obéissants  serviteurs  el  fils 


( Seynono  renlanu  firme.) 
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L’ARCICONFRATERNITA  DELLA  SS.  TRIISITÀ 

IN  MABS1GLIA 


Très  Saint  Père, 

L' Archiconfrérie  île  Marseille , affiliée  h l’ Ordre  de  la  Très 
Sainte  Trinité , vient  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  l’hommage 
de  son  sincère  dévouement  pour  votre  auguste  personne. 

C’est  dans  les  circonstances  difficiles  où  I’- Eglise  et  son  Chef 
suprême,  se  trouvent  si  malheureusement  placés,  que  les  membres 
de  l’Archiconfrérie  de  la  Très  Sainte  Trinité  doivent  faire  parvenir 
jusqu’au  pied  du  Irène  de  Votre  Sainteté,  Il  expression  de  leur 
respect  et  de  leur  amour.  Dans  ce  moment , surtout , où  la  colère 
de  Dieu  semble  s'appesantir  d’une  manière  si  évidente,  le  chrétien 
doit  tourner  ses  yeux  vers  le  ciel  et , par  T intercession  de  la  Très 
Sainte  Vierge,  notre  bonne  mère,  implorer  sa  miséricorde. 

L’Archiconfrériê  de  la  Très  Sainte  Trinité,  fidèle  à ces  sentiments 
de  foi  qui  lui  ont  été  légués  par  ses  pères,  et  avec  cette  confiance 
en  Dieu  et  cette  piété  dont  elle  s'honore,  ne  cesse  d’élever  ses 
prières  vers  le  ciel,  et  de  le  conjurer  d'arrêter  les  malheurs  qui 
planent  sur  l'Eglise. 

ÎSos  vœux  seront  exaucés,  nous  en  avons  le  doux  espoir.  Dieu 
ne  voudra  pas  attrister  davantage  le  cœur  de  son  premier  vicaire, 
cl,  en  lui  rendant  le  repos  et  la  Iranquililé,  qu’il  mérite  par  scs 
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vertus,  il  rassurera  aussi  les  fidèles  qui  ne  cesseront  de  le  louer 
et  de  le  bénir  à jamais. 

. Mais  si,  indignes  d'ètre  exaucés  dans  nos  prières,  nous  avions 
le  malheur  de  voir  s’appesantir  sur  le  monde  catholique  do  plus 
funestes  châtiments,  nous  redoublerions  d’ardeur  et  d'amour  et  nous 
irions  jusqu'aux  pieds  du  trône  de  Votre  Sainteté  pour  le  garantir 
et  l'arracher  au  besoin  des  mains  de  ses  ennemis  et  des  ennemis 
de  1’  Eglise. 

C'est  dans  ces  sentiments  que  nous  vous  supplions,  Très  Saint 
Père,  de  vouloir  bien  nous  donner  votre  sainte  bénédiction. 

Marseille,  le  14  juin  1860. 

Vos  fils  soumis  et  respectueux 

Les  membres  du  Conseil  d'administration  de  l'Anhiconfrérie 
de  la  Tris  Sainte  Trmili 

( Seguono  olto  firme.) 
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LE  COMUNITÀ  FRANCESI  ED  INGLES1 

DELEA  RETRAITE  CHRÉTIENNE  IN  MARSIfiUA 


Très  Saint  Père  , 

Les  prêtres,  les  frères  ol  les  sœurs  de  la  Retraite  Chrétienne  de 
France  et  d’Angleterre,  ainsi  que  leurs  pensionnaires  et  externes 
de  l'un  cl  de  l'autre  sexe,  composant  en  tout  un  effectif  de  plus 
de  deux  mille  personnes,  déposent  , par  mon  organe,  aux  pieds  de 
Votre  Sainteté,  l'hommage  de  leur  respectueux  et  inébranlable  at- 
tachement h votre  personne  sacrée,  et  l’expression  de  leur  douleur 
profonde,  h la*vue  des  malheurs  incalculables  qui  accablent  et  dé- 
chirent votre  cœur  paternel. 

ns  ont  appris  avec  une  profonde  tristesse  que  la  révolution 

« 

soulevait  les  Romagnes  contre  le  meilleur  et  le  plus  légitime  des 
Princes  et  entreprenait  sacrilégement  d’enlever  à Votre  Sainteté  le 
patrimoine  de  Saint  Pierre,  qui.  lui  conserve  cette  prccieuse  indé- 
pendance avec  laquelle  elle  parle  et  agit  en  toute  liberté  envers 
les  peuples  et  les  rois. 

En  nous  rappelant  la  France  de  Charlemagne  et  de  Pépin , et 
on  considérant  les  circonstances  actuelles,  nous  rougirions,  Très 
Saint  Père,  d'être  français,  si  nous  ne  savions  pas  que  Votre  Sain- 
teté compte  dans  tous  les  rangs  de  cette  nation  un  nombre  infini 
de  fils  dévoués,  qui,  à défaut  d’épée,  élèvent  habituellement  des 
mains  suppliantes  vers  le  ciel , pour  obtenir  le  triomphe  le  plus 
P.  II.  Vol.  II.  lo 
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complet  dé  la  sainte  Eglise  Romaine.  Ils  ont  entendu  les  gémisse- 
ment de  Votre  cœur  oppressé,  et  ils  se  sont  hâtés  de  se  grouper 
autour  de  Votre  Sainteté  au  pied  des  autels. 

Nous  nous  sommes  unis , Très  Saint  Père , à ces  âmes  ferventes , 
et,  nuit  et  jour,  h chaque  heure,  quatre  d’entre  nous  se  succèdent 
devant  le  Très  Saint  Sacrement , pour  supplier  Notre  Seigneur  Jésus- 
Christ  de  s'éveiller  enfin,  d’apaiser  les  vents  et  la  mer  déchaînés 
contre  la  barque  de  Saint  Pierre,  et  de  procurer  à votre  cœur  les 
consolations  qu’  il  désire  et  dont  il  est  si  digne.  Daigne  Votre  Sain- 
teté accueillir  favorablement  l'expression  bien  affaiblie  de  nos  sen- 
timents, et  tirer  de  son  cœur  crucifié,  pour  la  répandre  sur  nous 
tous,  une  de  ces  bénédictions  qui  consolent  ceux  mêmes  qui  vou- 
draient être  capables  d’offrir  quelques  consolations! 

Je  me  prosterne  à vos  pieds  apostoliques , et  je  vous  prie  de 
me  croire, 

De  Votre  Sainteté, 

Marseille,  27  février  1860. 


Les  très  Immlilc,  soumis  et  inébranlablement  attaché  serviteur  et  fils 
au  nom  de  nous  tous 

Jérôme  Magnan,  prêtre,  Directeur  de  la  Retraite  Chrétienne 
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LA  CONGREGAZIOÎNE 

DEL  TERZ’  ORDIiNE  DI  SAN  FRANCESCO  LN  MARSIGLIA 


Très  Saixt  Pf.re, 

Les  Frères  du  Tiers  Ordre  de  Saint  François  d' Assise,  de  la 
Congrégation  de  Marseille,  viennent  déposer  aux  pieds  de  Votre 
Sainteté  l'expression  de  leur  douleur  profonde  à la  vue  des  maux 
qui  affligent  en  ce  moment  l'Eglise,  et  l’hommage  de  leur  fdial 
dévouement. 

Catholiques,  ils  protestent  de  leur  attachement  inviolable  au  Siège 
aposlolique  et  à ses  droits  sarrés  si  douloureusement  méconnus. 

Français,  ils  proclament  bien  haut  que  le  titre  le  plus  glorieux 
à leurs  yeux,  pour  leur  patrie,  est  celui  de  fille  aînée  de  l'Eglise, 
et  ils  ne  désirent  rien  tant  que  justifier  ce  titre  autant  qu’  il  sera 
en  leur  pouvoir. 

Enfants  de  Saint  François,  ils  se  rappellent  que  pour  imiter  leur 
séraphique  Père,  ils  doivent  se  serrer  autour  de  la  Chaire  sacrée 
de  Pierre,  base  immuable  de  leur  espérance  et  de  leur  foi.  En 
même  temps,  ils  aiment  à se  sentir  rattachés  par  un  lien  plus  inti- 
me au  Pontife  bien-aimé  dont  ils  sont,  quoique  indignes,  devenus 
les  frères,  en  entrant  dans  la  famille  Franciscaine. 

Ils  seraient  heureux.  Très  Saint  Père,  si  ces  sentiments  qu'ils 
ont  hâte  de  voir  arriver  jusqu’à  vous  apportaient  quelque  cnnso- 
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lation  aux  épreuves  dont  votre  cœur  de  Pontife  et  de  Père  est  en 
ee  moment  abreuvé. 

Dans  ces  sentiments,  prosternés  humblement  à vos  pieds,  ils 
osent  solliciter  de  Votre  Sainteté  la  bénédiction  apostolique. 

Marseille,  13  février  1860. 


Vos  1res  soumis  el  lout  dévoués  fils 


(Seguono  sessanla  firme.) 
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ALCUNI  CATTOLICI 

DELLA  PARROCCHL\  DI  SAN  CARLO  IN  MARSIGLIA 


Très  Saint  Père, 

Les  soussignés,  catholiques  de  Marseille,  humblement  prosternés 
aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  s’estiment  profondément  heureux  de 
pouvoir  lui  offrir,  avec  l’expression  de  leur  vive  sympathie  pour 
son  immense  douleur,  1'  hommage  de  leur  dévouement  absolu  et 
de  leur  fdiale  reconnaissance. 

Ils  saisissent  avec  bonheur  l’occasion  qui  vient  de  leur  être 
offerte  de  former  à Marseille,  d’après  l’exemple  de  leurs  confrères  de 
Lyon  et  de  Paris,  un  Comité  qui  puisse  défendre  les  droits  du  Saint 
Siège,  et  ils  osent  appeler  sur  leur  œuvre  naissante  la  bénédiction 
paternelle  d’un  Pontife  vénéré,  dont  ils  voudraient  pouvoir  adoucir 
la  tristesse,  fût-ce  au  prix  de  leur  sang,  et  dont  ils  tiennent  h hon- 
neur et  à gloire  de  se  dire. 

Marseille,  le  30  janvier  18(10. 


Les  enfauts  respectueux , dévoués  et  affectionnés 


(Seguono  diciasseUe  firme.) 
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i:  A RC  I C 0 N F R AT  E R N I TA 

DEL  SANTO  BAMBJNO  GESÙ  IX  MAHS1GLI A 


Très  Saint  Père. 

Le  Directeur,  les  dignitaires  et  les  membres  de  l' A rc h i confrérie 
du  Très  Saint  Enfant  Jésus,  pour  la  classe  ouvrière.  canoniquement 
érigée  à Marseille  par  Votre  Sainteté, 

Humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Béatitude . quoique 
les  plus  petits  de  ses  enfants,  ils  la  conjurent  de  vouloir  bien  rece- 
voir les  témoignages  de  leur  profond  respect,  dans  les  circonstances 
si  douloureuses  où  elle  se  trouve. 

Ils  désireraient  suivre  tous  ensemble  les  traces  de  leurs  trois  frè- 
res, qui,  plus  heureux  qu'eux , vont  représenter  leur  Archiconfrérie 
dans  l’armée  de  Votre  Sainteté  ; mais,  ne  pouvant  avoir  ce  bonheur, 
ils  continueront  h prier  Dieu  malin  et  soir,  dans  leurs  assemblées 
quotidiennes  pour  qu’  il  daigne  protéger  Votre  Béatitude  et  lui  don- 
ner la  victoire  sur  tous  ses  ennemis. 

Il  sont  avec  le  plus  profond  respect,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

Marseille,  le  août  18GU. 

Les  plus  |ieliU , les  plus  humble*  c(  le»  plu»  <tév  oui1»  eufaul» 


( Seyuono  duecenlo  novanUicint/ue  firme.) 
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LE  CARMELITÀNE 

DEI  DUE  MONASTERI  DI  MARSIGLIA 


Très  Sxixt  Pkrk, 

Les  pauvres  religieuses  Carmélites  des  deux  monastères  de  Mar- 
seille sont  heureuses  de  pouvoir  profiler  du  voyage  à Rome  d' un 
respectable  Curé  de  celle  ville,  frère  de  l’une  de  leurs  chères  Sœurs, 
pour  oser  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  I’  hommage  de  leur 
profonde  vénération  et  de  leur  filiale  obéissance , ainsi  que  l'expres- 
sion de  tout  ce  que  leur  cœur  a souffert  et  souffre  encore  par  suite 
de  la  connaissance  qu'elles  ont  eue,  des  douleurs,  des  épreuves,  des 
angoisses  qui  assaillent  le  cœur  auguste  de  Votre  Sainteté. 

Combien  de  fois.  Très  Saint  Père,  ont-elles  arrosé  de  leurs  lar- 
mes le  sanctuaire  où  repose  Jésus  dans  le  sacrement  de  son  amour 
afin  d’appeller  sur  son  si  digne  Vicaire,  toutes  les  grâces  de  force 
et  de  consolation  qui  ne  peuvent  découler  que  de  celle  divine 
source!  Oh!  si,  au  prix  de  leur  vie,  elles  avaient  pu.  Très  Saint 
Père,  répandre  quelque  douceur  sur  les  amertumes  dont  les  jours 
si  précieux  de  Votre  Sainteté  ont  été  abreuvés  par  les  suppôts  de 
Satan,  elles  en  auraient  avec  bonheur  accepté  le  sacrifice. 

Dans  la  confiance  que,  par  le  crédit  tout-puissant  de  Marie  Im- 
maculée. les  jours  de  triomphe  des  méchants  seront  abrégés,  elles 
supplient  très  humblement  Votre  Sainteté  de  daigner  donner  sa 
bénédiction  aux  tilles  du  Carmel , jalouses  d’ être  les  héritières  de 
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leur  Sainte  Mère  Thérèse,  qui  trouvait  sa  plus  grande  gloire  à se 
dire,  en  mourant,  vraie  fille  de  la  Sainte  Eglise,  et  elles  ont  l’hon- 
neur d’être,  avec  la  plus  profonde  vénération  et  l’amour  lilial  le 
plus  dévoué,  Très  Saint  Père, 

De  Voire  Sainteté, 

Des  deux  monastères  de  religieuses  Carmélites  de  la  ville  de 
Marseille,  le  17  juin  1860. 

Les  1res  humilies  el  très  obéissantes  servantes  et  filles  en  Jésus-Christ 
(Seguotto  trentanove  firme.) 
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IL  CAPITOLO  DELLA  CATTEDRALE  DI  ALBI 


Beatissime  Pater, 

Quam  altae  et  immerilae  sint  araaritudines  quae  animam  Veslrae 
Sanclitalis  replcvcrunt,  nobis  innotuit.  Non  potuimus  ergo , nos  filii 
veslri  amanlissimi , non  vehementer  contrislari,  dolorumque  vestro- 
rum  aeerbitatem  communem  nobis  non  facere.  Quapropter  quotidic 
et  sine  inlermissione  fervenlissimas  preces  apud  Deum  eflundimus, 
ut  sapientia  caelesti  et  virtute  muniti,  impiorum  et  rebeilium  homi- 
num  ausus  et  tenlamina  perfringere,  iuraque  Sedis  apostolicae  tum 
divina  tum  humana  tueri  féliciter  valeatis. 

Sinnil  autein  Sanetitati  Ycstrae,  ad  convivendum  et  commorien- 
dum , constantes  adhaereinus  ; et  quo  audacior  erit  impietas  ut  a vo- 
bis  nos  divellat , eo  vincula  charitatis,  tidei,  reverenliaeque  nostrae 
erga  vos  arctiora  et  firmiora  in  dies  evadent. 

Quos  sensus  nostros  votaque , praeeunte  Ponlitice  nostro,  socian- 
tibusque  totius  diocccsis  clero  et  fidelibus  laicis,  ad  pedes  Sancli- 
latis  Veslrae  provoluti  deponimus 

Humillimi  et  devotlssimi 

(Sfif/uono  renticinf/ue  firme.) 
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LA  PARROCCHIÀ  DI  SAN  SALVY  IN  ALRl 


Très  Saint  Père, 

Au  milieu  des  épreuves  que  supporte  en  ce  moment  votre  cœur 
de  Pontife  et  de  Roi , nous  venons  en  catholiques  fermement  attachés 
h la  Chaire  de  Saint  Pierre  mettre  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  l'ex- 
pression de  notre  dévouement  et  des  vœux  que  nous  formons  pour 
le  rétablissement  de  votre  autorité  dans  vq$  provinces  révoltées. 
Lors  de  la  publication,  dans  cette  paroisse,  de  l’Encyclique  du  19 
janvier,  l'assistance  tout  entière  s'est  spontanément  levée,  voulant  té- 
moigner ainsi  de  son  respect  pour  la  parole  du  Vicaire  de  Jésus-Christ. 

Les  temps  sont  difficiles , Très  Saint  Père  : aussi  osons-nous  sup- 
plier Votre  Sainteté  de  considérer  les  quelques  noms  inscrits  ci-des- 
sous comme  le  témoignage  solennel  des  sentiments  unanimes  de  fi- 
délité et  de  vénération  que  professe  la  paroisse  toute  entière  pour 
votre  personne  auguste  et  sacrée. 

Nous  sommes,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

Les  très  humbles,  très  obéissants  cl  très  fidèles  serviteurs  et  fils 

Cahlsac  , Curé , chanoine  honoraire 


(Seguono  ccnto  cinquanlasette  firme.) 
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LL  CLERO 

DEL  DECANATO  DI  CASTELNAU  DE  MONTMIRAL 


Beatissime  Pater. 

Nos  infra  scripti , vobis  in  omnibus  firmissime  adhaerentes , 
opes , heu  ! exiguas-,  lotas  tamen , amorem , quidquid  agalur , aeter- 
num,  vitamque  libenter  et  alacriter,  dolorem  et  lacrymas,  cum  Ec- 
elesiae  navem  periclitantem  cernimus,  at  impavido  animo,  et  illius 
providentia  freti  qui,  post  lempestalem  tranquillum  facil,  et  posl  la- 
crymationem  et  flelum  exultationem  infundil,  ad  pedes  Sanctitatis 
Vestrae  humillime  provoiuti,  benedietionemque  aposlolicam  ardenlis- 
sime  deprecantes,  certalim  deponimus. 
lia  senliunt, 


Vestrae  Beatiludinis,  Beatissime  Pater, 


Devolissimi  et  obsequiosissimi  lilii 
Pro  caeteris  agens 
Ferroil.  Pnrochus,  Vicarius  for  an. 
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GLI  STUDENTI 

DEL  SEMINARIO  MINORE  DI  CAIIORS 


Ad  Film  Nonlm, 

Novimus , aime  Paler,  (quis  toto  haec  nésciat  orbe?) 

Quanta  tuum  pectus  vulnera  discrucient. 

Sors  eadem  nobis  : te , laetabamur , ovante  ; 

Nunc  dccet  atïlictos,  et  patiente,  pati. 

Ingemuit  Petrus,  velut  olim  Christus  in  horto, 
Adversusque  hostes  quaesiit  auxilium. 

Nee  frustra  peliit  : respondent  undique  voei 
Magnanimi  heroes,  armaque  sacra  ferunl  ; 

Priscarum  fulgent  virtutum  exempla:  resurgit 
Aller  (et  haud  peior  pcctore)  Godefridus. 

Divitis  area  palet , viduae  patet  ipsa  crumena  : 

Eccc  tibi  defert  munera  quisque  pius. 

« Num  vero  pietatc  minor,  studioque  manebit 

Mens  nostra,  o socii?  - Quid  dare?  - Quaoril  ainor.  » 
Censibus  exigui  sumus,  et  traclare  cruenla 
Relia  rudes:  gladii  nescia  nostra  inanus. 

Al  venit  ilia  dies  qua  nobis  iusla  propinquant 
Otia  ; qua  merilos  praewia  grala  manent. 
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Praemia  grala  quidera  : tua  sed  fortuna  decusque 
(irata  magis,  palris  nilquo  salute  prius. 

Praemia  sponte  damus  : merces  vertatur  in  aurum , 
Miltalurque  aurum  ; tu  bonus  accipias. 

O si  nostra  queat  pielas  lenire  dolorem 

Quo  te  eonficiunt  impia  corda , Patrern  ! 

O si  mixta  aliis  lacymarum  fluctibus,  una 
Ex  oculo  flueret  gutlula  laeta  tuo! 

Ad  pcdes  Sanctitatis  Vestrae  humillime  provoluti , et  aposlolicam 
bencdiclionem  suppliciter  oiïlagitantes . 

K al.  Aug.  MDCCCLX. 

luvenes  in  minori  Seminario  Cadurcensi  sacris 
et  liberalibiix  studiis  navantes  operam 
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LE  DONNE  ÇATTOLICHE  DI  MENDE 


Très  Saint  Père. 

L' indulgence  et  la  boulé  paternelle  avec:  lesquelles  vous  daignez 
accueillir  les  témoignages  d'affection  de  vos  fidèles  enfants,  nous 
encouragent  à venir  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  F hom- 
mage de  notre  vénération  et  de  nos  sympathies.  Humbles  femmes 
chrétiennes , nous  conjurons  le  Seigneur  de  faire  cesser  les  angoisses 
cruelles  de  notre  bien-aimé  Saint-Père  ; nous  le  supplions  de  conso- 
ler son  coeur,  ce  cœur  si  grand,  si  généreux,  en  ramenant  auprès 
de  lui  tant  d’ hommes  égarés  ou  aveuglés  ; mères  de  familles , nous 
nous  efforcerons  d' inspirer  à nos  enfants , à nos  fils  surtout , les 
sentiments  de  respect , de  dévouement  et  d'amour  dont  nous  sommes 
pénétrées,  et  si  une  coopération  plus  active  devenait  nécessaire,  il 
n’  est  parmi  nous  aucune  femme  française  et  catholique , qui  ne 
s'estimât  trop  heureuse  de  mettre  à vos  augustes  pieds  non  seulement 
le  léger  sacrifice  d'une  parure  frivole,  mais  encore  tout  ce  qu'elle 
posséderait  de  plus  cher  et  de  plus  précieux. 

Très  Saint  Père,  nous  osons  nous  dire  avec  le  plus  profond 
respect , 

De  Votre  Sainteté, 

Les  très  humbles,  très  obéissantes  ei  toutes  dévoués  servantes  et  tilles 

Comtesse  De  Corsai:  , née  De  Lest. cri; 

( Seijiionn  rirai  selteeento  firme.) 
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IL  SUPERIORE 

IN  NOME  DEL  SEM1NAR10  MINORE  DI  CHIRAC 


Sanctissime  Pater, 

In  faillis  rerum  angustiis  furori  busqué  in  Ilalia  ac  praesertim 
contra  Sedem  aposlolicam  bacchanlibus , nobis,  uli  humillimis  ila 
addictissimis  Vestrac  Sanctitatis  servis , nostrae  piefatis  pignora  quae- 
dam  oflerre,  quaesumus,  liceal. 

Quanti  etenim  sint  dolorcs  cordis  Sanctissimi  Palris  nostri  audivi- 
mus,  el  tolain  nostram  luctus  animam  implevit;  et  quando  praecla- 
rae  iuventutis  ad  tuendam  Sedis  apostolicae  aucloritaleni  indefessis 
laboribus  martyrio  coronalis,  devotionem  sanctam  legimus  omnimodo 
laudandam,  iliorum  sorlem,  si  fas  esset,  vellemus  imilari. 

Interdum,  quum  hucusque  aliter  erga  Sedem  apostolicam  sludium 
nostrum  noslramque  reverentiam  praeslare  non  possumus,  humiliter 
deprecamur  ut  hoc  nostrae  devotionis  permodicum  quidem  argumen- 
tum,  vestrorum  atlamen,  liceat  dicere,  filiomm,  Pater  benignissime, 
non  recusare  velit  Sanctitas  Vestra. 

Ad  genua  crgo  Vestrae  Sanctitatis  provoluti,  paternam  henediclio- 
nem  implorantes,  Deum  simul  Optimum  el  Maximum  obsccramus  ut 
tempestales  sedet,  et  in  sua  pristina  sacraque  iura  Sedem  apostoli- 
cam quamprimum  restituât. 

Sanctitatis  Voslrae,  Beatissime  Pater, 

Humilliini  Pt  devotissimi  servi 

Alumni  minons  Seminani , vulgo  Chirac,  e Dioeccsi  Mimalensi , 
pro  omnibus  et  sini/ulis  : Massador  , Supcrior 


DIOCESI  DI  PERPIGNAN!) 


LE  SIJORE  DEL  BUON  PASTORE 

IN  PERPIGNANO 


Titfes  Saint  Pèse. 

Prosternées  aux  pieds  do  Votre  Sainteté , vas  enfants,  les  reli- 
gieuses du  Bon  Pasteur  de  Perpignan,  ont  l’ insigne  honneur  de  faire 
savoir  à Votre  Sainteté  que,  nuit,  et  jour,  elles  adressent  à Jésus 
* les  plus  ferventes  prières  pour  votre  conservation  et  le  triomphe 
du  Saint-Siège. 

Aujourd'hui,  elles  viennent  à vos  pieds,  Très  Saint  Père,  en 
toute  humilité,  y déposer  leurs  hommages  les  plus  profonds  et 
leurs  vœux  les  plus  ardents,  pour  que  le  bon  Jésus  daigne  accor- 
der à Votre  Sainteté  une  année  plus  heureuse  que  celle  qui  vient 
de  s’écouler. 

Puisse  noire  divin  Sauveur  vous  ménager,  Très  Saint  Père, 
des  circonstances  telles,  qu'il  vous  soit  facile  de  manifester  toutes 
vos  saintes  intentions,  et  de  réaliser  tout  le  bien  que  vous  dési- 
rez faire. 

Nous  ne  pourrions  vous  exprimer,  Très  Saint  Père,  combien 
nos  cœurs  partagent  vos  épreuves,  et  combien  nous  serions  heureu- 
ses d’alléger  vos  souffrances  : nous  espérons  que  Dieu,  qui  voit 
notre,  désir  et  notre  impuissance , exaucera  les  prières  que  nous 
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lui  adressons  en  loule  humilité  et  ferveur,  pour  que  Votre  Sainteté 
soit  victorieuse  de  tous  les  ennemis  de  l’Eglise. 

Nous  demandons  cette  grâce  par  l’ intercession  de  l’ Immaculée 
Vierge  Marie,  étant  assurées  quelle  ne  rejettera  pas  les  prières  que 
nous  lui  adressons  pour  Votre  Sainteté  ; cette  bonne  mère  se  sou- 
viendra, Très  Saint  Père,  que  c’est  Votre  Sainteté  qui  a eu  l'in- 
signe honneur  de  ia  proclamer  Immaculée:  elle  n’oubliera  pas  la 
gloire  que  vous  lui  avez  procurée  en  définissant  ce  dogme  qui  a 
réjoui  tous  les  fidèles  dans  le  monde  entier. 

Très  Saint  Père,  vos  enfants  les  religieuses  et  toutes  les  enfants 
de  nos  classes,  prosternées  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  vous  sup- 
plient très  humblement  de  daigner  leur  accorder  votre  sainte  bé- 
nédiction qui  sera  pour  elles  une  source  de  ferveur  et  de  régularité 
et  qui  les  encouragera  dans  l'exercice  de  leur  sainte  vocation  pour 
procurer  le  salut  des  âmes  selon  les  vues  de  Dieu  sur  elles. 

Nous  sommes  avec  le  plus  profond  respect,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

Perpignan,  le  15  janvier  1862. 

Les  très  humbles  et  indignes  filles  eu  Notrc-Seigueur 
Voire  indigne  fille  au  nom  de  sa  Communauté 

Sr.  Marie  de  Sainte  Marine  , "Supérieure 
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IL  CAPITOLO  DELLA  CATTEDRALE  DI  RODEZ 


Ht;  missimu  Pateb, 

Nos  Canon  in  et  Capitulura  Ecclesiae  Ruthenensis,  in  Gallia,  Vi- 
earii  generales  Archidiaroni , Archipresbylor  omuisque  dents  civila- 
lis,  ad  Sandilalis  Yestrae  pedes  humililcr  provoluti,  in  miscrrimis 
hisce  rcrum  angusliis,  inlimos  reverentis,  amanlis  el  obsequiosissimi 
auiini  sensus  promere  aequum  perinde  ac  nccessarium  duximus.  Sci- 
licel.  quum  illuslrissimus  simul  et  in  Deo  charissimus  Praesul  noslcr 
Ludoiieus  Delalle,  ad  urbern  tolius  mundi  raput  iler  aggrediatur. 
limina  A|>oslolorum , iuxla  sanctorum  cauonum  décréta,  invisurus, 
illico,  pro  ni  nata,  quae  in  pronipla  sunt  dicerc  curavimus  el  te- 
stilicari  quant  salis  cxsecranda  perturbatiune,  <|ua  in  flnibus  italicis 
oinnia  roiscenlur,  omnia  iura  bumana  divinaquc  diluuntur.  Namquc 
nefandorum  homiuum  aslu , hypocrisi;  audacia,  scclerc  hoc  ita  evc- 
nit  ut  uihil  iatn  sanclum,  nihil  inlemcralum  videatur,  nullaque  su- 
persil  vcri  et  iusti  régula,  nisi  libidini  indulgendum . furori  el  ve- 
saniae  laxandas  habcnas,  cl  ideo  sola  rcgnel  eupido  improba.  lli 
eteniin  sunt  qui  dominalioncm  spcrnunt  et  maicslatcm  blasphémant  ; 
hi  sunt  pseudoprophetae,  maglslri  mcndaces,  qui  inlroducunt  sectas 
pcrdilionis.  Libel  laient  praedirant,  el  quos  habcnl  sibi  subiectos  in- 
lolerabili  iugo  prémuni;  progressifs,  ut  aiunl,  ingenii  recenlioris 
iadant,  et  ail  veluslissimam  rccurruut  insolenliam , qua  Lucifer,  a 
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prima  rcrum  origine,  advfcrsus  Omnipolcnlem  ipsum  rel>cllavil,  lurpi 
datte  ruiturus.  Ilos  deniquc  irrequielum  maluin  merilo  dixerimus, 
cui  nulius  vastandi  nullus  furendi  et  rurandi  terminus. 

Et  quid  hic  teterrimas  memoremus  machinalionos  quibus  lot  ho- 
nestissimi  et  inclyli  cives  sicariorum  pugiono  occubuerunt,  iusti  et 
inculpati  Principes  solio  eiecti , sanctissimi  Praesules  in  exilium  acti, 
monasteria  hominum  et  virginum  direpla.  cLvilales  placidissimac, 
seditione  invecta,  igné  et  ferro  populalae  sunt?  Imo,  Sanclissime  Pa- 
ter, iino  paclis  solemnioribus  ruplis,  oinni  fuie,  omni  pielale  abie- 
cta,  omni  pudorc  de|iosilo,  ditionem  vcstram,  Slalom  Ecclcsiaslicum , 
lerram  sacram , sacrilcgo  ausu , proh  dolor  ! invaseruut , et  Romam 
ipsam  per  (as  et  ncfas  Palemitati  Veslrae  sublrahere  appetunl, 
omnibus  vitiis  et  flagitiis  praedam  dandam.  In  hoc  omnium  bono- 
rum  et  religiosorum  hominum  luclu , et  nos  ingeiniscimus  ; in  hac 
Status  Ecclesiastici  exspolialione , et  nos  angusliamur  et  nos  exspo- 
liamur,  siquidcm  Sancti  Pclri  palrimonium  omnium  calholicorum 
palrimonium  est.  Regnum  vcstruin,  ItealLssime  Pater,  terra  pallia 
nobiscst,  quam  omni  fovemus  amore  et  prosequimur  cullu.  Quous- 
que  tandem,  almae  malris  Ecclcsiac  Romanae  viscera  tilii  impii  di- 
lacorabunl?  Quousque  Sanclissimum  Patrem  et  amantissimum  Pium 
Nonum , cui  nulla  virlus,  nulla  gloria  deest , maerore,  amariludine, 
iniuria  confidentes  non  horrescent  ? Vh  ! resispiscant  et  facinora 
dctcslentur  ! 

Nos  autem  eo  propensius  cathedrae  Pétri  adhaeremus  quo  furio- 
sius  cxagitatur,  et  ideo  Regnum  vestrum , fieatissime  Pater,  ex  omni 
parte  volumus  integrum,  quo  maiori  aucloritate  et  libertale  vox  ve- 
stra,  usquo  ad  ultimos  fines  lerrae  veritalis,  iusliliae,  libertatis,  ho- 
neslatis  et  vitae  aeternac  oracula  pandcns,  supra  ipsa,  sublimiores 
poteslales  inlonct,  arguai,  obsecrct  et  increpct,  prout  seresdabit, 
dicens:  non  licet,  vel  non  possumus.  Fervcntissimas  igilur  ad  Deum 
preces  quolidie  fundimus,  una  cum  huiusce  région is  christianissimae 
incolis  apostolicac  Sedis  romanae  addictissimis,  ut  quamprimum,  qua 
iadamur,  horrida  (empestas  sedelur,  eessct  faedissima  morum  lues. 
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ius  unicuique  suum  reddatur,  verilas  in  oiflnium  cordibus  eluccscal, 
<*l  quia  bcneplacitum  csl  T)co  in  populo  suo  et  in  suprcmo  Pontifice 
et  Redore  populi  sui , dignelur  tandem  Dominus  exallare  mansuetos 
in  saiutcm.  Nuper  in  Ecdesia  calhedrali,  adhortante  Episeopo  et 
ipso  praesidente  et  comitante  egregia  fidelium  turba,  insignibus  illis 
bcllatoribus  qui  improviso  et  nefario  bello  fortiter  occubuere  Religio- 
nis  et  immunitatis  ecçlesiàsticae  martyribus  aclerna  laude  praediean- 
dis,  iusla,  ut  par  erat , persolvimus;  nunc  ut  pro  defunclis  assur- 
gant  novi  et  fidi  defensores,  si  opus  sit,  adprecanmr.  Denaritim 
etiam  Sandi  Pétri , iam  apud  nos  instauratum  et  in  tanta  rcrum 
eversione  et  direptione  pernecessarium , stabilire  et  producere , pro 
modulo  quisque  nostro,  studebimus. 

Quae  cuin  ita  sint,  ut  haec  inconcussae  lidei  et  amoris  nostri 
Icstificatio  aliquo  modo  Sanctitalem  Vestram  tôt  aerumnis  oppressam 
recreare  possit  exoptantes,  benedictionem  apostoiicam,  quae  omne 
gaudium  lerrenum  superat,  largam  super  nos  descendere  etïlagitamus. 

Sanclitatis  Vestrae, 

Rulhenis,  die  Pracscntationis  Beatae  Mariae  Virginis  festo,  21 
novembris  1860. 


l-'ilii  «lovolissimi  cl  ndmodum  Immilcs  servi 


( Seguono  quaranlacinque. firme.) 
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IL  SEMINARIO  TEOLOGICO  DI  RODEZ 


Beatissime  Pateb  , 

Liccat  ilireclorihus  el  alumnis  Serainarii  Maioris  Ruthenensis.  oc- 
casions accepta  ex  tain  opportuna  reverend issimi  ae  peramanlissimi 
sui  Episcopi  apud  limina  aposlolorum  visitatione,  ad  pedes  Sancli- 
latis  Veslrae  humiliter  accedere,  vestraeque  Beatitudini  iterum  oiïerre 
vola , qnae  non  ila  pridem  per  manus  Superioris  Congregalionis  sa- 
eerdotum  sancti  Sulpicii  cum  maxima  excepil  benevolenlia , imo  el 
uuperrime  gratiis  spiritiialibus  ampliflcare  non  est  dedignala. 

Vix  e gremio  parenlum  orli,  nomen  dulcissimum  sunmii  in  Chri- 
slo  Palris,  veri  Pelri  haeredis  el  supremi  chrislianorum  docloris, 
piissimo  animi  affeetu  ore  proferre  didicimus  et  exindc  crevil  in  (lies 
pielas  et  reverenlia.  Quum  vero,  audita  lam  impia  lamque  iniusla 
civilis  apostolicae  Sedis  dominii  depraedalionc , neenon  ingenti  Pa- 
(ernitatis  Veslrae  amaritudine,  universus  calholicus  orbis  magno  lu- 
clu  commotus  fuerit,  nos,  filii  addirtissimi , quantum  doloris  et  Iri- 
sliliae  simulque  pietatis  ac  devolionis  sensum  fuerimus  expert! , haud 
diccre  possumus.  Attamcn,  in  tantis  vestris  angustiis,  hiiiusce  di- 
vinae  scnlenliae  memorcs:  in  mundo  pressurant  habebitis,  sed  confi- 
dite , etjo  vici  mandant , piissimas  ad  Deum  OinnipoleiUcm  et  ad  Im- 
maculatam  eius  Genitricem  quotidie  eiïundimus  procès,  ut,  rebus  ad 
meliora  reduelis,  exoplala  pace  brevi  gaudeat  Ecdcsia , veslraque 
anima  ampliori  perfundatur  cousolatione. 
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Dignctur  Beatitudo  Vcslra,  pro  sua  pia  hcnignilalc,  omnibus  no- 
bis  suppliriter  elflagilantilms,  benedictionem  apostolicam  inijierliri  : 
cuius  ope  eonforlati , illuslria  Sanctilalis  Veslrae  vestigia  persequen- 
les,  exempla  aemulantes,  bonum  cerlamen , si  Dominus  permiseril, 
cerlare  valeanjus. 

Ad  pedes  Sanctilalis  Vestrae, 

Beatissime  Pater, 

In  Seminario  Buthenensi , die  vigesima  sexla  novcmbris  anni 
MDCCCLX. 

Mumillimi  et  (levotissimi  ütii 

Direclores  et  alumni  Seminarii  mainris  Ruthencnm 
( Sequtmo  duerentusetlc  firme  dei  IHreltnri  ed  Alunni. 
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IL  SEMINARIO  MINORE  DI  RODEZ 


Beatissime  Pater, 

En  nosler  ainanlissimus  reverend issimusque  Pracsul , Episcopus 
Rulhenensis,  adit  liinina  Aposlolorum , gaudetque  in  tanta  angustia 
temporum  Sanctitatem  Vestram  invisere , de  grege  sibi  commisso  ra- 
lionem  reddilurus.  (}uum  lam  opportuna  se  det  occasio,  nos 'maxi- 
me iuval,  magislros  cl  alumnos  minoris  seminarii,  dicli  sancti  Pétri, 
ex  inlimo  corde  vota  effundere  et  mentem  Sanctitatis  Vestrae  toi 
et  lantis  calamitatibus  atllictam  devolionis,  pielatis  dolorisque  com- 
munis  testimonio  aliquantulum  solari  et  reficere.  Tristi  memoria  tc- 
nemus  iura  divina  humanaque  misceri,  res  sacras  bonosque  mores 
ludibrio  despectuique  haberi,  impiorum  occullis  neenon  et  pertidis 
ârlibus  et  degeneris  filii  infanda  audacia  Principatum  lemporalem 
imminui  et  pene  exlingui  et  Vestram  Sanctitatem  in  extremam  ino- 
piam  venisse.  Quam  ut  paululum  levarent,  proximo  exeunle  anno, 
pii  Seminarii  adolescentes  pretium  librorum  quae  in  solemni  prae- 
miorum  distributione  dccerni  soient  in  aerarium  pontificale  unanimi 
voce  conferri  voluerunt.  Nunc  quotidianis  precibus,  ardenti  obsti- 
natoqué  animo  omnes  simul  Deum  exoramus  ut  summo  Pontifici , 
dilectissimo  Patri  noslro,  per  longas  vitae  aerumnas  Chrisli  palien- 
tis  imaginem  pracferenli , opem  medelamque  tribuat,  Ecclesiam  ad- 
iuvet  in  magna  adductam  pericula , impios  potenti  dextra  conterai , 
linemque  lot  malis  imponat.  Omnium  undique  supplici  obsecratione 
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motus,  exurget  tandem  Deus  et  dissipabuntur  inimici  eius,  et  Iri- 
slitia  vertetur  in  gaudium.  Hune  felicem  exitum  in\  incibili  fuie 
speramus  et  donee  beala  et  oplala  dies  elucescat , assiduas  preces 
adhiberc  in  animo  decrevimus.  Inlerea  nos,  minima  quidem  sed  de- 
volissima  pars  immensi  gregis , ad  vestra  genua  prox oluli , apostoli- 
eam  a Summo  Pastore  humiliter  petimus  benedictionem. 

Ruthenis,  die  28  iiovcmbris  1 860. 

(Setjuono  circa  duecetUo  cinquanta  firme  dei  Professori  ed  Alunni.) 


Digitized  by  Google 


PRUVINCU  KM |. ESI* STIC \ |»| 


97 


IL  SEMINARIO  MINORE 'DI  BELMONT 


Bb.vtissimk  Pateh  , 

guos  recciis  in  apostolicam  Sedem  impie  palrala  vel  atlentala , 
indignationis,  dotons,  admirationis , devotionisquc  commovcrunt  son- 
sus,  quorum  innumera,  ex  omnibus  christiani  orbis  regionibus,  ab 
omni  calholico  societalis  gradu,  luni  aclu  cxprcssa,  ad  Sanclilalcm 
Vestram  pcrvenere  leslimonia,  hos  et  uos  in  cordibus  nostris  vehe- 
inenter  fervero  sensimus.  Quis  eniin,  nisi  catholicam  menlcm  pror- 
sus  exueril,  quis  in  periidos  humilies  islos  non  indignetur,  quibus 
nihil  sancti,  non  fuies,  non  religio,  non  pietas;  qui  iiberlatis  no- 
men  inclamantes,  servitutem  feront;  qui  Romani  Ponlilicis  lernpo- 
ralem  prineipatum,  ecelesiaslicae  Iiberlatis  quasi  necessarium  muni- 
men , vel  aperta  vi , vel  lurpi  fraude  invadunt  ; summum  Ecclesiae 
Principem , subditorum , vel  potius  liliorum  commodis  sollicite  in- 
servientem  ; venerationc,  ainore,  grato  animo,  ob  eximias  virlules, 
ob  egregie  et  sapienter  gesla,  somme  dignum,  omni  iniuriarum  gé- 
néré aflèclum , multis  provinciis  spoliant . impcriumque  evertunl  iure 
genlium  mulloliesque  saeculari  possessione  sacrum , peiora  in  proxi- 
mum  minantes  et  parantes?  Consilia  ista  infanda,  sacrilèges  ausus 
exhorruimus  et  abominali  sumus,  et  ob  mala  indc  loli  christianac 
reipublicae  orla , vel  imminentia  timentes  amare  doluimus.  Sed  non 
omnia  dolenda  ; mirari  et  gaudere  datum. 

Non  enim  levis  consolatio  et  laelitia  ex  illorum  lide  et  zelo  qui 
bonis  quidem  plerique  exigui,  sed  amore  et  dévot ione  inagni . ut 
P.  II.  Vol.  II.  fâ 
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spolialo  Patri  necessaria  non  decssenl , in  caelesle  gazophylacium 
aes,  hilares  datores,  miserunl.  Quantam  admiralionem , el  non  in 
iino  e\  nohis  aemulationem  fecerunt  heroes  illi , praesertim  iunioris 
aelatis,  qui , paternae  domus  gaudiis  ahdicatis,  cx-malcrno  amplexu 
in  caslra  mentes,  pro  tuendis  Pontifiai  Principatus  iuribus,  pro 
vindicanda  Ecclesiae  lihertate,  sua  et  se  generose  impenderunl  ! Sed 
mirandum  magis  obiicilur  aliud  : contemplari  datur  virum  a Deo 
exaltatum,  magnum  Sacerdotem,  serena  fronte,  inviclo  animo,  gra- 
vissima  suslinentem  mala,  ruinisque  (piibus  feritur  stanlem  impavi- 
dnm  et  immotum. 

Non  autem  solummodo  lugendum  vol  mirandum  : sed  etiam , 
sed  ante  omnia  orandum  novimus,  petendumque  ut  dissipentur  ini- 
mici  l)ei , humilientur  calumniatores  : ut  fuient  accipial  iniquitas , 
adducatur  iustitia,  el  oriatur  abundantia  paris;  ut  rursum  eos  omîtes 
qui  sub  JPontiticio  Imperio  prosperi  degebant , paterno  sceptro  regat 
regum  oplimus,  ad  maximam  Dei  gloriam , ad  animarum  salutem , 
el  etiam  ad  civilis  societatis  prosperitatem. 

Hos  sensu*,  allis  repostos  mentibus,  saepius  erumpentes,  et  in 
dies  vehementius  nos  commov entes,  ad  Sanctitalis  Vestrac  aures , 
etsi  in  volis  fuisset,  nuuquam,  pro  humilitate  nostra,  mitlere  ausi 
fuissemus.  Sed  hodie,  quoniam  reverendissimus  ac  nobis  inipense 
bonus,  Episcopus  noster  Ruthenensis,  mediator  noster  esse  digtia- 
tur,  hasce  litlerulas  nostras,  quantumvis  debilo  impares,  devotionis 
nostrae  teslimonium  oiïerre  non  dubitarous.  Ulas,  Sanctissime  Pater, 
spes  nobis  ex  bonitale  nota  oritur,  per  laies  manus  oblatas , benignus 
accipies,  ex  quo  nobis  magnus  honos  magnumque  gaudium. 

Provoluti  ad  pedes  Sanctitalis  Vestrae,  palernam  precantur  be- 
uedictionem , 

Vestrae  Sanctitalis, 

Scriptum  el  subscriplum  Belmonte,  die  2‘»  novembris,  an.  1S(>0. 

HumiUimi  nique  devolissimi  titii 
( Seyuono  cenloltnnUi  firme  dei  Superion  ed  Alumti.) 
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LE  ED  UC  A N I>E 

DEL  MONASTERO  D!  NOTRE-DAME  DI  RODEZ 


Thés  Saint  Pèrk, 

En  témoignage  de  notre  amour  et  de  notre  attachement  inviola- 
bje  à la  sainte  Eglise  et  à votre  personne  sacrée,  daignez  recevoir. 
Très  Saint  Père,  les  couronnes  et  les  prix  destinés  à récompenser 
celte  année  nos  travaux  et. nos  succès  scolaires:  unique  obole  qu'il 
soit  en  notre  pouvoir  de  vous  otfrir. 

Prosternées  d’esprit  et  de  cœur  h vos  pieds  vénérés,  nous  vou- 
drions y attirer  tout  l’univers  pour  lui  Taire  goûter  le  bonheur  de 
vous  jurer,  avec  nous,  foi,  soumission  et  fidélité  éternelles. 

Nous  ressentons  profondément  l’amertume  de  vos  afflictions  et 
les  grandes  épreuves,  auxquelles  le  Seigneur  soumet  en  ce  moment 
son  Eglise  dont  vous  êtes  le  très  digne  chef  ; et  nos  supplications . 
nos  soupirs,  nos  larmes,  s'élèvent  sans  cesse,  mais  avec  cou tiance. 
vers  Jésus  et  .Marie  Immaculée. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  nous  accorder  la. faveur  insigne  de 
votre  paternelle  et  divine  bénédiction:  nous  l’implorons  pour  nous, 
pour  nos  chères  maîtresses,  |tour  toute  cette  communauté  de  Notre- 
Dame,  qui,  en  ce  moment,. ose  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sain- 
teté, ses  sentiments  les  plus  parfaits  de  respect,  île  soumission  et 
•le  vénération. 

Rodez,  ce  31  juillet  18BU. 

Aes  Elèves  des  religieuses  de  Noire-Dame  de  Rode: 
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1 CHIER  ICI  1)1  SAN  VIATORE  DI  CAMONIL 

COI  LORO  NOVIZI1  ED  ALI' NM 


Très  Saint  Père, 

Au  moment  où  le  clergé  <le  la  ville  de  Rodez  adresse  à Votre 
Sainleté,  par  T intermédiaire  de  son  vénéré  Chef,  l'hommage  de  sa 
piété  filiale,  nous,  les  Clercs  de  Saint  Viatcur,  de  l'obédience  de 
Rodez,  nos  novices  et  les  élèves  de  notre  pensionnai,  pourrions-nous 
garder  le  silence  et  faire  ainsi  violence  à nos  sentiments?  Ce  sa- 
crifice serait  trop  pénible  pour  nos  cœurs.  Nous  nous  mettons  donc 
humblement  à la  suite  du  clergé  de  Rodez,  et  sachant  avec  quelle 
bonté  Votre  Sainteté  daigne  accueillir  les  vœux  de  ses  plus  petits 
enfants,  nous  osons  faiFe  parvenir  jusqu’à  votre  trône,  avec  l’hom- 
mage de  notre  dévouement  filial  et  d’un  attachement  à Houle  épreuve, 
le  cri  de  douleur  qui  s’échappe  de  nos  poitrines  à la  vue  des  ou- 
trages, dont  les  ennemis  de  l’Eglise  abreuvent  le  coeur  paternel  de 
Votre  Sainteté. 

Puisse  ce  cri,  en  parvenant  jusqu’à  vous,  se  changer  en  paro- 
les d'amour  et  de  consolation  qui  soient  le  contre-poids  de  l’ingra- 
titude. et  comme  le  baume  appliqué  sur  les  blessures  dont  saigne 
le  cœur  de  Votre  Sainteté. 

Tel  est  du  moins,  Très  Saint  Père,  notre  vœu  le  plus  cher  ; 
d'autres,  mieux  que  nous,  rempliront  notre  espérance.  Mais  quand 
l'univers  entier  vous  abandonnerait,  ne  vous  resterait— il  pas  le 
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suprême  consolateur,  ce  Dieu 'qui,  sur  le  point  de  succomber,  lui 
aussi,  sous  la  haine  des  impies,  promit  à ses  Apôtres  qu’ils  ne  les 
laisserait  point  orphelins,  mais  qu’il  serait  avec  eux  jusqu’ h la  tin 
des  siècles. 

Comptant,  nous  aussi,  sur  cette  promesse,  nous  attendons  avec  .* 
résignation  le  triomphe  de  l’Eglise  et  celui  de  son  Chef  visible,  et 
nous  l’appelions  autant  qu’  il  est  en  nous  par  nos  prières. 

Très  Saint  Père,  après  avoir  épanché  dans  le  cœur  de  Votre 
Sainteté  tout  ce  qu’  il  y avait  dans  le  nôtre  de  respect  , d’amour 
et  de  dévouement,  nous  nous  prosternons  à vos  pieds  et  vous  sup- 
plions humblement  d’accorder  votre  bénédiction  apostolique  à vos 
(ils  dévoués. 

Camonil-sous-Bodez , le  26  novembre.  1860. 

b;s  Clercs  de  S.  Viateur,  en  résidence  à Rodez 


( Seguono  sessanlacinque  firme  de'  Çhierici.  \ 
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IL  CAPPELLANO 


IN  NOME  DELLE  SUORE  DI  SAN  GIUSEPPE  DI  CLA1RVAUX 


Beatissime  Pater, 

Quamvis  ad  infimum  gradum  ordinis  sacerdotalis  pertinens,*  ut 
semis  vesler  paucis  verbis  suum  amorem  cl  suum  studium  erga 
V est  ram  Sanctitalem  et  Reali  Pétri  Calhedram  manifestare  queat . 
adprecor. 

Seraper  viguit  in  corde  vera  erga  vos  dilectio,  sed  cum  veslris 
angustiis  et  amariludinibus  crescil  in  dies  hic  amor,  nedum  obrualur. 
et  fit  magis  indissoluble  hoc  vinculum  caritatis  qua  Princeps  Pasto- 
rum  et  omnes  pastores  et  sacerdotes  cuiuscumque  ordinis  cor  unum 
et  anima  una  efiiciuntur.  Unde  cxprimi  non  potest  rpiam  acerbi  sint 
moeror,  Indus  et  indignatio  a nobis  experti  propter  inauditos  sa- 
crilegosque  ausus,  quihus  omnis  iusliliae  virlutisque  inimici , apo- 
stolicae  Sedi  vestraeque  Sanclitati  acerhissimum  bellurn  inlulerunl  et 
inferunt,  et  quibusque  divinis  humanisque  iuribus  proculcatis,  civi- 
lem  vestrum  eiusdemquc  Sedis  Principatum  invaserunt,  penitusque 
abolere  laborant.  Patris  dilccti  periculis  cognilis,  reviviscit  in  veris 
.tiliis  amor  tilialis,  ad  eius  defensionem  ad  volant,  parati  mori  forli- 
ter  in  bello  ne  crimen  inférant  pietali  filiali  ; ingemiscunt  dolentes 
super  pravitateui  liliorum  sceleralorum  vel  tiliis  scelcratis  non  ob- 
nitentium. 
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Conlinuus  dolor  inest  côrdi  noslro  quod  praesidium  efficace  non 
sil  vobis  praeslitum  ; et  cum  officium  sacerdotale  non  sinil  me  Vc- 
slrac  Sanclitali  auxilium  materiale  praebere,  non  habui  requiem, 
douée  inventus  ruent  quidam  iuvenis  paratus  ad  arma  sumenda 
adversus  vestros  hostes. 

Cum  concursu  venerabilis  Abbatissae  eonventus,  ubi  fungor  mu- 
ncre  eleemosy narii , inveni  iuvenem  vila  probata  bonisque  moribus 
insignem , qui  voluit  annumerari  eum  defensoribus  sanetae  vestrae  Se- 
dis.  Illi  pollicili  sumus  aliquod  praemiüm  quod  libenter  illi  solvant. 

Profectus  huius  mililis  multum  gaudium  nobis  offert;  cxislima- 
bimus  ilium  nostrum  locum  lenere  et  pro  nobis  ilium  debellare 
hostes'-- Vestrae  Sanclilatis,  quos  direeli  impugnare  nequimus  nisi 
oralionibus  assiduis. 

Sanctit&s  Vestra  habchil  excusatuin  minimum  inter  minislros 
Christi , qui  audel  loqui  ad  eum , qui  est  in  Ecclesia  su  minus  Prin- 
eeps,  cui  omnes  fidèles  obedire  tenenlur  ob  suum  Primatum  quod 
immédiate  a Christo  aceepil. 

Sanctitali  Vestrae  ob  suam  nimiam  benevolentiam  grala  erunl 
vola  Monialium  dictarum  « Soeurs  de  S.  loseph  de  Clairvaux  »,  in 
dioecesi  Rulhenensi,  quae  indesinenler  orant  ut  exurgat  Reus  et 
dissipentur  inimici  vestri  : et  imprimis  vota  venerabilis  Abbatissae . 
nomine  Agatha. 

Provolvimus  ad  pedes  Sanclilatis  Vestrae,  vestram  aposlolicam 
benedictionem  flagitanles. 

/ 

Anno  Doinini  tStit , die  ii  inensis  marlii. 

I.  P.  A.  M.  M vhty  , Eleemnsmnrius 


Seijuono  iliriollo  firme  di  Suore.  ) 
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ALCUNI  CANONICI  DI  SANT’ AFFRICANO 


Devtissime  Pater, 

•Horribiles  inter  proccllas,  quibus  in  pracscnti  navis  Pétri  iacla- 
tur,  quantis  heu!  Sanclitatis  Vestrae  cor  aflliclissimunf  premalur  do- 
loribus,  et  scimus  et  ab  intimis  praecordiis  apprime  sentimus. 

Hinc  vero  noslra  in  sanctam  romanam  Sedem  (ides , nec  non  de- 
votissimus  crga  Paternilalem  Vestram  amor  noster  fovetur  et  crescit. 

Ttinan\  tanquam  nieUis  guttula  in  calice  passionis  vestrae  ama- 
rissimum  descendal  hoccc  lilialis  pietatis  testimonium , ab  quatuor 
humillimis  Canonicis  ad  honores  infra  scriptis,  in  urbe  Sancli  Àffri- 
cani,  dioecesis  Ruthenensis  in  Gallia,  degentibus,  qui  ad  pedes 
Sanclitatis  Vestrae  dcmississime  provoluti , taui  enixc  apostqlicam 
benedictionem  a benignilate  vcstra  postulant , quam  ardenler  pro 
dilectissimo  simul  et  veneratissimo  Ponlifice  summo  ad  thronum  di- 
vinae  gratiae  preces  fundcrc  non  desislunt,  nec  unquam  in  posto- 
rum  désistent. 

Maxima  cum  reverentia  ac  inviolabili  fide, 

Sanclitatis  Vestrae , 

In  urbe  Sancli  Affricani,  dioecesis  Ruthenensis  in  (îallia,  die 
festo  Praesentationis  Domini  et  Purificationis  Bealae  Alariae  Virginia 
Immaculatae , anno  1860. 

Ilumillimi  cl  (levotissimi  iilii 


(Ser/uono  quattro  firme  di  Canonici.) 
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IL  PRESIDENTE 

r 

DELU  CONFERENZA  DI  S.  VINCENZO  DE’  PAOL1  1)1  MARCIAC 


Très  Saint  Père, 

Les  maux  qui  vous  affligent,  les  dangers  qui.  menacent  la  sainte 
Eglise  catholique  ont  ému,  sur  toute  la  terre,  les  cœurs  de  vos 
enfants.  Il  était  doux  pour  nous,  comme  pour  nos  frères  des  autres 
nations,  de  déposer  aux  pieds  de  votre  trône  l’expression  de  l'amour 
filial  et  de  T inaltérable  dévouement  que  nous  professons  pour  votre 
personne  sacrée  et  notre  sainte  mère  Y Eglise.  Nous  brûlions  de 
dire  à Votre  Sainteté  que  ses  enfants  de  France  protestent  contre 
l'erreur  et  l' impiété  qui  attaquent  votre  pouvoir  temporel , et  qif  ils 
seront  fidèles  jusqu’à  la  mort  à la  voix  de  leur  Pasteur  suprême. 

Les  habitants  de  Marciac  avaient  déjà  exprimé  ces  sentiments 
chers  à leurs  cœurs,  dans  une  adresse  à Votre  Sainteté.  Plusieurs 
notables  signatures  y étaient  apposées,  et  on  nous  promettait  l’assenti- 
ment de  tous,  lorsque  le  gouvernement  de  notre  pays  a désapprouvé 
ofliciellement  ces  manifestations  de  la  foi  catholique.  Nous  avons  cru 
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bien  faire  en  cédant  volontairement  à ses  désirs  ; il  nous  a semblé 
qu'il  était  bon,  en  nous  condamnant  au  repos  et  au  silence,  de 
montrer  que  les  catholiques  possèdent,  plus  que  leurs  ennemis,  le 
respect  de  l'autorité,  de  l’ordre  et  de  la  paix. 

Très  Saint  Père,  vous  savez  maintenant  pourquoi  vos  enfants  de 
Marciac,  et,  sans  doute,  beaucoup  de  leurs  frères  de  France,  demeu- 
rent tristes  et  muets.  Pardonnez-leur,  car  ils  vous  aiment,  et  si 
une  prudente  condescendance  étouffe  encore  leur  voix , leurs  cœurs 
crient  bien  haut  devant  le  Seigneur  afin  qu'  il  protège  et  console 
votre  personne  sacrée  et  la  sainte  Eglise  notre  Mère. 

Bénissez-nous , ô Pasteur  bien-aimé  de  nos  âmes,  et  croyez 
qu' après  avoir  imité  votre  douceur  et  votre  patience,  nous  serons 
prêts  à vous  suivre  dans  les  combats  du  Seigneur. 

Aux  pieds  de  Votre' Sainteté, 


Le  dernier  de  ses  fds  respectueux  el  fidèles 
Léon  Abeilhé.  Président  de  la  Conférence  de  S.  Vincent  de  Paul 
de  Marciac  ( France  — Gers.  ) 
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IL  SEMINARIO  MINORE  DI  AIRE 


Très  Saint  Père, 

• / 

Le  Supérieur,  les  Professeurs,  les  Diredeurs  et  les  Elèves  du 
petit  Séminaire  (T Aire  ne  peuvent  songer  que  leur  Evêque  bien-ai- 
mé,  Monseigneur  L.  M.  O.  Epivent,  est  en  ce  moment  à Home, 
sans  éprouver  l' invincible  besoin  de  le  prier  de  déposer  aux  pieds 
de  Votre  Sainteté  le  tribut  de  leur  profond  respect  et  de  leur  li- 
lial amour. 

Tout  ce  diocèse  retentît  encore  des  accents  de  sa  mâle  et  lière 
parole,  défendant  vos  droits  et  vengeant  les  outrages  faits  au  Saint-' 
Siège.  A son  école,  nous  apprenons  chaque  jour  à aimer,  à bénir 
la  Chaire  apostolique,  h nous  serrer  autour  d’elle,  pour  lui  Taire 
un  rempart  de  nos  corps. 

Nous  ne  voulons  grandir,  Père  Très  Saint,  que  pour  consacrer 
à votre  défense , à la  défense  de  la  foi  catholique , tous  les  travaux , 
tous  les  efforts  de  notre  vie  ; trop  heureux  si , au  prix  de  notre 
sang,  nous  pouvions  essuyer  une  de  vos  larmes,  racheter  une  de 
vos  douleurs!.... 

Le  Séminaire  tout  entier  s’est  transporté,  le  30  mai,  aux  pieds, 
de  Notre-Dame  de  Buglosc,  la  glorieuse  Protectrice  de  notre  pays 
et  la  cause  de  sa  joie.  Nous  allions  avec  un  cœur  plein  d’émotions 
et  de  foi,  demander  à Dieu , par  Marie,  le  triomphe  de  Notre  Saint 
Père  le  Pape  Pie  IX  et  l’exaltation  de  l’Eglise.  . 
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Notre-Dame  de  Buglose  ! ! ! Noire  Evêque  va  demander  à Voire 

i 

Sainteté  une  couronne  pour  elle  : daignez , Père  Très  Saint , cou- 
ronner la  Madonne  illustre  qui  a vaincu  en  nos  contrées  le  Protes- 
tantisme, il  y a trois  siècles,  qui  vaincra  la  révolution  à Rome  et 
obtiendra  la  paix  au  monde,  sous  le  sceptre  béni  de  Pie  IX,  T im- 
mortel Pontife,  réservé  aux  grandes  luttes  et,  s’il  plaît  à Dieu, 
aux  grandes  victoires  de  notre  époque. 

Daignez  bénir,  Père  Très  Saint,  ceux  qui,  pleins  des  sentiments 
de  la  plus  profonde  vénération,  se  disent  avec  tant  d’amour, 

. De  Votre  Sainteté, 

France  (diocèse  d’Aire),  le  1er  juin  1860. 


Les  très  humbles,  1res  soumis  et  très  fidèles  enfants 

Les  Maîtres  et  Elèves  du  petit  Séminaire  d' Aire 
(Seguono  dieci  firme  di  Professori  e cenlo  cinquanta/juattro  di  Aluirni.) 
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IL  SL  PERIODE 

IN  NOME  DEL  SEMINARIO  TEOLOG1CO  DI  AVKîNONE 


Tbès  Saint  Pèbk, 

Nous  serait-il' permis  de  venir,  après  Ions  les  autres,  déposer 
aux  pieds  de  Votre  Sainteté , 1'  hommage  de  notre  profonde  véné- 
ration et  de  notre  filial  dévouement?  Déjà,  quand  des  voix  plus 
éloquentes  et  mieux  autorisées  que  la  nôtre  s'élevaient  de  toutes 
parts  pour  protester  contre  la  violation  sacrilège  de  vos  droits,  et 
pour  apporter  quelque  soulagement  à votre  douleur  de  Pontife  et 
de  Père,  vos  enfants  du  grand  Séminaire  d'Avignon  s’unissaient  de 
leurs  vœux  les  plus  ardents  et  de  leurs  sympathies  los  plus  vives 
à ces  magnifiques  élans  de  foi  et  d'amour  qui  ralliaient  autour  de 
la  Chaire  apostolique  et  de  Celui  qui  l'occupe  si  dignement,  -tous 
les  esprits  et  tous-  les  cœurs. 

Plus  lard , quand  l'odieuse  spoliation  dont  vous  avez  été  la  vic- 
time est  venue  tarir  les  ressources  .du  trésor  pontifical,  en  multi- 
pliant ses  charges,  nous  avons  déposé  avec  bonheur  notre  humble 
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Nous  osons  espérer  que  Voire  Sainteté  voudra  bien  excuser  la 
liberté,  peut-être  trop  grande,  que  nous  prenons  de  lui  exposer 
ainsi,  en  toute  simplicité,-  les  sentiments  de  notre  cœur.  Quelle  dai- 
gne ajouter  k cette  grâce  celle  d’étendre  sa  main  paternelle  sur 
nous  pour  nous  bénir;  nous  l’en  conjurons  tous  à genoux. 

Nous  sommes- tous,  prosternés  k vos  pieds,  et  dans  l’unani- 
mité des  mêmes  sentiments  et  des  mêmes  pensées, 

t 

De  Votre  Sainteté, 

• r 
Avignon,  16  octobre  1861. 


Les  très  humbles  et  très  obéissants  fils  et  sujets 
Au  nom  de  tous  les  directeurs  et  élèves 

i 

du  Grand  Séminaire  d'Avignon:  J.  B.  Jui.he,  Supérieur 
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I CATTOLICI  DI  AVIGNONE 


1. 


Très  Saint  Père. 

Les  soussignés,  habitants  de  votre  fidèle  cité  d'Avignon,  émus 
jusqu’aux  larmes  à la  nouvelle  des  attentats  horribles  et  inouïs  que 
des  armes  impies  et  des  mains  parricides  viennent  de  commettre  con- 
tre votre  personne  sacrée  et  votre  Souveraineté  temporelle,  prennent 
la  liberté  de  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  l'humble  hommage 
de  leur  filial  dévouement  et  de  leur  respectueuse  douleur. 

Autrefois,  une  garde  avignonaisc  veillait  nuit  et  jour  aux  portes 
du  Vatican , et  il  fallut  toute  la  violence  de  la  tourmente  révolu- 
tionnaires qui  souffla  sur  la  France  et  sur  l'Italie,  à la  fin  du  dernier 
siècle,  pour  faire  abandonner  à nos  pères  le  poste  que  l’ affection 
et  le  devoir  leur  avaient  assigné  depuis  l'an  1371.  Aujourd’hui, 
nos  fils,  nos  frères,  nos  amis  viennent  de  voler  à la  défense  de 
vos  inaliénables  possessions;  ils  se  sont  présentés,  les  armes  à la 
main,  au  devant  de  vos  innombrables  ennemis,  et  leur  sang,  le 
sang  avignonais  a coulé  sous  les  murs  de  Lorette,  d’Ancône  et  dans 
les.  champs  de  Pontecorvo. 

Ne  pouvant  suivre  ces  jeunes  héros  que  de  leurs  vœux  de  leurs 
prières,  les  soussignés  veulent  du  moins  protester  devant  Votre  Sain- 
teté de  leur  attachement  inviolable  il  la  Chaire  à jamais  vénérée  du 
Prince  des  Apôtres. 
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Forts  de  la  parole  du  Maître,  ils  savent  que  les  portes  de  l’en- 
fer ne  prévaudront  point  contre  la  pierre  angulaire  de  l’Eglise,  ils 
espèrent  par  conséquent  que  le  Très-Haut  fera  bientôt  cesser  ces 
jours  d’épreuves,  et  que  Votre  Sainteté,  après  avoir  bu  l'eau  du 
torrent,  ne  tardera  point  à relever  la  tête. 

Et  en  attendant,  ils  ne  cesseront  d’élever  leurs  mains  vers  le 
ciel  afin  de  conjurer  le  Seigneur  de  vous  conserver  à leur  amour 
et  de  ne  point  permettre  que  vous  soyez  livré  aux  cruels  desseins 
de  vos  perfides  ennemis. 

C’est  dans  ces  sentiments  que,  se  souvenant  du  glorieux  passé 
de  leur  ville  et  des  liens  si  étroits  qui  l' unissent  à Rome,  ils  de- 
mandent le  bienfait  de  votre  bénédiction  apostolique  pour  leur  no- 
ble patrie,  pour  leurs  familles  et  pour  leurs  personnes. 

Ils  sont,  avec  le  plus  profond  respoct  et  la  plus  inaltérable  fidélité, 

De  Votre  Sainteté, 

Avignon,  fête  de  S.  Callixte  pape  et  martyr,  13  octobre  1860. 

Les  fils  dévoués  et  soumis 


( Seguono  ottantanove  firme.) 
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Très  Saint  Père, 

Les  fidèles  de  la  ville  d’Avignon , que  tant  de  souvenirs  ratta- 
chent au  Saint-Siège,  profondément  affligés  des  atteintes  portées 
à sa  puissance  temporelle  et  qui , dans  l' idée  de  certains  hommes , 
devaient  ébranler  T indépendance  de  l’autorité  spirituelle  et  affai- 
blir la  salutaire  influence  qu’elle  exerce  sur  le  monde,  viennent 
déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  l'expression  de  leur  vive  dou- 
leur h la  vue  de  ces  attentats  et  celle  de  leurs  voeux  les  plus  ar- 
dents pour  que  Dieu  y mette  enfin  un  terme,,  soumette  et  conver- 
tisse les  ennemis  de  l’Eglise,  rende  la  paix  il  vos  Etals  et  donne 
ii  votre  cœur  paternel  la  joie  de  voir  rentrer  à l’envi  sous  sa  douce 
domination  et  les  sujets  dévoués  qui  lui  ont  été  enlevés  malgré  eux , 
cl  les  esprits  égarés  un  moment  par  leurs  illusions. 

Daignez  accorder  votre  bénédiction  apostolique  à ceux  qui  ont 
le  bonheur  d’èlre, 

Très  Saint  Père, 


Vos  fils  1res  humilies,  très  soumis  et  très  ilévutiés 


( Seyuono  cinquecenlo  firme.) 
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I FRATELLI  DELLE  SCUOLE  CRISTIANE 

IN  AVIGNONE 


Très  Saint  Père, 

• 

Humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté*,  vos  enfants, 
les  Frères  des  Ecoles  chrétiennes  d’Avignon , saisissent  avec  empres- 
sement la  belle  occasion  que  leur  fournil  le  voyage  de  leur  digne 
aumônier,  pour  y déposer  l’hommage  de  leur  profond  respect, 
pour  exprimer  h Votre  Sainteté,  Très  Saint  Pèro,  la  douleur  bien 
vive  qu’ils  éprouvent  au  souvenir  des  peines  et  des  angoisses  dont 
votre  cœur  paternel  est  abreuvé , ainsi  que  les  vœux  aussi  sincères 
qu’ardents  qu’ils  forment  pour  le  rétablissement  de  l'ordre,  troublé 
par  tant  de  causes  diverses,  et  pour  vous  demander,  Très  Saint 
Père,  une  large  part  aux  bénédictions  sans  nombre  qui  s’échappent 
de  vos  saintes  mains,  malgré  les  vives  inquiétudes  qui  ne  cessent 
d’affliger  votre  grand  cœur  dans  les  moments  actuels. 

Dans  ces  sentiments,  ils  sont  et  se  disent,  pénétrés  de  la  plus 
profonde  vénération,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 


Les  1res  humides  et  très  obéissants  tils 


(Seyuono  trentuna  (irma.) 
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GLI  ALUNM  DELLE  SCIJOLE  CRISTIANE 

IN  ÀV1GNONE 


PRIMA  E SECONDA  CLASSE 


Très  Saint  Père, 

Il  n’esl  pas  jusqu'  aux  derniers  de  vos  fds  en  Jésus-Christ  qui  ne 
sachent  vos  douleurs.  Pour  nous,  quelque  faible  que  soit  notre  âge, 
nous  en  sentons  toute  l'amertume  et  notre  désir  serait  de  pouvoir 
les  soulager:  nous  ne  pouvons  mieux  le  faire,  Très  Saint  Père,  qu'eu 
assurant  Votre  Sainteté  de  notre  respect  et  notre  soumission , en  mô- 
me temps  que  nous  adressons  au  ciel  les  plus  ferventes  prières. 

Puissent  nos  vœux  et  nos  désirs  être  agréés  par  Votre  Sainteté 
et  mériter,  pour  nous  et  nos  bons  parents,  votre  sainte  bénédiction. 

C'est  dans  l'attente  de  celle  précieuse  faveur  de  votre  bonté, 
qui  nous  rappelle  celle  de  P Homme-Dieu,  que  nous  nous  disons, 
Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

Les  très  respectueux  cl  obéissants  enfants 
Les  élèves  des  Ie  cl  2e  classes  du  Pensionnat  des  Frères 
des  Ecoles  chrétiennes  d’Avignon 


(Seguono  venli  firme.) 
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TERZA  CLASSE 


Très  Saint  Père, 

Les  élèves  de  la  troisième  classe  du  Pensionnat  des  Frères  des 
Ecoles  chrétiennes  établi  à A\ignon,  sont  heureux  de  pouvoir,  par 
l'entremise  de  leur  digne  aumônier,  déposer  aux  pieds  de  Votre 
Sainteté  un  témoignage  bien  sincère  de  leur  respect  avec  l'assurance 
de  leurs  prières , bien  faibles , il  est  vrai , mais  bien  vives  pour 
que  le  Seigneur  daigne  mettre  un  terme  à vos  douleurs  si  grandes 
et  rendre  enfin  à l’Eglise,  votre  fille  bien-aimée,  la  paix  et  la  tran- 
quillité. Puisse  cette  petite  offrande  être  agréable  à Votre  Sainteté 
et  obtenir  de  votre  bonté , qui  nous  rappelle  si  bien  celle  du  Divin 
Maître,  votre  sainte  bénédiction  pour  nous  et  pour  nos  cbers  parents. 

C’est  dans  T attente  de  cette  précieuse  faveur  que  nous  noms 
disons,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

Les  1res  humbles  et  obéissants  lils  en  Jésus-Christ 
(Sejuono  dicia.isetle  firme.) 
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QUARTA  CLASSE 


Très  Saint  Père, 

Les  élèves  de  quatrième  ne  veulent  point  être  en  dehors  de  la 
sincère  manifestation  que  font  aujourd’hui  tous  leurs  condisciples 
de  leurs  pieux  sentiments  à l' égard  de  votre  personne  sacrée  ; eux 
aussi  viennent  se  prosterner  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  et  l’assu- 
rer de  leur  respect  et  de  leur  amour  ; si  jusqu’  ici  ils  ont  gardé  le 
silence,  ce  n’est  pas,  Très  Saint  Père,  qu’ils  n'aient  compati  à vos 
peines.  Oh  non  ! ils  ont  gémi  et  ont  imploré  pour  Votre  Sainteté 
le  secours  du  ciel  ; ils  ont  prié  et  ils  prient  tous  les  jours  encore 
pour  l'entière  cessation  de  vos  douleurs,  assurés  qu’  Us  sont  que 
Dieu  rendra  le  calme  et  la  tranquillité  h son  Eglise  si  chère  et 
et  aux  jours  de  Celui  de  qui  ils  demandent  en  ce  moment  une  pa- 
ternelle bénédiction. 

Agréez,  Très  Saint  Père,  le  respect  et  la  soumission  de  vos  en- 
fants en  Jésus-Christ  Notre-Seigneur. 


( Seguono  venlidue  firme.) 
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QUINTA  CLASSE 


Très  Saint  Père. 

L'Evangile  nous  dit  que  le  bon  Jésus  faisait  venir  k lui  les 
petits  enfants  pour  les  bénir  et  leur  prodiguer  de  douces  caresses. 
Votre  cœur,  Très  Saint  Père,  comme  celui  du  bon  maître,  est  rempli 
de  tendresse  et  de  bonté  pour  l’enfance  ; c’est  pourquoi,  n’ayant  pas, 
comme  bien  d’autres  personnes , V inestimable  bonheur  de  vous  dire 
de  vive  voix  les  sentiments  de  nos  cœurs , nous  nous  sommes  per- 
mis de  vous  adresser  cette  petite  lettre  qui  en  est  la  fidèle  expres- 
sion. Laisscz-nous  vous  témoigner,  Très  Saint  Père,  toute  la  peine 
que  nous  avons  ressentie  des  violations  que  ont  été  commises  con- 
tre la  Sainte  Eglise.  Ah  ! votre  douleur  a été  vivement  partagée  ! 
Nous  aussi,  avons  été  indignés  contre  les  hommes  méchants,  auteurs 
de  tant  de  maux.  Hélas  ! que  n’avons  nous  pu  faire  autre  chose  ? 
Mais  nos  bras  n’étaient  point  encore  assez  forts,  ni  nos  corps  as- 
sez endurcis  à la  fatigue  pour  qu'il  nous  fût  permis  d'aller  défen- 
dre votre  auguste  et  vénérée  personne:  du  moins,  avons-nous  pu  et 
pouvons-nous  encore  élever  nos  mains  vers  le  ciel,  et  nos  prières, 
jointes  aux  prières  de  tous  les  cœurs  catholiques,  fléchiront-elles 
enfin  le  courroux  du  Seigneur,  et  obtiendront  pour  son  Eglise  et 
l’auguste  Chef  qui  la  gouverne  la  douce  paix' et  le  bonheur. 

Tels  sont  nos  vœux,  Très  Saint  Père  : vendiez  les  agréer  et  nous 
donner  en  retour  votre  sainte  bénédiction. 


(Seguoiio  trentuna  firma.) 
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SESTA  CLASSE 


Très  Saint  Père, 

Nous  sommes  heureux  de  pouvoir  déposer  aux  pieds  de  Voire 
Sainteté,  par  T entremise  de  notre  cher  aumônier,  l'expression  de 
notre  amour  et  de  notre  sincère  et  filial  attachement. 

Jeunes  encore,  nous  ne  pouvons  vous  être  utiles  que  par  le  se- 
cours des  faibles  prières  que  nous  adressons  sans  cesse  pour  vous 
à Celui  qui  apaise  les  flots  irrités  et  calme  les  orages  ; oui , Très 
Saint  Père,  nous  prions  tous  les  jours  pour  la  cessation  de  vos 
souffrances. 

Plaise  au  ciel  d'écouter  nos  faibles  oraisons  et  de  rendre  calme 
une  vie  que  nous  désirerions  voir  se  prolonger  encore  longtemps, 
et  cela,  pour  la  prospérité  de  la  Sainte  Eglise,  notre  bonne  Mère, 
et  le  bonheur  de  ceux  qui,  prosternés  à vos  pieds , demandent  pour 
leur  famille  et  pour  eux,  votre  paternelle  bénédiction. 

Agréez,  Très  Saint  Père,  l'assurance  du  profond  respect  avec  le- 
quel nous  avons  l’honneur  d'être, 

De  Votre  Sainteté, 

4 

Les  très  humbles  ci  obéissants  enfants 


( Seyuono  quaranta  firme.) 
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SETT1MA  CLASSE 


Très  Saint  Père, 

Quel  bonheur  nous  éprouvons  de  pouvoir,  par  l’entremise  de  no- 
tre bon  aumônier,  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  nos  vœux 
et  nos  hommages  ! 

Jeunes  encore , nous  ne  pouvons  les  faire  consister  qu’en  bonnes 
et  ferventes  prières  que  nous  adressons  au  ciel  afin  qu’  il  daigne 
consoler  votre  cœur  si  douloureusement  peiné,  et  faire  luire  pour 
l’Eglise  des  jours  heureux  et  prospères. 

Heureux  si  nos  vœux  peuvent  plaire  à Votre  Sainteté  et  méri- 
ter, pour  nous  et  nos  chers  parents,  votre  sainte  bénédiction. 

Agréez,  Très  Saint  Père,  l’assurance  du  profond  respect  avec 
lequel  nous  avons  l’honneur  d’être, 

De  Votre  Sainteté,  . 

Les  très  humbles  et  très  obéissants  serviteurs 

(Seguono  ventisei  firme.) 
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ALCUIN!  PABR0CH1  DFXLA  DIOCESI  D’AVIGINONE 


Beatissime  Pater  , 

.Nos  infrascripti  Presbyleri,  Redores  paroechiarum , eonvenienles 
ad  pagum  vocabulo  Gram  bois,  dioecesis  Avenionensis,  ad  confe- 
rendum,  ni  iubcmur  singulis  mensibus,  de  rebus  lheologicis,  non 
possumus  hae  praeserlim  lemporum  solemnilale , fidem , amorem , 
ac  dcvolionem  quibus  erga  le,  tenemur,  Sanclissime  Pater,  san- 
clamque  Pétri  Calhedram,  non  palam  leslificari. 

Ilei  nobis!  quanto  cor  nostrum  aegrotavil  alque  emareuit  desi- 
derio,  eum  ad  te,  Beatissime  Pater,  et  ad  hanc  Ecclesiam  Uoma- 
nam , Ecclesiarum  capul  et  principem , lam  multos  e noslris  conspe- 
ximus  undequaque  concursare  ! Eadem  namque  nos  quoque  alacritate 
Romain  properavissemus , nisi  nostrum  vis  ipsa  quaedam  compressis- 
sel  impelum.  Sed,  flcrcle!  remanenlibus  corporibus,  cum  fralribus 
in  sacerdotio,  Patribusquc  noslris  Episeopis,  et  nostrae  Romani  ad- 
volarunl  aniraae.  Ibi  os  nostrum  patuit  ad  te,  Sanclissime  Pater, 
et  cor  nostrum  nimio  dilatalum  est  gaudio,  cum  tam  grandia,  te 
duce,  in  honorent  Dei,  et  Sanclorum  martyrum  laponiac,  fesla  per- 
agi,  inluilu  mentis  admirati  sumus.  Aderamus  Romae,  spirilu  prae- 
sentes,  populo  luo  ronfluentcr  profusi,  alacres.  te  salulanles,  tibi 
applaudenles,  benevoventes  oplima  quaeque  adprecantes,  le  Pontifi- 
cem  Regem  lotis  praecordiis  ac  lotis  vocihus  succlamanles. 

Sc*d  quid  ultra  immoramur  desideriorum  irrilamenta  revolvenles? 
Praccipuum  est  nobis  et  hac  ipsa  errorum  dcbacchanle  vel  apud 
nos  tempestate  imperatum , ut  exiles  licet , omnino  tamen  concordes, 
vocibus  concinenlibus  Episcoporum  noslrorum , et  nostras  addamus 
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voces , dicamusque  tibi , o veritatis  oraculum  indeticicns  : « Quae  do- 
« ces,  aul  imperas , aut  suades  vel  innuis,  accipimus,  relinemus  ac 
« semper  promptissimo  animo  exsequcmur.  Quod  reprobas  et  damnas, 
« omnino  reprobandum  cl  reiiciendum  esse  profilemur.  Verbis  (|uae 
« libi  ab  Episcoporum  caelu  universo  fada  sunl,  de  erroribus  hoc 
<<  tcmpore  grassanlibus  cl  de  iniuriis  quae  lu , Rex , ab  impiis  prin- 
« cipalus  lui  lemporalis  invasoribus  passuscs,  consono  corde  assen- 
« timus,  contra  istiusmodi  raplores  vocem  allollenles  ac  protestantes 
« quam  valenlissime.  » Laelamur  tamen , iam  c coelo  luis  arridenlem 
proeliis  vicloriam  aspicicntes  ; Deus  enim , el  immaculata  Virgo  Maria 
Dei  Mater  Sanclique  martyres  laponiae  et  quiqui  sunt-  ubique  terra- 
rum  vin  boni,  dodi  et  slrenni  adjuvant  te,  confirmant  te,  sutfragan- 
tur  tibi , qui  pro  veritatc  et  iustitia  pateris  el  decertas  ; nos  autem 
ultimi  licet  ac  nihilo  vicini,  lui  sumtis , riri  et  morlui  erimus  Romani. 

Oulinam,  quolidianos  nostros  gemitus  et  preces  proie,  pienlis- 
sime  Pater,  supermis  miscricordiarum  Pater  el  Deus  totius  consola- 
tionis  cilius  exaudiat  ! O utinam  te  ab  ilia  degenerum  et  ingratorum 
tiliorum , sanguineis  lacrymis  lugenda  coniuralione  hodiemet  expédiât, 
et  ail  luae  benignissirnae  Sanelilalis  pedes,  has  feras  prosternât,  in 
agnos  immutalas,  lui  pasloralis  baculi  exinde  sequaces! 

Intérim  nos  Paslores  nostrosque  greges  nobis  consentienles,  tibi 
autem  compatientes,  tua  hic  manu  benedicito,  quatenus  post  huius 
saeculi  caliginosa  discrimina,  Iccum  olim  aelernam  ingrediamur  re- 
quiem , victoriam  de  hosle  animarum  proslralo  tandem  reportantes 
ullimam  : fiat  ! fiat  ! 

Haec  sentiunt  unanimes , vovent  et  ex  intimo  corde  enixe  adpre- 
canlur,  dum  vesligio  pedum  tuorum  amantissima  defigunl  oscula . 

Sanelilalis  Tuae, 

(irambois  (canton  de  Perluis,  département  de  Vaucluse,  France). 
2 juillet  1862,  fêle  de  la  Visitation  de  la  Sainte  Vierge  Marie. 

Obspiiuenlissinii  et  ad  sauguincin  usijue  do  olissimi  milites  et  fdii 

( Seyuono  dieci  firme.) 
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l MON  AGI  BERNARDINI  DI  SENANQUE 


Très  Saint  Père, 

Les  Moines  Bernardins  de  l’ Immaculée  Conception , Ordre  de 
Citcaux,  à Sénanquc  (diocèse  et  province  d’Avignon  en  France), 
humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  la  conjurent 
de  daigner  accepter  1’  hommage  libre  et  volontaire  de  leur  obéis- 
sance, de  leur  soumission  et  de  leur  dévouement , bien  faible  com- 
pensation pour  P immense  douleur  dont  son  coeur  si  aimant  de  Pas- 
teur, de  Père,  de  Souverain  est  abreuvé,  depuis  trop  longtemps, 
déjà,  par  la  conduite  dénaturée  et  sacrilège  de  sujets  rebelles  et 
de  fils  ingrats:  conduite  contre  laquelle  les  dits  Moines  soussignés, 
que  Votre  Sainteté  a bénis  naguère  en  la  personne  de  leur  bien- 
aimé  Supérieur,  protestent  avec  toute  l’énergie  de  leur  foi  et  de 
leur  amour,  en  union  avec  tous  les  cœurs  dévoués  au  Saint-Siège 
et  à votre  auguste  personne. 

i * 

Fr.  Marie  Bernard,  Supérieur 


( Seguono  guaranla  firme.) 


D10CES1  DI  MONTPELLIER 


IL  VESCOVO  ED  IL  CLERO  I)ELLA  DIOCESI 


Très  Saint  I’èrb, 

Réuni  en  retraite  pastorale  et  ré|M)mlant  à l’appel  émouvant  de 
son  Evêque,  le  Clergé  du  diocèse  de  Montpellier  vient  dire  avec 
empressement  à Votre  Sainteté  combien  profonde  est  sa  douleur,  en 
présence  des  événements  qui  menacent  d'ajouter  encore  aux  cruelles 
épi-cuves  du  Vicaire  de  Jésus-Christ. 

Vos  désolations  si  imméritées  de  Roi  et  de  Pontife,  ne  pou- 
vaient, Très  Saint  Père,  que  brigcr  nos  âmes  sacerdotales,  profon- 
dément dévouées  qu’elles  sont  à l'Eglise  et  à son  auguste  Chef. 
Et  comment  n’en  serait-il  pas  ainsi  quand,  après  les  envahisse- 
ments criminels  qu’il  a déjà  consommés,  un  gouvernement  astu- 
cieux et  impie  ose  aller  jusqu  à de  nouveaux  attentats,  plus  odieux 
encore,  contre  le  patrimoine  de  Saint  Pierre,  consacré  par  l'autorité 
des  siècles  autant  que  par  la  foi  généreuse  de  nos  pères? 

Si  noirs  que  soient  ces  attentats  à votre  autorité  souveraine , ce 
n'était  là  pourtant,  Très  Saint  Père,  que  le  commencement  de  vos 
douleurs!  Ces  peuples  que  Dieu  lui-même  vous  a donnés,  dans  le 
cours  des  âges,  en  héritage,  ou  plutôt  ces  enfants  que  vous  avez  éle- 
vés et  nourris  avec  une  tendresse  incomparable,  égarés  par  de  perfi- 
des conseils,  osent  entrer,  à celle  heure,  dans  celle  ligue  sacrilège 
que  des  méchants  ont  ourdie  contre  le  Seigneur  et  contre  son  Christ  ! 
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Comme  autrefois  le  peuple  de  Dieu , eux  aussi  demandent  un  roi 
qui  les  gouverne  à la  façon  de  ceux  des  nations;  aveugles  qui  ne 
comprennent  pas  qu'en  se  révoltant  contre  Votre  Sainteté,  c'est  à 
Dieu  lui-même  que  s'attaque  leur  criminelle  rébellion  ! 

En  vain,  Très  Saint  Père,  de  véritables  enfants  de  la  sainte 
Eglise  sont  accourus  «H  la  défense  de  vos  droits  sacrés.  Leur  intré- 
pide courage  n’a  pu  faire  reculer  de  honte  des  masses  d’envahis- 
seurs cinq  fois  plus  nombreux , et  tandis  que  ces  hommes  en  armes 
remportaient  une  ignoble  victoire,  les  vôtres,  Très  Saint  Père,  vo- 
laient, le  cœur  ardent,  au  martyre.  Sans  doute  la  gloire,  et  une 
gloire  qui  ne  peut  pas  périr,  entoure  leur  sépulcre;  mais  que  de 
larmes  amères  a dû  couler  à votre  cœur  de  père,  la  généreuse 
effusion  de  leur  sang  ! 

Très  Saint  Père,  ce  sang  sera  fécond,  n’en  doutez  pas.  Coura- 
ge donc,  courage!  Aux  grandes  âmes  vont  bien  les  grandes  épreu- 
ves. Votre  couronne  royale,  qui  n'a  guère  été  pour  Votre  Sain- 
teté qu’une  couronne  d’épines,  ne  tombera  pas,  quoi  que  fasse 
l’impiété,  de  \olre  tête  auguste.  Le  délire  des  peuples  n'a  qu’un 
temps.  Tôt  ou  tard  arrive  le  jour  de  la  justice,  et  la  vérité,  un 
instant  obscurcie,  reprend  aAec  éclat  tous  ses  droits. 

Ce  beau  jour.  Très  Saint  Père,  ne  se  fera  pas  trop  attendre. 
Nous  l'espérons  du  Dieu  des  justices,  dont  la  cause  est  manifeste- 
ment la  vôtre!  Nous  l’espérons,  parce  que  la  France  n’a  pas  cessé 
d'être  catholique,  et  que  l’épée  de  Charlemagne  n'a  pas  encore  été 
brisée  dans  ses  mains.  Nous  l’espérons,  parce  qu’elle  veut  conti- 
nuer ses  plus  nobles  traditions,  en  consolidant  et  en  achevant  son 
oeuvre.  Notre  glorieux  drapeau  couvre  toujours  la  Ville  éternelle  et 
ne  peut  que  la  proléger  eflicacemenl.  C’est  ainsi,  Très  Saint  Père, 
que  l’entend  la  Fille  aînée  de  l'Eglise,  quand  elle  applaudit,  si 
unanime,  aux  mesures  que  vient  de  prendre  son  Souverain.  Ces 
mesures  se  compléteront.  La  générosité,  si  obstinée  quelle  se  fasse, 
se  lasse  et  prend  fin  quand , à si  peu  de  jours  du  bienfait  reçu , 
l'ingratitude  n'hésite  pas  à se  faire  monstrueuse.  Au  besoin.  Dieu 
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lui-même  y pourvoirait.  La  logique  des  faits  est  inexorable  ; et  qui 
peut  savoir  mieux  que  les  Papes,  Très  Saint  Père,  que,  sans  le 
nom  de  la  Providence,  nulle  force,  dans  le  monde,  n’est  puissante 
â dégager  l’inconnu? 

Puissent,  Très  Saint  Père,  les  prières  ferventes  d’un  Clergé 
nombreux  et  dévoué  hâter  le  grand  jour  des  réparations , et  le  bon- 
heur rendu  à vos  peuples , votre  indépendance  reconquise , les  droits 
des  consciences  reconnus  et  V impiété  vaincue  élèveront , pour  le 
triomphe  de  1’  Eglise  — seul  intérêt  qu’  ambitionne  Pie  IX  — vos 
consolations  à la  hauteur  de  vos  douleurs,  et  Votre  Sainteté  pourra 
dire,  avec  le  royal  Prophète:  Secundum  mulliludinem  dolomm  meo- 
rum  in  corde  meo,  consolaliones  tuae  laetificaverunl  animam  meam. 

Prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté , Evêque , Chapitre , pas- 
teurs et  prêtres  de  tous  les  ordres,  nous  implorons  la  bénédiction 
apostolique  sur  nous,  sur  nos  ouailles,  et  nous  sommes,  avec  la 
plus  douloureuse  et  la  plus  sympathique  vénération, 

De  Votre  Béatitude, 

Au  Grand  Séminaire  de  Montpellier,  en  retraite  pastorale,  le  26 
septembre  1860. 


Les  très  dévôts  serviteurs  et  fils 
Charles,  Evêque  de  Montpellier 


( Seguono  duecento  settantadue  firme  di  Ecclesiaslici.) 
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Très  Saint  Père, 

Les  soussignés,  Prêtres  du  clergé  de  Montpellier,  sollicitent  de 
Votre  Sainteté  la  grâce  de  déposer  à ses  pieds,  avec  1'  humble 
hommage  de  leur  vénération  filiale,  l'expression  de  leur  profonde 
douleur  en  présence  des  révoltantes  indignités  dont  le  Saint-Siège 
est  l'objet.  Des  circonstances  indépendantes  de  leur  volonté  ont  re- 
tardé jusqu’à  ce  jour  la  pieuse  manifestation  de  leurs  sentiments, 
et  lui  ôtent  même  aujourd'hui  ce  caractère  d'unanimité  qu'elle  de- 
vrait avoir.  Mais  est-il  un  seul  de  nos  frères  dans  le  sacerdoce  qui 
ne  pense  comme  nous,  qui  ne  s'associe  avec  nous  aux  désolations 
de  votre  cœur  paternel , et  ne  proteste  du  fond  de  son  âme  et  de 
toutes  ses  forces  contre  toute  atteinte  portée  à vos  droits  souverains? 

Quel  Pontife,  entre  les  plus  illustres  et  les  plus  saints,  a mé- 
rité plus  que  Pie  IX  la  reconnaissance  et  l'admiration  du  monde 
entier?  Et  c’est  contre  lui  que  s'acharne  l'ingratitude!  Mais,  si  l’au- 
dace impie  de  la  révolution  dépasse  toute  mesure,  des  millions  de 
cœurs  catholique  font  éclater  de  toutes  parts  le  dévouement  le  plus 
absolu  à votre  chaire  de  Pasteur,  à votre  trône  de  Roi.  Permettez, 
Très  Saint  Père,  aux  plus  obscurs  de  vos  fils  de  mêler  leurs  voix 
à ce  concert  de  tant  de  voix,  et  de  protester  à leur  tour,  non  seu- 
lement contre  un  écrit  trop  célèbre,  monument  d’hypocrisie  et  amas 
ignoble  de  contradictions,  mais  contre  tout  amoindrissement  de  la 
souveraineté  du  Saint-Siège,  souveraineté  la  plus  ancienne,  la  plus 
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auguste,  la  plus  légitime  de  toutes,  qui  a vu  passer  tant  de  dynas- 
ties, s’écrouler  tant  de  trônes,  et  n’a  cessé  depuis  tant  de  siècles, 
et  au  milieu  de  tant  de  révolutions,  d'élre  la  lumière  et  la  bienfaitrice 
du  monde.  Si,  au  point  de  vue  spirituel,  la  Chaire  de  Saint  Pierre 
est  le  fondement  divin  et  inébranlable  de  la  foi , au  point  de  vue 
temporel  le  trône  vénéré  des  successeurs  de  Saint  Pierre  est  la  clef 
de  voûte  de  l’ordre  public  européen  ; y loucher,  c’est  à la  fois  at- 
tenter à l’ indépendance  de  1’  Eglise  et  ruiner  de  fond  en  comble 
tous  les  pouvoirs  et  toutes  les  sociétés. 

En  dépit  de  toutes  les  folies  cl  de  toutes  les  haines  conjurées 
contre  lui,  le  Saint-Siège  traversera  cette  nouvelle  crise , aussi  glo- 
rieusement qu  il  en  a traversé  tant  d’autres , et  y puisora  do  nou- 
veaux droits  à la  confiance  et  aux  bénédictions  des  peuples.  Scs 
destinées  dans  le  passé  nous  assurent  de  ses  destinées  dans  l'ave- 
nir. Celui  qui  commande  aux  vents  et  aux  tempêtes,  a mis  dans 
vos  augustes  mains  le  gouvernail  de  la  barque  de  Saint  Pierre.  Nous 
no  reconaissons  à d’autres  qu’à  vous  le  droit  de  le  tenir:  toute  sa- 
gesse doit  s’incliner  devant  votre  sagesse.  Pilote  infaillible  de  l'Egli- 
se, guide  suprême  des  consciences , pasteur  des  pasteurs  et  des  peu- 
ples, vous  êtes  aussi  le  plus  élevé  des  souverains,  et  nos  cœurs, 
fidèles  dans  leurs  ferventes  prières,  ne  sauraient  séparer  le  Pontife, 
dont  l’autorité  sainte  est  le  centre  immortel  de  la  catholicité,  du 
Prince  dont  le  pouvoir  paternel  et  nécessaire  ne  peut  être  contesté 
sans  une  sacrilège  injustice. 

Père  Très  Saint,  nous  voudrions,  au  prix  de  notre  sang,  adoucir 
les  amertumes  de  votre  grande  âme!  Permettez  du  moins  aux  plus 
humbles  de  vos  enfants  de  se  prosterner  à vos  pieds,  en  implorant 
votre  paternelle  bénédiction. 

Montpellier,  le  30  janvier,  jour  où  nous  avons  eu  la  consola- 
tion de  lire  l’admirable  encyclique  de  Votre  Sainteté. 

• (Sajuonn  trentasetle  firme.) 
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ALCUNI  CATTOLICI  DI  MONTPELLIER 


Très  Saint  Père, 

Au  milieu  des  circonstances  les  plus  douloureuses  pour  des 
cœurs  catholiques,  nous  regardons  comme  un  devoir  de  venir  dépo- 
ser humblement  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  l’expression  de  nos  in- 
violables sentiments  de  soumission,  de  respect  et  d'amour. 

Fermement  convaincus  que  la  .puissance  temporelle  du  Saint- 
Siège  a été  providentiellement  ordonnée  pour  garantir  la  pleine  in- 
dépendance de  son  autorité  spirituelle,  nous  ne  séparerons  jamais, 
dans  nos  hommages,  le  Pontife,  du  Roi,  et  nous  repoussons  loin 
de  nous  la  pensée  que  la  fille  aînée  de  l’Eglise  veuille  porter  une 
main  sacrilège  sur  l’œuvre  divine  dont  Pépin  et  Charlemagne  fu- 
rent les  exécuteurs  inspirés. 

Unis  au  Chef  \isible  de  l’Eglise,  comme  des  enfants  au  père  le 
plus  tendre  cl  le  plus  aimé,  nous  partageons  toutes  ses  douleurs, 
notre  cœur  s’émeut  aux  outrages  des  uns,  aux  respects  dérisoires 
des  autres;  do  quelque  manière  dont  scs  ennemis  le  frappent,  nous 
sommes  frappés  avec  lui. 

Mais  quelle  que  soit  leur  audace  ou  leur  astuce,  notre  affliction 
n’ébranle  pas  nos  espérances  : invinciblement  attachés  h cette  Chaire 
immuable , du  haut  de  laquelle  Pierre , dans  la  longue  suite  de  scs 
successeurs,  a bravé  tant  dorages,  repoussé  tant  d’assauts,  vaincu 
tant  d’ennemis,  nous  savons  qu’cllc  porte  les  immortelles  destinées 
de  l’Eglise,  et  que,  s'il  est  donné  aux  (lots  de  l’erreur  de  gronder 
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autour  d'elle,  c’est  pour  lui  ménager  de  nouveaux  triomphes,  pour 
préparer  à ses  persécuteurs  une  nouvelle  confusion. 

Puisse,  Très  Saint  Père,  l’expression  de  ces  sentiments  être 
agréable  au  ceeür  déchiré  de  Votre  Sainteté  1 C’est  dans  cet  espoir 
que,  prosternés  à ses  pieds,  nous  la  supplions  de  daigner  accor- 
der sa  précieuse  bénédiction  à ceux  qui  aiment  à se  dire,  avec  la 
plus  profonde  vénération, 

De  Votre  Sainteté, 

Montpellier,  janvier  1860. 


Les  1res  humbles,  très  soumis  et  très  dévoués  (ils 


(Setjuono  dieci  firme.) 
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LA  PARROCCHIA 

DI  SAiMA  MADDALENA  IK  BEZIERS 


Très  Saint  Père, 

Au  milieu  des  douleurs  qui  affligent  1*  Eglise  de  Jésus-Christ , 
votre  grande  àme  a épuisé  (ouïes  les  angoisses,  toutes  les  tortures 
qui  peuvent  déchirer  le  cœur  du  Pontife,  du  Souverain  cl  du  Père. 

Ces  blessures  faites  à notre  Père  par  des  enfants  égarés,  ces 
sacrilèges  spoliations,  ces  atteintes  portées  à \otre  indépendance 
dans  ce  pouvoir  temporel  du  Saint-Siège,  établi  par  la  Providence 
au  profit  de  l'Eglise  catholique  tout  entière,  et  plus  nécessaire  que 
jamais  pour  le  libre  exercice  du  pouvoir  spirituel  de  la  Papauté, 
tous  ces  crimes  ont  retenti  comme  autant  de. coups  douloureux  au 
fond  de  nos  cœurs  .alarmés. 

La  paroisse  de  Sainte  Madeleine,  partageant  toutes  ces  amertu- 
mes, éprouvait  le  besoin  de  \ous  exprimer  ses  sentiments:  elle 
\ient  aujourd’  hui  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  par  les  mains 
de  notre  vénéré  Pasteur,  cet  humble  et  bien  sincère  manifestation 
de  sa  foi,  de  son  amour  cl  de  son  dévouement.. 

Que  ne  pouvons-nous,  comme  lui,  venir  contempler  notre  Père 
au  milieu  de  ces  splendeurs , de  ces  solemnités  émouvantes  qui  vont 
glorifier  P Eglise  dans  l’exaltation  de  ses  héroïques  enfants  et  verser 
dans  votre  cœur  d’ineffables  consolations  J 
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Nous  verrions  avec  bonheur  dans  la  sérénité  de  votre  front, 
nous  admirerions  dans  la  constance  de  vos  pensées  et  dans  la  fer- 
meté de  votre  âme,  au  milieu  des  orages,  la  Chaire  de  Saint  Pierre 
se  raffermissant  dans  les  tempêtes.  C’est  que  les  bénédictions  de 
Dieu  reposent  toujoui's  sur  elle  au  milieu  des  plus  cruelles  épreu- 
ves, qui  ne  font  que  lui  préparer  de  nouveaux  triomphes. 

Ces  bénédictions,  Très  Saint  Père,  faites  en  descendre  les  rayons 
sur  nous,  vos  enfants  toujours  dévoués,  et  que  notre  digne  Pas- 
teur nous  les  transmette  dans  toute  leur  plénitude  avec  l’abondance 
de  leurs  grâces. 

Béziers , le  jour  de . l’Ascension  de  Noire-Seigneur  Jésus-Christ , 
de  l’année  mil-huit-cent  soixante-deux. 

Les  Margttillitrs  de  Sainte  Madeleine, 
au  nam  des  Paroissiens 
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ï CATTOLICI  DI  BEZIERS 


Très  Saint  Père, 

• 

Permettez  aux  plus  petits  et  aux  plus  humbles  de  vos  enfants 
de  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté , comme  les  premiers  fidèles 
aux  pieds  du  Prince  des  Apôtres , avec  Y hommage  de  leur  vénéra- 
tion profonde,  de  leur  piété  liliale,  de  leur  inviolable  attachement  à 
votre  personne  sacrée  et  au  Saint-Siège,  la  modeste  offrande  d’une 
somme  de  neuf  mille  cent  francs..  Ce  sont  les  cœurs  aussi  ardents 
que  dévoués  de  quelques  uns  de  vos  fils , qui  font  recueillie , et  leur 
amour,  si  vivement  ému  par  les  angoisses  de  leur  Père  Très  Saint 
et  infiniment  aimé,  serait  largement  récompensé,  si  Votre  Sainteté 
daignait  agréer  cette  offrande,  comme  un  témoignage  de  la  foi  et 
de  la  pieté  des  catholiques  de  la  ville  de  Béziers. 

Nous  sommes  dans  la  consternation,  Très  Saint  Père,  en  voyant 
les  efforts  des  impies  pour  détruire,  avec  votre  puissance  sacrée,  non 
seulement  tout  principe  d’autorité,  mais  le  catholicisme  lui-même, 
objet  de  leur  haine  infernale.  C’est,  nous  le  reconnaissons,  Très 
Saint  Père,  la  lutte  perpétuelle  du  génie  du  mal  cl  du  mensonge 
contre  la  vérité  et  le  bien , la  guerre  de  l’enfer  contre  le  ciel , du 
démon  contre  Jésus-Christ  et  son  œuvre.  S’ils  attaquent  ainsi,  par 
les  moyens  les  plus  odieux  de  la  violence  et  de  l’ hypocrisie  réunies, 
l’autorité  du  Saint-Siège  et  la  vôtre,  cherchant  à ruiner  la  puissan- 
ce temporelle  que  la  divine  Providence  vous  a confiée,  c’est  qu’ils 
n’  ignorent  pas  que  vous  êtes  la  pierre  fondamentale , sur  laquelle 
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repose  l’Eglise  tout  entière,  colonne  de  la  vérité  et  source  de 
toute  vertu  et  de  toute  moralo;  et  ils  so  sont  flattés , dans  leur  or- 
gueil insensé,  qu'en  renversant  la  base,  ils  auraient  bientôt  anéanti 
l’édifice.  Seulement  ils  n’avaient  pas  compris,  dans  leur  aveuglement 
impie,  que  leurs  efforts  seraient  tôt  ou  lard  impuissants  contre  la 
pierre  sur  laquelle  Jésus-Christ  a établi  son  Eglise,  et  que  les  por- 
tes de  l’enfer  viendront  toujours  se  briser  contre  elle.  C’est  là, 
Très  Saint  Père,  l’espérance  certaine  de  vos  enfants  et  leur  plus 
grande  consolation  dans  l’affliction  profonde  que  leur  cause  la  per- 
versité des  méchants. 

Mais  quelle  n’est  pas  notre  douleur,  ô Très  Saint  Père  bien- 
aimé,  de  vous  voir  abreuvé  d’amertume  par  des  fils  rebelles  et.  in- 
grats, et  combien  notre  cœur  n’est-il  pas  déchiré  et  torturé  par  les 
tribulations  qui  vous  environnent  de  toute  part! 

Puissiez-vous,  ô Très  Saint  Père,  éprouver  un  peu  d'adoucis- 
sement à vos  peines  et  à vos  angoisses  en  recevant  de  toutes  les 
parties  du  monde  catholique,  des  Evêques,  des  Prêtres  et  des  fidè- 
les, des  témoignages  aussi  efficaces  que  sincères  de  leur  impérissa- 
ble dévouement  au  Saint-Siège  et  à votre  personne  sacrée. 

Prêtres  et  catholiques  de  la  ville  de  Béziers,  nous  avons  voulu , 
ô Très  Saint  Père,  nous  joindre  à tous  vos  enfants  répandus  sur  la 
surface  de  la  terre,  et  nous  prosternant  aux  pieds  de  Votre  Sain- 
teté, nous  vous  supplions  humblement  de  nous  accorder  votre  béné- 
diction apostolique. 

29  juin  1860,  fête  des  Saints  Apôtres  Pierre  et  Paul. 

Pour  le  Comité  de  la  Ville  de  Béziers r 
Auguste  Reboul,  Archiprélre  de  Sainte  Madeleine  de  Béziers, 
Chan.  hon.  de  Montpellier 

( Scguono  le  firme.) 
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IL  GOLLEGIO 

1)1  SAN  PAOLO  Dl  CLERMONT  L’HERAULT 


■ Beatissime  Pater  , 

Ad  pedes  Sanclilalis  Vcstrac  quam  reverenlissime  provoluli  alu- 
moi  inslilutionis  sanclo  Paulo  aposlolo  dicalae  in  urhe  Claramonlehsi , 
e dioecesi  Monspeliensi  in  (îallia,  e\  inlimo  corde  gcmenles,  amaris- 
sime(|ue  deflentes  de  innumeris  penc(|ue  posterilati  credcndis  quibus 
lam  immerilo  triliulationilms,  modoque  doteslandissimo  iara  diulius, 
eheu  ! cor  Sanclilalis  Voslrae  optimum  indesinenter  cruciatur  ; vche- 
mcnler  suspiranles  in  illam  aetalem  maluriorem  qua-Ecrlesiae  san- 
ctissimac  malris  eiusquc  summi  Ponlificis  causam  suscipere  lucndam 
sibi  spcrandum  habent  — (oh  ulinam  sanguincm  olim  suum  lyro- 
num  nobiiiuin  lam  egregio  sanguini  commiscerc  possint  qui  supra 
modum  heroice  pro  ulraque  dimicantes  cutn  illo  vilam  fuderunl  ! ) •*— 
suppliciler  roganl,  nibil  possidenles,  ul  pccuniam  ad  emcndos  libros 
pro  suorum  succcssuum  pracmiis  dcstinatam , in  Icstimonium  suae 
in  sanclam  Sedein , quam  maximac  rc\  ercnliac , ncc  non  sui  fdialis 
amoris,  ex  inlimoque  de\ «itionis . alumnorum  proprio,  sponlanco, 
libcroque  desiderio  annucntc  dilcclissimo  Redore  inslilutionis,  San- 
ctilas  Veslro  accipere  dignelur. 

Infra  sunl  scripta  primorum  gradu  inslilutionis  Sancli  Pauli 
alumnorum  nec  non  unius  cuiuslibct  dix  isionis  nomina. 

Clermont  (Hérault),  le  25  juillet  1862. 

(Seyuono  dieci  firme.) 
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IL  COLLEGIO  DI  SAN  GIOVANNI  A LUNEL 


Très  Saint  Père, 

Un  collège  naissant,  consacré  à Saint  Jean  l'Evangéliste  dont 
il  est  heureux  de  porter  le  nom , se  prosterne  humblement  aux  pieds 
de  Votre  Sainteté.  Il  ose,  pauvre  et  inconnu,  mêler  la  voix  de  sa 
prière  à ce  concert  unanime  d’hommages  qui  s’élève  vers  votre 
trône  auguste  de  toutes  les  parties  de  l’univers  catholique. 

Très  Saint  Père , disciples  et  maîtres  de  cette  jeune  communauté , 
nous  prions  sans  relâche  et  tous  les  jours  pour  notre  Père  affligé, 
pour  Pierre  assiégé  dans  ses  Etats  par  quelques  sujets  mutinés  qui 
ne  craignent  pas  de  se  mettre  à la  solde  de  l’ hérésie  et  de  l’ im- 
piété. Des  anges,  sur  leurs  ailes  rapides,  transportèrent  un  jour 
dans  vos  Etats,  la  maison  où  le  salut  de  l'humanité  s'accomplit  à 
la  parole  d’une  Vierge:  des  méchants  voudraient  y transporter  de 
nos  jours  le  prétoire  et  le  Calvaire.  Mais  celle  dont  vous  avez  pro- 
clamé la  Conception  sans  tache,  au  milieu  d’applaudissements  que 
tous  les  échos  du  monde  ont  répétés  et  qui  se  prolongeront  à tra- 
vers les  âges , Marie , notre  Mère , veille  avec  son  fils  sur  la  barque 
et  sur  le  Pilote. 

Oui,  Très  Saint  Pfcre,  nous  voulons  vous  suivre  sur  la  voie 
douloureuse,  désireux  d’apporter  notre  modeste  pierre  à ce  rempart 
de  prières  dont  l’ Eglise  universelle  vous  entoure , prêts , au  besoin , 
à souffrir  et  à mourir  pour  votre  cause  et  pour  vos  droits. 
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Vous  ôtes  le  Chef  de  la  grande  famille  ; vous  êtes  l’ Epoux  vi- 
sible de  l'Eglise’:  nous  en  sommes  les  enfants.  Le  sang  français  et 
chrétien,  qui  coule  dans  nos  veines,  est  aussi  un  sang  romain  par 
la  communion  qui  nous  unit  à votre  Siège  immortel,  et  nous  se- 
rions heureux  qu’  il  fût  répandu  comme  celui  qui  a rougi  le  Cal- 
vaire, comme  celui  qui,  pendant  trois  siècles,  a arrosé  la  ville  où 
vous  régnez , ô Pontife  trois  fois  couronné  ! 

Pénétrés  de  ces  sentiments , nous  implorons  avec  humilité  et  con- 
fiance, Très  Saint  Père,  le  bienfait  de  votre  bénédiction  apostolique. 

Lunel,  le  jour  de  l’Epiphanie  de  N.  S.,  1860. 

L.  Allemand,  Directeur 
( Seguono  qumdici  firme.) 


DIOCESI  DI  NIMES 


IL  CLERO  ED  I CATTOLICI  DELLA  DIOCESI 


Très  Sont  Père. 


En  des  temps  ordinaires,  la  voix  de  l’Evêque  suffit  seule  pour 
altesler  les  sentiments  du  troupeau.  Cette  voix  a retenti  plusieurs 
fois  parmi  nous  et  nous  savons  avec  quel  empressement  elle  a été 
accueillie,  lorsqu’elle  s’est  élevée  pour  repousser  les  outrages  dont 
.vous  abreuve  tous  les  jours  une  brutale  et  astucieuse  impiété. 

Mais  puisque  à l'époque  étrange  que  nous  traversons,  il  sem- 
ble nécessaire  d’ajouter  au  témoignage  du  Pontife  d’autres  témoi- 
gnages, les  prêtres  du  diocèse  de  Mmes,  unis  aux  catholiques 
confiés  à leurs  soins,  viennent  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  pro- 
tester, en  face  de  Dieu  et  des  hommes,  de  leur  inviolable  attache- 
ment à la  Chaire  de  Saint  Pierre  et  reconnaître  tous  ses  droits, 
non  tels  qu’un  hypocrite  respect  s’efforce  de  les  restreindre,  mais 
tels  que  1*  Eglise , dont  vous  êtes  l’oracle  souverain,  les  proclame 
par  votre  bouche. 

Que  d’autres , sous  prétexte  de  la  protéger , et  sans  craindre  le 
châtiment  d’Oza,  portent  sur  l’arche  sainte  une  main  sacrilège: 
pour  nous,  humbles  enfants  de  Dieu,  confiants  en  sa  parole,  nous 
nous  contenterons  d'accompagner  celte  arche  bénie  de  nos  prières 
pt  de  nos  vœux . et  nous  ne  reconnaîtrons  qu’  à vous  seul  la  mission 
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de  diriger  sa  marche  à travers  les  vicissitudes  de  la  terre  et  tes 
obstacles  dont  ne  cessent  de  l’entourer  ses  ennemis. 

Puisse  cette  filiale  manifestation  de  notre  amour  pour  votre  per- 
sonne sacrée  et  cette  respectueuse  reconnaissance  de  vos  droits  con- 
' soler  votre  cœur  et  nous  mériter  vos  paternelles  bénédictions! 

Nîmes,  jeudi  29  décembre  1859,  fête  de  Saint  Thomas  de  Can- 
torbéry,  martyr  de  la  liberté  de  l’Eglise. 

( Seguono  cinquantatre  firme  di  Sacerdoli 
e dodicimila  dnquecento  di  Laid,  raccolte  tn  lutta  la  Diocesi.) 
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IL  COLLEGIO  DELL’ÀSSUNZIONE 


ê 


Très  Saint  Père  , 

Malgré  l’ insouciance  de  notre  âge , le  bruit  des  révolutions  qui 
agitent  l' Italie  est  parvenu  jusqu’à  nous,  et  nos  jeunes  cœurs  se  sont 
émus  au  récit  des  vives  douleurs  qui  ont  assailli  le  Père  commun 
des  fidèles.  Entièrement  dévouée  au  Successeur  de  Saint  Pierre,  la 
jeune  famille  de  l’Assomption  a été  profondément  touchée  des  maux 
que  Votre  Béatitude  a eus  à souffrir,  et  notre  première  pensée,  à 
ces  affligeantes  nouvelles,  a été  de  nous  réfugier  au  pied  des  autels, 
et  de  nous  unir,  par  des  supplications  incessantes , aux  prières  qui, 
de  tous  les  points  de  la  chrétienté,  montent  vers  le  ciel  pour  de- 
mander à Dieu  de  mettre  un  terme  à vos  maux  ou  du  moins  de  les 
alléger.  Et  en  effet,  que  peuvent  faire  de  jeunes  enfants  lorsque  leur 
Père  est  dans  l'affliction?  Trop  faibles  pour  le  défendre  ou  le  ven- 
ger, ils  sont  réduits  à implorer  pour  lui  les  secours  d’en-haut.  Ainsi , 
nous,  les  plus  humbles  de  vos  enfants,  encouragés  par  les  paroles 
de  Jésus-Christ , nou  savons  mis  toute  notre  confiance  dans  la  prière  ; 
et  Dieu , nous  en  avons  la  certitude , nous  exaucera , quelle  que  soit 
notre  indignité.  Notre  divin  Sauveur  n’a-t— il  pas  promis  ses  conso- 
lations a ceux  qui  sont  dans  l'affliction  et  dans  la  douleur? 

Du  reste,  jamais  l’Eglise  n’est  plus  forte  qu’au  moment  ou  elle 
semble  près  de  succomber  sous  les  machinations  infernales  des  im- 
pies. C'est  alors  que  ses  ennemis  applaudissent  à sa  ruine  et  la- 
croient  anéantie  à tout  jamais,  qu  elle  se  relève  triomphante  et  montre 
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à l'univers  étonné  que  ]’  Epouse  du  Christ  ne  saurait  périr.  L’ Eglise 
n’est  donc  point  l’objet  de  nos  sollicitudes,  car  jamais  les  portes 
de  l’enfer  ne  prévaudront  contre  elle.  Mais  si  la  société  doit  sub- 
sister jusqu  à la  fin  des  temps , ses  membres  peuvent  être  frap- 
pés ; le  pasteur  peut  avoir  à traverser  de  rudes  épreuves  : telles 
sont  les  circonstances  où  nous  nous  trouvons.  Votre  Sainteté  sortira 
de  ces  épreuves  ; mais , pour  nous , à la  vue  du  péril  de  notre  Père 
commun,  nous  ne  pouvons  que  prier,  et  nous  prierons  jusqu’à  ce 
que  Jésus-Christ  ait  accordé  des  jours  meilleurs  à son  Eglise. 

C’est  avec  ces  sentiments,  Très  Saint  Père,  que,  humblement 
prosternés  aux  pieds  de  Votre  Béatitude,  nous  implorons  la  béné- 
diction apostolique. 

iNimes,  le  3 décembre  1859. 

Au  nom  de  lotis  nos  camarades  du  Collège  de  i Assomption 


(Seguono  Ire  firme.) 
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f CATTOLICI 

DELLA  PARROCCH IA  DI  ORTHOÜX  ET  BROUZET 


Titfcs  Saint  Pèbk, 

♦ 

L’  Episcopat  français , notre  lumière  et  notre  guide , a protesté 
hautement  contre  les  attentats  dont  votre  souvraineté  temporelle  a 
été  K objet. 

Simples  fidèles,  unis  d’esprit  et  de  cœur  à notre  chef,  intré- 
pide défenseur  de  tous  vos  droits,  mous  ne  verrions  pas  la  néces- 
sité de  protester  nous-mêmes ,.  si  vos  ennemis  ne  donnaient  à en- 
tendre que  le  Clergé  seul  s’ inquiète  des  outrages  dont  ils  vous 
abreuvênt. 

Il  faut  qu’  ils  sachent , ces  ennemis  de  Dieu , que  les  laïques  ne 
sont  pas  insensibles  aux  maux  dont  on  accable  leur  commun  Père , 
et  qu’  ils  respectent  dans  votre  persone  sacrée , non-seulement  le  suc- 
cesseur de  Saint  Pierre  et  le  Vicaire  de  Jésus-Christ,  mais  encore 
le  souverain  le  plus  légitime  qui  soit  sur  la  terre. 

C’est  pourquoi,  les  quelques  catholiques  de  la  paroisse  d'Or- 
Ihoux  et  Brouzet  (paroisse  mixte  du  diocèse  de  Nimes),  se  jettent 
à vos  pieds,  et  vous  supplient  très  humblement  de  leur  donner 
votre  sainte  bénédiction. 


(Seguono  quatlro  firme.) 
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LA  CONFERENZA  DI  S.  V1NCENZO  DE’  PAOLI 

• DI  PONT  SAINT-ESPRIT 


Très  Saint  Père, 

fea  Conférence  du  Pont  Saint-Esprit,  unie  de  cœur  et  dame  à 
Votre  Paternité,  croyant  tout  ce  que  nous  enseigne  l’Eglise  catho- 
lique, apostolique,  romaine,  et  prête  au  sacrifice  de  son  sang  pour 
seS  croyances,  s’est  émue  de  douleur  au  spectacle  des  injustices 
dont  vous  êtes  la  victime,  et  vient  protester  contre  toutes  les  ini- 
quités qui  vous-  affligent. 

Pleine  de  dévouement  pour  le  Saint-Siège,  d'amour  pour  votre 
personne  sacrée,  la  Conférence  de  Saint  Vincent  de  Paul  profite 
avec  bonheur  du  pèlerinage  d’ un  de  scs  membres  au  tombeau  des 
saints  Apôtres,  pour  exprimer  à Votre  Sainteté  toutes  ses  sympa- 
thies pour  elle,  et  lui  dire  qu’elle  a une  confiance  pleine  et  en- 
tière que  les  méchants  seront  bientôt  confondus  et  que  les  épreuves 
dont  la  Papauté  est  abreuvée  seront  le  creuset  dont  elle  sortira  plus 
radieuse  pour  traverser  des  jours  de  gloire  et  de  paix. 

Prosternée  humblement  à vos  pieds,  la  Conférence  du  Pont 
Saint-Esprit , vient  demander  à Votre  Sainteté  une  bénédiction  qui 
lui  servira  de  bouclier,  et  sera  sa  force  au  milieu  des  défaillances 
dont  le  monde  est  affligé. 

Vos  enfants  soumis,  respectueux  et  dévoues 

( Seguono  irenladue  firme.) 
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IL  VESCOVO  IN  NOME  DEL  CLERO 

E DEI  CATTOLICI  DELLA  DIOCESI 


Sanctissjbe  Pater, 

lam , anno  proximc  clapso , cum  ex  omni  (mile  mala  a polesta- 
Ic  tenebrarum  concitala  in  Scdcm  aposlolicam  irruerent,  ad  pedea 
Tuae  Beatiludinis  pro\ oluli , cum  mco  Clero  populoquc  Valenlinensi , 
illi  oinnia  pielalis  ac  devolionis  obsequia  de  inlimo  corde  nostro 
ciïudimus. 

Sed  lune  inilia  dolorum  ; quam  longe  in  praesenti  ab  hac  pri- 
ma lenlatione  sumus  ! De  die  in  dicm  intumuerunt  (Inclus  quibus 
prope  operitur  navis  cui  lam  fortissime  el  prudenlissime  praecs. 
Indique  angusliae  ; undique  formidines.  Eo  processit  (empestas  ut 
nonnisi  auxilio  dix  inu  compcsci  queal. 

Quid,  Beatissime  Paler,  inter  tantas  diflicultatcs , ad  animae  so- 
lalium  et  firmamentum  addere  possunt  omnes  Tuae  Sanetilatis  filii  ? 
Cuncli , a primogenitis  usque  ad  minimos  gregLs  catholici , lacrymis 
abundc  perfusi , ab  eo  qui , cum  ipsi  placct , venlis  et  mari  impe- 
rat,  enixe  rogant  ut  post  procellam  tranquillum  facial.  Polcns  est 
Deus,  intercedente  Beata  Maria  Virgino  Immaculata  suffragantibus- 
(juc  beatis  Apostolis  Pctro  el  Paulo , paeem  et  serenitatem  Ecclesiae 
suac  redderc. 

P.  lt.  Vol.  II. 
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Haee  omnia,  quidquid  nefandi  et  perniciosi  auspicari  sinanl 
evenlus  futuri , Deum-  sibi  semper  propilium  fore  ob  sui  vcnerandi 
et  supremi  câpilis  cximias  virtutes  sperat.  .Non  ignota  vox,  e coelo 
delapsa,  ipsi,  sicut  olim  eeleberrinio  nautae  aperle  insinuât:  Quid 
times  ? raagis  quam  Caesarem  vehis  ; vehis  enim  Christi  Vicarium 
in  terris,  summum  novae  leijis  Anlislilem,  eximiumque  Pétri  sur- 
r essor em. 

fta  scnliunt , Beatissime  el  amanlissime  Pater,  eum  Episeopo 
Clerus  populusquc  Valentinensis , qui , oseulando  pedes  Tuae  Sancti- 
latis,  ab  ea  simul  benedictionem  apostolicam  humililer  depreeantur 
per  Aoeem 


Obsequiosissimi  servi  et  fitii 
>î j IovnnisPaiu,  Episeopi  Valentinensis 
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IL  PARROCO 

IN  .NOME  DELU  PARROCCHIA  DI  SAN  GIOVANNI  BATTISTA 

IN  V.4LENZA 


Très  Saint  Père, 

Le  Curé  de  la  paroisse  de  Saint  Jean-Baptiste , dans  la  ville  de 
Valence  (Drôme),  profite  de  l’occasion  de  Monsieur  le  Comte  De 
Prunières,  votre  Camérier  d’épée  et  son  paroissien,  pour  déposer 
aux  pieds  de  Votre  Sainteté  une  faible  aumône  ( remise  à son  Emi- 
nence le  Cardinal  Yillecourl  avec  d'autres  dons),  et  l'hommage  de 
sa  vénération  profonde , de  son  amour  filial  et  d’ un  dévouement  que 
vos  malheurs  ne  font  qu’augmenter. 

Les  prêtres  de  ma  paroisse  et  les  fidèles  confiés  à mes  soins 
s’unissent  à leur  pasteur,  Très  Saint  Père,  pour  vous  exprimer 
tout  ce  qu'  ils  ressentent  jle  douleur  et  de  tristesse  à la  vue  de  vos 
tribulations  ; ils  désirent  que  ce  témoignage  spontané  de  leur  amour 
et  de  leur  vénération  puisse  apporter  quelque  adoucissement  à votre 
cœur  rempli  d’angoisses.  Ce  sont  des  enfants  dévoués  qui  viennent 
consoler  le  meilleur  des  pères  que  d’autres  fils  ingrats  ne  craignent 
pas  d’outrager. 

Très  Saint  Père,  nous  partageons  profondément  vos  souffrances 
* do  Roi , de  Père  et  de  Pontife.  Nous  protestons  de  toute  notre  con- 
science , de  foutes  nos  forces,  de  toutes  les  puissances  de  notre  àmc 
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contre  tons  les  attentats  à votre  pouvoir  temporel  et  à votre  person- 
ne sacrée.  Nous  voudrions,  Très  Saint  Père,  pouvoir  vous  donner 
des  trésors  et  faire  cesser  vos  douleurs  ; mais,  si  cela  n’est  pas  en 
notre  pou\oir,  nous  sentons  le  besoin,  pour  consoler  votre  cœur, 
d’unir  nos' voix  pour  vous  assurer  de  notre  inébranlable  fidélité. 

Non,  Très  Saint  Père,  aucune  puissance  ne  sera  capable  de 
nous  séparer  de  vous.  L’impiété  aura  beau  vous  outrager,  vous 
serez  toujours  notre  Pontife  et  notre  Père:  elle  peut  vous  dépouiller 
mais  elle  ne  nous  empêchera  pas  de  vous  aimer.  Plus  votre  auto- 
rité est  attaquée,  plus  elle  nous  est  chère:  plus  elle  est  méprisée, 
plus  elle  nous  apparaît  auguste  et  sacrée. 

Vous  êtes.  Très  Saint  Père,  un  spectacle  digne  du  ciel  et  de  la 
terre,  des  anges  et  des  hommes.  Vos  ennemis  ne  peuvent  s’ empê- 
cher d'admirer  vos  vertus.  Votre  sérénité  les  étonne  et  votre  fer- 
meté les  déconcerte.  Si  des  jours  plus  mauvais  venaient  à se  lever 
pour  nous,  oh!  alors,  nous  aimerions  à nous  rappeler  votre  iné- 
branlable et  apostolique  altitude,  et  le  souvenir  de  votre  noble 
contenance  serait  pour  nous  un  puissant  encouragement. 

Pie  VI,  votre  prédécesseur,  illustre  aussi  par  ses  œuvres  et  par 
ses  malheurs,  est  mort  dans  ma  paroisse.  La  citadelle,  qui  a été 
sa  prison , et  dans  laquelle  le  saint  Pontife  a rendu  le  dernier  sou- 
pir, n'est  qu’à  quelques  pas  de  mon  église.  Mais  la  vue  de  ce 
lieu  de  captivité,  en  nous  rappelant  les  tribulations  de  l'auguste 
Pontife,  no  fait  que  rendre  notre  amour  pour  vous  plus  ardent  et 
notre  espérance  plus  ferme. 

Nous  no  cessons  de  prier  pour  vous,  Très  Saint  Père,  afin  que 
le  Seigneur,  dans  sa  bonté,  fasse  cesser  vos  maux  et  change  vos 
tristesses  en  joies.  Quoique  dans  l’abattement  do  la  douleur,  notre 
cœur,  est  plein  d’ espérance  ; oui , nous  avons  la  confiance  que  le 
jour  de  votre  délivrance  n’est  pas  éloigné,  que,  bientôt,  le  Seigneur 
va  se  lover  pour  prendre  votre  cause  en  main  et  confondre  vos  en- 
nemis ; alors , ils  verront  que  ce  ne  sera  pas  en  vain  que  I’  Eglise 
aura  fait  monter  au  ciel  tant  de  vœux  et  tant  de  prières. 
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Daignez,  Très  Saint  Père,  agréer  avec  votre  bienveillance  accou- 
tumée, l'expression  des  pieux  sentiments  que  voudrait  savoir  vous 
témoigner  le  Curé  de  Saint  Jean  Baptiste.  Prosterné  aux  pieds  de 
Votre  Sainteté,  il  implore  pour  lui  et  pour  les  fidèles  confiés  à ses 
soins , votre  douce  et  puissante  bénédiction , et  il  est  avec  le  plus 
profond  et  le  plus  religieux  respect, 

De  Votre  Sainteté, 

Valence,  17  mars  1861. 


Le  1res  humble  et  obéissant  serviteur  et  lils 

Forget,  Curé , Chan.  hon. 
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I SACERDOTl  DEL  DECANATO  DI  CHABEUIL 


Très  Saint  Père, 

Les  soussignés,  tous  curés  ou  vicaires  dans  le  canton  de  Cha- 
beuil  (diocèse  de  Valence,  en  France),  sont  heureux  de  pouvoir, 
par  T entremise  de  leur  Archiprêtrc,  déposer  aux  pieds  de  Votre 
Sainteté  T expression  de  leur  profonde  vénération,  de  leur  amour 
lilial  et  de  leur  dévouement  absolu  pour  votre  personne  auguste 
et  sacrée. 

Tous,  sans  exception , nous  partageons  bien  affectueusement  les 
amertumes  sans  nombre  dont  on  abreuve  depuis  si  long-temps  vo- 
tre âme  si  sensible  et  si  aimante.  Comme  des  enfants  pleinement 
dévoués  à leur  tendre  père,  nous  ressentons  vivement  au  fond  de 
nos  cœurs  toutes  les  douleurs  que  causent  à votre  cœur  .paternel , 
des  hommes  aussi  aveugles  que  pervers,  ennemis  de  tout  droit  et 
de  tout  devoir,  de  toute  vérité  et  de  toute  vertu,  comme  le  génie 
du  mal  dont  ils  ne  sont  que  les  trop  dociles  instruments,  et  qui 
ne  vous  livrent  tant  d'assauts  que  pareeque  vous  ôtes  le  Vicaire  de 
Jésus-Christ,  le  Chef  de  l'Eglise,  le  soleil  du  monde  intellectuel, 
moral  et  surnaturel,  la  clef  de  voûte  de  la  société,  l'organe  de 
tous  les  devoirs  cl  le  protecteur  de  tous  les  droits. 

Notre  douleur,  à Père  bien-aimé  ! ô illustre  et  saint  Pontife! 
est  vive  et  profonde  au  delà  de  toute  expression , en  voyant  tant 
d'aveuglement  et  tant  de  perversité.  Cependant  nos  cœurs  ne  sont 
pas  sans  consolation  et  sans  espérance. 
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Ce  qui  nous  console,  ce  qui  nous  inspire  même  une  noble  el 
sainte  fierté,  c’est  celte  constance  inébranlable,  c'est  cette  fermeté 
magnanime,  c'est  ce  courage  apostolique  qui  éclatent  dans  toute  vo- 
tre conduite,  et  qui,  en  déconcertant  vos  implacables  ennemis,  ré- 
veillent les  cœurs  assoupis,  rassurent  les  esprits  timides,  communi- 
quent une  ardeur  toute  nouvelle  aux  àmcs  généreuses  et  dévouées, 
réjouissent  les  anges  el  les  saints  dans  le  ciel , et  ravissent  d’admira- 
tion tous  les  vrais  fidèles  répandus  sur  tous  les  points  de  l’univers. 

Ce  qui  nous  console,  ce  qui  soutient  et  relève  notre  courage, 
c’est  cette  sérénité  céleste  qui  brille  sur  votre  front  auguste,  ceint 
de  la  triple  auréole  de  la  vertu,  do  l’autorité  et  de  l'épreuve,  et 
qui  est  l’indice  certain  du  calme  intérieur  d'un  cœur  qui,  avec 
une  inaltérable  sécurité , avec  une  confiance  inébranlable , s'  ap- 
puie sur  la  sollicitude  plus  que  maternelle  de  Jésus-Christ  pour  son 
Eglise,  son  œuvre  de  choix  et  de  prédilection,  et  sur  l' immobile 
roc , sur  l’ inexpugnable  boulevard  de  cet  oracle  divin  : Tu  es  Petrus 
et  super  hanc  petram  aedificabo  Ecclesiam  meam. 

Ce  qui  nous  console,  ce  qui  nous  inonde  de  joie,  c'est  que 
.nous  savons  que  vos  ennemis,  à quelque  nombre  qu’ils  puissent 
arriver,  à quelque  degré  de  puissance  qu’ils  puissent  parvenir,  à 
quelque  moyen  qu’  ils  puissent  avoir  recours , la  force  ouverte , l’as- 
tuce et  I'  hypocrisie , leurs  armes  favorites , trouveront  toujours  en 
vous , un  nouveau  Jérémie , c’  est-à-dire  un  mur  d' airain , murum 
aenetm,  contre  lequel  se  briseront  leurs  efforts  impuissants,  ou, 
selon  l’expression  tombée  de  vos  lèvres  augustes  el  que  nous  avons 
recueillie  dans  les  feuilles  publiques , avec  le  sentiment  d’une  profon- 
de el  filiale  vénération  : « un  front  de  pierre  et  de  diamant , comme 
un  autre  E/.ôchicl  : Ecee  dedi  faciem  tuam  valentiorem  facicbus  eorum 
et  frantem  tuam  duriorem  frontibus  eorum  ». 

O illustre  et  saint  Pontife!  comme  les  actions  d’un  père  ver- 
tueux forment  le  patrimoine  le  plus  précieux  de  ses  enfans,  ainsi 
les  actes  de  votre  glorieux  pontificat , constituent  notre  plus  noble 
héritage,  ce  patrimoîne  sacré  dont  nous  sommes  le  plus  saintement 
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jaloux  el  le  plus  noblement  fiers.  D’avance,  nous  parcourons  avec 
le  senlimèn!  d’un  inexprimable  bonheur  et  d’une  ineffable  satis- 
faction, ces  belles  et  immortelles  pages  que  vous  réserve  l’histoire 
ecclésiastique,  et  (pii  feront  bénir  votre  mémoire  par  vos  succes- 
seurs sur  le  Siège  de  Saint  Pierre  et  par  tous  les  enfants  de  l’ Eglise 
jusqu'au  dernier  jour  du  monde. 

Voilà  ô Père  bien-aimé  ! de  nombreux  et  légitimes  sujets  de 
consolation  pour  vos  enfants  dévoués. 

Mais  ce  qui  nous  console  encore  d’avantage,  ce  qui  surtout 
soutient  et  augmente  notre  confiance , c’est  qu’entre  tant  d’illustres 
et  très  saints  Pontifes  qui  ont  brillé  sur  la  Chaire  de  Saint  Pierre, 
vous  avez  été  choisi , par  un  éternel  décret , pour  proclamer  le 
dogme  de  l'immaculée  Conception  de  Marie,  et  par  là  même,  pour 
rendre  à cette  auguste  Reine  de  la  terre  et  des  cieux,  le  plus  ma- 
gnifique hommage  que  l' Eglise  militante  pût  lui  offrir,  le  plus  cher 
au  cœur  de  tous  ses  enfants  dévoués  ; et  si , jusqu'  à ce  moment , 
elle  ne  vous  a accordé  que  la  récompense  qu’  elle  réserve  aux  âmes 
d’élite,  à ses  enfants  de  choix  et  de  prédilection,  celle  de  F épreuve 
et  de  la  tribulation,  c'est  qu'elle  sait  que  vos  vertus  y puiseront 
un  nouveau  degré  de  perfection  et  un  nouvel  éclat.  Nous  espérons 
avec  une  douce  confiance,  fondés  sur  la  bonté  du  cœur  maternel 
de  Marie  et  sur  l’économie  de  sa  divine  Providence,  que  vous 
jouirez  bientôt  devant  le  monde  ravi  et  étonné,  d'un  de  ces  beaux, 
de  ces  magnifiques,  de  ces  éclatants  triomphes,  que  Dieu  réserve 
quelquefois  aux  grandes  âmes  long-temps  persécutées. 

Puisse  l’ardeur  de  nos  vœux,  Très  Saint  Père,  illustre  et  saint 
Ponlife  ! hâter  l'arrivée  de  ce  jour  qui  raffermira  les  pas  des 
hommes  faibles  dans  la  foi , ouvrira  les  yeux  à une  multitude 
d’aveugles  et  communiquera  une  nouvelle  et  sainte  ardeur  aux  vé- 
ritables enfants  de  Y Eglise  ! 

Daignez , Père  vénéré  ! agréer  ce  faible  témoignage  de  notre 
vénération , de  notre  amour  tout  filial  et  de  notre  absolu  dévoue- 
ment , et  nous  accorder  à nous  et  aux  fidèles  confiés  à notre 
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sollicitude  votre  bénédiction  apostolique,  afin  que,  fortifiés  par  la 
vertu  céleste  dont  elle  est  accompagnée,  nous  puissions  toujours 
demeurer  fidèles  à vos  enseignements  sacrés,  la  seule  et  unique 
voie  pour  arriver  au  bonheur  du  ciel. 

• • 

Chabeuil,  le  6 mai  1862. 


(Sfguono  dodici  firmr.) 


DIOCESI  1)1  VIVIERS 


IL  SUPERIORE 

DEL  SEM1NARIO  TEOLOG1CO  DI  VIVIERS 


Très  Saint  Pèrk, 

Jusqu' k ce  jour,  mes  confrères  les  directeurs  du  Grand  Sémi- 
naire de  Viviers,  el  moi  qui  prends  la  liberté  d'écrire  h Votre 
Sainteté , nous  avons  suivi  avec  douleur  el  gémissements  les  épreu- 
ves par  lesquelles  il  a plu  h Dieu  de  faire  passer  Votre  Sainteté, 
el  avec  elle,  son  Eglise,  dont  vous  êtes  le  Chef  visible.  .Nous 
avons  souffert  vivement  des  peines  dont  souffre  le  Vicaire  de  Jé- 
sus-Christ, le  Successeur  de  Pierre,  le  Père  commun  des  fidèles. 
Celui  qui  possède  en  sa  personne  sacrée  la  plénitude  du  Sacerdoce 
et  du  pouvoir  dés  Clefs,  et  nous  avons  prié  en  silence  le  Père  des 
miséricordes  de  soutenir  de  sa  droite  celui  qui  conduit  la  barque 
de  l’ Eglise , de  déjouer  les  projets  et  les  complots  des  ennemis 
de  Jésus-Christ  et  de  son  Epouse.  Nous  avons  eu  la  douce  conso- 
lation de  voir  nos  chers  séminaristes  entrer  avec  nous  dans  cés 
sentiments  qui  doivent  être  ceux  de  tous  les  catholiques , mais  sur- 
tout de  tous  les  prêtres. 

Aujourd’hui  que  l’orage  va  grossissant,  que  les  complots  des 
méchants  se  montrent  h découvert,  et  que  tout  nous  annonce  le 
prochain  déchaînement  de  la  persécution , c’  est  un  besoin  pour 
moi.  Très  Saint  Père,  bien  que  je  ne  sois  qu’un  pauvre  prêtre, 
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inconnu  dans  Y Eglise  que  je  n’  ai  pu  servir  comme  je  l'aurais  dé- 
siré, c'est,  dis-je,  un  besoin  de  venir  me  prosterner  aux  pieds 
de  Votre  Sainteté  pour  lui  offrir  les  douleurs,  tes  voeux  et  les  priè- 
res du  Séminaire  de  Viviers  tout  entier,  directeurs  et  séminaristes, 
et  vous  dire,  Très  Saint  Père,  que  les  sentiments  que  Monsieur 
Carrière,  Supérieur  du  séminaire  de  Saint  Sulpice,  vous  a expri- 
més naguère,  dans  la  lettre  qu'il  a adressée  à Votre  Sainteté , sont 
les  nôtres,  comme  ceux  de  tôus  les  séminaires  régis  par  la  compa- 
gnie des  prêtres  de  Saint  Sulpice. 

Permcltez-moi , Très  Saint  Père,  d'offrir  à Votre  Sainteté  l'as- 
surance que  si,  dans  ma  faiblesse  et  mon  ignorance,  je  ne  puis 
rien  de  grand  pour  t’ Eglise,  du  moins  j’espère,  avec  la  grâce  de 
Jésus-Christ,  savoir  souffrir  pour  elle,  et  donner  au  besoin  ma  vie 
pour  la  défense  des  droits  sacrés  du  Souverain  Pontife.  Cette  force, 
je  ne  doute  point  que  je  ne  la  reçoive  d’en  haut,  si  la  bénédiction 
de  Dieu  descend  sur  ma  tète  per  l'entremise  de  Votre  Béatitude . 
dont  je  baise  humblement  les  pieds  sacrés,  et  dont  j'ose  me  dire, 
avec  la  piété  filiale  la  plus  respectueuse, 

Très  Saint  Père, 

Viviers,  26  février  1860. 


Le  1res  humilie,  très  oliéissaul  el  très  dévoué  serviteur  et  enfant 
A.  E.  Roux.,  Supérieur  du  Séminaire  de  Viviers, 
Vicaire-général 


CARTE  SECONDA  - riAMU. 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  1)1  VANS 


Très  Saint  Père. 

Permettez  aux  Prêtres  de  Farchiprêtré  des  Vans,  diocèse  de 
Viviers  (France),  de  venir  spontanément  offrir  à Votre  Sainteté 
1'  hommage  de  leurs  respectueuses  condoléances. 

Saisis  d'horreur  et  d'indignation  à la  vue  des  attentais  odieux 
et  des  iniquités  sacrilèges  qui  vous  ont  dépouillé  de  vos  droits  les 
» plus  sacrés,  nous  nous  associons  h tous  nos  frères  dans  le  sacer- 
doce et  à toutes  les  âmes  catholiques,  pour  réprouver  et  flétrir  de 
si  révoltantes  infamies.  Nous  voudrions,  au  prix  de  ce  que  nous 
avons  de  plus  cher,  pouvoir  changer  ces  jours  d'épreuves  et  d'an- 
goisses, que  vous  subissez  avec  une  si  noble  et  si  édifiante  rési- 
gnation, en  des  jours  de  repos,  de  paix  et  de  bonheur. 

Dans  notre  impuissance,  nous  multiplions  nos  vœux  et  nos  priè- 
res pour  conjurer  le  Dieu  de  toute  justice  d' éloigner  de  vos  lèvres 
vénérées  ce  calice  d'amertume  que  voudraient  vous  faire  épuiser 
jusqu'à  la  lie  des  enfants  ingrals  et  dénaturés. 

Dieu,  louché  de  nos  larmes  et  des  accents  de  notre  filiale  piété, 
mettra,  nous  l’espérons,  un  terme  prochain  à vos  souffrances  ; mais 
quelle  que  soit  la  durée  de  la  crise  qui  désole  l'Eglise,  nous  vous 
protestons,  Très  Saint  Père,  que  rien  n’ébranlera  jamais  notre  at- 
tachement à la  Chaire  de  Pierre,  et  que  jamais  les  prêtres  de 
l’archiprêtré  des  Vans  ne  sc  laisseront  dépasser  en  amour,  en  vé- 
nération et  en  respectueux  dévouement  pour  votre  auguste  personne. 
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Proslernés  à deux  genoux  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  nous 
vous  supplions,  Très  Saint  Père  de  nous  accorder,  à nous  et  aux 
fidèles  confiés  à nos  soins,  votre  paternelle  et  apostolique  bénédiction. 

Les  Vans,  diocèse  de  Viviers  (France),  le  6 janvier  1861. 

■ 

(Seguono  ventisette  firme.) 


( 
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I CATTOLICI  DELLA  DIOCESI  1)1  VIVIERS 


Très  Saint  Pèrh, 

puissance  lemporellc  telle  que  Voire  Sainteté  l’a  reçue  des 
Souverains  Pontifes  ses  prédécesseurs,  étant  la  garantie  nécessaire 
de  F indépendance  du  Siège  apostolique , nous  sommes  profondément 
affligés  des  attentats  commis  contre  voire  autorité,  et  uous  les  ré- 
prouvons avec  toute  l’énergie  de  nos  convictions. 

Daignez  agréer  les  vœux  ardents  que  nous  formons  pour  que 
Dieu  louche  les  cœurs  égarés , rende  la  paix  à vos  Etats , et  accor- 
de à la  sainte  Eglise  un  triomphe  éclatant  sur  ses  ennemis. 

Humblement  prosternés  h vos  pieds,  nous  vous  prions  d'accor- 
der votre  bénédiction  à ceux  qui  ont  le  bonheur  d’ètrc. 

Très  Saint  Père. 

Chambonnas  (diocèse  de  Viviers),  fêle  de  l’immaculée  Concep- 
tion, 8 décembre  1859. 


Vos  lits  très  soumis,  très  respectueux  et  très  dévoué» 


(Seguono  seicento  novantalre  .firme  raccolte  in  diversi  C’omuni. 
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ARCHIDIOCESI  1)1  BESANCON 


IL  CARDINALE  ARCIVESCOVO 

Et)  IL  SUO  CLERO 


Bkatissime  Pater. 

Nobilissimas  et  verissimas,  quas  ad  nos,  sub  die  19  ultimi 
ianuarii,  Utteras  dédit  Sanctitas  Vestra,  has,  die  6 februarii,  cum 
inclusa  epistola , ad  cleri  mei  notitiam  detuli.  Qua  quidom  data  oc- 
easionc,  Capitulum  Vesuntionense,  variique  Eeclesiastici  coetus , Pa- 
rochi , Vicarii , Eleemosynarii , alque  alii  quieumque  dioecescos  mcae 
Presbyleri,  intimos  suae  mentis  sensus  et  cordis  alTectus,  Vestrae 
Beatitudini  in  appositis  documentis  tradunt,  quae  spero  fore  ipsi 
iucunda,  ulpote  ex  sinceris  eorum  praccordiis  nata. 

Interea  apostolicam  benedictionem  mihi  meoque  gregi  humiliter 
et  enixe  postuians.  et  ad  sacros  pedes  provolntus,  permaneo, 

Sanctitatis  Vestrae. 

Luletiae  Parisiorum,  die  30  mardi  1860. 

Uiimillinnis  cl  ohedieulissimus  serv un  cl  lilitjs 
G vrsa Ries,  Card.  Arrhitpiscopus  Iimmtinus 
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PARTE  SECOND*  - HUNCI*. 


IL  CAPITOLO  CATTEDRALE  01  BESANÇON 


Sanctissime  Pater, 

Maxima  Irislitia  implevil  cor  nostram  ; aslilerunl  hominos  ne- 
quissimi  adversus  Domiaum  et  adversus  Christum  eius , vestram  ca- 
lumniantes  benignilalera  et  mansuetudinem , ut  facilius  Pétri  navim 
ad  scopulos  allidant.  Quod  olim  forerai . Magnus  Carolus  noster , 
quod  saecula  consceraverant,  penitus  everlere  satagurtl.  Hvpocritae! 
qui  dum  iactitant  indecens  esse  summum  Pontilicem  temporalem 
una  cum  spirituali  gercrc  aucloritatem , imo  impossibile,  dicentes 
Christi  vicarium  scire  debcre  misericordiam  et  veniam , non  autem 
repressionem , hoc  procacitcr  mentiuntur,  nulla  habita  inconcusso- 
rum  hisloriae  documcntonim  ratione.  Praeterea  ipsos  non  latet  mu- 
lierem  in  Anglia,  homincm  in  Russia,  duplieem  banc  potestatem 
sibi  arrogare,  o iniideles  nimis  ! Hoc  scientes  lacent,  quippe  qui 
regum  optimo  impudenter  adversantur. 

in  hoc  ingemiscimus  simul  et  in  caecitale  toi  polilicorum  huius 
saeculi  qui,  mentis  impietate  cordisque  pravitate  abrepti,  nihil  non 
moliuntur  ut  societatem  in  baralhrum  detrudant  ; et  in  ingrato  quo- 
rumdam  civium  romanorum  animo.  qui,  nefaria  ambitione  decepti, 
videre  nolunt  quoi  (juan laque  mala  sibimetipsis , et  suis,  et  religioni. 
turpissima  sua  defectione,  praeparent. 

Attamen,  Sanctissime  Pater,  haec  nostra  amaritudo  ainarissima 
solatium  aliquod  habet  in  consensu  mullorum  maximae  notae  lai- 
corum  qui  iniustissimam  spoliationem . tum  verbis,  tum  scriptis. 
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profligarunl  ; in  consensu  cunclorum  Galliac  Episcoporum . imo  et 
orbis  univers! , qui  umiequaque  conclamaverunl  pro  tuenda  veritatis 
iustitia  ; et  in  (iliali  firmissimoque  assetisu  Cardinalis  noslri , lan- 
topere  sanctae  Sedi  apostolieac,  tibi,  Pastorum  princeps,  dedili  ; 
et  in  amore  singulorum  Capituli  noslri  membrorum  tibi  ]iariter. 
venerabilissime  Pontifex , devotorum  ; et  in  ferventi  etiam  dcvolione 
Rectorum  omnium  ac  sacerdotum  Bisunlinac  dioecesis  erga  commu- 
nem  et  carissimum  Pat  rem. 

Quantum  vero  praecipue  solatium  nobis  baurirc  fas  est  de  in- 
victa  bac  fortitudinc  tua  quae.  in  tôt  tantisquej  procellis,  diviuo 
fréta  auxilio,  immola  scmpcr  et  inexpugnabilis  rcmanel!  liane  vaide 
miramur  et  gratias  Deo  agirons,  cnixo  orantes  (omnes  enim  orant, 
Beatissime  Pater,  oramus  nos,  orant  et  saeerdotes  et  tideles)  ut 
Christus  tibi  ipsius  vices  gerenti  lueem  ac  robur  magis  atque  magis 
subministret , ut  bona  certamina  in  perpetuum  certare  valeas,  ut 
non  violari  possit  Sancti  Pétri  patrimonium. 

Provoluti  ad  pedes  Tuae  Sanctitatis,  Canonici  subsignati  paler- 
narn  benedictionem  implorant. 

Vesunlione,  die  décima  martii  1860. 

( Seguono  dodici  firme.  ) 


P.  II.  Vol.  Il  SI 
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PARTE  SECONDA  - FRANCIA . 


IL  SEMINARIO  TEOLOGICO  DI  BESANÇON 


Beatissime  Pater, 

Nonnisi  lanta  lamque  horribili  procclla  pcrmoti,  qua  Sanclilas 
Veslra  supra  modum  iaclalur,  nos  Sanclilalis  Veslrae  servuli  filioli- 
que  præsenles  h as  litleras  ad  eam  dirigere  ausi  fuisseraus  : quod 
enim  tanlus  expandere  voluisset  amor,  non  minor  revcrenlia  certe 
continuisset. 

Nunc  aulem , Bealissimc  Pater,  cum  perversitas  mullonira , sivc 
lerreni  Principalus  vestri  rebellium,  sive  hoslium  quorumlibet  ulri- 
que  forsitan  potestati  veslrae  bine  et  hinc  infensorum,  ad  illud  iam 
pridem  devenerit  ul  et  patrem  et  (ilios  in  imas  amaritudines  conii- 
cere  praesumpserit . nobis  opus  est  nosque  valde  iuval  Patemam 
Sanctitatem  Veslram  rircumsislere  innumeris  cum  aiiis,  baud  dubio 
dignioribus,  sed  non  devotioribus , ut  tanto  doloris  pelago  aliquam 
solatii  guttulam,  si  fieri  possit,  misceamur,  imprimis  eamdem  Ve- 
slram Sanctitatem  cerlissimam_  facienles  nos  omnes,  ex  lotis  prae- 
cordiis,  sive  in  vita,  sive  in  morte,  ipsi  amanlissimae  dilectissi- 
maeque  indesinenter  esse  adhaesuros. 

Asl  vero,  quamvis  singularis  ultra  quam  credi  polcsl  dolor  nos 
invaserit,  Beatissime  Pater,  dum  in  dies  et  quasi  in  momento  un- 
dequaque  dévastât  calamitatis  lurbo,  mentem  veslram  magis  ac  ma- 
gis  pungens  nonnullorumque  animas  in  mali  profundum  abigens, 
ante  omnia  Deo  oplimo,  maximo.  per  Dominum  Nostrum  lesum 
Chrislum  eiusque  Matrem  Immaculatam  , gratias  agere  urgemur , 
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quod  validissimum  praeclarissimumque  naulam  Ecclesiae  suae  praees- 
se  providerit,-  dum  Beali  Pétri  navicula  fluctibus  operiri  et  quasi 
demergi  videtur,  dormiente  iterum  Chrislo,  ut  (idem  discipulorum 
siioruin  in  tanto  periculo  iterum  probet. 

Hinc  quippe  omnibus  et  singulis  maximum  fidei  patientiaeque' 
decus.  Hinc  dyscolis  Ecclesiae  fdiis  pretiosa  discendi  nécessitas  aut 
in  memoriam  revocandi,  adiuvantibus  tôt  et  lam  egregiis  scriptis 
quae  de  his  virililer  disserunt,  quid  sint  iura  in  societale,  quid 
ait  Ecclesia  Christi , quid  Papa  in  Ecciesia.  Ipse  videlicet  adversus 
pravos  civitas  munita,  columna  ferrea,  murus  aeneus,  dum  mode- 
stis  benignissimus  Pater. 

Hinc  Sanctitati  Veslrae  summum  coram  Dco  merilum  necnon 
invicta  certitudo,  ad  mundi  salutem  tum  terrenam,  tum  spiritualem, 
eo  efficaciori,  quo  duriori  opéré,  more  Domini  opitulandi  qui  pri- 
mus  corona  spinea  crucisquo  improperio , sive  mundum , sive  mun- 
di Principem  vicit.  Quinimo  eidem  Sanctitati  Veslrae  eximia  gloria 
pro  strenua  fortitudine  sua  miraque  cura  in  tuenda  veritatis  ac  iu- 
stitiae  causa,  non  minus  ac  pro  libertate  apostolica  in  ipsamet  in- 
tegritate  tum  civilis  potestatis,  tum  Patrimonii  Beati  Pétri  vindican- 
da,  cum  cunctis  oculis  pateat  auctoritalis  apostolicae  plenitudinem  • 
simul  et  quaelibet-  alia  iura  civilia  politicave  hoc  solo  munimento 
deineeps  ut  antea  protegi. 

Quamobrem  omnes  nos,  Beatissime  Pater,  huiusmodi  disciplinis 
libentissime  obsequentes  ,*  subscribcrc  intcndimus  quibuscumque  San- 
ctitalis  Veslrae  diclis,  factis,  exemplis  et  placitis.  Quidquid  docere, 
definire,  praescribere  vel  prohibere  libuerit.,  adeo  amplecti  seu  vila- 
re  profitemur,  gaudemus  gloriamurque,  in  testimonium  fidei  nostrae, 
amoris,  devotionis  absolutaeque  obedieutiae,  ut,  iuxta  nuperrima 
Eminentissimi  Cardinalis  Praesulis  nostri  verba  Catholicam  traditio- 
nem  perfecte  redolentia,  parati  simus  omnes  molus  vestros  subsequi, 
iussiones,  adhortationes  iudiciaque  ; nullum  nisi  Petrum  agnoscenles , 
nullaque  nisi  Pétri  voce  commoli , idipsum  semper  cum  Pelro  dicere, 
aqere  et  pati  fixum  determinatumque  habeamus. 
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Nec  salis;  indefessa  oraliono  obtinebimus  et  obtincre  curabimus, 
pro  viribus  nostris  et  officiis,  nec  nos  unquam  ab  isto  iuris  Iramite 
divellere  nec  alios  divelli  ; bonum  sive  Ecdesiae , sive  Sedis  aposto- 
licae,  potiorique  modo,  personae.Pontificis  pro  lempore  regnantis. 
quotidie  anhelanles,  ew  quod  ipso  missus  sil  a Chrislo  sicut  Chri- 
slus  a Pâtre,  eadem  polestate  pollens  quae  ad  mundi  salutem  nc- 
cessaria  est,  proindeque  complectente  omnia  generis  humani  sive 
privata  sive  publica  rite  moderanda,  quae,  ut  nenio  non  videt,  vel 
proticiunt  vel  officiunt  omnium  saluti,  prout  tractantur  necno  iuxta 
mentem  Christi. 

Ad  Sanctitatis  Vestrae  pedes  provoluti,  aposlolicam  benedictio- 
nem  implorant  pro  se  omnibusque  huius  Seminarii  alumnis, 

Sanctitatis  Vestrae, 

Vesuntione,  die  18  mardi  1860. 


HiunUlimi  et  ilevotissimi  servi  ar  filii 


(Seguono  otlo  firme  di  Direttori.) 
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IL  COLLEGIO  I)T SAN  FRANCESCO  SAVERIO 

IN  BESANÇON 


Beatissme  Pateh, 

Non  Humana  equidem  esl  Sanctilatis  Vestrae  conslantia  quani 
neque  calamilas  defatigat , neque  impietas  deprimit  ; quae , con- 
temptis  humanis  omnibus , ex  ipsis  laboribus  acrior  ad  pugnam , ex 
ipsa  infirmitalc  forlior  ad  victoriam  resurgit.  Ea  est  enim  Sanctilatis 
Vestrae  in  resistendo  firmitas,  ea  in  arguendo  auctoriias,  ea  in 
exhortando  pietas , ut  voluntas  ipsa  labantem  mundum  deficientesque 
virtutes  restaure!  ; verba  aulem  tyrannorum  minas  infringant  ; cohor- 
tationes  etiam,  omnium  vultus,  omnium  corda  in  sanctam  Beati 
Pétri  Sedem  quotidio  magis  ac  magis  convertant. 

Deum  itaque  rite  precamur  ut  egregium  Urbis  principem,  di- 
lectumque  orbis  Pontificem  tueri , sanctae  Sedis  apostolicae  hostes 
dissipare  ; temporalem  principatum  in  omni  sua  integrilate  et  digni- 
tatc  instaurare , confirmare , et  consolidare  ; et  tandem  Beatitudinis 
Vestrae  preces  exaudire  incoeptisque  omnibus  favere  dignetur. 

Haec  et  talia  deprecantes , subsigirati  dioecesis  Bisuntinae  presby- 
leri,  in  Sancti  Francisci  Xaverii  gymnasio  Bisuntino  Rector  et  Pro- 
fessores,  sponte  sua,  annuente  vero  nec  non  laudante  Eminentissi- 
mo  et  Reverendissimo  Cardinali  Mathieu,  Archiepiscopo  Bisuntino, 
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huiusce  gymnasii  conditore,  ad  Beatitudinis  Vestrae  pedes  provo- 
luti , apostolicam  benedictionem  pro  se  suisque  discipulis , toto 
corde  efllagitant,  et  toto  animo  sese  profitentur, 

Beatitudinis  Vestrae, 

Vesuntione,  die  décima  mardi  anno  Domini  1860. 


Devotisslmos  servos  et  dilectissimos  filios 


(Seguono  ventuna  (irma  di  Professori.) 
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I M1SSIONARII 

DELL' ARCH1DIOCESI  Dl  BESANÇON 


Beatissimk  Pater, 

Filiali  erga  Sanclam  Sedem  aposlolicam  et  supiemum  Ecclesiæ 
Calholicae  Pastorem  reverentia,  obedientia  atque  omnimoda  devo- 
tione  semper  imbuti  ac  cunslanter  animati , subsignali  presbyteri 
sacrilegae  impiorum  maehinationes  contra  civilem  Ecclesiæ  roma- 
nae  principatum  lam  salutarem , imo  necessarium , nostris  tempo- 
ribus  intentas  ac  turpitcr  admissas,  lugent  et  vehementissime  de- 
testantur. 

Haud  enim  ignorant  quantum  ad  supremum  apostofiei  ministerii 
munus  iu  loto  orbe  a romano  Pontifice  liberrime  et  efficacissime 
cxcrcendüm  talis  Principàlus,  ipsi  pluribus  abhinc  saeculis  attri- 
butus,  conférai.  Ideoque,  Beatissime  Pater,  parati  sunt  impavide 
omnia  conari,  nihilque  inlentatum  relinquere,  ut  religionis  ac  iu- 
stitiæ  causam  forliter  propugnent  ; et  iura , sive  temporalia , sive 
spiritualia,  Sanctae  Sedis  apostolicac,  summique  Pontificis,  integra 
et  inviolata  perpeluo  serventur.  Imprimis  vero  ferventissimas  ad 
Dcum  preces  sine  intermissione  fundunt,  ut  tandem  exurgat  et  iu- 
dicet  causam  suam  ; auferat  velamen  de  cordibus  perfidorum  ; er- 
rantes reducat;  deceptos  illuminet;  Ecclesiam  pacificet;  supremum- 
que  eius  Pastorem  cl  aïïlictissimum  Patrem  consoletur,  salvum  ac 
incolumem  cuslodiat  semper. 
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IHs  votis  inhaerentcs,  ad  pedcs  Beatitudinis  Vestrae  provoluli, 
apostolicam  bcncdiclionom  fidentcr  deprecantur, 

Sanctilatis  Vestrae, 

Ecole,  prope  Vesuntionem , die  14  aprilis  1860. 


Humillimi  et  ohsequenlissimi  servi 


(Seguono  ollo  firme.) 
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IL  CLERO  DELLA  CITTÀ  DI  BESANÇON 


Beatissime  Pater. 

Subsignati  in  dioecesi  Bisuntina  presbyteri,  nec  non  in  urbe 
metropolilana  Parochi  aul  Vicarii , Vestrae  Sanctitatis  constantiam 
et  fulem  quas  neque  impiotas  deprimit  neque  calamitas  deiicit,  ad- 
mirantes, vestrisque  angustiis  condolentes,  de  sua  suorumque  pa- 
rochianorum  devotionc  erga  Sedem  apostolicam  experti  confitentur, 
Deumque  precantur  ut  huius  sanciae  Sedis  hostes  dissipare,  tem- 
poralem  vero  Principatum  in  omni  integritate  ac  dignitate  conser- 
vare  dignelur. 

llaec  et  talia  preeantcs,  pro  so  suisque  parochianis  apostolicam 
benedictioncm  toto  corde  efilagitant  et  loto  animo  sese  profitentur 

Sanctitatis  Vestrae, 

Vesuntione,  die  20  martii  anno  Domini  1860. 

Addictissimos  servos  ac  dilectissimos  filios 

( Seguono  trenta  firme  di  Parrochi  e Vicarii.) 


P.  il.  Vol.  il.  n 
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IL  CLERO 

DELLA  PARROCCHIA  DI  SANTA  MADDALENA  IN  BESANÇON 


Beatissime  Pater  , 

Clenis  parochialis  ecclesiae  sanctae  Mariae  Magdalenae,  in  civitate 
Vesuntionensi  apud  Gallos,  volo  amorcque  unanimis,  humiliter  ac 
piissimc  ad  pedes  Sanclilatis  Vestrae  provolulus,  voce,  gemitu  el 
Iremore  cordis  vcslri  exauditis,  fidcliler  alquo  eonfidenler  cum  po- 
pulo sibi  commisso  coram  Domino  procès  suas  profudit.  Variae  cum 
anxietates  summi  Principalus  et  eatholicae  Paternilalis  apud  vos  per- 
manoant  et  per  dicm  augeantur,  ex  sua  parte  in  oratione  perma- 
nel  permanebitquc  ; sed  insuper,  cum  permissu  vestro  et  sul»  as- 
sensu  Cardinalis  Archiepiseopi , ad  cor  veslrum  compassionem  suam 
ponet  atque  crédit,  vobiscum  ingcmiscit  et  dolet,  reprobat  el  res- 
puil  spoliatores  iniquos  cum  perversis  eorum  actibus  ; proferl  al- 
que  itérai  — (ad  amaritudines  veslras  aliquantulum  lenicndas,  si 
possibile  sit)  — suam  piissimam  devolionem  fidelitatis,  obedienliae. 
admirationis  et  pietatis,  confidens  in  Domino  Maximo  et  Omnipotenti, 
ad  inferos  deducente  et  rcduccnte,  in  sapienlia  vestra  per  tolam 
Ecclesiain  rutilante,  et  in  lemporc,  tamquam  miuistro  Üei  in  vin- 
’ dirlam  et  in  remunerationem. 
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Filii  subsignati,  devotissimi  in  Christo  et  in  Ecclesia,  ex  toto 
corde,  pro  se  suisque,  Sanctitalis  Veslrae  efllagitant  benedictionem 
apostoiicam. 

Vesuntione,  die  21  martii  18611. 

Boillot,  Hector  S.  Mariae  Magdalenae 


( Seguono  otlo  firme.) 


172 


l'ARTK  REGONIIA  - FRANCIA. 


IL  CLERC  DEL  DECANATO  DI  A MANCE  Y 


Très  Saint  Père, 

Nous  tous.  Prêtres  et  Curés  soussignés,  du  canton  d'Amancey . 
diocèse  de  Besançon,  unis  do  cœur  à notre  éminent  et  bien-aimé 
Cardinal  Archevêque,  Monseigneur  Césaire  Mathieu,  soutenus  par 
les  sympathies  religieuses  de  nos  populations  fidèles,  humblement 
prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  nous  vous  offrons  1’  hom- 
mage le  fdus  sincère  de  notre  profond  respect,  de  notre  parfaite 
soumission,  de  notre  piété  filiale  la  plus  affectueuse,  de  la  vivo 
part  que  nous  prenons  aux  douleurs  amères  que  causent  à votre 
cœur  si  bon , si  paternel , les  événements  déplorables  qui  s ac- 
complissent. 

Oui,  Très  Saint  Père,  nous,  vos  enfants  tout  dévoués,  nous 
protestons  avec  vous,  avec  Nos  Seigneurs  les  Evêques  et  tous  les 
catholiques  fidèles,  contre  les  spoliations  sacrilèges  accomplies  ou 
projetées  aux  dépens  de  l’ intégrité  du  patrimoine  de  Saint  Pierre 
que  la  divine  prov  idence  vous  a confié  pour  procurer  le  respect , 
l’indépendance  et  le  libre  exercice  de  votre  suprême  apostolat. 

Nous  professons  que  cet  attentat  attaque  directement  la  sainte 
religion  catholique,  en  foulant  aux  pieds  les  quatrième  et  septième 
préceptes  du  Seigneur  qui  nous  prescrivent  nos  devoirs  de  justice 
envers  tous  les  hommes,  nos  devoirs  de  respect  et  de  soumission 
affectueuse  aux  ‘puissances  légitimes. 
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11  viole  également  les  saints  Canons  et  les  prescriptions  sécu- 
laires de  la  sainte  Eglise , et  brave  ses  foudres  si  redoutables,  avec 
une  criminelle  et  audacieuse  témérité  qui  annonce  la  perte  ou  le 
mépris  de  la  foi. 

Oui,. nous  nous  plaisons  à le  répéter,  la  foi,  dans  son  dogme 
comme  dans  sa  morale  qui  en  découle , veut  qu’  on  respecte  les 
puissances  légitimes,  leur  autorité,  leurs  personnes,  leurs  domai- 
nes, à plus  forte  raison,  vous,  Très  Saint  Père,  vous,  le  Père 
des  puissances,  l’auguste  représentant  du  roi  des  rois. 

Pénétrés  de  ces  sentiments  que  nous  souhaitons  voir  régner 
dans  tous  les  cœurs,  nous  sommes,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

Les  serviteurs  les  plus  respectueux , les  fils  les  plus  humbles  et  les  plus  soumis 


( Seyuono  venti  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  AUTREY 


Tnfes  Saint  Père, 

Prosterné  à vos  pieds,  le  Clergé  du  canton  d’Aulrey,  dans  le 
diocèse  de  Besançon , sollicite  de  Votre  Sainteté  la  permission  de 
lui  exprimer  son  dévouement  et  sa  profonde  vénération.  C'est  pour 
nous,  dans  les  circonstances  actuelles,  un  besoin  et  un  bonheur 
de  lui  déclarer  que  nous  vénérons  en  elle  le  Vicaire  de  Notre-Sci- 
gneur,  que  nous  croyons  tout  ce  qu  elle  croit,  que  nous  n’ensei- 
gnerons jamais  que  ce  quelle  enseigne.  Que  n.oirc  droite  se.  des- 
sèche si  nous  devons  nous  séparer  jamais  du  Saint-Siège  et  du 
vénéré  Pontife  qui  l'occupe!.  Nous  déplorons  dans  toute  l’amertume 
de  notre  cœur,  Très  Saint  Père,  les  outrages  dont  Votro  Sainteté 
vient  d' être  l’objet,  les  derniers  attentats  faits  à sa  souveraineté 
temporelle,  cl  désirons  ardemment  que  Dieu  y mette  un  prompt 
terme.  Que  ne  pouvons-nous  joindre  au  témoignage  de  notre  dé- 
vouement celui  de  nos  populations  ! Comme  nous , elles  restent , 
elles  veulent  rester  toujours  attachées  au  Siège  apostolique  ; comme 
nous,  elles  viendraient,  s’il  en  était  besoin,  à son  secours,  par  tous 
les  moyens  que  le  Ciel  mettrait  à leur  disposition. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  agréer  celte  expression  de  notre  piété 
liliale  et  du  respect  le  plus  profond  avec  lequel  nous  sommes  tous, 
Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

Aulrey,  le  13  a\ril  18K0. 

I.o  fils  nés  soumis  et  très  dévoués 
( Seguotio  diciollo  firme.) 
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IL  CLE RO  DEL  DECANATO  DI  HEAUME 


I. 

AL  DI  LÀ  DEL  DOUBS 


Très  Saint  Père. 

Humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté , vos  enfants 
soussignés,  membres  du  Clergé  du  diocèse  de  Besançon,  y déposent 
les  sentiments  de  leur  piété  liliale  et  compatissante.  Dans  ces  jours 
d’épreuves  où  des  fils  rebelles  et  ingrats  abreuvent  d’amertume 
le  cœur  du  meilleur  des  Pères . nous,  inspirés  par  l'amour,  et  gui- 
dés par  la  foi.  nous  nous  attachons  de  plus  en  plus  au  Pilote  qui 
dirige  avec  tant  de  sagesse  la  barque  de  Pierre . el  nous  lui  disons , 
dans  l'effusion  de  notre  dévouement,  que  nous  souffrons  de  ses 
souffrances,  que  nous  buvons  à son  calice,  que  ses  croix  sont  les 
nôtres,  que,  dociles  à sa  voix,  nous  le  suivrons  partout,  au  prix 
des  plus  grands  sacrifices . de  la  mbrl  même  : Eamiis  et  «os  et  mn- 
riamur  cum  eo  ! 

C’est  dans  ces  sentiments  que.  nous  osons  vous  prier,  Très  Saint 
Père,  de  nous  accorder  votre  bénédiction  apostolique. 

( SegiiOHO  undiri  firme.) 
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II. 

AL  DI  QUA  DEL  DOUBS 


Très  Saint  Père, 

Le  divin  Sauveur  des  hommes,  en  vous  plaçant  h sa  droite,  le 
premier  dans  /»n  royaume , vous  a légué  le  calice  des  douleurs  où 
il  a bu  lui-même.  Vous  portez  au  cœur  le  signe  de  la  Principauté 
qu’il  a porté  sur  son  épaule,  et  voire  couronne  n'esl  aujourd’hui 
qu’une  couronne  d’épines.  Comme  lui,  c'est  par  les  mains  ingra- 
tes et  criminelles  de  oeux  que  vous  aimiez  le  plus  et  qui  étaient 
votre  peuple  particulier,  que  vous  êtes  attaché  à la  croix. 

Oh  ! Très  Saint  Père , dans  votre  suprême  affliction , laissez 
venir  k vous  des  enfants  tout  affectueux  et  désolés,  des  Prêtres  fi- 
dèles et  respectueusement  dévoués  qui  se  sentent  pressés  du  besoin 
de  se  jeter  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  de  les  baiser  avec  amour 
et  de  les  arroser  de  leurs  larmes.  Heureux  «’  ils  pouvaient  adoucir 
vos  souffrances  et  consoler  vos  chagrins!  plus  heureux,  s'ils  pou- 
vaient prendre  sur  eux  vos  peines  tout  entières! 

Ah!  du  moins,  nous  nous* tiendrons  tous  serrés  autour  de  Votre 
Sainteté,  pour  lui  dire:  Magister  sequar  le  quocumque  ieris;  pour 
protester  que  rien  ne  pourra  nous  séparer  de  sa  charité,* pour  ré- 
péter dans  l’unanimité  de  nos  cœurs,  ces  paroles  que  nous  adres- 
sait naguère  notre  Archevêque  bien-aimé:  « De  vobis  confido,  quod 
« exsurgente  procéda,  omnes  in  Pétri  navicula  eonstituti,  Petroque 
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« consociali,  indium  nisi  Pelrum  agnoscentes,  nullaque  nisi  Prtri 
« voce  commoti,  idipsum  semper  cuni  Pelro  dicere,  agcre  et  pâli 
.H  lixum  delerminalumque  habealis.  Quod  si  ad  bonoruin  ablalio- 
« liera,  libertalis  direplionem,  ipsius  quoique  vitæ  exlerminium, 
« pro  verilale,  iuslitia,  tide,  unitate,  sacrorumque  iuriura  luitione 
« deveniendum  esset,  omnes  spirilualibus  armis  accincli  descende- 
« lis  in  praeliuin,  nec  animara  veslram  preliosiorem  facielis  quani 
b patres  vestri  qui  pro  legibus  et  pro  sanctis  perierunt,  Sumnnim- 
b que  Pontifirem  spinea  rorona  nunc  rcdimilura  inluenles,  istud 
« apostolicum  vobis  esscl  unanime  : Earnus  et  nos , ui  moriumur 
b cum  eo  ! » 


Segtiono  dotlici  firme,  m 
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II.  CLERO  DEL  DELA  NATO  DI  LHAMPLITTE 


Beatissimb  Pater  , 

Nos  quoque  Sanctitatis  ac  Paternilatis  Vestrae  lïlioli  humillimi  ac 
devoti.ssimi  ad  pedes^vestros  (juos  osculauiur  provoluti,  preces  fun- 
dimus  ante  Denm  patrem  et  Dominum  nostrum  Iesum  Christum  bea- 
tissimamque  Virginem  Mariam  Immaculatam,  ut  Detis  exurgat  et 
iudicet  causam  suam,  ut  det  Summo  Pontifici  nostro  Pio,  auxilium 
in  tempore  opportuno,  ill unique,  superabundare  faeiat  omni  gaudio 
in  omm'  tribulatione. 

Iïaec  vota  precesque  ex  intiino  corde  productas  Deus  exaudiat 
iisque  benedicat  ut , dum  in  toto  orbe  ratholico  eadem  vota  preces- 
que effunduntur,  Dominus  inclinet  aureni  suam  ad  audiendum  ora- 
tionem  humilium  et  memor  sit  congregationis  suae  quam  possidet 
ab  initio,  nosque  facial  sperantes  et  congaudentes  cum  firma  fidc 
in  isto  Prophetae  verbo:  « Deus  in  medio  eius,  non  commovebitur, 
adiuvabit  eum  Deus  mane  diluculo.  » 

Nobis  ergo  liceat,  Beatissimc  Pater,  Piliolis  vestris  Sacerdotibus 
humillimis  sed  devotissimis,  tum  multis  votis,  tum  multis  preeibus 
Episcoporum  et  fidelium  catholicorum  vota  precesque  nostras  ar- 
dentissimas  adiungere,  imprimis  votis  precibusque  ornatissimi  atque 
piissimi  Cardinalis  Archiepiscopi  Bisuntini,  ut  Dominus  det  virtutem 
populo  suo  et  benedicat  in  pace  nosque  adiuvet  gralia  omnipotenti 
ut  firmiter  toto  corde,  totis  viribus , nunc  et  semper  Ecclesiae  ro- 
manac  eiusque  summo  Pontifici  adhaerentes  atque  iura  omnia  Sedis 
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catholicae  defendeutes  semper  alque  semper  simus  parati  ad  perfieien- 
dum  istud  apostolicum  : Humus  et  nos,  ut  moriamur  cum  eo. 

Certe  quidem  Paler  doloribus  aerumnisque  percitus  ac  multimo- 
dis  Iribulationibus  plenus  non  tantum  a maioribus  filiis  accipit  di- 
minutioncm  doloris,  qui  possunt  ilium  defenderc  scienlia  et  doctri- 
na  ac  ronatibus  magnis  et  gencrosis,  sed  etiam  in  filiolis  qui  nee 
virtutem  nec  loquelam  habeut . sed  tantum  provoluli  ante  pedes  Do- 
mini  nostri  lesu  Christi  clamant  non  cum  clamore  valido , sed  cum 
vagitibus  infantium  : « Domine,  salva  Vicarium  tuum  Pium  ! Domi- 
ne, salva  Patrem  noslrum  ! » 

Interea  supplices  deprceamur  Sanctitatem  Yestram , Beatissime 
Paler,  ut  amantissimam  impertiri  dignetur  benediclionem  super  nos 
et  super  fidèles  nobis  commissos,  ut  ament  sicut  et  nos  Ecclesiam 
ut  matrem,  illiusque  Summum  Pontificem  ut  Patrem. 

Cum  maximo  gaudio,  cum  summo  honore,  cum  summa  reve- 
rentia  et  cum  ardentissimo  amore  sumus  et  erimus  semper,  Beatis- 
sime Pater, 

• Veslrae  Sanetitatis 

Champlitte,  in  dioecesi  Bisuntina,  die  decimaoclava  martii  anno 
Domini  1860. 


Saccrdoles  fllioli  hiimlllimi , ubsequenlissimi  et  devotissimi 
(Seguono  sei  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DEC A NATO  DI  CLERVAL 


/ 


Rkatissimk  Pater. 

Nos  infra  scripti,  Parochi,  Vicarii  aliiquc  omnes  Sacerdoles  De- 
canatus  Clarivallensis , in  Archidiocecsi  bisunlina.  ad  pedes  Sancli- 
lalis  Veslrae  humilitcr  provoluli,  petimus,  ut  acerbissimum  moero- 
roin  quo  afiïeimur..  angoribus  totius  Ecclesiac  miscere  nobis  lireal. 
Nali  in  dioecesi  quae  a purissima  fide  et  filial!  obedienlia  erga 
Summum  Pontificcm  numquam  rocessit , cl  in  his  ab  Eminenlissi- 
ino  Praesule  confirmali . sanclao  Sedi  tolis  praccordiis  scmper  in- 
haerebimus.  Ab  inilio  perturbationis , incessabili  voce  clamamus.ad 
aeternum  Pontificcm.  ut  suum  in  terris  Vicarium  salvet  et  munial, 
ut  civilem  romanae  Ecclcsiae  principatum  in  inlegritate  et  dignilale 
defendat  et  omnes  devios  cuiusvis  ordinis  in  viam  deducal.  Dolet 
hoc  nobis  quoçj  aliter  integerrimam  subditionem  et  afleclum  gralis- 
simum  teslari  nequeamus. 

Al  promissis  divinis  conlisi,  meliora  lempora  expeclamus:  sci- 
mus  enim  navem  Pétri  quassari  posse,  non  autom  mergi.  Haec  est 
spes  nostra,  et  inlerea  in  oratione  persévérantes  erimns. 

Clarivalli,  die  19  marlii.  in  festo  saticli  losephi. 

(Seguono  venti  firme.) 
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IL  CLE  HO 


DHL  DECANATO  DI  COMBEAU FONTAINE 


ÎRks  Saint  Père. 

Quand  le  Père  de  famille  est  dans  la  peine,  ses  enfants  l'envi- 
ronnent, el,  leurs  regards  fixés  sur  ses  regards,  ils  pleurent,  prient 
et  espèrent  avec  lui. 

De  tous  les  points  du  monde  catholique,  vos  enfants,  Très  Saint 
Père,  accourent  à vous  pour  vous  faire  un  rempart  de  leur  fidélité 
et  de  leur  amour,  en  môme  temps  que,  de  leurs  cœurs,,  partent 
d'ardentes  prières,  qui  seront  une  force  contre  laquelle  les  efforts 
humains  viendront  échouer. 

En  soutenant  les  droits  de  l'Eglise,  vous  soutenez  les  nôtres; 
mais,  comme  c’est  par  dessus  tout  la  cause  do  Dieu  que  vous  dé- 
fendez, vainement  les  puissances  de  la  terre  s'agitent,  vainement 
les  peuples  frémissent.  Celui  qui  habite  dans  les  cieux,  abaissant 
un  regard  sur  nous,  sauvera  son  Christ,  consolera  son’ Vicaire  el 
remplira  de  joie  les  enfants  de  son  Eglise. 

Très  Saint  Père,  c’esl  remplis  de  cette  confiance  que  vous  nous 
voyez  à vos  pieds,  attendant  votre  bénédiction  comme  le  gage  le 
plus  précieux  de  votre  tendresse. 

Combeaufontaine,  le  17  avril  1860. 

( Seguono  r cuti,  firme.) 
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IL  CLE  K O 

DEL  DECANATO  1)1  DAMPIERUE-SUR-SALO.N 


BeiTISSIME  PATE*. 

Sic  ilivino  Auclore  constituta  esl  Ecclesia.  ni  unum  corpus  in 
mullis  membris  efficiat  cum  capile,  vel  gre\  cum  paslore  qui  anle 
oves  vadil  dura  sequunlur,  vel  caslrorum  acies  ordinala  ; hoc  est 
regnum  Dei  in  terris  visibile.  ubi  Spiritus  Sanrlus  effundit  dona  fi- 
dei,  spei  et  charitatis  in  Ecclesiam,  quae  Sponsa  Christi,  eique  cha- 
rissima,  sancla  et  immaculala  absque  ruga  est. 

Tu,  Beatissime  et  Sancte  Pater,  cum  Petro  in  hoc  sacro  eorpore 
Christi  mystico  vices  gerens  es , et  Caput  loto  orbe  lerrarum  ; haud 
dubio  quin  rompaliamur  noslro  dolore  doloribus  capitis  nostri , blan- 
diamur  vulneribus,  et  ea  circiunligemus  verbis  et  precibns  anle  thro- 
nunt,  in  quo  sedet  caput  invisible  nune , lesus  Christus . qui  passus 
est  ut  intraret  in  gloriara  suam.  Nos  oves  pascuae  tuae.  Beatissime 
Pater,  te  sequemur  quocumque  ieris,  per  te  iungimur  Christo  et  illo 
auxiliante  visceribus  lotis  haerebimus  usquc  ad  mortem  navi  Pétri, 
in  quam  ascendit  lesus,  quae  vcntis  et  fluctibus  agitata  aliquando. 
tranquillitali  magnac  postea  reservatur. 

Igitur  humillime  et  amanter  ad  pedes  apostolicos  sicut  filii  de- 
\otissimi  pervoluti,  cupimus  lenire  dolorem  patris,  et  benedictionem , 
quae  omnium  bonorum  fons  esl,  accipere. 

( Srtjnonn  qunttordin  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  FRANCOGNEY 


Très  Saint  Père, 

Les  désolants  événements  qui  s'  accomplissent  en  Italie  et  qni 
remplissent  de  la  plus  profonde  amertume  le  cœur  si  pieux,  si  bon , 
si  paternel  de  Votre  Sainteté,  alarment  vivement  tous  les  fidèles 
catholiques  de  l’ univers  entier , et , en  particulier , vos  dévoués 
enfants  soussignés,  Curés  et  Vicaires  des  paroisses  du  canton  de 
Francogney,  diocèse  de  Besançon.  Ils  croient  devoir,  avec  tous  leurs 
dignes  confrères  des  autres  cantons  de  ce  diocèse,  venir  déposer 
aux  pieds  de  Votre  Sainteté  l'expression  de  leur  filial  et  très  respec- 
tueux dévouement  et  celle  de  la  profonde  affliction  qu’  ils  ressentent 
en  voyant  l’auguste  Chef  de  la  sainte  Eglise  catholique,  le  père  bien- 
aimé  do  tous  les  fidèles,  le  glorieux  Vicaire  du  divin  Sauveur  sur 
la  terre  et  sa  plus  parfaite  image  ici-bas,  accablé,  comme  lui,  de 
tous  les  genres  d’ humiliations  et  d'épreuves,  en  but  à tous  les 
traits  de  la  plus  odieuse  calomnie,  et  menace  par  une  audacieuse 
impiété  de  voir  prochainement  ravir,  en  tout  ou  en  partie , son  lé- 
gitime pouvoir  temporel,  si  essentiel  au  plein  exercice  de  sa  suprê- 
me autorité  sur  les  âmes,  et  dont  il  a toujours  exercé  avec  tant  de 
douceur  et  de  sagesse  les  nobles  fonctions  sur  les  peuples  soumis 
à son  autorité.  Ils  forment.  Très  Saint  Père,  les  vœux  les  plus  ar- 
dents pour  qu’  il  plaise  au  Dieu  tout-puissant  et  très  miséricordieux 
d’abaisser  un  regard  de  tendresse  sur  la  sainte  Eglise  et  sur  son 
digne  Chef,  de  le  maintenir  dans  toute  la  plénitude  de  ses  droits, 
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de  confondre  les  méchants,  de  les  ramener  au  devoir,  et  de  bien 
convaincre  tous  les  princes  chrétiens  que  leur  première  obligation 
est  de  pratiquer  et  de  défendre  la  religion  de  Jésus-Christ,  son 
auguste  Chef  et  tous  ses  ministres. 

En  continuant  a demander  avec  instance  au  Dieu  tout-puissant 
et  souverainement  miséricordieux  de  daigner  exaucer  leur  vœux, 
ils  aiment,  Très  Saint  Père,  à so  prosterner  aux  pieds  de  Votre 
Sainteté,  et  ils  implorent  humblement  sa  bénédiction  apostolique 
pour  eux  et  pour  tous  les  fidèles  confiés  par  le  Seigneur  à leur  mi- 
nistère et  à leur  zèle.  Ils  s’estimeraient  heureux  si,  parcelle  hum- 
ble adresse  qu'ils  ont  rédigée  d'un  commun  accord,  ils  pouvaient 
alléger  la  profonde  amertume  dont  votre  cœur  tout  paternel  est 
présentement  abreuvé. 

C’est  dans  ces  sentiments.  Très  Saint  Père,  qu'ils  aiment  à so 
proclamer , 


De  Votre  Sainteté, 

Francogney  ( Haute-Saône , diocèse  de  Resançon  ) . le  20  mars 
de  l’an  1860. 


Les  très  humbles  et  tout  dévoues  fil* 
(Seguono  dndici  firme.) 
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IL  CLERC) 

DEL  DECANATO  DI  GRANDFONTAINE 
. Très  Saint  Père, 

Nous  venons,  après  (ant  d’autres,  déposer  à vos  pieds,  avec 
l’ expression  de  notre  vénération  et  de  notre  amour,  le  poids  de 
notre  douleur.  La  douleur  qui  navre  le  coeur  de  vos  fils  est  grande 
comme  l’ affliction  qui  oppresse  le  cœur  de  leur  Père. 

C’est  trop  que  des  sujets  ingrats  et  rebelles  méconnaissent  les 
droits  sacrés  du  Souverain  le  plus  légitime  et  le  plus  doux  qui  soit 
sur  la  terre.  Pour  nous , vos  enfants , nous  sommes  soumis  d'esprit 
et  de  cœur  aux  désirs  et  aux  conseils  de  Votre  Sainteté , trop  heu- 
reux si  notre  dévouement  sans  bornes  pouvait  apporter  quelque 
consolation  à votre  douleur  ! 

O Père  ! ô Roi  ! ô Victime  ! que  votre  pensée  surchargée  d'an- 
goisses s’arrête  un  moment  sur  vos  enfants.  A genoux,  pleins  de 
foi,  pleins  d'amour,  nous  vous  demandons  cette  bénédiction  qui 
fortifie  les  âmes. 

( Segumw  quitulici  firme.) 


P.  II.  Vol.  II.  H 
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IL  CLERO  DEL  DEÇA  NATO  DI  GR  AY 


Très  Saint  Père, 

• 

Permettez  à votre  Clergé  de  l’arrondissement  de  Gray  de  déposer 
à Vos  pieds  Y hommage  de  sa  profonde  et  douloureuse  sympathie , 
à la  vue  des  cruelles  épreuves  que  vous  supportez  avec  tant  de  dignité 
et  une  si  admirable  fermeté.  Nous  prions  et  nous  prierons  sams  cesse 
jusqu’à  ce  que  Dieu  mette  un  terme  à tant  d’angoisses  et  de  souf- 
frances, espérant  que  nous  répéterons  bientôt,  dans  les  chants  de 
notre  reconnaissance , les  paroles  sacrées  : Post  tempeslatem  Iran- 
quUlum  facis,  Domine , et  post  lacrymationem  et  flelum  exaltatio- 
nem  infundis. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  accorder  votre  bénédiction  apostoli- 
que à ceux  qui  se  font  gloire  d’ôtre  avec  la  plus  grande  vénération 
et  le  plus  entier  dévouement, 


Vos  très  humbles  et  très  obéissants  serviteurs 


(Seguono  trentuna  firna.) 
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IL  CLERO  DEL  DELA  NATO  DI  GY 

< 


Très  Saint  Père, 

Qu'  il  soit  permis  aux  humbles  prêtres  du  canton  de  Gy , dio- 
cèse de  Besançon,  blessés  au  cœur  par  les  attentats  dirigés  contre 
leur  mère,  la  sainte  Eglise  romaine,  de  venir  déposer  aux  pieds 
de  Votre  Sainteté  l'expression  de  leur  douleur  et  de  leur  lilial 
dévouement. 

Très  Saint  Père,  votre  tristesse  est  la  nôtre,  parce  que  votre 
cause  est  notre  propre  cause  : c’est  la  cause  de  tout  le  peuple  chré- 
tien ; c’est  la  cause  de  la  religion,  contre  les  erreurs  et  toutes  les 
révoltes  conjurées. 

Désolés  de  l'ingratitude  et  de  l’aveuglement  de  ceux  qui  font 
boire  le  calice  d’amertume  au  Père  de  la  chrétienté,  nous  recou- 
rons h Jésus.  le  pilote  invisible  de  la  barque  de  Pierre,  et  à son 
Immaculée  Mère , la  Vierge  Marie  ; nous  leur  adressons  nous-mêmes 
et  nous  recommandons  aux  fidèles  de  leur  adresser  de  ferventes 
prières,  pour  qu’ils  se  lèvent  et  jugent  la  cause  du  Saint-Siège. 

Perraeltez-nous  encore,  à notre  auguste  Père  et  Pasteur  suprê- 
me, de  nous  dire  que,  dans  le  présent  comme  dans  l’avenir,  quel 
qu’il  soit,  rattachement  à la  Chaire  de  Pierre,  à sa  cause  qui  est 
celle  de  Dieu,  ses  doctrines  qui  sont  les  seules  catholiques,  sera 
toujours  notre  règle  invariable. 
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O notre  Père,  ô Uoi  des  rois,  ô victime  très  sainte  et  immor- 
telle ! Que  votre  pensée,  surchargée  d’angoisses,  s’arrête  un  mo- 
ment sur  nous!  A genoux,  pleins,  de  foi,  pleins  d’amour,  nous 
osons  vous  demander  cette  bénédiction  apostolique  qui  fortifie  les 
âmes. 


(iy,  le  20  avril  1860. 


( Sefftiono  sedici  firme.)- 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  HARICOURT 


Très  Saint  Père, 

Au  milieu  des  tristesses  présentes , nous  sommes  heureux , du 
moins,  d’éprouver  les  mêmes  émotions  qui  font  tressaillir  foutes 
les  Eglises  du  monde.  Nous  partageons  les  pensées,  les  alarmes 
et  les  vœux  qui  ont  éclaté  dans  les  protestations  anticipées  de  nos 
vénérables  guides,  et  dans  las  manifestations  catholiques  de  toutes 
les  contrées  où  la  foi  véritable  sauvegarde  encore  la  liberté,  la 
justice  et  l’honneur.  Chaque  jour,  Très  Saint  Père,  nous  unissons 
nos  plus  ardentes  prières  à celles  qui  montent  vers  le  ciel , de  tous 
les  coins  de  la  terre,  pour  que  Jésus-Christ  épargno  à son  saint 
Vicaire  le  prolongement  des  rudes  épreuves  dont  la  malice  humai- 
ne le  fait  victime,  et  pour  qu'il  lui  prodigue  ses  consolations  les 
plus  abondantes. 

Prosternés  devant  le  trône  de  Saint  Pierre,  nous  sommes  avec 
le  plus  profond  et  le  plus  tendre  respect.  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 


Le  19  mars  1860. 


Le»  obéissants  serviteurs  et  fils  en  Jesus-Clirist 

(Seguono  undici  firme.) 
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IL  CLE KO 

DEL  DECANATO  DELL’  1SLE-SUR-LE-DOUBS 


Très  Saint  Père, 

Fondée  sur  la  parole  de  Jésus-Chrisl , assistée  par  l' Esprit-Saint, 
l'Eglise,  sans  aucun  doute,  n'a  rien  à craindre  des  enlreprises  cri- 
minelles ourdies  contre  elle  par  l'esprit  de  révolte  et  d'impiété;  et 
d'ailleurs,  dix-huit  siècles  de  combats  incessants  et  de  triomphes 
solennels  sont  là  pour  répondre  de  son  avenir.  Aussi,  dans  les 
conjonctures  présentes,  si  donleureuses  qu’elles  soient,  les  Curés 
du  canton  de  L’ Isle-sur-le-Doubs  se  font  un  devoir  de  déposer  aux 
pieds  de  Votre  Sainteté  la  profession  la  plus  énergique  de  leur  foi 
et  de  leur  confiance  en  la  promesse  du  divin  Maître. 

Ils  sentent  bien  vivement,  toutefois,  tout  ce  qu'a  de  navrant 
pour  le  cœur  du  meilleur  des  Rois,  du  plus  tendre  des  Pères  et 
du  plus  saint  des  Pontifes,  le  spectacle  de  la  révolution  méconnais- 
sant et  foulant  aux  pieds  son  autorité  tant  de  fois  séculaire,  et  de 
toutes  la  plus  respectable  ; quand  le  Père  de  famille  est  abreuvé 
d'amertumes,  le  devoir  des  enfants  est  de  s'associer  le  plus  intime- 
ment à sa  légitime  douleur. 

Daignez  donc  permettre.  Très  Saint  Père,  qu’unis  aux  sentiments 
bien  connus  de  I' Eminenlissirae  Cardinal  Mathieu,  leur  Archevê- 
que si  digne  et  si  aimé,  ils  déposent  dans  le  cœur  de  Votre  Sain- 
teté l'expression  de  leur  peine  cl  en  même  temps  leur  protestation 


Digitized  by  Google 


PBOVINCIA  ECCLESIASTICA  ni  BESANÇON.  191 

contre  les  attentats  odieux  et  inqualifiables  osés  contre  vous,  tout 
en  vous  assurant  que,  chaque  jour,  ils  portent  au  saint  autel  les 
prières  les  plus  ardentes  pour  le  triomphe  de  votre  cause,  qui  est 
aussi  celle  de  Dieu. 

A genoux  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  et  implorant  sa  bénédic- 
tion , nous  aimons  à nous  dire , 

Très  Saint  Père, 

L’ Isle-sur-lo-Doubs , le  10  avril  1860. 

Vos  lits  les  plus  respectueux  et  les  plus  dévoués 
( Seyuono  trediei  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  JUSSEY 


Tafas  Saint  Pkre  , 

Elle  est  vive  et  profonde,  la  douleur  de  vos  enfants  fidèles,  et 
surtout  des  prêtres  du  monde  catholique  ! Comment , en  effet , pour- 
rions-nous ne  pas  gémir , quand  notre  Père  vénéré  est  abreuvé  de 
fiel , poursuivi  par  la  calomnie , dépouillé  d’ une  partie  de  son 
domaine?  Comrtient  pourrions-nous  ne  pas  verser  des  larmes  de 
sang,  quand  nous  connaissons  le  hideux  programme  des  ennemis 
de  1’  Eglise,  qui  ne  veulent  pas  laisser  au  Vicaire  de  Jésus-Christ 
un  seul  lambeau  de  ses  possessions,  afin  qu’ après  l'avoir  mis  à 
nu,  comme  le  divin  Maître,  ils  puissent  plus  facilement  l'atta- 
cher à la  croix? 

Dans  ces  circonstances  graves,  Très  Saint  Père,  nous  éprouvons 
le  besoin  de  proclamer  avec  Bossuet  que:  « les  territoires,  droits 
« et  gouvernements  temporels  acquis  aux  Pontifes  romains,  sont 
« en  leur  domaine  et  autorité,  au  même  litre  que  les  propriétés 
« et  droits  les  mieux  établis  parmi  les  hommes:  que  ces  biens  et 
« droits  étant  dédiés  à Dieu  ne  peuvent  être,  sans  sacrilège,  cn- 
« vahis,  enlevés,  ni  replacés  sous  une  domination  séculière.  » Et 
quoique  nous  sachions  qu'  il  n'est  pas  aisé  de  combattre  contre  Dieu , 
contra  Deum  pugnare  non  est  facile,  en  voyant  la  barque  do  Pier- 
re agitée  par  une  si  violente  tempête,  lors  même  quelle  ne  peut 
être  submergée,  portae  inferi  non  praevalebunt  advenus  eam , nous 
prions  avec  le  Pilote , le  Dieu  de  toute  force  et  de  toute  consolation , 
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pour  qu1  il  lui  vienne  en  aide  ; et  si  nous  ne  pouvons  pas.  charger 
sur. nos  épaules  voire  croix,  Très  Saint  Père,  nous  sommes  du 
moins  disposés  à mourir  avec  vous. 

Puissent  ces  sentiments  des  Prêtres  du  canton  de  Jussey,  dio- 
cèse de  Besançon,  qui  sont  ceux  de  tous  leurs  frères  dans  le  sa- 
cerdoce, consoler  le  cœur  de  Votre  Sainteté!  Puissent-ils  être  un 
témoignage  de  l'obéissance  entière,  du  respect  filial  et  de  la  tendre 
vénération  que  nous  lui  porterons  jusqu'  à notre  dernier  soupir  ! 

Prosternés  à vos  pieds , Très  Saint  Père , nous  les  baisons  affec- 
tueusement et  nous  osons  nous  dire, 

l)e  Votre  Sainteté,  . 


Les  irês  humbles  el  très  obéissants  serviteurs  et  lils 


( Seguono  vend  firme.) 
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IL  CLE  RO  DEL  DECANATO  DI  LEVIER 


Sanctlssimk  Pater, 

Haud  paruro  nos  .cornmovil  cl  moeslitia  afTccil , necnon  eruditis- 
simc  piissimeque  docuil  ilia  Komae  data,  die  19  ianuarii  anni  prae- 
senlis,  Epislola,  in  qua  V es  Ira  Sanctilas,  variis  ac  gravibus  amari- 
ludinum  suarum  causis  commcmoratis,  hos  profilctur  animi  sensus, 
hocquc  imprimis  lam  liruimn  et  impavidum  mentis  consilium  omni 
ope  cl  modo  tuendi,  suisque  in  l'onlifieatu  romano  suecessoribus 
intaclum  ac  inlegrum  Iransferendi  suum  temporale  Dominium  ; quippe 
quum  id  non  ut  suiipsius,  benc  \ero  uli  uuiversae  Ecclesiae  patri- 
nionium  Sanctilas  Yeslra  possideat  ; quum  soleinni  ac  sacratissimo 
iurameulo  nulli  hominum  quavis  ratiojic  redere  ipsi  permitlatur;  et 
<|uum,  a nlulto  iam  tempore,  plane  sit  nccessarium  ut  roman  us  Pon- 
lifex  nulli  civili  polestali  unquam  subiectus,  semper  et  ubicumque 
plenissima  libertate  ac  sine  ullo  impcdimenlo,  eam  spirilualem  exer- 
ceat  auctorilatem  quae  sibi  a Christo  lanquam  suo  Yieario  suacque 
Ecclesiae  Capili  atque  Reclori  supremo  commissa  fuit. 

Praclerea,  salis  nobis  coguilae  sunt,  Sanclissime  Pater,  raulli- 
genae  prodiliones,  molitiones,  et  commolioncs,  quibus  quaedam 
Ponlilicii  regni  Provinciae  fuerunl  iaclalae,  perque  \im  et  nefas  a 
patrio  vcslro  dominalu  avulsac.  Perlidas  hasce  rebelliones,  haecce 
odiosa  sacrilegaque  facinora  multum  dcflemus,  et  indignantes  re- 
probamus;  sicuti  el  doclrinam  omnem , omnia  scripla , dicta,  consi- 
lia,  aliaque  media,  per  quae  homines  irreligiosi,  penersi  \el  male 
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decepti , civilem  romanae  Ecclesiae  Principatum , ut  antiquissimum  ila 
maxime  legitimum,  ronvellere  aut  subverlere,  si  possint,  nituntur. 

Ideoque,  Beatissime  Pater.  Eminentissimo  et  Reverendissimo  Car- 
dinale dilectissimo  Archiepiscopo  nostro,  caeterisque  orbis  catholiei 
Episcopis  consentientes , et  in  paterno  vestro  eorde  id  quod  pênes  nos 
est  solatii  auxiliique  infundere  aemulantes,  ad  pedes  Sanctitatis  Ve- 
strae  adsumus  provoluti  : atque  primurn  illi  Sanctaeque  Sedi  nostram 
deferimus  tilialem,  perfectam,  constantemque  in  quocumque  eventu 
reverentiam  et  obedientiam  : dein  sincère  protestamur  nos  esse  pa- 
ralos  toto  animo  subsequi  decisiones,  iussiones,  monitiones,  adhor- 
tationes  quas  pronuntiare,  imo  et  motus  et  aclus  quos  vestro  iudi- 
cio  et  prudentiae  facere,  in  tanta  quae  nunc  agitai  Pétri  navim 
tempestate,  visum  fuerit  : tandemque  plurimis  et  ardentibus  preci- 
bus,  per  Immaculatae  Beatissimaeque  Virginis  Mariae  et  sanctorum 
Pétri  et  Pauli  intcrcessionem , orabimus  et  ad  orandum  alios  indu- 
cemus  Deum  nostram  qui  est  refugium  et  .virtus , ut  exsurgat  et 
dissipentur  inimici  eius,  qui  et  ipsi  infensissimi  sunt  Christo  eius 
et  Pontifici  Maximo,  clarissimo  amantissimoque  Pio  IX,  utque  ait 
illi  adiutor  in  tribulationibus  quae  eum  et  catholicam  quam  régit 
Ecclesiam,  aiïiciunt. 

Caetenim , et  hoc  magni  interest , Beatissime  Pater , vestram 
supplices  cxpostulamus  apostolicàm  benedictionem , eamque  a fla- 
grantissima  vestra  in  nos  charitate  speramus.  Iteruiqque  oinnes  et 
singuli  somma  cum  reverentia,  veneratione,  ve raque  filiali  pielale 
su  mus-, 


Veslrae  Sanctitatis, 

« 

• Levier,  die  16  aprilis  1860. 


Hnmiliimi , obsequentissimi  ac  devotissimi  servi  el  lilii 


(Seguono  venli  firme.) 


lilfi 


PARTE  SEO.ONIiV  - FRANCIA. 


IF.  CLE  RO  DEL  DEÇA  NATO  DI  LL  RE 


Bbatissime  Pater, 

Maximas  inter  vcstras  amaritudines  et  angustias , nihil  urgentius 
nihilquc  simul  iucundius  nobis  cessit,  quam  ad  pedes  Sanclitatis 
Veslrac  hanc  subsoriptain  epistolam  humillime  deponerc  posse,  qna, 
movenlibus  animo,  verbis  et  cxemplo  Eminentissimi  ac  Reverendis- 
siiul  DD.  Cardinalis,  Ecclesiae  Vesuntionensis  Archiepiscopi , omnium 
itirium  Sanctao  Sedis  romanae  defensoris  acerrimi,  filialem  noslram 
erga  vos  el  Bcali  Pétri  calhedram  devotionem  ae  veneralionem  lucu- 
lenter  eonfirmarc  intendimus,  et  rebellionem  aususque  in  Aemiliae 
provineiis  admissos  vehementer  détestantes,  Beafi  Pétri  patrimoninm 
omnino  inlegrum,  inviolatumque  servandum , al(|ue  ab  omni  iniuria 
defcndendum  esse  contendimus. 

Ista  quidem  imbuti  doclrina,  Beatissime  Pater,  quod  civilis  ro- 
manae Ecolesiæ  prineipatus,  singulari  divinae  illius  nmnia  regenlis 
ac  moderanlis  Providenliae  consilio , romano  Pontifici  datas  fuerit . 
ut  ipso,  nulli  civili  potestati  unquam  subiectus,  supremum  ajtosto- 
lici  ministcrii  munus  sibi  ab  ipso  Christo  Domino  divinitus  eommis- 
sum , plenissima  libertate,  ac  sine  ullo  impedimcnto  in  universum 
orbom  cxerceal , in  Sanctae  Sedis  defensione , atque  in  tuendo  civili 
eiusdem  Sedis  principatu  omnem  operam,  omnia  studia,  omniaque 
consilia  im pondère  nunquam  desinemus  : ad  id  parati  non  solum  bo- 
nonun  lemporalium  oblationem , non  solum  libertatis  direptionem , 
sed  ipsins  eliam  x itae  exlerminium  subire,  si  necessarium  fuerit. 
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nolentes  animam  nostram  pretiosiorem  facere,  quani  patres  nostri 
qui  pro  legibus  et  pro  sanctis  perienmt. 

His  itaque  animati  ac  incensi , nec  non  gravissimis , quibus  con- 
licilur  tam  magnanimus  tanique  nobilis  animus  Sanctitatis  Veslrae, 
vehemenler  compagnies  doloribus,  fcrvidissimas , Bealissime  Pater, 
Deo  Optimo  Maximo  sine  intcrmissione , una  cum  fidelibus  curae 
nostrae  concreditis , preces  adhibere  contendimus , ut  imperet  ventis 
et  mari,  ac  praesentissimo  auxilio  suo  adsit  Sanctitati  Vestrae,  adsit 
Ecclesiae  suae,  atquc  exsurgat  et  iudicet  causam  suam,  utque  coe- 
lesti  sua  gratia  omnes  Ecclesiae  et  apostolicae  Sedis  hostes  propitius 
illuslrare,  eosque  omnipotenti  sua  virtute  ad  veritatis,  iustitiae,  sa- 
lutisque  semitas  reducere  dignetur. 

Intérim , ut  maiore  animo  studioque  causam  omniaque  iura  San- 
ctac  Sedis  romanae  profiteri  ac  defensare  pergant , provoluti  ad  pe- 
des  Sanctitatis  Vestrae,  benedictionem  apostolicam  supplices  expo- 
scunt,  Bealissime  Pater, 

'h  . •' 

Sanctitatis  Vestrae  * :>.***.  . 

**  * 

. • , « L.  , ■ • . . > 

; • v * V ' •.  • . , • 

Luthrae,  in  dioecesi  Bisuntina,  die  12  martii  anno  Domini  1860. 


OthsequoDÜssimi , ilevotissimi,  atque  humUlitni  servi  et  fiiii 


(Seguono  venùcinquc  firme.) 


m 


PARTE  SECONDA  - FRANCIA. 


IL  CLERO  DEL  DEÇA  NATO  DI  LUXEUIL 

El)  IL  SEM1MK10  MINOKE 


Très  Saint  Père. 

Dans  ces  jours  d'angoisses  et  d'amertumes  pour  votre  cœur , les 
prêtres  soussignés,  du  diocèse  de  Besançon , sollicitent  la  faveur  de 
se  prosterner  humblement  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  pour  y dé- 
poser les  hommages  de  leur  vénération  profonde,  de  leur  soumis- 
sion filiale,  et  de  leur  dévouement  parfait. 

Très  Saint  Père,  nous  sommes  à vous  h la  vie,  à la  mort,  et 
chacun  de  nous  répète  avec  bonheur  les  paroles  du  Prince  des 
Apôtres  au  Sauveur  : Domine  ad  quem  ibimus  ? verba  vitae  aeter- 
nae  habes.  Puissions-nous , par  là , procurer  quelque  consolation  au 
meilleur  des  Pères,  qui  est  cependant  si  indignement  outragé,  et 
mériter  sa  bénédiction  ! 


( Seyuono  trenta  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANÀTO  DI  MA  IC  HE 


ÎBfes  Saint  Pèbe, 

Les  angoisses  qu’éprouve  Voire  Sainteté  déchirent  le  cœur  de 
tous  les  catholiques.*  Des  hommes  ennemis  de  tout  bien , se  sont 
déchainés  contre  l' Eglise  et  contre  son  auguste  et  vénéré  Chef.  Mé- 
connaissant vos  bontés.  Très  Saint  Père,  oubliant  les  bienfaits  dont 
vous  les  avez  comblés,  ils  ont  fomenté  la  rébellion  dans  une  por- 
tion du  patrimoine  de  Saint  Pierre.  Pour  atteindre  leur  détestable 
lin,  ils  ont  employé  le  mensonge  et  la  calomnie,  cl  leur  fourberie 
a trouvé  des  protecteurs.  Leur  infâme  attentat  est  dirigé  d’abord 
contre  \o!re  autorité  temporelle , alin  de  pouvoir  ensuite  saper  plus 
à l'aise  votre  suprême  autorité  spirituelle.  Comment,  Très  Saint 
Père,  \olre  tristesse  ne  serait-elle  pas  grande!  Les  accents  qui  la 
dépeignent  sont  arrivés  jusqu'à  nous,  et  ont  vivement  impressionné 
nos  âmes.  Notre  vénéré  Chef  est  attaqué  : ne  nous  serrerions-nous 
pas  autour  de  lui?  Notre  Père  est  abreuvé  d'amertume:  ne  nous 
empresserions-nous  pas  de  partager  sa  peine?  Les  Curés  du  canton 
de  Malche  (diocèse  de  Besançon,  France),  attachés  inviolablcment 
et  de  tout  cœur  à l’Eglise  romaine,  profondément  dévoués  à votre 
auguste  personne,  se  prosternent  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  et 
protestent  avec  toute  l’ énergie  île  leur  aine  contre  les  iniquités 
commises  et  contre  la  suprême  autorité  dont  vous  êtes  revêtu  et 
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contre  vous-même,  Très  Saint  Père.  La  peine  extrême  que  vous 
ressentez,  nous  désirons  vivement  la  voir  cesser,  et,  dans  l’attente 
si  désirée  du  moment  marqué  par  la  Providence,  en  prendre  notre 
part.  Puisse  l'expression  de  notre  douleur  être  un  adoucissement 
à celle  dont  est  abreuvé  votre  cœur  paternel  ! 


( Seguono  ventiquattro  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  REC  A NATO  DI  MANDEURE1 


Très  Saint  Père, 

Emus  et  consternés  à la  nouvelle  des  événements  qui  se  sont  ac- 
complis dans  une  partie  des  Etats  de  Y Eglise , nous  venons  aux  pieds 
de  Votre  Sainteté  lui  exprimer  notre  vive  et  profonde  douleur  pour 
toutes  les  angoisses  et  les  tribulations  qu'elle  éprouve. 

Tous  les  jours,  Très  Saint  Père,  nous  prions  le  Seigneur,  nous 
le  prions  ardemment,  afin  qu’il  daigne  y mettre  un  terme,  et  que 
ceux  de  vos  sujets  qui  ont  méconnu  votre  autorité  et  vos  bien- 
faits, écoulent  enfin  la  voix  du  devoir,  et  cessent  d’être  ingrats 
envers  le  plus  généreux  des  Souverains,  le  plus  doux  et  le  plus 
saint  des  Pontifes. 

Puisse,  Très  Saint  Père,  cette  manifestation  de  nos  sentiments 
et  de  nos  vieux,  qui  sont  ceux  de  touls  les  vrais  catholiques,  con- 
soler votre  cœur  si  cruellement  et  si  injustement  affligé  ! 

De  Votre  Sainteté, 


Les  fils  très  dévoués,  très  soumis  et  très  respectueux 


( Seguono  Ire  firme.) 


1 II  decanalo  di  Mandcure  contiene  moltissimi  proteslanti. 
P.  II.  Vol.  II.  26 
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II,  CLE  RO  DEL  DEC  A NATO  DI  MARCHAUX 

ED  IL  SEMINARIO  MINORE 


Très  Saint  Père, 

Déjà  sensiblement  affligés  «les  peines  el  des  angoisses  dont  vo- 
tre cœur  paternel  est  abreuvé  dans  les  épreuves  actuelles , nous 
n’avons  pu  lire  sans  une  nouvelle  émotion  la  lettre  si  grave  écrite 
par  Votre  Sainteté  le  19  janvier  dernier,  et  que  son  Eminence  Mon- 
seigneur le  Cardinal  Césaire  Mathieu , notre  vénérable  et  très  digne 
Archevêque,  a bien  voulu  nous  communiquer.. 

Depuis  ce  temps,  la  situation,  loin  de  s'améliorer,  s'est  encore 
aggravée.  Mais  la  conduite  ferme  et  courageuse  que  vous  avez  tenue 
et  que  vous  êtes  décidé  à tenir,  au  milieu  de  ces  tribulations,  est 
digne  de  tout  éloge  ; nous  y applaudissons  de  tout  cœur  et  vous 
en  adressons  nos  respectueuses  félicitations. 

Nous  espérons  que,  sur  cette  ligne  de  conduite,  le  Seignear 
Dieu  infiniment  bon,  bénira,  comme  nous  l'en  prions  chaque  jour, 
tous  les  efforts  de  Votre  Saiulelc,  el  que  la  cause  de  la  justice,  de 
C Eglise  et  de  la  religion  ne  sera  pas  plus  longtemps  méconnue. 

L'Eglise  de  Besançon,  Très  Saint  Père,  ne  s'est  jamais  écartée 
de  la  foi  la  plus  pure,  de  son  entière  soumission  el  de  sa  fdiale 
obéissance  au  Souverain  Pontife;  quoiqu'il  arrive.  Dieu  nous  fera 
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la  grâce,  nous  en  avons  la  confiance,  de  marcher  toujours  sur  les 
traces  de  nos  pères. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  agréer  les  sentiments  respectueux 
avec  lesquels  nous  sommes, 

De  Votre  Sainteté, 

Marchaux,  le  24  avril  1860. 


Les  enfants  très  aimants,  très  soumis  et  très  obéissants 


( Seguono  sedici  firme.  ) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  MARNAY 


Très  Saint  Père, 

Les  curés,  vicaires  el  prêtres  du  canton  de  Marnay,  diocèse  de 
Besançon,  viennent,  dans  ces  moments  si  poignants  pour  le  cœur 
de  Votre  Sainteté , déposer  à vos  pieds  1'  hommage  de  leurs  plus 
vives  et  plus  sincères  sympathies.  Comme  vous,  ils  gémissent  sur 
las  empiétements  sacrilèges  commis  au  préjudice  des  droits  sacrés 
du  Saint-Siège  ; ils  partagent  vos  douleurs  ; ils  font  les  vœux  les 
plus  ardents  pour  le  rétablissement  des  droits  méconnus  de  la  sainte 
Eglise.  Ils  répéteront,  chaque  jour,  dans  leurs  prières,  ce  vœu  du 
Prophète  : Exurgal  Deux  et  disxipentur  inimici  eiux.  Ils  prient  Votre 
Sainteté,  en  toute  humilité,  de  bénir  les  plus  dévoués  et  les  plus 
soumis  de  ses  fils. 

Le  jour  de  l’ Incarnation , 1860. 

(Seijuono  tedici  firme.) 
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IL  SEMINARIO  MINORE  DI  MARNAY 


Sanctissime  Pater. 

Saepissime  nobis  aetatis  huius  lucluosae  caecos  errorcs , fas  omiie 
versum  atque  nefas,  partes  factionum  in  sacram  Sedern  impune  ef- 
frenatas,  Principes  quosdam  nihil  iuris,  nihil  sancti  memores,  per- 
turbationis  amore  vel  fortuna  felici  ebrios , factionum  insane  conscios 
aut  perfide  hortatores,  reputantibus  dolor  insolitus  animum  gravavit. 

Silentes  quidem  nos  ipsi  solabamur,  tum  Patrcm  sanctum  om- 
nium, Pontificemquc  Regemque,  intuentes  turbidissima  sapientissimc 
ferentem , proceilas  inter  medium  fronte  serenum , tum  Deum  Opti- 
mum totis  \iribus  dcprecantcs,  a Deo  Maximo  omnia  sperantes. 

Nunc  autem  quum  perpetratum  sit  facinus  infandum , et  anti- 
quam  Sancti  Pétri  praedii  maiestatem  violaverit  sacrilega  occupatio, 
tacita  esse  non  potest  indignatio  nostra.  Hinc  igitur  praesens  arro- 
gantia  periuriisque  et  sacrilegiis  notatum,  hinc  futurum  calamitati- 
bus  novis  tumescens  perpendentes , atque  ilia  eximia  in  sanctissimam 
Sedern  pietatc  rcvercndissimo  dilectissimoque  Praesuli  nostro  Cardi- 
nali  nativa,  per  Praesulem  nostrum  nobis  féliciter  insita  commoti, 
sponte  circa  sanctissimum  Patrem  spinea  corona  praecinctum  con- 
densi , Praesule  cum  eodem  nostro , istud  apostolicum  unanimes  con- 
clamamus  : Eamus  et  nos , ut  moriamur  cum  eo  / 

lu  Seminario  minore  e loco  Marnay , die  \ igesima  quinta  martii 
mensis  et  Incarnalionis  Verbi  annuntiationis  B.  M.  V. 


( Spguono  otto  firme  di  Professori.) 
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IL  CLERO 

DEl  DEÇA  N ATI  DI  MONTBENOIT  E PONTARLIER 


Beatissime  Pater, 

Subscripli  decanatus  loci  cui  nomen  vulgo  Montbenoit,  in  dioe- 
eesi  Bisunlina,  parochiarmn  redores  ad  |»edes  Sanditalis  Vestrae 
humillime  provoluti  et  sacrilegis  machinalionibns , quas  vesani  et 
perversi  homincs  contra  lera|>oralem  eius  poteslatera  hic  et  hune 
moliunlur,  nimio  dolore  allecti,  quantum  has  nefarias  artes  dete- 
slentur  palam  facere  volontés  et  aliquantulum  Paternitali  Vestrae 
ronsolationis  aflerre  eupientes,  eam  precantur  ut  grata  et  accepta 
habeat  hacc  reverentiae,  observantiae , devolionis,  fiduciae  et  dile- 
clionis  testimonia.  Quidqoid,  Beatissime  Pater,  contra  hanc  pote- 
slatem  iurc  cl  saeculis  consccratam,  dictum,  scriptum,  tenlatum. 
inique  perpetralum  fait,  et  praesertim  falsa  et  erronea  principia 
in  quodam  libello,  insigni  hyporrisiae  et  contradictionis  rrwnnmento. 
e praclo  recenter  prodito,  contenta  omnino  reprobamus  et  despici- 
mus,  enixeque  deprecamur  et  deprecari  hortamur  ut  exurgat  Deux 
et  dissipentur  inimici  sanclae  Ecelesiae  sme,  cl  ponnt  cos  ut  rolam 
cl  sinil  stipulant  ante  faciem  cenli , aut  potius  resipiscanl  et  ronver- 
tanlur  et  sanet  eos  ! 

0 Pater,  o Be\,  o Pastor  agnoruni  elo\ium,  o innocens  nunc 
in  angustiis  viclima  ! in  nos  filios  devolissimos  et  in  oves  noslras 
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benignos  el  palernos  oculos  convertere  et  nobis  ac  illis  apostolicain 

» 

benediclionem  impertiri  digncris  ! 

Montbenoit,  die  23  aprilis  anno  MDCCCLX.  . 

(Seguono  diciotto  firme  del  Decanato  di  Montbenoit. 

Un  uguale  Indirizzo  è stalo  sottoscrilto  da  venlisetle  membri 
del  Clero  del  Decanato  di  Pontarlier.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  MONTBELIARD 


* Très  Saint  Père, 

Nous  connaissons  vos  larmes  ! — Elles  ont  coulé , comme  cel- 
les du  divin  Maître,  moins  sur  vos  malheurs  personnels,  que  sur  le 
criminel  aveuglement  de  quelques  uns  de  vos  enfants  coupables. 

Permettez  nous,  T/ès  Saint  Père,  dans  la  douloureuse  tristesse 
de  notre  piété  filiale , de  nous  prosterner  aux  pieds  de  Votre  Sain- 
teté, et  d’y  déposer  l’hommage  le  plus  absolu  de  nos  raspectueuses 
sympathies  à toutes  vos  douleurs,  de  notre  foi  toute  romaine,  et 
de  notre  sacerdotal  dévouement  à votre  sainte  cause. 

Placés  au  milieu  des  populations  protestantes  du  diocèse  de  Be- 
sançon, nous  sentons,  Très  Saint  Père,  ici  plus  qu’ ailleurs,  le  be- 
soin, le  bonheur,  le  devoir  de  nous  tenir  étroitement  unis  à la 
Chaire  de  Saint  Pierre. 

Aussi,  Très  Saint  Père,  nous  avons  ressenti  jusqu’au  fond  de 
nos  entrailfes  catholiques,  le  contre-coup  des  attaques  qui  ont  été 
sacrilégement  essayées  contre  votre  paternelle*  et  royale  autorité. 

Puissions-nous,  au  prix  même  de  notre  sang,  en  effacer  les 
traces  et  en  prévenir  h jamais  le  retour  ! 

Daignez,  Très  Saint  Père,  agréer  cette  expression  sincère  de 
notre  vénération  la  plus  dévouée , et  nous  accorder  votre  paternelle 
et  apostolique  bénédiction. 

Montbéliard  (Doubs),  fête  de  S.  Joseph,  19  mars  1860. 

( Seguono  nove  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  1)1  MONTBOZON 


Très  Saint  Père, 

Nous  compatissons  aux  maux  sans  nombre  que  l'impiété  et  la 
malice  des  hommes  vous  font  souffrir  en  ce  moment.  Mais  leurs 
vains  efforts  et  leurs  folles  entreprises  contre  vous  échoueront , com- 
me il  est  toujours  arrivé  lorsqu'  ils  ont  eu  la  témérité  de  s’ élever 
contre  le  Seigneur  et  contre  son  Christ,  dans  la  personne  de  son 
Vicaire  sur  la  terre. 

Nous  adhérons  'a  tout  ce  qu  a dit  notre  digne  et  vénérable 
Archevêque  sur  les  droits  temporels  du  Saint-Siège,  dans  son  man- 
dement du  douze  décembre  mil  huit-cent  cinquante-neuf.  A vous 
seul,  Très  Saint  Père,  le  droit  de  toucher  aux  domaines  de  l’Eglise 
et  de  faire  des  réformes,  si  vous  les  jugez  utiles  h vos  Etats;  car 
votre  gouvernement  est  le  gouvernement  le  plus  légitime,  le  plus 
doux  et  le  plus  éclairé  qui  soit  sur  la  terre. 

Animés  de  ces  sentiments,  nous  nous  prosternons  à vos  pieds,, 
pleius  d'amour  et  de  dévouement , pour  vous  demander  cette  béné- 
diction qui  console  et  fortifie. 

( Seguono  qmttordici  firme.  ) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  MORTE  VU 


Très  Saint  Père, 

Les  révoltes  audacieuses,  les  entreprises  criminelles  et  les  actes 
séditieux  que  les  ennemis  de  notre  sainte  religion  et  des  principes 
les  plus  sacrés  de  l'ordre  social,  viennent  d'accomplir  en  Italie  et 
particulièrement  dans  le  patrimoine  de  Saint  Pierre,  ont  ému  dou- 
loureusement les  cœurs  chrétiens,  et  surtout  ceux  des  prêtres.  Dans 
tontes  les  parties  du  monde,  ils  se  sentent  pressés  de  déposer 
humblement  aux  pieds  de  l’auguste  personne  du  Chef  de  l'Eglise 
catholique,  le  témoignage  de  leur  amour  lilial  et  de  leur  attache- 
ment inviolable  et  sacré.  Les  insultes  dont  Votre  Sainteté,  à l'ex- 
emple du  Sauveur  des  hommes,  est  abreuvée  tous  les  jours  par 
les  ennemis  de  tout  bien , blessent  cruellement  leurs  cœurs  ; vos 
tribulations  sont  les  leurs.  Ces  sentiments,  sont  ceux  qui  animent 
particulièrement  vos  enfants  soumis  et  dévoués , les  piètres  du  can- 
ton de  Morteau  (diocèse  de  Besançon),  qui  demandent  humblement 
la  liberté  de  se  joindre  à leurs  frères  des  autres  diocèses  de  la 
chrétienté,  pour  offrir  à Votre  Sainteté  l'hommage  de  leur  fidélité 
inviolable.  Ils  la  supplient  de  vouloir  bien  accepter  favorablement 
la  respectueuse  expression  de  leur  inaltérable  attachement,  et  de 
daigner  les  bénir. 

Morteau,  le  13  mars  1860. 


(Seguono  quattordici  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  MOUTHE 


Très  Saint  Père, 

Les  Curés  soussignés  du  canton  de  Mouthe  (diocèse  de  Besan- 
çon, Franco),  humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté 
et  profondément  affligés  de  la  position  difficile  que  les  événements 
d' Italie  ont  faite  h votre  auguste  personne  et  aux  intérêts  sacrés 
du  Saint-Siège,  viennent  vous  offrir,  pour  adoucir,  autant  qu'il  est 
en  eux , votre  profonde  douleur,  le  témoignage  de  leur  lilial  dévoue- 
ment, de  leur  sincère  amour  et  de  leur  parfaite  obéissance. 

Ils  sont  en  vérité  bien  petits  pour  oser  se  présenter  devant 
l’auguste  Vicaire  de  Jésus-Christ;  mais  ils  se  rassurent,  en  se 
rappelant  que  Benjamin  a voulu,  comme  ses  autres  frères,  conso- 
ler le  patriarche  Jacob. 

Le  monde  entier,  Très  Saint  Père,  prend  part  aux  profondes 
douleurs  que  vous  éprouvez,  commo  père  et  comme  roi;  au  lieu  de 
recevoir,  à ce  double  litre,  l’expression  de  la  vive  reconnaissance 
de  vos  enfants  et  de  vos  sujets,  vos  bienfaits  ont  été  méconnus, 
et  ne  vous  ont  valu  que  V ingratitude  et  la  révolte  ; au  sein  du 
malheur  qui  déchire  votre  cœur  paternel,  vous  avez  reçu  de  puis- 
santes consolations  des  Evêques  du  monde  entier;  mais,  à la  voix 
des  Evêques,  doit  répondre  la  voix  de  tous  les  prêtres;  à ce  titre, 
les  Curés  soussignés  sont  heureux  et  se  font  un  devoir  de  s'unir 
ce  concert  universel. 
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C’csi  donc  avec  bonheur,  autant  qu'avec  empressement,  que 
les  ecclésiastiques  du  canton  de  Mouthe  s'associent , Très  Saint  Père , 
à l’expression  des  nobles  et  chaleureux  sentiments  de  Son  Eminence 
Monseigneur  le  Cardinal  Mathieu , Archevêque  de  Besançon , exprimés 
dans  sa  lettre  au  Clergé  du  diocèse,  en  date  du  6 février  1860. 
Oui , nous  répétons  unanimement  avec  notre  Rme  Archevêque  : 

« Nos  vero  lamquam  capiti  haerentes , omnes  illius  motus , ius- 
« siones,  adhortationes , iudicia  subsequi  parati  sumus,  nec  lato 

« ctiam  ungue  ab  his  divelli Omnes  in  Pétri  navicula  consti- 

« tuti  Petroque  consociati,  nullum  nisi  Petrum  agnoscentes,  nulla- 
« que  nisi  Pétri  voce  commoti,  idipsum  semper  cum  Petro  diccrc, 
« agere  et  pati  fixum  déterminai  unique  habemus.  Quod  si  ad  bo- 
« norum  ablationem , libertatis  dircplionem . ipsins  quoque  vitae 
« exterminium , pro  verilate,  iustitia,  fide,  unitate  sacrorumque 
« iurium  tuitione  deveniendum  esset,  omnes  spiritualibus  armis  ac- 
« cincli  descendercmus  in  praelium,  nec  animam  nostram  prelio- 
« siorem  faceremus,  quam  patres  noslri  qui  pro  legibus  et  pro 
« sanctis  perierunt  ; Summumque  Pontificem  spinea  coroua  nunc 
« redimitum  intuentes,  istud  apostolicum  omnibus  esset  unanime: 
« Eamtts  et  nos  ut  moriamur  cum  eo  f » 

A Mouthe,  le  27  février  1860. 

(SeijHono  dieciannuce  firme.) 
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IL  CLE RO 

DEL  DECANATO  DI  NOROY-LE-BOURG 


Très  Saint  Père, 

Pendant  .que  Saint  Pierre  était  en  prison,  tous  les  fidèles  de 
l'Eglise  naissante  étaient  en  prières,  pour  demander  sa  délivrance. 
Aujourd'hui  que  son  digne  successeur  est  comme  emprisonné  dans 
ses  propres  Etats  par  les  ennemis  de  l'Eglise,  tout  l’univers  catho- 
lique est  en  prières,  pour  demander  au  Seigneur  qu’il  rompe  les 
liens  de  l’ iniquité , et  qu'  en  attendant , il  continue  à consoler  et 
à soutenir  notre  Père  commun,  au  milieu  de  ses  tribulations,  au 
milieu  de  son  long  et  glorieux  martyre. 

Permettez,  Très  Saint  Père,  que  les  Curés  et  les  Vicaires  du 
canton  de  Noroy  (diocèse  de  Besançon),  qui  s’associent  de  toute 
leur  âme  à ce  mouvement  de  la  grande  famille  catholique,  se  pro- 
curent la  consolation  de  faire  parvenir  à Votre  Sainteté  leurs  vœux 
particuliers.  Tous,  ils  sont  prêts  à verser,  au  besoin,  jusqu’à  la 
dernière  goutte  de  leur  sang,  pour  la  défense  de  vos  droits  sacrés, 
qui  sont  ceux  do  toute  l’Eglise.  Permettez  aussi,  Très  Saint  Père, 
qu’il  vous  transmettent  l’expression  de  leur  admiration  pour  le  cou- 
rage apostolique,  avec  lequel  vous  êtes  prêt  à subir  même  le  sup- 
plice de  la  croix,  comme  votre  divin  Maître,  pour  la  liberté  de 
son  Eglise.  Votre  âme,  il  est  vrai,  comme  celle  du  Sauveur,  est 
triste  jusqu'à  la  mort;  mais  l'ange  du  Seigneur  x ient  aussi  vous 
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encourager  et  vous  fortitier  ; et  la  divine  Marie,  dont  vous  avez 
proclamé  la  gloire,  vous  communique  sa  force,  pour  partager  avec 
elle  la  passion  de  son  divin  Fils.  Fort  dans  votre  apparente  faiblesse, 
vous  dites  à tous , comme  le  divin  Sauveur  allant  au  devant  de  ses 
mnemis:  « Levez-vous,  l'heure  est  arrivée  où  le  fds  de  l'homme 
;a  être  livré  entre  les  mains  des  pécheurs.  » Comme  Saint  Tho- 
mas, dans  une  circonstance  où  il  crovait  la  vie  de  son  bon  Maître 
en  danger,  nous  disons  tous  avec  notre  Evêque:  Eamus  et  nos  ut 
moriamur  cum  co  ! Comment  un  catholique  pourrait-il  n'  être  pas 
rempli  de  courage  et  de  foi , quand  il  voit  le  représentant  de  No- 
tre Seigneur  plus  fort  que  toutes  les  puissances  de  la  terre,  animé 
qu’  il  est  par  les  paroles  du  Christ  : Confidite  ego  v ici  mundum  ? 
Non  seulement.  Très  Saint  Père,  vous  êtes  fort  personnellement  de 
la  force  de  Dieu , mais  vous  nous  la  communiquez  à tous , et  vous 
remplissez  admirablement  votre  charge  de  premier  pasteur  : Con- 
firma fratres  tuas.  Votre  foi,  affermie  par  la  prière  de  Jésus-Christ , 
ne  saurait  faillir  : Rogavi  pro  te  ut  non  de  fi  rial  fides  tua  ; par  là 
même,  en  nous  attachant  inséparablement  à vous,  la  nôtre  ne 
faillira  pas  non  plus.  Dans  la  barque  de  Pierre , on  ne  saurait  faire 
naufrage,  au  milieu  même  des  plus  furieuses  tempêtes  ; appuyé  sur 
celle  pierre  inébranlable,  que  Jésus-Christ  a établie  comme  le  fon- 
dement de  son  Eglise,  on  ne  saurait  redouter  les  puissances  de 
l'enfer,  qui  ne  prévaudront  jamais  contre  elle. 

C'est  dans  ces  sentiments,  qu’ embrassan I , avec  un  amour  fdial 
et  avec  le  plus  profond  respect,  vos  pieds  sacrés,  nous  sommes, 
Très  Saint  Père. 


De  Votre  Sainteté. 


Los  1res  humbles  et  obéissants  fils 


( Segtiono  (/uindici  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  ORNANS 


Sanütissime  Pater, 

Sanclitatis  Vestrae  ad  pedes  humiliter  provoluti , parochi , redo- 
res, vicarii  et  quique  sacerdotes  decanalus  Ornacensis,  in  dioecesi 
Bisuntina , cum  reverentia  vel  maxima  expostulant  ut  ad  consensum 
peradmirabilem  catholicorum  totius  orbis  se  aggregare,  hisque  lit- 
teris  fdialem  suam  erga  Vestram  Sanctitatem  et  sanctam  Beati  Pétri 
cathedrara  dcvolioneni  ac  vénérai ionem  confirmarc  et  sibi  liceat. 

Inter  gravissiinas  anguslias  quihus  Sanclitas  Veslra  premitur,  hi 
praedicti  sacerdotes,  haud  secus  ac  filii  amanlissimi , summo  dolore 
commoli , amaritudinum  Vestrae  Paternitatis  participes  efiedi  sunt , 
et  procès  quain  fervidissime , una  cum  fidelibus  quorum  curam 
habent,  quotidie  anlo  Deum  elTundunt  ut  Christus  exsurgens  im- 
peret  venlis  et  mari,  et  fiat  tranquillitas. 

Praeterea,  in  Sanctitatem  Vestram  maximo  amore  accensi , Se- 
dique  Romanae  ex  praecordiis  adhacrcntcs,  memores  crunt  in  omni 
tempore,  sed  praesertim  in  hac  tanta  necessitate,  verborum  emi- 
nentissimi  et  reverendissimi  DD.  Cardinalis  Mathieu , sui  antistilis , 
dicentis  ad  clerum  Vesunlionensem  : « Conftdo,  dilectissimi  Fra- 
« très,  quod,  exsurgenle  procéda,  omnes  in  Pétri  navicula  consti- 
« tuli,  Pet  roque  consociati,  nulluin  nisi  Petrum  agnosceules,  nulla- 
« (jue  nisi  Pétri  voce  commoti,  idipsum  sempdr  cum  Pclro  dicere, 
«•  agere  et  pati  fixum  determinatumque  habealis.  Quod  si  ad  bo- 
« norum  ablationcm , libcrlalis  direptionem , ipsius  quoque  vitac 
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« evterminium , pro  verilate,  iustitia,  fide,  unilale,  sacrorumque 
« iurium  (uilione  doveniondum  essel , omncs  spirilualibus  armis  ac- 
« cincli  descenderelis  in  prælium,  nec  aniraam  vcstram  preliosio- 
« rem  faceretis,  quam  paires  noslri  qui  pro  legibus  el  pro  sanclis 
« perierunl  ' ; Summumque  Ponlificeni  spinea  rorona  nunc  rcdimi- 
« tura  inluentes,  istud  aposlolicum  vobis  essel  unanime:  Eamus  et 
« nos,  ut  tnoriamur  cum  eo  - ! » 

Nos  prorsus  felices  ac  forlunatos  reputabimus  si  hoc  pietalis, 
hoc  obedienliae  pignus  bcuignis  oculis  accipial  Sanctitas  Yestra, 
nosque  omnes  paterna  sua  bcne\olenlia  el  aposlolica  benediclione 
conforlari  dignetur. 


Sanclitalis  Yeslrae, 
ürnaci , die  21  marlii  1860. 


Filiorum  minimi 


( Seijuotw  trentasetle  firme.  ) 


■ I.  Mach.  XIII,  3,  i 
1 loan.  I,  16. 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  PESMES 


Très  Saint  Père, 

Les  Curés  et  tous  les  autres  ecclésiastiques  du  canton  de  Pesmes 
osent  venir  se  jeter  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  et  y déposer,  av  ec 
la  vénération  la  plas  filiale,  l'expression  des  sentiments  qui,  dans 
les  circonstances  présentes,  remplissent  leurs  cœurs. 

La  vue  des  amertumes  et  des  angoisses  dont  votre  cœur  pater- 
nel est  inondé  en  ce  moment  produit  en  eux  un  redoublement  in- 
exprimable de  respectueuse  tendresse  pour  Votre  Sainteté.  Ils  s'as- 
socient, Très  Saint  Père,  avec  tout  l’élan  de  leur  foi,  aux  efforts 
de  l' Episcopal , dont  la  voix  imposante  a retenti  dans  le  monde  ca- 
tholique pour  proclamer  et  défendre  les  droits  sacrés  de  l’Eglise. 
Ils  bénissent  le  Seigneur  d’avoir,  dans  ces  temps  d'orage  et  de 
tempête,  placé  sur  le  Siège  de  Pierre,  un  Pontife  en  qui  brillent 
avec  tant  d'éclat  la  sagesse,  la  force,  et  la  sainteté  qui  l'aideront 
à triompher  de  la  fureur  et  de  l'astuce  des  ennemis  de  Dieu  et 
de  son  Eglise.  Ils  conjurent,  par  les  plus  ferventes  prières,  le  Dieu 
qui  commande  aux  vents  et  à la  mer  d’abréger  les  jours  de  tour- 
mente et  d’épreuve  et  de  ramener  pour  la  grande  famille  catholi- 
que des  temps  de  calme  et  de  paix. 

Assurés.  Très  Saint  Père,  que  le  Dieu  Sauveur  qui  a promis  à 
son  Eglise  d’èlre  avec  elle  jusqu'à  la  consommation  des  siècles  et 
qui  a dit  au  Chef  des  apôtres  : « Tu  es  Pierre  et  sur  celte  pierre  je 
bâtirai  mon  Eglise  » ; oui , assurés  que  ce  Dieu  de  toute-puissance 
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et  d’ infinie  bonlé  saura  proléger  et  défendre  celle  Eglise  qu  il  a 
posée  sur  des  fondcmens  inébranlables,  ils  le  supplient  de  confor- 
ter votre  âme,  de  soutenir  votre  courage  et  de  remplir  votre  cœur 
de  ses  divines  consolations  ; et  pour  que  les  puissants  de  la  terre 
deviennent  , dans  ces  moments  d'agitation  et  de  trouble,  des  instru- 
ments dociles  de  la  divine  Providence,  ils  conjurent  avec  instance 
ce  Dieu  de  lumière  de  les  éclairer,  de  toucher  leur  cœur  et  de 
leur  faire  comprendre  que  tout  ce  qui  ébranle  le  royaume  de  Jésus- 
Christ,  est  destiné  à produire  dans  leurs  Etats  les  plus  terribles 
secousses  et  les  plus  effrayants  boulversements. 

Voilà,  Très  Saint  Père,  les  sentiments  que  viennent  vous  expri- 
mer et  déposer  à vos  pieds,  en  priant  Votre  Sainteté  de  vouloir 
bien  les  agréer,  des  prêtres  qui  se  reconnaissent  les  plus  petits  de 
vos  enfants,  mais  qui  osent  se  mettre  au  nombre  des  membres  les 
plus  obéissants,  les  plus  affectueux  et  les  plus  dévoués  de  votre 
milice  sacerdotale. 

Le  12  mars  1860. 


( Seguono  diciannove  firme.) 
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IL  CLE  H () 

DEL  DECANATO  DI  PIERREFONTAINE 


. Très  Saint  Père, 

Les  membres  soussignés  du  Clergé  du  canton  de  Piérrefontaine 
viennent  exprimer  à leur  Père  chéri  la  douleur  qui  déchire  leur 
cœur  à la  vue  des  tribulations  qui  affligent  le  Chef  de  l' Eglise.  Ils 
n‘ ignorent  pas  que  cette  Eglise,  figurée  par  la  barque  de  Saint 
Pierre,  n’est  jamais  sans  quelque  agitation  que  suscite  l’esprit  du 
mal;  mais  il  n’a  jamais  déployé  cette  activité,  cette  opiniâtreté , ces 
manœuvres  ténébreuses,  ces  détours  hypocrites,  qu’il  emploie  en 
ce  moment  dans  un  but  trop  connu. 

Profondément  attachés  h la  Chaire  de  Saint  Pierre  et  au  Chef  vé- 
nérable de  l’Eglise,  nous  confiant  aux  promesses  de  sa  perpétuité, 
redoutant  néammoins  tout  ce  qui  peut  entraver  l’exercice  de  son 
pouvoir,  soit  relativement  à la  profession  des  vérités,  soit  relative- 
ment à la  morale,  soit  relativement  à la  discipline,  pourrions-nous 
retenir  nos  émotions  douloureuses  à la  vue  des  entreprises  qui  ten- 
dent à affaiblir,  h diminuer  l’ autorité  temporelle  de  l’Eglise  qu’on 
sait  èlre  intimement  liée  h l’exercice  de  son  autorité  spirituelle, 
afin  que,  dans  F intérêt  de  tous  les  peuples  catholiques,  le  Souverain 
Pontife  soit  indépendant  de  toute  puissance  terrestre  ? 

Faisant  les  vœux  les  plus  ardents  pour  que  la  Providence  daigne 
loucher  les  cœurs  pervers,  les  déterminer  h renoncer  à tout  projet 
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sinistre , dissiper  de  l’ horizon  les  nuages  menaçants , épargner  au 
Chef  vénérable  de  l’Eglise  de  cruelles  épreuves  et  faire  naître  dans 
toute  F Eglise  la  paix  et  la  joie , nous  prions  Voire  Sainteté  d’agréer, 
avec  nos  hommages  respectueux,  l’expression  de  notre  dévouement 
et  de  la  tendresse  filiale  avec  laquelle  nous  avons  l’honneur  d’êlre 
en  demandant  sa  bénédiction  apostolique, 

De  Votre  Sainteté, 

Pierrefontainc , le  29  mars  1860. 

Les  très  humbles  el  très  obéissants  serviteur» 

(Seguono  venli  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  PONT-DE-ROIDE 


Très  Saint  Père, 

Le  bruit  de  vos  angoisses  et  de  vos  douleurs  se  prolongeant 
et  grandissant  sans  cesse,  vient  tous  les  jours  affliger  notre  cœur. 
Nous  sommes  vivement  émus  à la  pensée  de  vos  peines  et  nous  ne 
pouvons  rester  plus  long-temps  sans  vous  exprimer  les  sentiments 
d’affection  et  de  dévouement  que  nous  ressentons  pour  votre  per- 
sonne auguste  et  sacrée. 

Si  vous  voyez  autour  de  vous  des  sujets,  des  enfants  qui  ou- 
blient et  vos  bienfaits  et  leur  devoir,  soyez  persuadé,  Très  Saint 
Père,  que  dans  notre  catholique  France,  dans  notre  diocèse  de  Be- 
sançon , nous  voudrions , nous  Prêtres  et  l’ immense  majorité  des 
fidèles  avec  nous,  pouvoir  alléger  vos  souffrances  que  nous  parta- 
geons autant  qu'il  est  en  nous,  et  donner  notre  vie  pour  la  sainte 
cause  que  vous  défendez. 

Du  fond  de  nos  montagnes,  dans  l’impossibilité  de  faire  plus, 
tous  les  jours,  principalement  au  saint  sacrifice  de  la  messe,  nous 
élevons  nos  mains  suppliantes  vers  le  Dieu  qui  sait  calmer  les  tem- 
pêtes, nous  le  coujurons  ardemment  d’éclairer  les  peuples,  de  tou- 
cher les  cœurs  et  de  donner  h son  Pontife  la  force  pour  dominer 
l’orage  en  attendant  des  jours  plus  sereins. 

C’est  avec  ces  sentiments  que  les  Curés  et  Vicaires  du  canton  de 
Pont-de-Roide , diocèse  de  Besançon,  humblement  prosternés  à vos 
pieds,  Très  Saint  Père,  demandent  votre  sainte  bénédiction. 

Le  19  mars  de  l’an  1860. 

(Seguono  quatlordici  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  QUINGEY 


Bratissixe  Pater  , 

Quantis  pugnis,  suadente  diabolo,  Paternitas  Vestra  nuper  de- 
bellala  est,  qnantis  angitur  euris,  et  quantis  obtenditur  perioulis, 
non  ignari  ; gementes,  et  vestris  sese  pcramanler  doloribus  coniun- 
gentes,  unanimi  tam  corde  quam  ore  dolorem  etiam  quo  intus  per- 
urimur  Sanctitati  Veslrae  patefacimus  exprimimusque  ; voto  ponlifi- 
cis  nostri  sacrae  romanae  Ecolesiae  P.  R.  Cardinalis  Archiepiscopi 
Bisuntini  Cesarii  Mathieu  annuentes,  dolores  noslros,  lacryraasque 
cum  doloribus  et  lacrymis  Vicarii  sancti  Pétri  copulamus. 

Sed  Veritas  aeterna  dicil  : Confdite,  ego  vici  mundum.  Hoc  vcr- 
bum  animas  nostras  consoiatur  ac  quiescil.  Nempe  scimus  quod  posl 
lempestatem  trauquillum  facit  Dominus.  Id  certe  lïet , quia  nunquam 
portât*  inferi  praevalebunt  ; et  firmiter  operamus,  quod  Deo  adiu- 
vante,  et,  quod  nostrumest,  orationibus  incessanter  instantes,  tan- 
dem aliquando  veniet  tranquillitas,  et  dies  desideratus  ab  omnibus 
tidelibus , in  universo  orbe  conspersis  elucescet  ; et  tune  patebit 
coram  filiis  suis , os  iucundum , faciès  saJiens , cor  iaetissimum  San- 
clilatis  Veslrae. 

Ad  pedes  Sanctilatis  Veslrae  praedicli  Parochi  et  Sacerdoles  hu- 
mililer  provoiuti,  precamur  ut  nobis  impertiri  apostolicam  bene- 
diclionem  dignetur. 

Quingey,  die  17  aprilis  1860. 


( Seyitono  dieciasselle  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  RECOLOGNE 


Beatissime  Pater, 

Rcverenter  ad  gonua  Sanctitatis  Tuae  provoluli  ipsam  precamur 
ut  hoc  reverentiae , amoris  ac  tilialis  devotionis  noslrae  testimonium , 
gratum  acceptumque  habere  dignetur. 

Ntillus  in  loto  orbe  non  miratur,  Beatissime  Pater,  animi  con- 
stantiam,  fortiludinem , mansuetudinem , longanimitatem , omnesque 
virtutes  sacerdotales  quibus  aposlolicam  Sedem  honestas  et  illustras. 

Certe,  amabilissime  Pater,  angusliis  et  tribulationibus  quibus 
anima  tua  conficitur  et  uritur,  lotis  praecordiis  consociamur,  sed 
libentius  Deo  gratias  agiinus  qui  pastorem  adeo  sanclum  et  pium 
Ecclesiac  suae,  in  praesenti  discrimine,  providit. 

Yere  enim  sanctus  est  Pontifex  noster,  vere  amabilis  est  Pater 
nosler  <|ui , vel  infensissimorum  dignitatis  suae  adversariorum , rc- 
verenliam  et  admirationem  movet  et  cogit. 

Minirai  sumus  in  Ecclesia  Christi , Beatissime  Pater , ideo  in 
calamitatibus  huius  tcmporis  Sanclitatem  Tuam  nec  consolari , nec 
ad  pcrseverantiam  cohortari  audemus  ; liumilitatem  nostram  unum 
decet,  Paternitatem  Tuam  cordibus  et  votis  comitari. 

llortante  Eminentissimo  pâtre  et  archipraesule  noslro,  iam  plu- 
rimos  dies,  ardentissimas  preces  cum  fidelibus  curae  nostrae  com- 
missis  Deo  optimo  fudimus  et  fundentcs  perseverabimus  ut  Ecclesiae 
suae  pacem , et  suo  in  terris  Vicario  consolationem , tandem  imper- 
tiri  dignetur. 
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Num,  piissime  Iesul  virutn  cordis  lui  derelinques?  num  trades 
in  animam  inimicorum  eius  Pontificem  ilium  qui  Immaculatam  mâ- 
trom  tuam  Virginem  Mariam,  prac  omnibus,  amavit,  exaltavit, 
glorificavit  ? 

Apostolicam  benedictioncm  expostulantcs , pedcs  Sanctitalis  Tuae 
pcramanter  osculantur 

Kecolognc,  22  mars  1800. 


Addictissimi  et  devoiMmî  filii 


( Seguono  ventotto  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  HI07. 


Très  Sont  Père, 

Les  épreuves,  les  tribulations  do  Voire  Sainteté  sont  les  nôtres: 
nous  admirons  votre  patience  et  votre  longanimité.  Nous  prions 
Celui  dont  vous  ôtes  le  Vicaire  sur  la  terre,  do  soutenir  votre  cou- 
rage au  milieu  des  luttes  difficiles  de  l'Eglise  contre  l’esprit  de 
vertige  qui  bouleverse  le  monde  en  ces  jours  mauvais.  Animés  par 
votre  exemple,  disposés  à vous  suivre  partout,  nous  croyons  pou- 
voir répéter  avec  un  Apôtre  du  divin  Maître:  Eamux  et  non,  ut 
moriamur  rum  en  ! 

C’est  dans  ces  sentiments.  Très  Saint  Père,  que  nous  nous  pros- 
ternons à vos  pieds  et  que  nous  supplions  très  humblement  Votre 
Sainteté  d'agréer  les  vieux  de  ses  enfants  respectueux  et  dévoués. 

Hioz . le  18  avril  1880. 

(Seguonn  snliei  firme.) 


f IJ  Vol.  Il  29 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  RUSSEY 

AL  CARDINALE  ARCIVESCOVO  Dl  BESANÇON 


M0NSEIf.NF.lR , 

l.e*  Curés  de  toutes  les  paroisses  du  canton  du  Russey,  pro- 
fondément émus  dos  dangers  qui  environnent  aujourd'hui  la  sainte 
Eglise  de  Jésus-Christ,  et  désirant  soulager  et  partager  l'affliction 
du  Chef  visible  qui  la  gouverne  avec  tant  de  grandeur  et  de  bonté, 
prient  très  humblement  Votre  Eminence  d'assurer  Sa  Sainteté  que 
les  soussignés  tiennent  à la  disposition  du  Père  commun  des  fidèles 
tous  les  prodiges  de  dévouement  que  savent  enfanter  la  vivacité  de 
la  foi  et  la  générosité  du  cœur. 

Souffrez,  Monseigneur,  qu’en  sollicitant  votre  bénédiction . nous 
déposions  aux  pieds  de  Votre  Eminence  I’  hommage  de  notre  pro- 
fonde vénération  et  de  notre  soumission  parfaite. 

Russey.  le  24  mars  1860. 

( Stguono  mima  /irma  , , 
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II.  CLERO  DEL  DECANATO  DI  SAINT-HILAIRE 


S.VNCTISSIJCE  P.VTKR, 

Ad  pedes  Tuae  Sanctitatis  accurriiiius , nos  fdioli  tui  humillimi, 
ut  tibi  acerbissimum  exprimants  dolorem  in  quo  surnus,  propter 
iniurias,  mala.  atque  omnis  generis  persecutiones , quibus  nequis- 
sime  te  affichant  hominum  ingratissimi.  Dolores  palimur  : dolores 
enim  eordis  tui,  Sanctissime  Pater,  cor  nostrum  cruciant,  quia 
facti  sunt  nostri.  Potesl  ne  amalissimus  patcr  eontumeliis  onerari, 
(juin  doleanl  ffiii  ! 

Dilectus  Cardinalis  nosler,  tibi  et  Sanclac  Scdi  perquam  devo- 
tissimus,  iamdiu  nobis  narraveral  virlutes  et  mérita,  quibus  elucot 
Pater  optimus  noster  Puis  IX  ; dixerat  imprimis  tuam  bonilatem , 
mansuctudinem . misericordiam , atque  carilatem  ad  omnes  ; voluerat 
eliam  nos  scire  quanto  zelo,  quantaque  sapientia  ac  prudenlia  lo- 
tam  regis  ac  gubernas  Ecclesiam , manens  simul  supremi  Pastoris 
et  boni  Principis  mirabile  exemplar. 

Et  lamen  ut  filii  luo  moerore  affecti  audivimus  nefaria  et.  ini- 
quilatum  portent»,  quae  adversus  te , Sanctissime  Pater,  et  Sanclam 
Sedem,  adversus  romanac  Ecclesiae  libertatcm  nec  non  et  lempo- 
ralem  eius  potcslatem  moliti  sunt  parricidialiler , homiucs  pessimi, 
et  adhuc  moliuntur. 

His  molestiis,  Beatissime  Pater,  bis  crucialibus  luis,  ex  loto 
corde  compalimur,  et  in  bac  Sanclae  Sedis  persecutione  ac  pressu- 
ra, nihil  est  aliud  quod  inelius  facere  possimus,  quam  indesincnler 
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o rare,  cum  matre  nostra  Ecclesia,  ut,  qui  imperat  mari  iralisque 
fluctibus,  tempestatem  banc  magnam  sedet,  consilia  et  malignantium 
conatus  infringat,  pacem  Ecclesiae,  pacem  suo  Vicario  atque  loto 
orbi  christiano  simul  restituât,  ita  ut,  Sanctissime  Pater,  nos  oves 
pascuae  tuae,  sub  tuo  sancto  ac  pacifico  regimine,  omnes  ad  coe- 
lestem  patriam  simul  tendamus,  demumque  perveniamus. 

En,  Bealissime  Pater,  vota  et  desideria  nostra:  ea  exaudire  di- 
gnetur  DominusDeus!  Nos  vero,  Tuae  Sanctitatis  pedcs  corde  filiali 
et  obsequioso  osculantes,  tuam  efllagitaraus  apostolicam  benedictionem. 

Sancti  Hilarii,  die  1 marlii  1860. 


(Seguono  undici  firme.) 
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IL  C L E R O * 

DEL  DECANATO  DI  SAINT  HIPPOLYTE-Sl  JR-LE-DOUBS 


Très  Saint  Père, 

Tous  les  Curés,  Vicaires  cl.  Prêtres  du  canton  de  Saint  Hippolyte 
sur-le-Douhs , diocèse  de  Besançon,  avec  les  populations  catholi- 
ques confiées  à leurs  soins,  viennent  déposer  aux  pieds  de  Votre 
Sainteté  l’ humble  expression  de  leur  piété  filiale , en  signe  de  leur 
pleine  et  entière  adhésion  d’esprit  et  de  cœur  à la  sainte  cause  per- 
sonnifiée en  votre  auguste  personne. 

Il  y a eu  des  époques,  dans  les  épreuves  de  l'Eglise,  où  la 
barque  de  Pierre  a paru  s' abîmer  dans  la  profondeur  de  la  mer  : 
il  y a des  pages  de  son  histoire  qui  nous  effraient,  bien  que  per- 
suadés que  les  portes  de  l'enfer  ne  prévaudront  jamais  contre  elle. 
Nous  sommes  à une  de  ces  époques.  O Père  Saint  ! Vous  qui  ré- 
pandez vos  dons  partout  où  il  y a des-  hommes , vous  êtes  voué  à 
d’ inépuisables  douleurs  : la  grandeur  de  vos  tribulations  égale  seule 
la  grandeur  de  vos  bienfaits.  Vous  traversez  le  temps  en  semant 
les  vérités  divines,  les  bénédictions  et  les  pardons,  et  en  recueillant 
les  outrages.  Vous  demeurez  et  vous  demeurerez  ; car  le  Roi  des 
siècles,  Celui  qui  vous  a établi  son  Vicaire,  vous  tient  par  la 
main  ; et  l’ orgueil , les  délires  et  les  dominations  d’ un  jour  vous 

insultent  en  passant.  Ah!  nous  le  savons  par  la  foi  et  nous  l'espé- 

» 

ions:  toute  force  ennemie  s'usera  contre  cette  Pierre  sacrée,  qu'elle 
s'appelle  aggression  brutale  ou  conjuration  de  I'  hypocrisie î 
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Très  Saint  Père , pendant  que  vous  poursuivez  une  marche  tôt  ou 
lard  victorieuse,  nos  jours,  comme  les  vôtres*,  sont  bien  amers:  nous 
sommes  tous  profondément  affligés  de  vos  immenses  souffrances.  Mais 
puisque  ni  l'indignation  n'accomplit  les  œuvres  de  la  justice  divine, 
ni  l'amertume  sans  la  charité  ne  nous  donne  accès  auprès  de  Dieu, 
pressés  par  l'affliction  la  plus  grande , nous  chercherons  notre  force 
où  sûrement  nous  la  trouverons,  dans  la  patience  et  la  prière  ; la 
patience  qui  attire  les  regards  môme  des  anges  qui  la  contemplent 
dans  l'attente  des  événements  futurs  ; la  prière,  vous  nous  l'avez  dit, 
toute-puissante  sur  le  cœur  de  Jésus.  El  ainsi  nous  accomplissons  le 
double  devoir  que  nous  imjiose  son  amour  aujourd'  hui. 

Nous  disons  le  double  devoir;  car  il  y a des  jours  où  Dieu  at- 
tend la  profession  de  notre  foi  et  l’ intrépide  déclaration  de  notre  fi- 
délité ; il  y a des  jours  aussi  où  le  sentiment  de  notre  faiblesse  per- 
sonnelle nous  pousse  à nous  appuyer  sur  la  force  de  la  prière.  Nous 
savons  que  la  profession  ouverte  de  notre  foi  serait  de  peu  de  prix 
sans  la  prière  du  cœur  ; mais  nous  pensons  aussi  que  la  prière  môme 
du  cœur  serait  presque  inutile  sans  cette  profession  ouverte  de  no-. 
Ire  part.  Beaucoup  de  vertus. grandissent  en  secret;  la  fidélité  ne  peut 
prospérer  qu'aux  rayons  du  soleil  et  sur  les  collines.  Votre  Sainteté 
trouvera  dans  l'accomplissement  de  ce  double  devoir  de  notre  part , 
un  gage  certain  de  notre  fidélité  à notre  Chef  suprême,  au  Vicaire  bien- 
aimé  et  sacré  de  Jésus-Christ . à notre  bien-aimé  et  Très  Saint  Père. 

Daigqe  Votre  Sainteté  agréer  avec  bonté  celte  humble  expression 
des  sentiments  sincères  d'amour,  de  vénération  et  de  dévouement  par- 
fait que  nous  déposons  à ses  pieds  sacrés,  et  donner  sa  bénédiction 
apostolique  à nos  ouailles  et  à nous-mômes,  qui  sommes  cl  serons 
jusqu’à  la  mort.  Très  Saint  Père< 

De  Volro  Sainteté, 

Saint  Hippolytc-sur-le-Doubs , le  30  mars  1860. 

I.rs  li  é*  humbles  el  1res  obéissants  serviteurs  et  fils 


Seguono  sediri  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  SAINT  LOUP 


Très  Saint  Père, 

Qu’  il  soit  permis  à d' humbles  ecclésiastiques  du  diocèse  de  Be- 
sançon, blessés  au  cœur  par  les  coups  dirigés  contre  leur  mère  la 
sainte  Eglise  Romaine,  de  Venir  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sain- 
teté l'expression  de  leur  filial  et  absolu  dévouement. 

Oui,  Très  Saint  Père,  votre  tristesse  est  la  nôtre  parce  que  votre 
cause  est  notre  propre  cause;  c’est  celle  de  tout  le  peuple  chrétien, 
c'est  la  cause  de  la  religion  contre  toutes  les  erreurs  et  toutes  les 
révoltes  conjurées. 

Désolés  de  l’ingratitude  et  de  l’aveuglement  de  ceux  qui  font 
boire  ce  calice  d'amertume  au  Père  de  la  chrétienté,  nous  n'avons, 
sans  doute,  de  ressource  plus  eflicaee  qu’en  Jésus,  le  pilote  invisi- 
ble de  la  barque  de  Pierre  aujourd'  hui  si  agitée , et  en  son  Imma- 
culée Mère  la  Sainte  Vierge  Marie;  aussi,  ne  cessons-nous  de  leur 
adresser  nous-mêmes,  du  fond  du  cœur,  et  dé  recommander  aux 
fidèles  de  leur  adresser  les  plus  ferventes  prières  pour  qu’  ils  se 
lèvent  et  jugent  celte  cause  du  Saint-Siège  qui  est  la  leur.  Mais 
permettez-nous  encore,  ô notre  auguste  Père  et  suprême  Pasteur, 
de  ne  pas  retenir  plus  longtemps  les  sentiments  qui  se  pressent 
dans  notre  âme  et  de  vous  dire  que,  dans  le  présent  comme  dans 
l’avenir,  quoiqu'il  soit,  l'attachement  au  Saint-Siège,  à sa  cause 
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qui  est  celle  de  Dieu , .à  ses  doctrines  qui  sont  les  seules  catholi- 
ques, sera  toujours  notre  règle  invariable. 

Dans  ees  sentiments,  Très  Saint  Père,  humblement  prosternés 
à vos  pieds,  nous  osons  vous  prier  de  nous  accorder  votre  béné- 
diction apostolique. 

I/O  13  février  1860. 

Segumio  irenladue  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  S AUX 


Très  Saint  Père, 

Les  Curés  et  Vicaires  soussignés,  du  canton  de  Saulx  (diocèse 
de  Besançon  ),  éprouvent  le  besoin  de  faire  connaître  à Votre  Sain- 
teté qu’  ils  sont  profondément  affligés  du  grave  préjudice  causé  à 
son  autorité  temporelle.  Ils  protestent  contre  la  violence  et  Y ini- 
quité dont  Votre  Sainteté  est  Y innocente  victime , et  ils  ne  cessent 
de  prier  le  Dieu  de  toute  justice,  de  mettre  fin  au  temps  des 
épreuves  et  de  venir  en  aide  à un  père  tendrement  aimé. 

Puissent  ces  sentiments  apporter  quelque  consolation  au  cœur 
paternel  de  Votre  Sainteté  et  être  agréés  par  elle  comme  un  témoi- 
gnage de  l'obéissance  entière,  du  respect  filial  et  de  la  tendre  véné- 
ration qu’ils  professent  pour  le  Chef  suprême  de  l'Eglise,  sentiments 
qu’ils  conserveront  jusqu’à  leur  dernier  soupir. 

Les  soussignés  ont  l' honneur  d’ être  avec  le  plus  profond  respect , 
Très  Saint  Père, 


De  Votre  Sainteté, 

Saulx,  le  9 avril  1860. 

Les  très  humbles  el  dévoués  fils  en  Jésus-Christ 

(Sequono  cinque  firme.) 
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IL  CLE  R O 

DEL  DFCANATO  DI  SCEY-SUR-SAONE 


Tnks  Saint  Père. 

Les  Curés  du  canton  de  Scey-sur-Saône  (Haute-Saône,  diocèse 
de  Besançon),  se  prosternent  humblement  à vos  pieds  et  vous  expri- 
ment les  sentiments  qui  les  animent  dans  les  circonstances  actuelles. 

Dès  l’origine  des  tribulations  qui  ont  tourmenté  votre  cœur  vrai- 
ment paternel,  ils  se  sont  émus,  ils  ont  jeté  un  cri  d’alarme,  ils 
se  sont  prosternés  avec  confiance  devant  notre  divin  Maître,  ils  lui 
ont  fait  entendre  leurs  supplications  pour  que  son  digne  représentant 
sur  la  terre  soit  délivré  des  attaques  dirigées  de  toute  part  contre 
sa  personne  et  contre  notre  sainte  Religion , enfin  pour  lui  obtenir 
des  jours  meilleurs.  Leurs  vœux  n’ont  pas  encore  été  exaucés,  la 
barque  de  Pierre  est  toujours  agitée  et  la  tourmente  qu'on  lui  fait 
subir  rend  bien  pénibles  les  jours  de  Votre  Sainteté. 

Nous  redoublons  d’ardeur  cl  de  zèle,  Très  Saint  Père,  pour 
que  nous  soyons  écoulés.  En  attendant  qu’  il  plaise  à la  divine  Pro- 
vidence de  nous  accueillcr  favorablement , qu’  il  nous  soit  permis 
de  vous  dire  que  vos  peines,  vos  angoisses,  vos  tribulations,  vos 
douleurs  sont  devenue  les  nôtres;  notre  cœur  les  a acceptées,  il 
partage  avec  vous  cette  dure  part  de  votre  croix  et  nous  nous  ran- 
geons à vos  côtés  pour  vous  aider  h la  supporter. 

Ab  ! qu’elle  pèse  sur  nous  pour  décharger  l’ innocent  ! 


Digitized  by  Google 


PROYINCIA  KGQLES1ASTICA  1)1  BESANÇON. 


235 


Quoi  qu'il  puisse  arriver,  Très  Saint  Père,  nous  vous  suivrons 
partout,  sur  le  Calvaire  comme  sur  le  Thabor  ; nous  n’ oublions 
pas  que  nous  sommes  les  successeurs  des  soixante-douze , et  que  l'on 
n'a  compté  parmi  eux  ni  traître  ni  perfide  ; tous  ont  rempli  digne- 
ment leur  mission  et  nous  voulons  marcher  sur  leurs  traces.  .Ni  les 
tourments,  ni  les  persécutions  ne  pourront  nous  séparer  de  notre 
illustre  Chef.  Le  fer  meurtrier  fut— il  suspendu  sur  notre  tète,  la 
grâce,  si  puissante,  nous  soutiendra  et  nous  nous  écrierons  avec 
fermeté:  « Nous  ne  connaissons  d’autre  foi,  d'autre  doctrine  que 
celles  de  Pierre  ; foi  et  doctrine  qui  nous  sont  transmises  par  la 
hiérarchie  légitimement  établie  dans  l' Eglise  catholique , apostolique 
et  romaine.  Nous  professons  hautement  que  vous  ôtes  le  représen- 
tant de  Jésus-Christ  parmi  nous,  que  vous  ôtes  le  digne  succes- 
seur de  Pierre,  que  vous  jouissez  do  la  même  autorité  cl  des  mô- 
mes privilèges  qui  lui.  Vous  parlerez , et  nous  vous  écouterons  ; 
vous  commanderez,  et  nous  volerons  au  plus  léger  signe  de  votre 
volonté  ; votre  parole  tranchera  toute  difficulté  et  ne  laissera  rien 
incertain!  » 

Voilà,  Très  Saint  Père,  les  sentiments  qui  nous  animenf'et  qui 
feront  toujours  battre  notre  cœur;  iis  sont  dictés  par  la  foi  la  plus 
vive,  par  l’amour  le  plus  sincère,  par  un  dévouement  que  rien  ne 
pourra  altérer.  En  vous  les  manifestant,  nous  remplissons  un  acte 
do  justice  : nous  nous  en  acquittons  avec  bonheur  et  nous  prions 
très-humhlemenl  Votre  Sainteté  de -nous  donner,  en  échange,  sa 
bénédiction  apostolique. 


( Setjuono  qmUordici  firme.) 
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IL  CIÆRO  DEL  DECANATO  DI  VAUVILLERS 


Très  Saint  Père, 

Jusqu1  ici , nous  nous  sommes  contentés  de  mêler  secrètement  nos 
larmes  à celles  que  font  répandre  à Votre  Sainteté  les  attentats 
sacrilèges  que  des  hommes  impies  ne  rougissent  pas  de  commettre 
contre  la  sainte  Eglise.  Nous  espérions  que  Dieu,  dans  sa  bonté, 
daignerait  enfin  prêter  l’oreille  aux  vœux  ardents  que  nous  fai- 
sons chaque  jour  monter  vers  son  Irène  dans  l' intérêt  de  la  plus 
sainte  *èt  de  la  plus  juste  des  causes.  Mais,  puisque  les  épreuves 
que  la  divine  Providence  a envoyées  à Votre  Sainteté,  semblent 
devoir  se  prolonger  encore , nous  ne  pouvons  pas  différer  plus  long- 
temps de  venir  solennellement  déposer  à ses  pieds  l’expression  de 
notre  vive  et  profonde  douleur. 

Oui,  Très  Saint  Père,  nos  .cœurs  sont  douloureusement  affectés 
de  tout  ce  que  les  méchants  osent  tenter  contre  les  droits  sacrés  et 
inviolables  du  Saint-Siège,  et  nous  ressentons  vivement  l’injure  san- 
glante qu’  ils  font  à votre  auguste  et  suprême  dignité  : aussi  bien 
comment  pourrait-il  en  être  autrement?  Est-ce  que  vous  n’ êtes  pas 
notre  Père  h tous?  est-ce  que  tous  nous  ne  sommes  pas  vos  enfants? 

/ 

et  quand  un  père  est  dans  la  peine,  quand  son  cœur  est  abreuvé 
d’amertume,  est-ce  qu’il  est  possible  que  ses  enfants  ne  partagent 
pas  sa  peine  ? Est-ce  qu’  il  est  possible  qu’  ils  ne  soient  pas  eux- 
mêmes  abreuvés  d'amertume? 
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Très  Saint  Père,  les  dignes  et  vénérés  prélats  de  notre  patrie 
vous  ont  donné,  dans  les  circonstances  présentes,  des  preuves  non 
équivoques  de  leur  attachement  au  Saint-Siège  et  de  l’affection 
qu’ils  portent  à votre  auguste  personne.  Us  n’ont  été  ni  les  der- 
niers à faire  parvenir  à Votre  Sainteté  des  témoignages  de  leur  res- 
pectueuse sympathie,  ni  les  moins  ardents  k défendre  les  droits 
du  Saint-Siège.  L'éminence  de  leur  dignité  et  la  profondeur  de 
leur  science  leur  donnaient  le  droit  de  parler  plus  haut  et  plus  fort 
que  nous  dans  de  semblables  conjonctures.  Mais  tout  ce  qu’ils  ont 
dit,  nous  le  redisons  comme  eux  et  après  eux.  Tout  ce  qu’ils  ont 
fait,  nous  serions  trop  heureux  d'avoir  pu  le  faire  nous-mêmes 
comme  eux  et  avec  eux.  Si  dans  1’  humble  sphère  où  nous  tenons 
à vivre  ignorés,  nous  ne  pouvions  pas  nous  précipiter  nous-mômcs 
sur  la  brèche  pour  repousser,  aussi  vaillamment  qu’  eux , tous  ceux 
qui  assaillent  vos  droits  sacrés;  cependant,  Très  Saint  Père,  nous 
n’avons  jamais  cessé  do  prier  Dieu  de  bénir  leurs  efforts,  et  s’il 
était  besoin  de  notre  sang  pour  faire  triompher  la  cause  qu’  ils  ont 
si  bien  défendue,  tous  nous  tenons  prêts  h faire  généreusement  à 
Dieu  le  sacrifice  de  notre  vie  ! 

Tels  sont,  Très  Saint  Père,  les  sentiments  que  nous  éprouvions 
le  besoin  de  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté.  Puisso-t-elle 
les  agréer  et  répandre,  en  échange,  sur  nous  et  sur  la  portion  de 
la  vigne  du  Seigneur  qui  nous  est  confiée,  l’abondance  de  scs 
bénédictions  ! 


(Sryuono  dicciassette  firme.) 
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IL  CLE RO  DEL  DEC A N AT O 

ED  IL  SEMINARIO  DI  VESOÜL 


Très  Saint  Père, 

. 

Nous  sommes  vivement  émus  et  profondément  affligés  à la  vue 
des  troubles  qui  désolent  les  Etats  Pontificaux , et  des  efforts  inces- 
sants des  ennemis  de  l’Eglise  contre  le  pouvoir  temporel  du  Saint- 
Siège  ; car  tous  les  coups  qu’  ils  ont  portés  à votre  sainte  et  double 
autorité  et  qui  ont  déchiré  si  cruellement  votre  cœur,  ont  retenti 

r 

jusqu'au  fond  de  nos  âmes! 

Qu’il  nous  soit  permis,  Très  Saint  Père,  d'assoeier  notre  douleur 
à celle  de  notre  Père  commun  et  à celle  de  tous  ses  enfants  dé- 
voués, et  de  venir  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  l’expression 
de  nos  sentiments  de  condoléance  ainsi  que  le  témoignage  de  notre 
inviolable  fidélité. 

Nous  avons , jusqu'  ici , combattu  de  tous  nos  efforts  les  erreurs 
et  les  préjugés  que  les  ennemis  de  l'ordre  et  de  la  religion  cher- 
chent à répandre  contre  P administration  temporelle,  si  sage  et  si 
paternelle,  du  Saint-Siège  apostolique.  Nous  continuerons  à déployer 
pour  cette  cause  sacrée  tout  ce  que  dont  nous  sommes  capables  de 
disposer,  et  à la  défendre  au  prix  de  tous  les  sacrifices  cl  même  de 
notre  vie,  heureux  d’imiter  en  cela  la  fermeté  et  le  courage  dont 
Votre  Sainteté  donne  au  monde  un  si  touchant  exemple. 
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Nous  ne  cesserons  de  prier  le  Seigneur,  Dieu  de  la  paix,  qu’à 
ces  troubles  et  à ces  tempêtes  il  fasse  succéder  le  calme  et  la  paix , 
et  qu’  il  répande  d’ abondantes  consolations  dans  le  cœur  pateniel 
de  Votre  Sainteté. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  agréer  l’expression  de  nos  sentiments 
douloureux  et  nous  accorder  votre  bénédiction  apostolique. 

» . f 

Vesoul  (diocèse  de  Besançon,  en  France),  le  12  du  mois  de 
mars  1860. 


( Seguono  ventisclte  firme.  ) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  YILLERS-SEXEL 


Très  Saint  Père, 

Dans  ces  jours  où  la  barque  de  Pierre  est  battue  par  les  tem- 
pêtes et  les  orages,  nos  regards  sc  portent  avec  anxiété  et  avec 
amour  vers  l'auguste  Pontife  qui  occupe  la  Chaire  infaillible. 

Vicaire  de  Jésus-Christ,  Chef  visible  de  l'Eglise,  nous  vénérons 
en  vous  l’autorité  du  divin  Maître,  qui  parle,  enseigne,  gouverne 
par  votre  organe,  comme  autrefois  et  toujours  par  l’organe  de 
Pierre  et  de  ses  successeurs. 

A nos  yeux,  votre  souveraineté  temporelle  est  le  pouvoir  le  plus 
légitime  qui  soit  au  monde. 

Son  existence,  plus  de  dix  fois  séculaire,  a été  cimentée  par 
un  accord  providentiel  entre  le  ciel  et  la  terre. 

Mettre  en  doute  vos  droits  sacrés  sur  le  patrimoine  de  Saint 
Pierre,  lès  attaquer,  les  amoindrir,  c’est  nier  tous  les  droits;  c’est 
miner  par  la  base  le  principe  sur  lequel  reposent  P Etat , la  famille , 
l’ordre  social  fout  entier. 

Au  Chef  du  monde  catholique  et  du  monde  des  âmes,  il  faut 
l’indépendance,  la  liberté,  la  souveraineté. 

Aussi,  nous  comprenons,  nous  admirons  votre  héroïque  résis- 
tance. La  cause  pour  laquelle  vous  combattez  et  souffrez,  c’est  la 
nôtre!  Elle  est  trois  fois  sainte:  l’attaquer,  est  un  sacrilège! 
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Très  Saint  Père,  Pontife  et  Roi,  vos  douleurs  sont  nos  douleurs; 
vos  espérances,  nos  espérances. 

Nous  baisons  affectueusement  vos  pieds  sacrés.  Quoiqu’il  arrive, 
jamais,  non  jamais,  il  ne  sera  donné  à vos  ennemis  de  vous  haïr 
autant  que  nous  vous  aimons. 

Vos  fds , les  prêtres  du  canton  de  Villers-Sexel , attendent  à ge- 
noux votre  bénédiction  apostolique  et  paternelle. 

(Seguono  ventuna  firma.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  VITRE  Y 


Très  Saint  Père, 

t 

Les  Curés  du  canton  de  Vitrey  (diocèse  do  Besançon),  profon- 
dément affligés  des  machinations  de  ces  hommes  méchants  qui  ont 
réussi  à soustraire  à l'autorité  du  Saint-Siège  une  province  qui 
faisait  partie  des  Etats  de  l’Eglise,  supplient  Votre  Sainteté  de  vou- 
loir bien  recevoir  l'expression  de  leur  vive  et  sincère  douleur. 

Ils  ont  vu  avec  une  satisfaction  inexprimable  les  témoignages 
d’amour,  de  respect,  de  vénération,  de  dévouement  que  Votre  Sain- 
teté a reçus  de  toutes  les  parties  de  l’univers  catholique,  témoi- 
gnages si  nombreux , si  vrais , si  désintéressés , auxquels  ils  sont 
heureux  de  s’associer,  de  concert  avec  Son  Eminence  le  Cardinal 
Archevêque  de  Besançon.  Dans  ces  circonstances  lamentables,  ils 
conservent  et  conserveront  toujours  la  vive  confiance  qu’ils  ont  dans 
les  vues  mystérieuses  de  la  Providence,  qui,  tant  de  fois  dans  le 
cours  des  siècles,  s’est  manifestée  d’une  manière  miraculeuse  en 
faveur  du  successeur  de  Saint  Pierre. 

Humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  ils  la  sup- 
plient de  recevoir  l’expression  de  leurs  sentiments  de  respect  et  de 
vénération , et  de  vouloir  leur  accorder  la  bénédiction  apostolique 
qui  sera  pour  eux  l’annonce  et  la  gage  de  toutes  les  grâces  célestes. 

Vitrey  (Haute-Saône,  France),  le  2.‘ I avril  1860. 

( Setjuono  riirciannorc  /inné. 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  ROUGEMONT 


Très  Saint  Père. 

Le  Curé  de  Rougemont,  uni  de  cœur  et  de  conviction  à ses 
confrères  du  canton,  tous  pénétrés  du  plus  profond  respect  pour 
votre  personne  sacrée,  et  d’une  soumission  pleine  et  entière  pour 
tout  ce  qui  émane  de  l’autorité  de  l’Eglise  romaine,  mère  et  maî- 
tresse de  toutes  les  Eglises,  vient,  en  toute  humilité,  exprimer  à 
Votre  Sainteté  la  profonde  douleur  de  tous  à la  vue  de  l’ injuste 
spoliation  du  patrimoine  de  Saint  Pierre,  qui  s’opère  indignement 
sous  vos  yeux  et  remplit  votre  âme  de  tristesse  et  d’amertume. 

Nous  ne  cessons,  Très  Saint  Père,  avec  les  fidèles  confiés  à 
nos  soins , et  sous  l’ inspiration  de  notre  vénéré  Cardinal , qui  se- 
conde si  bien  les  sentiments  de  notre  cœur,  d’adresser  des  prières 
ferventes  au  Dieu  très  miséricordieux  et  très  clément , pour  qu'  il 
daigne  soutenir  votre  grande  âme  dans  les  épreuves  et  les  combats 
de  P Eglise  ; espérant  que  les  promesses  du  divin  Maître  auront 
bientôt  leur  accomplissement,  et  que,  cette  fois  comme  tant  d’au- 
tres, il  laissera  enfin  tomber  sur  son  Vicaire  et  sur  tous  ceux  qui 
sont  assis  ou  doivent  être  assis  autour  de  lui  sur  la  même  barque, 
un  de  ces  regards  de  bonté  et  de  puissance,  qui  ont  si  souvent,  déjà, 
calmé  les  vents  et  les  flots  de  la  tempête,  et  rendu  â son  Eglise 
pour  le  bonheur  de  tous,  la  paix  et  la  tranquillité. 
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Très  Saint  Père,  c’est  avec  ces  sentiments  de  confiance,  que, 
prosternés  aux  pieds  de  votre  personne  sacrée,  et  que, 'pénétrés  de 
la  vénération  la  plus  profonde,  et  de  la  soumission  la  plus  entière 
à votre  autorité,  nous  vous  supplions  de  nous  accorder,  ainsi  qu’à 
ceux  qui  nous  sont  confiés,  votre  bénédiction  apostolique. 


( Seguono  ventitre  firme.) 


DIOCESl  DI  BELLEY 


IL  SU  PERIORE  GENERALE 

DE1  FRATELLI  DELLA  SACRA  FAMIGLIA 


Très  Saint  Père  , 

Humblement  prosterné  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  je  me  sens 
porté  par  mon  attachoment  inviolable  et  mon  religieux  amour  pour 
elle  à lui  exprimer,  par  cette  respectueuse  et  filiale  adresse,  la 
pénible  émotion  que  mon  cœur  éprouve,  en  pensant  à l’amertume 
dont  le  sien  est  abreuvé  par  suite  de  Y indigne  conduite  des  révo- 
lutionnaires. 

Je  ne  suis  point  né  dans  ce  siècle,  Très  Saint  Père,  et  j’ai  vu 
bien  des  événements  qui  ont  pieusement  fixé  mon  attention.  Guidé 
par  des  sentiments  de  foi , j’ ai  toujours  pris  part  à la  joie  et  à la 
tristesse  de  la  sainte  Eglise , et  à celles  de  son  auguste  Chef  sur  la 
terre,  quand  les  circonstances  s’en  sont  présentées. 

Ainsi,  par  la  respectueuse  lettre  que  j’adressai  déjà,  le  8 no- 
vembre 1849,  à Votre  Sainteté,  lors  de  son  exil  occasionné  par 
la  perfidie  et  par  l’ingratitude  des  méchants,  je  m’empressai,  Très 
Saint  Père,  de  vous  exprimer  la  douleur  insigne  que  j’éprouvais 
de  ce  déplorable  événement. 

Alors  j’ordonnai,  pour  Votre  Sainteté , des  prières  dans  tous  les 
établissements  de  F Institut  que  Dieu  m’a  fait  la  grâce  de  fonder, 


246 


PARTE  SECONDA  - FRANCIA. 


puis  de  gouverner  depuis  près  de  quarante  ans  et  qui,  en  1841. 
eut  le  précieux  avantage  d'être  approuvé  par  un  Bref  du  Souverain 
Pontife  Grégoire  XVI,  de  glorieuse  mémoire. 

Aujourd’hui,  Très  Saint  Père,  que  coulent  les  larmes  des  vrais 
catholiques  de  tout  l’univers,  et  que  des  cris  de  désolation  sortent 
de  leur  poitrine,  parce  que  leur  bien-aimé  Père,  le  plus  digne, 
le  plus  illustre  des  Pontifes , qui  rayonne  de  mérites  et  de  sainteté , 
est  opprimé  par  des  souverains,  par  des  sectaires  impies  de  toute 
nuance,  dont  les  complots  aussi  vastes  quo  ténébreux  ont  pour  but 
manifeste  de  porter  une  sacrilège  atteinte  à la  religion  et  d'enlever 
h son  digne  et  auguste  Chef  le  domaine  temporel  de  scs  Etats,  de 
soulever  son  peuple  et  de  lè  porter  k la  révolte,  resterais-je  insen- 
sible , Très  Saint  Père , à tant  de  maux , à ces  désordres  diaboliques , 
moi , pauvre  religieux , qui  ai  été  comblé  de  vos  incomparables  bon- 
tés en  1850 , lorsque  j'eus  le  bonheur  de  pouvoir  me  jeter  aux  pieds 
de  Votre  Sainteté , et  la  féliciter  sur  son  retour  de  l’exil  1 

Non , Très  Saint  Père , je  n’  y ne  resterai  point  insensible  ; je 
proteste  de  toute  mon  âme  contre  ces  désordres,  que  tout  homme 
juste  et  consciencieux  réprouve,  et  je  viens  en  même  temps  expri- 
mer k Votre  Sainteté  la  part  que  tous  mes  religieux  et  moi  prenons 
k la  cruelle  affliction  qui  frappe  votre  cœur  paternel.  Le  Dieu  tout- 
puissant,  qui  connaît  vos  rares  mérites.  Très  Saint  Père,  vous  a fait 
son  digne  Vicaire  et  vous  a couronné  de  la  tiare , dont  Votre  Sain- 
teté est  si  digne  ; mais  les  méchants  veulent  vous  faire  porter  la 
couronne  d'épines.  Oh!  ils  seront  confondus  dans  leur  impiété;  le 
Dieu  de  toute  consolation  vous  consolera  dans  vos  tribulations  et 
vous  en  délivrera , Très  Saint  Père  : c’est  le  vœu  ardent  que  je  puise 
au  fond  de  mon  cœur  pour  Votre  Sainteté,  c'est  aussi  celui  de  tous 
les  bons  catholiques. 

Père  aimable  et  révéré,  qui  faites  la  gloire  de  l’Eglise  et  le 
bonheur  de  ceux  qui  en  sont  les  enfants  soumis,  j'ose  vous  assurer 
qu'  en  qualité  de  Général  de  l’ Institut  des  Frères  de  la  Sainte  Fa- 
mille, j’ordonnerai  k mes  bien-aimés  Frères,  k mes  chers  novices 
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et  aux  milliers  d’enfants  qui  fréquentent  nos  écoles  religieuses  dans 
un  grand  nombre  de  diocèses , de  prendre , sans  aucun  délai , les 
armes  de  la  prière.  Retrempant  cette  arme  mystique  dans  le  feu 
sacré  de  la  ferveur,  et  campés  dans  le  sanctuaire,  nous  ferons  tous 
monter  jusqu’au  trône  du  Tout-puissant  nos  vœux  et  nos  prières, 
pour  demander  la  prompte  cessation  des  maux  qui  accablent  person- 
nellement Votre  Sainteté.  Nous  demanderons  aussi  la  sécurité  pour 
le  Saint-Siège  apostolique , et  la  paix  pour  la  sainte  Eglise  et  pour 
les  Etats  de  Votre  Sainteté.  Nous  osons  espérer,  Très  Saint  Père, 
que  nos  humbles  supplications,  jointes  à celles  de  Votre  Sainteté,  à 
celles  des  Evêques,  des  Prêtres,  des  Religieux  et  Religieuses,  et 
de  tous  les  fidèles  chrétiens  du  monde  entier,  auront  un  accès  fa- 
vorable auprès  de  notre  Dieu,  qui  est  si  bon,  mais  qui,  hélas! 
est  tant  offensé  de  nos  jours. 

Puissent  enfin , Très  Saint  Père , les  sujets  de  vos  Etals  ne  plus 
être  séduits  et  vous  redevenir  fidèles,  comme  je  le  serai  toujours, 
. ainsi  que  les  religieux  de  mon  Institut  que  Dieu  se  plait  à bé'nir. 
Daignez  aussi,  Très  Saint  Père,  lui  accorder  votre  bénédiction  apos- 
tolique , ainsi  qu’  à son  pauvre  Supérieur.  Nous  serions  heureux , 
Très  Saint  Père,  d’en  recevoir  le  gage,  s’il  était  possible,  par  un 
Bref  épistolairc , qui  serait  une  bien  précieuse  relique  pour  les  Frè- 
res de  la  Sainte  Famille.  Ils  sont  tous  inviolablemenl  attachés  au 
Saint-Siège,  et  prêts  à répandre  leur  sang  pour  la  cause  de  la  re- 
ligion et  pour  la  conservation  des  précieux  et  glorieux  jours  de 
Votre  Sainteté. 

Je  suis  avec  le  plus  profond  sentiment  de  vénération  et  d’amour, 
Très  Saint  Père, 


De  Votre  Sainteté, 
Bellev,  le  2,’i  octobre  INot). 


Le  1res  humble  et  très  obéissant  til- 
Frère  Gabriel  Taborin 
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ALCUNI  CATTOUC1  Dï  COL1GNY 


Très  Saint  Père, 

Pénétrés  d’une  profonde  douleur,  à la  vue  des  attentats  dirigés 
contre  le  Saint-Siège  apostolique,  des  enfants  fidèles  éprouvent  le 
besoin  d'exprimer  h leur  Père  les  sentiments  d'une  foi  toujours 
plus  vive  et  d'un  amour  toujours  plus  ardent. 

Habitants  d' un  modeste  village  du  diocèse  de  Belley , nous  avons 
suivi  de  nos  vœux  notre  Evêque  aux  pieds  du  Irène  Pontifical,  et 
il  nous  a été  doux  d'entendre  de  sa  bouche  la  récit  des  grandes 
et  saintes  choses  qu’il  a vues  k Rome,  et  de  recevoir  par  ses  mains 
la  bénédiction  que  Votre  Sainteté  a daigné  répandre  sur  le  troupeau 
confié  k sa  sollicitude. 

Ah!  Très  Saint  Père,  que  ne  pouvez-vous  lire  dans  nos  cœurs 
ce  respect  qui  se  fortifie  de  -tous  les  outrages  auxquels  votre  au- 
torité est  exposée  ; cet  amour  que  proteste  avec  des  larmes  amères 
contre  de  si  étonnantes  ingratitudes,  cette  soif  de  dévouement  qui 
voudrait  se  sacrifier  pour  vous  et  pour  la  cause  de  la  sainte  Eglise! 

Mais  non!  Dieu  ne  permettra  pas  que  les  hommes  démembrent 
ce  qu'une  Providence  si  manifeste  a constitué  et  l’œuvre  des  siè- 
cles ne  sera  pa«  détruite  en  un  jour  d'égarement. 

Quand  le  présent  nous  accable,  nous  reportons  nos  regards  vers 
le  passé,  etdelk,  ils  s'élancent  confiants  dans  l’avenir;  quand  des 
voix  impies  blessent  nos  oreilles,  nous  redisons  en  nous-mêmes  la 
parole  du  Christ , cette  divine  promesse  si  magnifiquement  réalisée 
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pendant  dix-huit  siècles,  où  l’Eglise  a trouvé  toujours  dans  les 
Inttes  et  les  persécutions,  un  accroissement  de  vie  et  le  renouvel- 
lement, do  sa  gloire. 

Avec  vous,  Très  Saint  Père,  nous  souffrons;  avec  vous,  nous 

* 

prions;  avec  vous,  nous  espérons;  et  dans  ces  circonstances  solen- 
nelles , nous  réunissons  tout  ce  qu'  il  y a dans  nos  cœurs  de  foi , 
de  respect  et  d’amour  pour  le  déposer  aux  pieds  de  celui  (pii  re- 
présente Jésus-Christ  sur  la  terre,  et  dont  nous  serons  les  enfants 
fidèles  jusqu'à  la  mort. 

Colignv,  21  mars  1860. 


( Seguono  ollo  firme.) 
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IL  CLE RO 

DE!  DECANATI  DI  FEKNEY,  DI  GEX  E DI  COLLONGES 


Très  Saint  Père, 

Les  Prêtres  de  l’archiprêtré  de  Femey  (diocèse  de  Belley,  en 
France)  éprouvent  le  besoin  de  venir  exprimer  à Votre  Sainteté 
les  sentiments  de  douloureuse  et  profonde  tristesse  qu’ils  éprouvent 
à la  vue  des  spoliations  impies  de  l’ Eglise  et  de  vos  rudes  épreu- 
ves, que  vous  soutenez , Très  Saint  Père,  avec  une  fermeté  si  apos;- 
tolique.  Nos  coeurs  sont  indignés  à la  vue  des  sacrilèges  audaces 
des  uns,  des  viles  hypocrisies  des  autres,  et  du  lâche  abandon  de 
plusieurs.  Pour  nous,  nous  osons  vous  le. dire  avec  toute  l’énergie 
de  notre  foi , jamais  nous  ne  nous  sommes  autant  sentis  vos  fils 
tendrement  affectueux,  fortement  dévoués.  Plus  que  jamais,  nous 
nous  attachons  du  fond  de  nos  entrailles  «à  la  Chaire  de  Pierre,  à 
l'Eglise  principale,  au  Saint-Siège  apostolique,  à vous,  Très  Saint 
Père,  le  Vicaire- de  Jésus-Christ  sur  la  terre.  C’est  notre  foi  inébran- 
lable; nous  la  confesserons  dans  les  dangers,  dans  les  épreuves,  et, 
si  jamais  Dieu  le  demande,  par  le  sacrifice  même  de  notre  vie.  Mais 
nous  voulons  que  notre  Père  soit  libre,  qu'il  ne  soit  point  asservi 
aux  puissants  de  la  terre,  qu’il  puisse  remplir  sans  contrainte  sa  di- 
vine mission  ; sa  liberté , c’est  la  liberté  même  de  nos  âmes. 

Mais  pour  qu’  il  soit  libre  il  faut  qu’  il  soit  indépendant , et  il 
ne  peut  l'être  qu’à  l’abri  de  son  ' principal  temporel.  Voilà  nos 
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sentiments,  Très  Saint  Père;  rien  ne  les  arrachera  de  «os  cœurs! 
Nos  prières , nos  douleurs , nos  larmes  sont , jour  et  nuit , avec  vos 
prières,  vos  douleurs  et  vos  larmes. 

Daigne  Votre  Sainteté  nous  permettre  de  nous  jeter  le  plus 
humblement  possible  à ses  pieds  sacrés  et  do  lui  demander  avec 
une  vive  foi,  pour  nous  et  les  troupeaux  qui  nous  sont  confiés, 
la  bénédiction  apostolique,  gage  de  sanctification  en  ce  monde  et 
de  salut  dans  l'autre. 

De  Votre  Sainteté, 

Ferney,  le  15  octobre  1860. 


Les  lits  les  plus  soumis  et  les  plus  dévoués 

( Seguono  nove  firme  del  decanato  di  Ferney,  dodici  del  deccmato  di  G ex 
e tredici  del  decanato  di  Collonges.) 


DIOCESI  DI  METZ 


I SÀCERDOTI  DELLA  DIOCESI  DI  METZ 


Titi*  Sai>t  Pkrk  , 

Les  Prêtres  français  soussignés,  du  diocèse  de  Metz,  el  avec  eus 
le  R.  P.  Dom  Pierre  Marie  Raphaël  Des  Piliiers,  bénédictin  Ira- 
\ aillant  à la  fondation  du  Monastère  de  Notre-Dame  d’Acpy  (Jura), 
sont  heureux  de  faire  panonir  à Votre  Sainteté,  aux  pieds  de  la- 
quelle, ils  se  tiennent  très  humblement  prosternés,  le  témoignage 
de  leur  profonde  vénération  pour  votre  personne  auguste  et  sacrée, 
de  leur  admiration  pour  le  courage  apostolique,  digne  des  trois  pre- 
miers siècles,  dont  vous  donnez  au  monde  un  spectacle  si  touchant; 
ils  osent  vous  assurer  que  si  Dieu,  dont  les  desseins  sont  toujours 
adorables,  pouvait  permettre  à l’impiété  de  réaliser  contre  le  Vi- 
caire de  Jésus-Christ  ses  projets  odieux , eux , du  moins , sont  prêts 
à mettre  à votre  disposition  leurs  biens  et  leur  vie  même. 

Courage,  Très  Saint  Père!  Tous  les  bons  catholiques  sont  avec 
vous.  Vos  enfants  ne  déserteront  pas  votre  drapeau , qui  est  celui 
de  la  justice  el  de  la  vérité  : Renli  qui  persecutiomm  pnliuntur  pro- 
pler  iustitiam. 


( Segtioxo  cenlosessantacinque  firme.) 
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1 SACERDOTI  DELLA  DIOCESI  DI  NANCY 

E I CATTOL1CI  DI  FLAVIGNY  E DI  LCDRES 


Très  Saint  PfeBE , 

A la  vue  des  immenses  tribulations  qui  pèsent  sur  l’ Eglise , vos 
très  humbles  fils  soussignés , prêtres  du  diocèse  de  Nancy , éprouvent 
le  besoin  de  se  jeter  à vos  pieds,  et  de  vous  envoyer  l’expression 
de  leur  piété  liliale  et  de  leur  dévouement  sans  bornes,  dans  la 
pensée  d'adoucir  les  amertumes  dont  votre  cœur  est  abreuvé. 

Fermement  attachés  à la  Chaire  de  Pierre,  qui  a toujours  ensei- 
gné la  vérité  sans  aucun  mélange  d’erreurs  et  à l’Eglise  romaine, 
mère  et  maîtresse  de  toutes  les  Eglises,  ils  adhèrent  sans  réserve 
aux  divers  actes  par  lesquels  Voire  Sainteté  à flétri  les  menées  hy- 
pocrites, les  attentats  sacrilèges,  les  brigandages  odieux  et  injustes 
de  quelques  uns  de  ses  enfants  égarés,  contre  les  Etals  du  Saint- 
Siège;  et  en  même  temps  ils  éprouvent  l’admiration  la  plus  vive 
à la  vue  de  la  constance  iuvincible  et  de  la  fermeté  apostolique, 
dont  fait  preuve,  dans  les  circonstances  dilliciles  où  se  trouve  la 
chrétienté,  l’immortel  et  bien-aimé  Pie  IX. 

Puisse,  Très  Saint  Père,  la  divine  Providence  abréger  ces- 
jours  d’épreuves!  C’est  là  l’objet  de  nos  vœux  les  plus  ardents  et 
de  nos  constantes  prières  : c’est  là  aussi  notre  ferme  espérance  : 
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bientôt , oui  bientôt , Dieu  se  montrera , il  ceindra  son  épée  ; il 
prendra  en  main  la  cause  de  son  Christ  ; son  Eglise  lèvera  Ja  tête, 
parce  qu’elle  aura  bu  l’eau  amère  du  torrent.  Elle  sera  élevée  en 
gloire,  parce  qu’elle  aura  souffert,  et  il  sera  donné  à l’univers 
catholique  de  voir  triompher,  dans  son  auguste  Chef,  et  le  Ponÿfe 
et  le  Roi  ! 

Nancy,  18  janvier,  fête  de  la  Chaire  de  Saint  Pierre. 

(Seguono  centododici  firme.) 


Les  fidèles  soussignés,  de  la  paroisse  de  Flavigny-sur-Moselle , 
déclarent  adhérer  entièrement  et  du  fond  de  leur  cœur  aux  senti- 
ments exprimés  dans  l’adresse  à notre  Saint  Père  le  Pape  Pie  IX. 
qui  commence  par  ces  mois  : « A la  vue  des  immenses  tribulations 
qui  pèsent  sur  I’  Eglise »• 

( Seyuono  setlantacmque  firme.  ) 


Les  habitants  soussignés  de  la  paroisse  et  de  l' hospice  de  Lu- 
dres,  adhèrent,  de  toute  leur  âme  et  de  tout  leur  cœur,  à l’adresse 
commençant  par  ces  mots  : « A la  vue  des  immenses  tribulations 

qui  pèsent  sur  l’ Eglise » et  finissant  par  ceux-ci  : « de  voir 

triompher,  en  son  auguste  Chef,  et  le  Pontife  et  le  Roi  »,  laquelle 
doit  être  envoyée  à notre  Très  Saint  Père  le  Pape  Pie  IX. 

i Seguono  sessantatre  firme.) 
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IL  COLLEGIO  EPISCOPALE  DI  BLAMONT 


Optimo  Pontifici  Pio  IX,  sub  cuius  imperio  ad  aelernitatis  por- 
tum,  per  vastum  hoc  mundi  pelagus,  varias  in  procellas,  in  ma- 
gna Ecclesiae  navi , chrisliana  navigat  gens  mortalium  felicitcrque 
provehilur  ! 

Somme  He\  Regim  , motus  magnus  in  mari  factus  graviter  quas- 
sat  navem , sed  undique  conclamanl  in  coelum  fidèles  : « Domine 
salva  nos  perimus  !» 

Mirabiles  elationes  maris  at  mirabilior  in  altis  Dominas.  Et  au- 
xiliante  fidei  Stella,  spei  anchora,  charitatis  remigio,  clavus  pru- 
dentiae  currum  dirigit , malus  iustiliac  recta  navem  servat , radentes 
forlitudinis  camdem  firmant , bolis  temperantiae  pericula  praecavel. 

Aillante  Spiritu,  ratio,  sedens  in  spécula,  hostes  sideraque  et 
(empestâtes  observai,  scopulos  et  syrles  déclinai. 

O maune  hindi  Rector,  impera  vcntls  et  mari  fit  liât  tranquil- 
litas  magna  ; da  nobis,  summo  cum  dolore  petenlibus,  laetum  ca- 
nentibus  alléluia  dicere  : « Transivimus  per  ignem  et  aquam,  et 
eduxisti  nos  in  refrigerium.  » 

Rone  Pastor,  cordi  Rcaliludinis  amanlissimo  laeta  sit  oralio  san- 
clis  Aloysii  Rectorum  alunmorumque  Collegii  episcopalis , et  aposto- 
lica  benediclio  sit  nobis  in  perpetuam  pacein.  • 

Blamonl  (Mcurthe),  fête  de  Saint  Joseph,  1860. 


(Seguono  ollo  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  FENETRANCE 


Sanctissimb  Pater. 

Nos  amantissimi  el  devolissimi  filii  ad  pedes  Veslrae  Sanctitalis 
humillime  provoluli  amoris  nostri  et  piclatis,  in  hoc  gravissimo 
lemporis  momento,  tributum  offerimus  quein  accipcro  bénigne  di- 
gnemini,  obseeramus. 

Nos  et  ipsi  cum  omnibus  vere  catholicis  scelestissima  quae 
contra  Sanctam  Sedem  apostolicam  eriguntur  consilia  reprobainus 
detestamurque , et  Deum  omnipotentem  vehemenler  precamur  ut 
exurgat  et  dissipentur  inimici  eius.  Nunc  et  in  aeternum  omne 
sentimus  unanimes  et  volumus  quqe  sentit  et  vult  nostra  sanctissi- 
ma  mater  Ecclesia. 

Faxit  Deus  Optimus  ut  haec  nostra  in  summam  Vestram  Patcr- 
nitatem  studia*  ajnaritudines  vestras  amarissimas  leniant  nobisque 
mereantur  benedidionem  apostolicam  quam  supplices  piissimique 
erogamus. 

Fenestringii , die  26  februarii  anno  1860. 

• | Seguono  renliquallrn  firme.) 
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ALCUNI  SACERDOTI 

DEL  DECANATO  DI  PHALSBOIIRtî 


SwCTISSlMB  PATEB , 

Maximis  quae,  SanctePaler,  animam  vestram  prémuni,  tribula- 
tionibus  permoti , infrascripti  Presbyleri , Parochiarum  Redores  at- 
que  Vicarii  non  possunt  non  Veslrae  Sanetilati  nolum  facere,  quan- 
ta , ipsi  ipsisque  fideles  commissï , propler  has  vestras  Iribulaliones , 
afflictione  contiriantur. 

Révéra  omnes,  Sancle  Pater,  vestrae  angustiae  in  eos  redundant. 

Idcirco , tam  ab  ipsis  Presbyteris  quam  a coeleris  fidelibus , quo- 
lidie  preees  supplicationesque  fiunl,  ut  Deus  omnipotens  dignetur 
hoc  tribulationis  tempus  abbreviare,  Patrimonium  sancti  Pétri  inle- 
grum  servare,  paeemque  quam  primum  Ecclesiae  dare. 

Utinam,  Sanctissime  Pater,  per  intercessioncm  Beatae  et  lmma- 
culatae  Virginis  Mariao  omniumque  Sanetorum,  a Deo  obtinere  va- 
leant  quod  petunt  subditissimi  filii , et  vestrae  aflliclae  animac  ali- 
quam  consolationem  afferre  ! 

Dignetur  Yeslra  Sanctitas  haec  filiorum  vota  grata  habcre,  et 
illis*  quam  ad  pedes  veslros  provoluti ,.  pelunt , benedictionem  im- 
pertiri. 


f Segtiono  diciassette  firme.)  • 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  SARREBOURG 


Sanctissime  Pater. 

Nos  'Archiprcsbyter,  Parochi  et  Prcsbytcri  decanatus  Sarrae  Pon- 
lis,  dioecesis  Nanceiensis , desolalione  desolamur  incredibili,  irapu- 
dentiain,  audaciam  et  fortunam  impionun  inimicorum  sanctissimae 
Sedis  aposlolieae  audientes.  Quamvis  defensores  sanrtae  Sedis , cum 
strenuo  exerritu  ducis  praeclari  Lamoricièrc  dcvictos  fateamur.  atta- 
men  Histitiae  Dei,  Ecclesiae  adiuloris,  et  intercessioni  Immacuialac 
Virginis,  euius  inclyta  domus  laurelana  \icloria  lam  sacriiega  pro- 
fanatur.  maxime  confidentes,  haud  immerito  speramus  summum  ins 
non  fore  cessurum  summa  iniuria.  MLsericordiam  igitur  Allissimi 
suppliciter  deprecantes,  ab  ima  humilitate  nostra  Veslrae  Sanctitali 
ronsonante  voce  clamare  audemus  : « Esto  animo  forti  ; ius  vincet 
vim  ; Tu  es  enim  Petms , et  super  hanc  Petrain , ait  Dôminus  om- 
nipolens,  aedilicabo  Ecclesiam  meam,  et  portae  inferi  non  praeva- 
iebunt  adversus  eam.  » 

Praelerea  quidlibet  acciderit , supremae  audoritati  luac  cum  fi- 
dclibus  chrislianac  nostrac  Rcligionis  devolissime  subdili  permanebi- 
mus,  imo  inlenli,  et  precibus  et  pecuniis  ad  beati  Pétri  successori 
opitulandum.  Qua  mente  (puisque  nostrum  se  voto  astringit  ad  quoli- 
die  orationem  dominicain  et  salutationcm  angelicam  recitandas . quot- 
annisque  stipendium  dccem  librarum  absolvendum  pro  nccessilatibus 
spiritualihus  et  Icmporalibus  Ecclesiae  Cbrisli,  quandiu  in  islo  lam 
gravi  periculo  versalur. 
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Preces  et  consilium  nostro  Domino  dileclo  Salvatori  committen- 
tes,  Beatitudinem  Tuam  rogamus,  ad  pedes  eius  provoluti,  ut  no- 
bis  benedictionem  quam  faustam  largialur. 

Sarrae  Ponte,  die  23  septembris  1860. 


Filii  tui  devotissimi 


( Seguono  ventotto  firme.) 


DIOCESI  1)1  SAINT-DIE 


IL  CLERO  DELLA  DIOCESI  DI  SA1NT-DIE 


Très  Saint  Père, 

Réunis  au  Grand  Séminaire  de  Saint-Dié  pour  les  exercices  de 
la  retraite  pastorale , et  sur  le  point  de  retourner  dans  nos  paroisses , 
nous  ne  voulons  pas  nous  séparer  sans  déposer  aux  pieds  de  Votre 
Sainteté  l’hommage  de  notre  profonde  et  filiale  vénération. 

Voire  cœur,  ô Saint  Pontife,  est  désolé  par  mille  angoisses, 
brisé  par  mille  tribulations.  N’est-ce  point  pour  vos  fils  le  plus 
doux  des  devoirs,  de  venir  lui  apporter  quelques  consolations  par 
l’expression  de  leur  religieuse  tendresse  ! 

Nous  comprenons,  hélas!  le  but  des  ennemis  de  Votre  Sainteté. 
Ce  que,  dans  leiys  attaques  odieuses  et  insensées  contre  votre  royauté 
lemporellc,  ils  prétendent  atteindre  et  détruire,  c'est  voire  indépen- 
dance spirituelle  et  l’autorité  suprême  de  Pierre  dont  le  Seigneur 
vous  a fait  dépositaire.  A ces  hommes  qui  veulent  la  mine  de  (oui 
pouvoir  religieux  ou  civil,  le  Pontife  fait  obstacle  plus  encore  que 
le  Roi  ; et  voilà  pourquoi  ils  veulent  vous  immoler  au  succès  de 
leurs  plans  sataniques. 

En  présence  de  celle  lutte,  Très  Saint  Père,  vos  fils  du  dio- 
cèse de  Saint-Dié,  plus  unis  que  jamais  à leur  Evêque,  se  serrent 
avec  amour  autour  de  Votre  Sainteté.  En  elle , nous  aimons  le  Sei- 
gneur Jésus-Christ , Souverain  Prêtre,  Rédempteur  du  monde,  dont 
vous  êtes  le  Vicaire  el  le  représentant  auguste  cl  vénéré. 
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En  elle,  nous  aimons  l'Eglise,  l’épouse  glorieuse  et  immaculée 
que  le  Sauveur  s’est  acquise  au  prix  de  son  sang,  l-à  où  est  Pierre, 
là  est  l’ Eglise.  A qui  pourrions-nous  donc  tenir,  sinon  à cette  Chaire 
principale  où  Pierre  est  assis  en  la  personne  de  Pie  IX?  Nous  nous 
y rattachons  du  fond  de  nos  entrailles,-  comme  à la  source  de  tout 
gouvernement  pastoral,  comme  au  centre  immuable  de  l'unité. 

En  vous,  Très  Saint  Père,  on  ne  le  comprend  pas  assez,  et 
nous  ne  saurions  trop  le  redire:  en  vous,  nous  défendons  tout  or- 
dre et  toute  autorité.  Fondement  de  la  société  religieuse,  vous  êtes 
aussi  la  seule  base  solide  hors  de  laquelle  la  société  civile,  si  forte 
et  si  puissante  qu’elle  paraisse,  doit  nécessairement  s’ébranler  et 
se  dissoudre. 

En  vous , enfin , nous  aimons  le  plus  doux  des  Princes , le  plus 
tendre  et  le  plus  méconnu  des  pères.  En  vous , noqs  vénérons  l'au- 
guste majesté  de  la  douleur.  Une  trop  noire  ingratitude  a répondu 
à la  plus  généreuse  confiance  et  aux  plus  touchants  bienfaits. 

Avec  l'aide  de  Dieu,  Très  Saint  Père,  nous  serons  toujours 
pour  vous  des  fils  invariablement  dévoués  et  amoureusement  sou- 
mis. Nous  défendrons  vos  droits  de  toute  la  force  de  notre  cœur, 
et  selon  la  mesure  de  notre  puissance.  Mais  en  même  temps,  ani- 
més de  votre  esprit  de  mansuétude  et  étouffant  dans  nos  cœurs 
tout  levain  d’amertume,  nous  adresserons  au  Seigneur  les  suppli- 
cations les  plus  ardentes  pour  les  aveugles  et  les  infortunés  qui 
vous  persécutent. 

Humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  nous  im- 
plorons sa  bénédiction  paternelle,  et  no.us  nous  disons  avec  tout 
l'amour  de  nos  cœurs. 

Au  Séminaire  de  Saint— Dié , le  3 septembre  18K1. 


Scs  1res  humbles,  très  obéissants  et  tri-s  dcvôl-.  serri leurs  et  fils 


Seguono  nltanlaselle  firme.. 


DIOCESI  DI  STRASBOURG 


IL  CAPITOLO  CATTEDRALE  1)1  STRASBOURG 


Sangtissime  Pater  , 

Tribulationes  amarae , quas  plurihus  abhinc  monsibus  mira  Con- 
stantin suslinet  Ecclesia  romana  omnium  ecclesiarum  Mater  atque 
Magislra,  mullum  commovent  et  vehementius  conturbant  Alsatiam, 
(ialliam Europam.  In  tanta  animorum  desolatione , Capitulum  Ec- 
clcsiae  cathedralis  Argentinensis  non  potest  quin,  pro  sua  erga  ca- 
thedram  Pétri  observantia , solemni  declarationc  testificetur  quantum 
illalas  Sanctitati  Tuae  iniurias  defleat  et  horreat. 

Notum  factum  est  nobis,  quo  furore  provincias  dominio  aposto- 
lico  subiectas  invaserint , qua  violentia  casdem  Ponlificiae  auctoritati 
subduxerint,  quo  mendaciorum  apparatu  reges  et  principes  circum- 
venirc  et  eos  in  partes  suas  trahere  sluduerint  impiae  impiorum 
hominum  factiones,  optime  scientes , mox  concussion  iri  solium  Pon- 
lificis,  cum  ablatum  fueril  sceplrum  Regnantis.  Palet  autem  quo 
lantae  impielalis  acta  tendant  et  vota.  Principatu  lerreno  quem  fir- 
marunl  saccula,  quem  dix  ina  humanaque  iura  sacrarunt,  spoliatam 
volunt  Sanctam  Sedem  apostolicam , ut  plena  atque  perfecta  libertale 
cunctas  in  orbe  lerrarum  sibi  créditas  Ecclesias  pascerc,  regere  et 
gubernare  iam  non  valeat  Paslor  pastorum  et  Episcopus  episcoporum , 
cui  datae  sunt  claves  regni  coelorum.  Infirmum  le  vident,  Bealis- 
sime  Pater,  et  quanta  in  bac  ipsa  infirmilate  tua  sit  virtus,  non 
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vident.  Ast  impiae  coniurationis  consiiia  cerie  non  stabunl , et  qui 
le  nunc  tanta  immanitate  egerunt  in  crucera , profecto  virtute  ma- 
gna resurgentem  le  videbunl,  et  videntes  intelligent  et  contremi- 
scent.  Nee  vero,  si  ipsa  quoque  deficerent  consiiia  principum,  de- 
ficiet  haec  fides  nostra  ; quippe  qui  in  spem  contra  spem  credimus , 
pie  confidentes  fore,  ut  qui  régnât  in  coelis,  regnanlem  in  terris  Vi- 
carium  suum  non  derelinquat , sed  cunclis  huius  saeculi  poleslatibus 
longe  forliorem  ostendat  et  clarificet  in  conspectu  populorum. 

Intérim  partes  nostras  esse  intelligimus , ut  pro  te,  Sanctissime 
Pater,  pro  sancta  Sede  apostolica.  pro  univcrsa  Ecclesia  sanclaDci, 
humilcs  deferamus  preces  et  supplicationcs  ad  Dominum  Nostrum 
lesum  Chrislum,  cuius  tu  tain  gloriosc  pcrsonam  suslines  in  terris 
et  potestatem  exerces,  ut  per  te  patrimonium  Pétri  salvum  servet  et 
inlegrum  ; suppliciter  exorantes  Sanctilatem  Tuam , ut  palerna  bene- 
volentia  benedictionem  apostolicam  nobis  impertiri  dignetur. 

lia  vovent,  precantur  et  speranl  Canonici  Ecclesiae  Cathedralis 
Argenlinensis  et  lotus  Clerus  dioeceseos, 

Sanclitatis  Tuae, 

Argenlinae,  2 februarii  1860. 

Dcvolissimi  et  obsec|ucuti&>inii  ser\i  ;ir  lilii 


( Scyuono  dieci  firme.) 
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II,  SEMINARIO  TEOLOGICO  DI  STRASBOURG 


Beatissimk  Pater, 

Tristissimus  dolor  corda  noslra  eompressit , quum  nefandorum 
soelerum  nimor  ad  nos  pervenerit,  quibus  Sanctitalis  Vestrae  au- 
cloritas  civilis  impie  violala  est. 

Illinam  acerbitates  et  tantus  moeror  a veslra  benignissima  Pa- 
ternitato  per  lacrymas  et  suspiria  noslra  amoveri  possent  ! Utinam 
rebelles  et  obcaecatos  homines  ad.  debitam  obedienliam  sub  aman- 
tissimo  Domino , per  vota  ardentissima  revoeare  nobis  datum  esset  ! 

Sanclitatem  Vestram,  Beatissime  Pater,  oramus  et  obseeramus  ut 
condolentium  fdiorum  affectus  gralos  habere  velit.  .Non  cessabimus 
orationes  ad  Deum  fundere,  ut  oplima  et  potenlissiina  Pro\identia 
dies  istos  malos  abbreviarc  dignelur,  et  inlegrum  auctoritatis  civilis 
gubemaculum  in  dextera  Sanctilalis  Vestrae  reslaurarc. 

• 

Sanctitalis  Vestrae. 

Filti  obedientissimi  et  devolissimi 

(Seguono  selle  firme  di  Üiretlori  e cenlotrentuna  di  Studenti.) 
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IL  CLERC  DEL 


DECANATO  DI  A LT  K IRC  II  . 


Très  Saint  Père, 

Nous,  soussignés,  Prêtres  du  canton  d’AIlkirch  (diocèse  de 
Strasbourg , Haut-Rhin  ),  venons , par  l'entremise  de  notre  Evêque , 
unir  nos  humbles  voix  h celles  qui,  dans  le  monde  entier,  s’élèvent 
maintenant  de  tous  les  cœurs  catholiques  pour  vous  offrir  le  témoi- 
gnage et  la  consolation  de  la  vénération  la  plus  profonde  cl  du  plus 
inviolable  dévouement. 

Vous  êtes  le  Chef  suprême  de  l’ Eglise  ; comment , nous  qui  lui 
devons  tout,  ne  serions-nous  pas  alarmés  envoyant  la  conspiration 
qui  méconnaît  et  menace  votre  autorité  très  sainte? 

Vous  êtes  notre  Père  ; comment  ne  ressentirions-nous  pas  h' 
chagrin  amer  dont  votre  cœur  est  navré  par  de  pervers  ingrats? 

Vous  êtes  le  Vicaire  de  Jésus-Christ,  le  représentant  du  Dieu 
tout-puissant  ; comment  ne  craindrions-nous  pas  en  songeant  aux 
maux  qu’attirent  sur  les  hommes  les  attentats  h vos  droits  sacrés? 

Ah  ! nos  cœurs , nos  biens , nos  vies  sont  à vous  ! Puissions-nous , 
en  les  sacrifiant , vous  servir  de  rempart  contre  toutes  les  entrepri- 
ses téméraires  et  impies  ! 

Nous  prierons  du  moins  avec  ferveur , comme  l’ Eglise  priait 
lorsque  Pierre  était  en  danger.  Nous  savons  qu’en  vain  l’enfer  dé- 
borde autour  de  nous  et  cherche  à engloutir  la  barque  éternelle  ; 
nous  savons  que  Dieu,  qui  a fondé  votre  empire  sur  la  durée  des 
temps,  saura  bien  comment  le  soutenir;  nous  savons  que  votre  cri, 
P.  II.  Vol.  II.  54 
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qui  est  celui  de  la  sentinelle  du  monde,  et  qui  est  si  puissant  pour 
bénir  comme  pour  provoquer  la  justice  divine,  résonnera  seul  dans 
l'avenir  et  couvrira  tous  les  cris  contraires  ; nous  en  avons  la  plus 
ferme  et  la  plus  douce  confiance.  • . 

Nous  nous  efforcerons  toutefois  de  hâter,  par  nos  prières,  la  fin 
de  l’épreuve  qui  voies  est  et  qui  nous  est  par  conséquent  si  pénible. 
En  attendant  que  Dieu  exauce  nos  vœux  ardents,  commandez-nous; 
que  votre  bénédiction  apostolique  tombe  sur  vos  fils  à genoux! 

(Seijuono  trenUMre  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  RA  RR 


Très  Saint  Père, 

Qu’  il  soit  permis  aux  Prêtres  catholiques  du  canton  de  Barr,  en 
ces  jours  de  tristesse,  de  se  prosterner  aux  pieds  de  Votre  Sainteté 
pour  lui  offrir  les  hommages  respectueux  de  leur  amour  filial. 

Tous  les  jours,  nous  apprenons  avec  une  profonde  douleur 
que  le  cœur  de  Votre  Sainteté  ne  cesse  d’être  cruellement  affligé, 
par  les  complots  insensés  que  des  fils  égarés  osent  tramer  contre 
les  droits  sacrés  et  séculaires  de  Votre  Sainteté,  comme  Pontife  et 
comine  Roi. 

O Père  Saint!  dans  cette  terrible  lutte,  vous  soutenez  la  plus 
noble  des  causes,  car  elle  est  celle  de  Dieu  et  de  tout  l’univers  ca- 
tholique. Puissions-nous,  comme  simples  prêtres,  être  assez  heureux 
pour  vous  faire  parvenir  une  parole  de  consolation , et  puissiez-vous 
l’accepter  de  vos  humbles  fils.  Oui  ! nous  vous  le  dirions , Très  Saint 
Père  : l’ Eglise  de  Dieu  a été  bien  des  fois  tourmentée  et  menacée  ; 
il  n’y  a pas  de  cruautés  et  de  tentatives  d’iniquité  qui  n’aient  été 
dirigées  contre  elle  depuis  dix-huit  siècles  ; et  depuis  dix-huit  siè- 
cles, elle  résiste  inébranlable.  Les  ennemis  recommencent  toujours 
leurs  attaques,  et  toujours  l’Eglise  se  met  en  prière  pour  le  salut 
de  Pierre,- et  les  ennemis  sont  accablés  de  nouvelles  défaites. 

Nous  nous  associons  à la  grande  manifestation  de  l’ Episcopat 
de  toutes  les  parties  du  monde,  qui  dépose  dans  le  cœur  de  Votre 
Sainteté  le  heaume  de  celte  consolation  chrétienne,  que  l’admirable 
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unité  dans  la  foi  peut  seule  inspirer.  C’est  ainsi  que  Votre  Sain- 
teté daignera  accueillir  la  nôtre,  qui,  en  intention,  est  l’expression 
sincère  de  ce  que  nous  éprouvons  à la  vue  des  souffrances  de  notre 
Père  commun , ainsi  que  de  la  soumission  respectueuse  avec  la- 
quelle nous  sommes  et  nous  serons  toujours , 

De  Voire  Sainteté 
Barr,  4 février  1860. 

Les  très  humble*  61s 


i Seguono  dtenoUo  ftrmt.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  BELFORT 


Très  SxrNî  Père, 

Les  membres  du  Clergé  du  canton  de  Belfort,  diocèse  de  Stras- 
bourg, ont  été  douloureusement  émus  à la  vue  des  attentats  sacri- 
lèges qui  affligent  votre  cœur  paternel.  Ils  ont  ressenti  la  peine  que 
Votre  Sainteté  a éprouvée  en  voyant  arborer  le  drapeau  de  la  ré- 
volte dans  les  possessions  du  Saint-Siège. 

En  apprenant  ces  tristes  événements , leur  première  pensée  a été 
de  s’adresser  au  Dieu  de  miséricorde  et  de  justice  pour  lui  deman- 
der le  triomphe  des  droits  du  Saint-Siège  et , pour  ses  coupables 
ennemis , le  repentir  de  leurs  criminels  attentats.  Nos  fidèles  parois- 
siens ont  uni  leurs  ferventes  supplications  aux  nôtres,  pour  obtenir 
par  ce  concert  do  prières  la  cessation  des  maux  qui  déchirent  votre 
cœur,  .et  le  retour,  sous  l’autorité  paternelle  de  Votre  Sainteté,  d’en- 
fants égarés  par  les  perfides  doctrines  du  génie  du  mal.  Attachés 
par  toutes  les  puissances  de  notre  àme  à votre  personne  sacrée, 
nous  ne  cesserons  de  demander  au  Seigneur  ce  précieux  bienfait 
et  tout  ce  qui  peut  consoler  votre  cœur  paternel. 

Prosternés  à vos  pieds,  Très  Saint  Père,  nous  vous  prions  d’a- 
gréer cqj  hommage  de  notre  piété  filiale,  de  notre  profond  respect, 
de  notre  inviolable  attachement,  et  de  nous  accorder  votre  béné- 
diction apostolique. 

• , 

Belfort,  le  30  janvier  1860. 


(Seguono  dteciolto  (inné.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  1)1  BENFELD 


T rLs  Saint  Pèrf., 

l,os  soussignés , Curés  et  Vicaires  du  canton  de  Benfeld , diocèse 
«le  Strasbourg , viennent  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  l’ex- 
pression de  la  piété  filiale  dont  ils  sont  animes  envers  votre  auguste 
personne,  et  de  la  douleur  profonde  qu’ils  ressentent  à la  vue  des 
sacrilèges  qui  se  commettent  contre  votre  Souveraineté  temporelle. 
Quand  le  Père  commun  des  fidèles  est  dans  la  peine , il  ne  souffre 
pas  seul , toute  1’  Eglise  souffre  avec  lui  : ses  douleurs  et  ses  an- 
goisses sont  les  douleurs  et  les  angoisses  de  tous  ses  enfants. 

Oui,  Très  Saint  Père,  nous  souffrons  avec  vous,  et  notre  dou- 
leur est  au  comble.  Mais  avec  vous  aussi , nous  prions  et  nous  espé- 

rons. La  tempête  qui  bat  en  ce  moment  la  barque  de  Saint  Pierre, 
n’a  rien  de  nouveau.  Elle  a fait  sa  première  apparition  sur  le  lac 
de  (îénésareth , et  a sévi  fort  souvent,  depuis,  en  redoublant  de 
fureur  ; mais , chaque  fois , elle  a été  apaisée  par  celui  qui  comman- 
de aux  vents  et  h la  mer,  et  <|ui  saura  bien  aussi,  dans  les  circon- 
stances présentes , mettre  un  frein  aux  flots  soulevés  par  la  tourmente 
révolutionnaire.  La  souveraineté  temporelle  du  Saint— Siég^  a été 
pendant  dix  siècles  le  bras  de  la  Providence  dans  le  gouvernement 
spirituel  du  monde;  et,  nous  en  avons  la  ferme  confiance,  elle  le 
sera  encore  dans  les  siècles  à venir. 

C'est  pourquoi,  Très  Saint  Père,  nous  élevons  avec  vous  et 
notre  bien-aimé  Evêque,  nos  mains  suppliantes  vers  le  suprême 
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Modérateur  de  toutes  choses,  et  nous  le  conjurons  instamment  d’a- 
bréger ce  temps  d’ épreuves  et  de  donner  aux  ennemis  de  son  saint 
nom  une  nouvelle  preuve  que  quiconque  heurte  contre  la  Pierre 
sur  laquelle  il  a bâti  son  Eglise,  s’y  brise,  et  que  chaque  assaut 
livré  au  Siégé  apostolique  n’est  pour  lui  que  l’occasion  d’un  nou- 
veau triomphe. 

En  suppliant  Votre  Sainteté  de  vouloir  bien  nous  donner  sa 
bénédiction,  nous  avons  l'honneur  d’être 


Vos  1res  respectueux  et  tout  dévoués  fils 


(Seyuono  venliuove  firme . 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  1)1  BISCHWILLER 

i 

— « — 


Monseigneur  , 

Les  soussignés,  Curés  et  Vicaires  du  canton  de  Bischwiller  (Bas- 
Rhin),  viennent  prier  Votre  Grandeur  d’agréer,  au  nom  du  Saint 
Père , 1’  hommage  de  leur  dévouement  lilial  et  les  sentiments  dou- 
loureux qu’  ils  éprouvent , en  présence  des  événements  sacrilèges 
provoqués  par  la  révolte  dans  les  Etats  du  Saint-Siège. 

Les  soussignés,  unissant  leur  voix  à celle  de  P univers  catholi- 
que, déplorent,  dans  les  atteintes  portées  au  plus  légitime  des  pou- 
voirs, non  seulement  le  triomphe  de  l'anarchie,  mais  surtout  la 
perturbation  des  droits  spirituels  du  Père  commun  des  fidèles  qui 
en  sera  la  conséquence. 

Profondément  affligés , mais  confiant  dans  la  Providence  qui , de 
son  doigt,  apaise  les  plus  \iolentes  tempêtes  1 , notre  mot  d’ordre 
Monseigneur , est  celui  que  1'  immortel  Pic  Vil , partant  pour  sa 
captivité,  laissa  à son  peuple:  « Courage  et  prière!  » 

Nous  sommes,  Monseigneur,  avec  la  plus  entière  soumission . 

De  Votre  Grandeur, 

V “ • , 

\ . ' 

Bischwiller,  le  27  janvier  1860. 

Les  très  humbles  et  très  respectueux  serviteurs 

( Seguono  sedici  firme.  ) 


• Job.  XXVIII,  *«• 
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IL  CLERO  DEL  DEÇA  NATO  DI  BOUXWILLER 


Très  Saint  Père. 

Le  cri  de  désolalion  qui  s'est  échappé  de  votre  cœur  opprimé, 
a retenti  dans  le  nôtre.  Et  comment  ce  cœur  si  bon  et  si  généreux 
ne  devrait-il  pas  être  percé  de  la  plus  vive  douleur  à la  vue  de 
tant  d’enfants  en  révolte  contre  le  meilleur  des  pères?  Comment 
notre  cœur  de  prêtre  pourrait-il  être  indifférent  aux  amertumes 
dont  des  hommes  égarés  abreuvent  le  grand  Pontife,  le  Vicaire  de 
Jésus-Christ  sur  la  terre  ? Non , non , Très  Saint  Père  ; depuis  le 
jour  où  votre  bouche  auguste  a manifesté  au  monde  entier  les  peines 
et  les  angoisses  auxquelles  votre  sainte  àme  est  en  proie,  nous  souf- 
frons de  vos  souffrances,  et,  pour  les  adoucir,  nous  serions  prêts 
à tous  les  sacrifices,  même  à celui  de  notre  vie. 

Puisse  le  Seigneur,  dont  les  décrets  sont  impénétrables,  abréger 
ce  temps  d’épreuve!  Puisse-t-il,  Très  Saint  Père,  sécher  vos  lar- 
mes, ou  plutôt  les  changer  en  larmes  de  joie,  par  le  retour  de  tant 
d’hommes  égarés,  à des  sentiments  inspirés  par  la  justico  et  la  re- 
connaissance envers  le  plus  généreux  des  princes  et  le  plus  tendre 
îles  pères  ! 

Tels  sont  les  vœux,  Très  Saint  Père,  que  les  soussignés,  Curés 
du  canton  de  Bouxwiller.  offrent  tous  les  jours  au  Seigneur  avec 
T auguste  sacrifice  de  la  messe,  et  qu’ils  déposent  en  ce  moment 

l‘  Il  Val.  Il  .7.7 
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Irès  respectueusement  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  dans  l’ intime 
conviction  qu'elle  daignera  les  agréer  avec  sa  bonté  sans  égale. 
Nous  sommes.  Très  Saint  Père,  avec  le  plus  profond  respect. 

De  Votre  Sainteté, 


les  très  humbles  cl  très  obéissants  fils  el  serviteurs 


( Seyuono  quallro  firme.) 
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IL  CLERO  PARROCCIIIALE  DI  BONHOMME 


Beatissime  Pater,  Regum  ClementiSsime , 

Inter  illas  quibus,  ob  impiorum  hominum  nefanda  molimina, 
iactaris,  lempestates,  non  possumus  quin  gravissimo  animi  dolore 
atliciamur,  et  raerito  quidera.  Etenim,  si  Magnum  (îentium  Doctorem 
audimus  dicentem  : « Si  quid  patitur  unum  membnim , eompatiuu- 
tur  omnia  membra  »,  quanto  aequius  eril  visibili  universac  Eccle- 
siae  Capiti,  Christi  Domini  in  terris  Yicario,  eiusdemque  cximiae 
charitatis  administro,  ex  intimo  sensu  nos  condolerc  et  Deum  totius 
consolalionis  cxorare  ut  tandem  exurgat  et  dissipcntur  inimici  eius , 
et  fugianl  qui  oderunt  eum  a facie  eius.  Ideo  nos  non  cessamus 
pro  te  orantcs , ut  per  suain  piissimam  misericordiam  et  per  Imrna- 
culalae  Virginis  Dei  Genitrieis  intercessionem , pacem  tibi  largiatur 
Altissimus,  tuam  interea  in  advcrsis  conslantiam  foveat , novum  in 
dies  ad  frangendos  hostium  iinpctus  robur  addat  sceptrumque  etiam 
lemporalis  regni , quo  iuxla  sapienlissimam  Dei  providi  dispositio- 
nem  ad  regendam  ea,  qua  decel , libertalc  Ecclesiam,  potiris,  in- 
violatum  tibi  serve!. 

Denique,  Beatissime  Pater,  Paslorum  Principis  mitissime  zelator, 
cuius  et  passionum  semel  fuisti  iterumque  es  particeps  et  socius , si 
qua  tibi  a nobis  esse  potest  consolatio , si  te  aliquantulum  noslrae 
refocillare  possunt  viscera  charitatis,  quantum  in  nobis  est,  et  Iri- 
buere  inlendimus  et  per  praesenles  (ribuimus. 
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Dominus  conserve!  le,  et  vivificet  le,  et  beatum  facial  in  terra, 
et  non  tradat  te  in  animant  inimicorum  tuorum  ! 

Ita  pridem  oravimus , ita  nunc  quoque  obsecramus , ita  deinceps 
rogabimus,  donec  det  pacem  qui  solus  pro  nobis  pugnat  Deus  noster. 

Quod  superest , ad  Tuae  Sanctilalis  pedes  provoluti , humillime 
nobis  apostolicam  benedictionem  cfllagitamus. 

Tuae  Sanctitatis 

Datum  in  festo  Purification^  Beatae  Mariae  Virginis,  die  2 fe- 
bniarii  1860. 


Obscquentissimi  in  Christo  fitii 


( Scguono  seUe  firme.)  • 
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ÏL  CLEKO  DEL  DECANATO  DI  BRU  MATH 


Très  Saint  Père, 

Pénétré  de  la  plus  vive  douleur  à la  vue  d' attentais  cpii  affli- 
gent toute  l’Eglise,  le  Clergé  du  canton  de  Brumath , diocèse  de 
Strasbourg,  proteste  de  sa  vénération  la  plus  profonde,  de  sa  sou- 
mission la  plus  parfaite,  de  son  dévouement  le  plus  inaltérable  et 
de  sa  tendresse  la  plus  filiale  pour  la  personne  sacrée  de  Votre 
Sainteté.  Puisse  l’expression  spontanée  et  sincère  de  ces  sentiments 
consoler  un  instant  le  cœur  du  Pontife-Roi , dont  les  droits  les  plus 
sacrés  et  dix  fois  séculaires  sont  aujourd’  hui  si  violemment  et  si 
injustement  attaqués.  Sans  cesse,  Très  Saint  Père,  nous  prions 
avec  les  fidèles  confiés  à nos  soins,  Celui  dont  Votre  Béatitude  est 
le  Vicaire,  d’abréger  les  jours  de  désolation  qui  déchirent  votre 
cœur  si  aimant,  de  désarmer  les  ennemis  du  Saint-Siège  apostoli- 
que, et  d’affermir  tous  vos  enfants  dans  l’inviolable  attachement 
qu’  ils  portent  à votre  personne  sacrée. 

Tels  sont,  Très  Saint  Père,  les  vœux  que  forment  pour  Votre 
Béatitude  des  enfants  soumis  et  aimants,  qui  sont  heureux  de  vous 
les  exprimer,  et  qui,  prosternés  à vos  pieds  sacrés,  demandent 
votre  bénédiction  apostolique. 

Brumath,  le  8 février  1860. 

( Seguono  sediri  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DEC A NATO  DI  CERNAY 

A MONSIGNOR  VESCOVO  DI  STRASBOURG 


Monseigneur  . 

Nous , Prêtres  du  canton  de  Cernay,  vivement  affligés  des  dou- 
leurs qui  inondent  le  cœur  paternel  du  Souverain  Pontife,  et  des 
dangers  qui  menacent  son  pouvoir  temporel , pouvoir  si  légitime 
et  si  nécessaire  au  libre  exercice  de  son  autorité  spirituelle,  avons 
I’  honneur  de  nous  adresser  à Votre  Grandeur  pour  la  prier  de 
vouloir  déposer  aux  pieds  de  Sa  Sainteté  T assurance  de  notre  vé- 
nération la  plus  profonde,  de  notre  fidélité  la  plus  inaltérable  et 
de  notre  admiration  pour  la  fermeté  et  la  noblesse  de  son  caractère, 
si  digne  du  successeur  de  Saint  Pierre. 

Puisse  la  part  que  nous  prenons  à une  position  si  pénible , sou- 
lager son  cœur  rempli  de  tant  d'amertume!  Puisse  le  Seigneur 
consoler  ce  bien-aimé  Père  par  le  retour  de  ses  enfants  égarés,  et 
anéantir  les  projets  criminels  des  méchants  b > 

Dans  cette  intention , nous  adressons  au  Tout-puissant  nos  priè- 
res les  plus  ferventes,  et  nous  nous  déclarons  disposés  à tous  les 
sacrifices. 

Daignez,  Monseigneur,  faire  connaître  ces  sentiments  au  Souve- 
rain Pontife,  et  agréer  les  hommages  respectueux  de  vos  très  hum- 
bles et  très  dévoués  fds. 

Cernay,  le  30  janvier  1N60. 


( Snfjuono  scdiri  firme.  ) 
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IL  CLE U O PARROCCHIALE 

DELLA  CITTÀ  DI  COLMAR 


Le  Clergé  paroissial  de  la  ville  de  Colmar  (Haut-Rhin)  s’em- 
presse d’adhérer  à l’adresse  de  son  vénérable  Evêque,  pour  porter 
l’expression  de  son  dévouement  sans  bornes  et  de  son  amour  lilial 
aux  pieds  de  l’immortel  Pontife  Pie  IX,  si  injustement  et  si  cruel- 
-lemenl  éprouvé. 


(Seguono  trentuna  firma.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  ERSTEIN 


Très  Saint  Père. 

• Les  Prêtres  du  canton  d1  Erstein,  dans  le  diocèse  de  Strasbourg , 
humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  protestent  de 
toute  la  puissance  de  leur  âme  contre  les  attentats  sacrilèges  que 
la  révolution  a commencés  et  qu’elle  cherche  à consommer  dans 
les  Etats  du  patrimoine  de  Saint  Pierre.  Ils  déplorent  l’aveuglement 
des  fils  rebelles  qui  veulent  détruire  l’œuvre  que  la  divine  Provi- 
dence a établie  par  la  piété  des  siècles  passés  comme  une  citadelle 
nécessaire  à Y indépendance  du  Souverain  Pontificat.  Ils  tournent 
leurs  yeux  et  leurs  mains  vers  la  montagne  de  Sion , dans  la  ferme 
conliance  que  la  parole  divine  qui  a calmé  la  mer  en  courroux . 
calmera  bientôt  le  flot  révolutionnaire.  Ils  déposent  aux  pieds  de 
Votre  Sainteté  l’expression  de  leur  attachement  inébranlable  et  de 
leur  soumission  filiale  et  illimitée  au  Saint-Siège. 

De  Votre  Sainteté, 

Erstein,  le  jour  de  la  fête  de  Saint  Polycarpe. 


Los  plus  humbles  et  les  plus  soumis  lils 


(Seguono  sedici  firme.  ) 
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IL  CLKRO  DHL  DELA  NATO  DI  EGUISHEIM 


Sant.tissime  Pater, 

Ankuarum  paslores  dioecesis  Argenlinensis , traclus  Egui$heim , 
patriae  Papae  sancti  Lconis  IX,  in  lucluosa  rerum  perturhatione , 
quara  impii  et  scelesti  homines  contra  Sedem  romanam  suscitare 
conantur,  acerbissimo  moerore  confecti,  ac*de  incerta  et  periculo- 
sa  conditione,  in  qua  Sanctitas  Tua  versatur  vehementer  dolentes, 
commiseralionom  suam  ac  pietatem  fdialem,  tibi,  Beatissime  Pater, 
offerunt  nec  non  supplicibus  votis  Iesum  efïlagitant,  ut  in  navicula 
surgendo,  imperel  ventis  et  mari  et  liât  tranquillitas  magna. 

Tuae  Sanctitatis, 


Filü  devotisslmi  et  ohedientissimi 
(Seguono  dieciotto  firme.) 
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Très  Saint  Père, 

D^ns  les  circonstances  grdinaires,  nous  n'oserions  pas  nous 
adresser  directement  au  Chef  suprême  de  l’ Eglise. 

Mais,  dans  les  moments  pénibles  que  nous  traversons,  nous 
éprouvons  le  besoin  d'exprimer  à Votre  Sainteté  les  sentiments  les 
plus  vifs  de  vénération  et  d'amour  pour  elle  et  pour  la  Chaire  de 
Saint  Pierre  et  la  profonde  indignation  que  nous  causent  les  attentats 
accomplis  dans  quelques  unes  des  prounces  de  l'Etat  Pontifical. 

Nous  prions  Votre  Sainteté  d’être  persuadée  que  nous  ne  ces- 
serons pas  d’adresser  les  plus  ferventes  prières  à Dieu,  afin  qu'il 
daigne  abréger  le  temps  des  épreuves  de  1’  Eglise  cl  de  son  saint 
et  auguste  Chef  ; en  même  temps , nous  implorons  la  bénédiction 
pour  nous  et  pour  les  fidèles  qui  nous  sont  confiés. 

Nous  avons  1’  honneur  d’ être  avec  les  sentiments  de  la  plus 
profonde  vénération  et  du  plus  respectueux  dévouement , 

De  Votre  Sainteté. 


6 février  1860. 


I.es  Hls  Ira  plus  humbles  H 1rs  plus  soumis 


Seyurmo  ven lutta  /irma.) 
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IL  CLERO  DEL  DEÇA NATO  DI  FERRETTE 


Très  Saint  Père, 

Les  soussignés , Curés  et  Vicaires , croient  remplir  un  devoir  sacré 
de  leur  cœur  en  venant  dans  ces  temps  difficiles,  pénibles  et  affli- 
geants pour  l’Eglise,  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  l’expres- 
sion de  leurs  sentiments  d'amour,  de  respect  et  de  dévouement. 
Quand  le  Père  est  affligé,  des  enfants  bien  nés  prennent  part  à 
l’affliction  du  Père  pour  lui  témoigner  leur  amour  filial:  c’est 
donc  un  devoir  pour  les  enfants  de  ce  Père  bien-aimé,  pour  les 
enfants  de  T Eglise , et  surtout  les  prêtres , de  donner , dans  cette 
triste  circonstance,  des  preuves  de  leur  attachement,  de  leur  amour 
filial  pour  l’Eglise,  pour  le  souverain  Pontife,  pour  le  Saint-Siège. 
C’est  ce  devoir  sacré  que  les  soussignés  viennent  remplir  auprès 
de  Votre  Sainteté.  Si  le  Père  des  miséricordes  daigne  exaucer  leurs 
vœux  et  leurs  prières , les  désirs  de  Votre  Sainteté  seront  accomplis . 
l’Eglise  triomphera  et  ses  ennemis  seront  confondus. 

Seguono  nmtiringue  /inné. 
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Thks  Saint  Pèrk. 

Dans  les  circonstances  déplorables  où  se  trouve  placée  Voire 
Sainteté,  le  Clergé  du  canton  de  (ieispolsheim , diocèse  de  Stras- 
bourg , se  sent  pressé  de  déposer  à vos  pieds  l'expression  de  sa 
• douleur  et  le  témoignage  de  son  entier  dévouement. 

C'est  avec  le  plus  vif  chagrin  que  nous  voyons  la  situation  de 
vos  Etats  s'aggraver  de  jour  en  jour,  et  contrister  votre  coeur  pa- 
ternel. Fils  soumis  de  Votre  Sainteté,  nous  prenons  la  part  la  plus 
sympathique  à tout  ce  qui  vou?  arrive  en  bien  ou  en  mal.  Com- 
ment pourrions-nous  rester  indifférents,  quand  les  ennemis  de  notre 
sainte  Religion  cherchent  à vous  enlever  le  patrimoine  de  Saint 
Pierre?  Nous  avons  la  ferme  conviction  que  ces  agitations  ne  fe- 
ront que  consolider  le  Siège  apostolique  que  vous  occupez  avec 
tant  de  gloire.  Néanmoins,  il  est  de  notre  devoir  de  hâter  par  nos 
prières  la  cessation  des  troubles,  et  d'ôter  ainsi  de  votre  cœur  pa- 
ternel ce  poids  de  douleur  qui  l’oppresse. 

Puisse  ce  témoignage  de  piété  filiale,  que  nous  déposons  aux 
pieds  île  notre  vénéré  Père  et  Pontife,  alléger  un  peu  les  chagrins 
qui  l’assiègent,  et  puissions-nous,  comme  d’ autres  Simons,  vous 
aider  à porter  la  lourde  croix  qui  pèse  Sur  vos  épaules  ! Nous 
souhaitons  que  des  jours  meilleurs  réjouissent  votre  cœur  paternel . 
et  que.  pendant  de  longues  années  encore,  vous  gouverniez  avec 
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bonheur  el  gloire  1’  Eglise  de  Jésus-Chris! , don!  vous  êtes  le  Re- 
présentant au  milieu  de  nous.  C’est  dans  ces  sentiments  que  nous 
avons  1'- honneur  de  nous  dire  vos  fds  dévoués,  el  d’implorer, 
comme  la  faveur  la  plus  signalée,  votre  bénédiction  paternelle  et 
apostolique. 

(ieispolsheim . le  2 février  1860. 


(Seguono  quattordici  firme.) 
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IL  CLERC)  DEL  DEC  AIN  AT  O DI  GIROMAGNY 


Très  Saint  Père. 

l^s  Prêtres  du  canton  de  Giromagny,  diocèse  de  Strasbourg, 
viennent  humblement  se  prosterner  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  pour 
compàtir  et  prendre  part  à ses  douleurs.  Nous  voudrions,  au  prix 
des  plus  grands  sacrifices , faire  cesser  les  maux  qui  vous  affligent  ; 
dans  l’impossibilité  de  faire  plus,  nous  continuerons  k prier  le  Sei- 
gneur d’abréger  ces  jours  de  peine  et  d’angoisse.  * 

Daignez  agréer  le  profond  respect  avec  lequel  nous  soumes, 
Très  Saint  Père, 


De  Votre  Sainteté, 
Giromagny,  le  9 fé\rier  1860. 


Les  1res  humbles  et  très  obéissants  serviteurs 


Seguono  f/uaUordici  firme. 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  GUEBWILLER 


Teks  Saint  Pi-RE. 

lœs  Prêtres  du  canton  de  (luebwiller,  diocèse  de  Strasbourg,  ont 
l’honneur  de  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  T hommage  de  leur 
profonde  vénération  avec  l’assurance  de  leur  entier  dévouement. 

Nous  avons  appris,  au  grand  soulagement  de  nos  cœurs,  que 
déjà  notre  vénéré  Pontife,  le  Rme  et  Rime  Evêque  de  Strasbourg, 
s’est  empressé  de  vous  écrire,  pour  vous  exprimer,  tant  en  son  nom 
qu’au  nom  de  son  Eglise,  les  sentiments  d’attachement  inviolable  qui 
nous  animent  tous  envers  votre  personne  sacrée  et  le  Saint-Siège 
apostolique.  Mais  aujourd’hui  que  les  temps  deviennent  de  plus  en 
plus  difficiles,  nous  ne  pouvons  résister  plus  longtemps  à l'élan 
de  nos  cœurs:  nous  nous  transportons,  en  esprit  du  moins,  dans 
notre  sainte  ville  de  Rome,  la  mère  et  la  maîtresse  de  toutes  les 
Eglises,  et  prosternés  aux  pieds  de  notre  Père  commun,  nous  unis- 
sons nos  prières  à vos  prières,  nous  mêlons  nos  larmes  à vos  lar- 
mes ; car  tout  ce  qui  blesse  votre  cœur  paternel , afflige  profondé- 
ment nos  cœurs,  parce  que  nous  sommes,  et  qu'avec  la  grâce  de 
Dieu,  nous  espérons  rester  vos  fils  dévoués  jusqu’à  la  mort.  Votre 
foi,  Très  Saint  Père,  sera  toujours  notre  foi;  votre  doctrine,  notre 
doctrine;  vos  vœux  seront  nos  vœux.  Ce  que  vous  jugez  incompa- 
tible avec  l'indépendance  et  la  haute  dignité  du  Pontificat  suprême, 
nous  le  rejetons  et  le  condamnons  comme  vous. 
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Nous  ne  savons  pas,  Très  Saint  Père,  quelles  épreuves  la  Pro- 

jt 

v idcnce  réserve  à son  Eglise  dans  ces  temps  difliciles  ; mais  nous 
sommes  pleins  de  confiance  en  Dieu.  C’est  que  votre  foi  si  vive 
ranime  notre  foi;  votre  assurance,  votre  calme  au  milieu  de  toutes 
las  tribulations,  fortifie  notre  espérance:  nous  nous  sentons  grandir 
nous-mêmes  par  la  grandeur  d’àme  avec  laquelle  vous  savez  résister 
à tous  les  orages  qui  se  déchaînent  contre  la  sainte  Eglise. 

Persuadés  que  l'union  fera  notre  force,  nous  sentons  plus  que 
jamais  le  besoin  de  nous  serrer  autour  de  notre  Evêque  bieu-aimé  : 
marchant  avec  lui,  nous  serons  toujours  sûrs  de  marcher  avec  vous. 

Comptez  sur  nous , Très  Saint  Père  : rien  ne  saura  nous  éblouir , 
rien  ne  saura  ébranler  notre  fidélité. 

Mais  nous  vous  prions  de  nous  accorder  une  grâce  bien  précieu- 
se pour  -nos  cœurs  : votre  bénédiction  apostolique.  Bénissez-nous 
donc  tous,  Très  Saiht  Père;  bénissez  notre  vénérable  Evêque  et 
tout  son  Clergé;  bénissez  nos  fidèles,  bénissez  la  France,  oui,  toute 
la  France.  Au  milieu  des  périls  et  des  incertitudes  «lu  moment,  nous 
a\ons  la  douce  espérance  que  l’esprit  de  Dieu  l’éclairera  et  que,  de 
nos  jours  encore,  elle  s'estimera  heureuse  de  pouvoir  se  dire  et  sc 
montrer  la  fille  aînée  de  l'Eglise. 

Nous  sommes  tous 


De  Votre  Sainteté, 


Les  très  humbles,  les  très  fidèles  cl  tout  dévoués  fils 
en  Notre  Seigneur  Jésus-Christ 


(Seguono  renti  firme. J 
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IL  CLERO  DEL  DEGANATO  1)1  HARSHE1M 


Très  Saint  PfeRB. 

Tous  les  Prêtres  des  paroisses  du  caulon  de  Habsheim,  diocèse 
de  Strasbourg,  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  gémissent  au 
fond  de  leur  cœur  en  apprenant  que  le  cœur  du  meilleur  des  pères 
est  percé  de  douleurs  et  inondé  d’amertume.  Dans  notre  douloureuse 
inquiétude  et  avec  le  vif  désir  que  votre  tristesse  soit  bieBtdt  con- 
v ertie  en  joie,  nous  nous  adressons  au  Seigneur,  Dieu  do  toute  con- 
solation afnr  qu’  il  veuille  consoler  Votre  Sainteté  dans  sa  grande 
tribulation.  Nous  imiterons,  Très  Saint  Père,  les  fidèles  des  temps 
apostoliques  qui  adressaient  sans  cesse  des  prières  à Dieu  pendant 
que  Pierre  était  en  prison.  Ils  furent  exaucés,  Pierre  fut  rendu  à 
leurs  vœux!.  Qu’il  plaise  à son  infinie  bonté  d'accorder  la  même  fa- 
veur à son  digne  successeur.  Tels  sont , Très  Saint  Père,  les  vœux 
de  vos  très  soumis  et  très  dévoués  enfants  en  Jésus-Christ  ! 

, Seguono  dieriassette  firme.) 


P\  II.  Vol.  Il 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  HAGUENAU 


Très  Sccst  Père, 

Les  Prêtres  du  canton  de  Uaguenau,  diocèse  de  Strasbourg, 
s'agenouillent  respectueusement  au  pied  du  trône  de  Votre  Béatitu- 
de , pour  lui  présenter  l'or  de  leur  affectueux  dévouement , l'encens 
des  prières  qu’ils  font  monter  vers  le  Pasteur  .éternel  de  l’Eglise, 
et  la  myrrhe  de  la  douleur  amère  que  les  tribulations  de  leur  Père 
bien-aimé  ont  répandues  dans  leur  âme. 

Les  peuples  et  les  rois  de  l’Occident  tirent  jadis  -hommage  de 
plusieurs  provinces  au  Pape,  leur  protecteur,  leur  sauveur  et  leur 
père.  Aujourd'hui  les  méchants  et  les  hypocrites  se  sont  conjurés 
pour  ravir  au  Siège  apostolique  cette  antique,  utile  et  légitime  royau- 
té. Ils  seront  confondus.  Ils  le  seront  bientôt,  si  nos  prièros  et  les 
prières  ferventes  des  bons  et  nombreux  fidèles  confiés  à notre  sol- 
licitude sont  exaucées. 

Pendant  que  le  cœur  de  Votre  Sainteté  gémit  dans  l’amertume 
de  ses  angoisses,  nous  nous  tenons  avec  nos  ouailles  au  pied  de 
votre  Calvaire  et  nous  nous  efforçons  de  tempérer  vos  douleurs  et 
vos  larmes  en  y mêlant  les  nôtres. 

Très  Saint  Père,  cette  heure  est  mauvaise,  mais  elle  sera  courte, 
nous  osons  l’espérer,  et  surtout  elle  produira  pour  le  monde  des 
fruits  de  salut.  Quel  cœur  de  Pontife  repousserait  l’agonie  de  la 
croix,  quand  cette  agonie  peut  sauver  l'Eglise  et  le  monde? 
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Humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  nous  som- 
mes pour  la  vie  et  pour  la  mort, 

De  Votre  Sainteté, 

Haguenau,  16  janvier  1860. 

I.es  très  humbles,  très  obéissants  el  très  aimants  fils 
cl  enfants  en  Notre  Seigneur  Jésus-Christ 

( Seguono  venimove  firme.  ) 
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II.  r.LKRO  DEL  RECANATO  1)1  KAISERSBEKli 


Thés  Saint  PÉne. 

Après  avoir  lu , avec  la  plus  vive  émolion . la  dernière  En- 
cv clique  que  vous  avez  adressée,  le  19  janvier,  h I’  Episcopat  du 
monde  catholique,  après  y avoir  vu  le  haut  prix  que  votre  cœur 
paternel  attache,  dans  la  douloureuse  situation  oii  vous  êtes  placé, 
à la  manifestation  des  sentiments  sympathiques  île  vos  enfants . nous 
nous  sentons  entraînés  par  un  élan  irrésistible  à venir  nous  jeter  à 
vos  pieds  et  vous  dire:  « Très  Saint  Père,  nous  aussi,  nous  parta- 
geons vos  douleurs,  et  en  déplorons  amèrem'ent  la  cause,  cause  in- 
juste et  sacrilège,  que  nous  voudrions  pouvoir  détruire  à jamais  au 
prix  de  tous  les  sacrifices.  Nous  aussi,  nous  proclamons,  autant 
qu'il  est  en  nous,  vos  droits  sacrés  et  inviolables,  basés  qu'ils  sont 
sur  des  principes  que  vous  avez  si  admirablement  exposés  dans  la 
susdite  Encyclique;  depuis  le  jour  où  d’impies  attentats  contre  ces 
droits  nous  ont  été  déponcés,  nous  n'avons  pas  cessé,  et  nous 
ne  cesserons  pas.  soit  en  commun  avec  les  fidèles  confiés  à Botre 
garde,  et  qui  partagent  nos  sentiments , soit  en  particulier,  d'adres- 
ser d' humbles  et  ferventes  supplications  au  Père  des  miséricordes 
et  au  Dieu  de  toute  consolation , afin  qu’  il  daigne  abréger  ces  jours 
de  tribulations  et  d’angoisses , déjouer  les  criminels  projets  de  l’ im- 
piété, et  faire  sortir  de  cette  nouvelle  épreuve  le  Siège  apostoli- 
que et  le  saint  et  grand  Pontife  qui  l’occupe,  avec  une  nouvelle 
auréole  de  gloire. 
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Puisse.  Très  Saint  Père , l’expression  de  nos  sentiments  d’amour 
filial . de  vénération  profonde  et  d’ inaltérable  dévouement  consoler 
\otre  cœur  paternel  et  nous  obtenir  votre  bénédiction  apostolique! 

Kaisersberg,  fête  de  la  Purification  de  la  Très  Sainte  Vierge, 
en  l’an  de  grâce  1860. 

( Seguono  rentidue  firme.; 
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IL  CLE R O 

DEL  DECANATO  DI  LA  CHAPELLE-S-KOl  (ÎEMONT 
• Très  Saint  Père, 

\ , . . • « 

Des  extrémités  du  diocèse  de  Strasbourg,  nous  venons  en  fils 
respecteueux  et  en  prêtres  soumis,  exprimer  à Votre  Sainteté  toute 
la  part  que  nous  prenons  aux  angoisses  sans  nombre  qui  déchirent 
son  noble  cœur,  ce  cœur  si  paternel,  si  généreux  qui  n’a  cessé 
de  prodiguer  à son  peuple  les  témoignages  de  son  amour  et  de  sa 
vive  sollicitude. 

Nous  voulons  aussi  déposer  1’  hommage  de  notre  admiration  et 
de  notre  reconnaissance  aux  pieds  de  notre  bien-aimé  Pontife , qui 
dirige  la  sainte  Eglise  avec  tant  de  sagesse  et  de  gloire. 

Comme  le  divin  Maître  à son  peuple  déicide,  vous  seriez  en 
droit,  Très  Saint  Père,  d’adresser  à quelques  uns  de  vos  sujets  ses 

propres  paroles:  Qnid  ultra  debui  facere  vineae  meae  et  non  feri? 

Et  ils  vous  persécutent  ! ! ! • 

Oui,  nous  en  sommes  profondément  affligés,  et,  dans  notre  af- 
fliction. nous  ne  cessons  d’élever  nos  mains  suppliantes  vers  Celui 
qui  commande  aux  vents  et  à la  mer. 

Si  une  chose  peut  nous  rassurer,  à la  vue  de  ce  déchaînement 

i 

des  passions . c’est  la  ferme  confiance  où  nous  sommes  que  la  tem- 
pête qui  sévit  aujourd’hui,  finira  par  donner  un  nouveau  lustre  à 
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voire  trône  cl  répaudre  plus  d’ éclat  encore  sur  l'Eglise  de  Dieu, 
en  confondant  ses  injustes  persécuteurs  et  les  vôtres. 

Dans  cotte' confiante,  nous  nous  prosternons  aux  pieds  de  Votre 
Sainteté,  et,  en  lui  demandant  sa  bénédiction  pour  nos  ouailles  et 
pour  nous , nous  sommes  et  voulons  être  toujours  avec  les  sentiments 
de  la  plus  profonde  vénération, 

Très  Saint  Père. 

La  Chapelle-S-Rougemont,  le  30  janvier  1860. 


Vos  enfants  très  obéissants  et  vos  prêtres  très  soumis  et  très  dévoués 


i Seguonn  veniisette  firme.) 
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11.  CLE  KO  DEL  DELAIS  ATO  DI  LANDSER 


Très  Saint  Père. 

Nous , Curés  de  la  première  section  du  canton  de  Landser , dio- 
cèse de  Strasbourg , prosternés  à vos  pieds . envoyons  à Votre  Sain- 
teté la  présente  adresse  pour  lui  exprimer  la  part  bien  vive  que 
nous  prenons  à l'afniction  et  à la  douleur  dont  son  cœur  paternel 
est  pénétré  par  suite  des  criminelles  et  audacieuses  manœuvres  de 
rébellion,  qui  troublent  plusieurs  provinces  des  Etats  de  l’Eglise, 
et  des  attentats  sacrilèges  à sa  souveraineté  temporelle. 

Nous  reconnaissons,  Très  Saint  Père,  que,  par  une  Providence 
parliculiè-  e,  celte  souveraineté  a été  donnée  aux  successeurs  de  Saint 
Pierre  afin  qu’ils  puissent,  sans  entraves,  exercer  dans  tout  l’univers 
la  suprême  autorité  qu’ils  ont  reçue  de  Notre  Seigneur  Jésus-Christ. 

Nous  regardons.  Très  Saint  Père,  comme  un  attentat  contre  la 
religion,  contre  l’Eglise  romaine  qui  est  la  seule  vraie,  et  contre 
la  justice,  de  restreindre  celle  souveraineté,  surtout  par  les  moyens 
iniques  qui  ont  été  employés,  et  que  les  ennemis  de  la  Religion 
sont  encore  prêts  à employer. 

Dans  ces  circonstances  affligeantes  pour  Votre  Sainteté  et  pour 
tous  les  véritables  enfants  de  l' Eglise  catholique , nous  nous  fai- 
sons, Très  Saint  Père,  un  devoir  sacré  d’adhérer  à votre  résigna- 
tion sublime  et  à votre  héroïque  défense  des  droits  de  T Eglise 
romaine,  et  de  vous  manifester  notre  profonde  vénération  et  notre 
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attachement  inviolable  à votre  personne  sacrée  et  à la  sainte  Eglise 
romaine,  mère  et  maîtresse  de  toutes  les  Eglises. 

Nous  sommes,  Très  Saint  Père,  avec  la  plus  respectueuse  véné- 
ration et  une  soumission  toute  filiale, 

De  Votre  Sainteté, 


Ce  •>  février  1 860. 


Les  1res  humbles  cl  1res  obéissants  enfoui*  cl  prclrcs 


fSeguono  nor e firme.) 
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II,  CLE  H O DEL  DKCAINATO  DI  LAI’OUTROYE 


lÎEATISSIME  pATEil , 

Ad  pet  les  Yeslrae  Sanctilalis  humillimc  provoluli,  nos  Kcclores 
el  \ icarii  paroeciarum  Iraelus  Lapoulroye,  dioecesis  Argenlincnsis. 
devotionis  noslrae  erga  sanclam  Sedem  sieut  el  amoris  erga  illu- 
slrissimum  et  henignissimum  l’ontilieem  illam  gloriose  occupanlem . 
Irihnlnm  deponiimis. 

Aon  sine  ingenli  animi  dolore  andivimus  el  audimus.  <|iio(  el 
«{nantis  moeroribus  anguslissinnim  el  amanlissimum  cor  veslrum  af- 
flignnl  bine,  impii  homines  tpii  palernac  Yeslrae  dilioni  subducere 
conanlur  legiliinura  Ecrlesiae  patrimonium , illine , loi  scriplorcs . 
diaboli  snpposila,  qui  $c  chrislianos  imo  el  ratholieos  ronfilenles. 
hor  nomen  scriplis  el  faclis  suis  neganl. 

Hanc  iurium  sanelae  Sedis  usurpandorum  ncquissimam  inlcnlio- 
nein , simul  ae  loi  scripla  el  ealumnias  contra  palernum  regimen 
veslrum,  lolo  corde  deleslamur,  damnainus  el  reprobamus ; vola  Do- 
mino facienles,  ut  impiorum  confundat  impiclalem,  malrem  omnium 
Ecelesiarura  inlaclain  servel,  el  supremum  illius  Ponlifircm  in  hac 
temporum  anguslia  virlule  divina  roborel,  ul  in  colluclationc  adver- 
sus  h os  les  Ecclesiae,  incoluuiis  et  gloriose  triumphans  evadal. 

Ouolidie,  sacro  altari  adslantes,  memoriam  vcslri  apud  Deuiu 
enixius  facimus,  el  gregem  nobis  commissum , ut  noslris  suas  pre- 
res  unial,  horlamur;  eonüdenles  quod,  his  leniporihus  diflit  illimi- . 
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sicut  omnibus  Ecclesiae  saeculis,  porlae  inferi  non  praevalcbunl  ad- 
versus  eam. 

flanc  in  Domino  fiduciant  habenles  el  summum  animarum  Pa- 
slorem  in  Vicario  suo  vénérantes , vestram  apostolicam  benediclio- 
nem  piissime  el  ardenlissimc  deposcunl, 

Beatissime  Paler, 

Lapoulroye,  Dominica  IV  posl  Epiplian.  a.  I).  1860. 

Humillimi  el  (levolissimi  tilii  veslri 

(Segvono  fjiiallordici  firme.) 
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IL  CLERO  BEL  DEÇA  NATO  DI  LAETERBOEBC 


Tkès  Saint  Pkrk. 

Nous  soussignés,  Curés  et  Vicaires  du  canton  de  Lauterbourg . 
diocèse  de  Strasbourg,  nous  nous  étions , jusqu’à  ce  jour,  bornés 
à adresser  au  Pontife  des  pontifes  et  au  Roi  des  rois  nos  humbles 
et  faibles  prières  pour  la  précieuse  conservation  de  votre  sainte  vie. 
et  pour  la  maintien  de  P intégrité  de  votre  souveraineté  temporelle. 
Mais,  voyant  les  déplorables  attentats  que  l’on  continue  à com- 
mettre contre  le  Saint-Siège  où  la  bonté  de  notre  Seigneur  Jésus- 
Christ  a daigné  vous  élever  pour  le  bonheur  et  la  gloire  de  son 
Eglise  ; considérant  les  gouttes  amères  que  l'on  ne  cesse  de  jeter 
avec  un  plaisir  infernal  dans  la  coupe  de  votre  vie,  nous  sentons 
nos  cœurs  profondément  et  douloureusement  émus,  nous  soutirons 
de  vos  angoisses,  nous  sommes  affligés  de  vos  souffrances  cl  nous 
nous  empressons  de  faire  porter,  par  notre  très  pieux  et  très  illustre 
Evêque,  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  notre  protestation  contre  ces 
odieux  attentats,  et  de  vous  offrir,  par  son  entremise,  l’expression 
la  plus  sincère  de  notre  tendre  et  filial  amour  pour  vous,  de  notre 
profonde  vénération , de  notre  respectueuse  soumission , de  noire 
fidélité  inébranlable  cl  de  notre  parfait  dévouement. 

Que  nous  serions  heureux , Très  Saint  Père , si , par  le  sacri- 
fice de  tout  ce  que  nous  avons  et  de  notre  vie  même,  nous  pouvions 
verser  une  seule  goutte  de 'consolation  dans  votre  saint  cœur  si 
cruellement  affligé  et  ôter  à la  boisson,  dont  un  peuple  égaré  abreuve 
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les  jours  dé  Voire  Sainteté > (oui  ce  qu’elle  a d'amer:  nous  conti- 
nuerons donc  à prier  avec  (ouïe  la  ferveur  possible,  afin  que  le 
Dieu  de  miséricorde  daigne  enfin  apaiser  la  furieuse  lempéte  soulevée 
confre  la  sainle  el  immaculée  Epouse  de  Jésus-Chrisl  el  conlre  son 
si  digne  Représentant,  et  rétablir  l’ordre  el  la  paix  dans  les  Etats 
dont  vous  êtes  le  Roi  très  légitime. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  accueillir  avec  votre  bienveillance  pa- 
ternelle le  tribut  de  nos  sentiments  pour  vous  et  exaucer  nos  vœux 
en  nous  accordant  votre  bénédiction  apostolique,  que  nous  implo- 
rons à genoux  devant  vous. 

De  Votre  Sainteté. 

Los  lits  1res  respectueux , très  soumis  ot  très  dévoiu** 

Se  fi  u mm  mtr  firme.) 
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IL  CLKRO  DLL  RKCANATO  IM  M ARCKOLSHFJM 


l’iISSIME  KT  OMNI  HK\KBBNTU  DIGNISSIME  PlTER. 

Iluinillinii  Saiiclilalis  Ycsliae  lilii , Parochi  et  Vicarii  Irarlus  Mar- 
rkolsheim,  dioecesis  Argenlinonsis,  in  Alsalia,  scienles  quan  lu  con- 
tiriatur  moerore  cor  vestrum  amantissimum  proplcr  ingravcscenlem 
sanrlae  Ecclesiae  hoslium  maliliam . palerna  veslra  freli  iiululgenlia . 
liliatcm  suam  crga  Sanolilalem  Vcslram  et  sancli  Pelri  Calhcdram 
devolionem  ac  revomiliam  hisce  lilleris  conlinnare  auilenl. 

Cerlum  nohis  est , parlas  inferi  nunquam  ad versus  Ecclesiam 
praevalere  posse  ; allamen  (ilialis  noslri  molli  antoris,  cl  reveren- 
Hissimi  cl  dileclissimi  DD.  Episcopi  noslri  excmpio  ac  inlenlissima 
adhorlatione  concilali  diu  noclmpic  deprccamur  oninipotcnlcm  Dottm . 
ul  Pclri  navim  cuslorlial,  vcnlis  cl  mari  iinjiorcl , el  magnam  facial 
t raiiqu  i 11  i lâtem . 

Fidolcs  cnrac  noslrac  couimissi  cadcm  ac  nos  crga  Sanclitatem 
Vcslram  senliunl.  cl  ad  eosdem  fines  coram  Domino  pièces  peren- 
nes  profumlunl. 

Pro  Ins  devotis  fidclitms  sicul  cl  pro  nohis  henedietinnem  apo- 
stolicam  huinillimi  poslulamus. 

Palris  Noslri  Pii  Noni . 

Die  II  fehniarii  anno  Domini  IXIiü. 

Hlii  cl  servi  obsequiosissimi 
(Seipumo  milita * firme. 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  MARMOlllER 


Thés  Smnt  Pfeiœ . 

Les  Prêtres  du  caillou  de  iMannoulier,  diocèse  de  Strasbourg, 
al  lâchés  de  cœur  el  d’âme  au  Saint-Siège  el  a Celui  qui  l'occupe 
si  diguemcnl , oui  pris  la  pari  la  plus  vive  à la  joie  universelle 
que  vous  répandîtes  dans  l' Eglise  par  la  proclamation  du  dogme  de 
l' Immaculée  Conception  de  la  Mère  de  Dieu  ; du  même  aujourd'  hui . 
ils  prennent  la  part  la  plus  intime  aux  afflictions  qui  abreuvent  vo- 
tre cœur  paternel,  et  protestent  du  fond  de  leur  âme  contre  les  ou- 
trages commis  contre  votre  auguste  personne,  cl  les  attaques  dirigées 
contre  les  droits  du  Siège  apostolique. 

Cependant,  ce  qui  calme  nos  angoisses,  c'est  le  ferme  espoir 
que  la  Vierge  Immaculée  écrasera  de  nouveau  la  tète  de  l’antique 
serpent,  que,  par  sa  puissante  protection , Votre  Sainteté  triomphera 
de  tous  les  assauts  de  l’ impiété,  et  qu’ alors  de  nouveaux  jours  de 
paiv  el  de  gloire  luiront  sur  I'  Eglise. 

Dans  celle  douce  confiance,  Très  Saint  Père,  nous  déposons  à 
vos  pieds  l'expression  de  notre  amour  lilial  el  l'assurance  de  notre 
attachement  inviolable  à la  Chaire  de  Saint  Pierre. 

Marmoulicr.  ce  i février  1860. 


Sri/ a oim  itieeiottn  finur. 
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II.  C.LEHO  DEL  DK  CA. NATO  DI  .MA  SSE  VAUX 


Saxctissime  Pater, 

Ad  peiles  Sanclilalis  Veslrae  humililer  j> ro\ oluli , Saeerdoles  Ira- 
clus  Mazopolilani , dioecesis  Argenlinensis , prae  sluporc  cl  animi 
anguslia  super  evenlus  lanieulabiles.  (|  ni  bus  pcrversi  homincs,  |>cr- 
millenle  Deo,  Chrisli  Ecdesiam  cl  eius  Capul  digiiissimuin  insolcnlcr 
oppugnant,  vix  vocem  proferre  valent. 

Summi  doloris.  ipio  cor  benignissimum  Sanclilalis  Veslrae  aflici- 
lur,  conscii,  cl  nuiltiludini  Iribulalionunl  veslrarum  vehcmenler  con- 
dolenlcs,  suis  in  Sacerdolio  confralribus , praeserlim  clero  Alsatico 
a saeculis  Sedi  romanae  sincere  addiclo.  cl  uni\ersis  Chrislifuiefibus 
\ere  calholicis  per  orbem  dilTusis,  imprimis  \ero  devotissimo  lilio 
Sanclilalis  Veslrae,  I).  Keller.  huius  Iraclus  cleclo  noslro  delegalo  ad 
gubernium  impériale  (ialliarum , sese  adiungunl , ut.  quantum  in  eis 
est,  commuai  et  oplirno  Pal  ri  in  atllictionc  praesenli  aliquam  conso- 
lationein  all'cranl , simul  ac  de  sua  erga  Vcslram  Sandilalcm , erga 
banc  aposlolicam  Sedein  et  catholicam  fidem  in  omnibus,  gralia  divin» 
sulfulli.  usque  ad  profusionem  sanguinis.  conslanli  addiclionc  cl  in- 
violabili  obsequio  protcslenkir.  Quaproplcr  ul  Kcdesiae  suae  (ranqiiil- 
lilaleni  cl  pacem,  cl  sanctissimo  l’io  I\,  Ponlifici  Maximo.  Palri  no- 
slro  diledissimo  salulem,  cl  <|ui  lot  malorum  faulores  cxisluul,  impio- 
rum  liominum  veram  convcrsionera , condonare  dignelur,  opem  Dei 
iniscricordiarum  cum  lideli  populo  sibi  commisso,  enixe  cfllagilanl. 

Sanclilalis  Veslrae, 
lilii  do»oli«imi  et  servi  huniillimi 
Scguono  irnliri  firme. 
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IL  CLKRO  DEL  DECANATO  DI  MOLSIIKIM 


Samctissisce  Pater, 

Post  innumcra  rcvgrendissimorum  ac  illustrissimoruin  totius  or- 
bis  Episcoporum  summac  rcvcrentiae  alquc  invictae  adhacsionis  lc- 
stimonia,  liccat  el  nobis  ad  pedes  Sanctitatis  Vestrae  humillime  pro- 
volutis  Sacerdotibus  secundi  ordinis,  Parochis  ac  Vicariis,  lilleras 
deponere,  quibus  inlimam  omnimodamque  noslram  lilialem  revercn- 
liam  sinml  ac  adhaesionem  Sedi  apostolicae  profiteraur,  alque  nna- 
nimi  corde  et  ore  contra  omnia  quae  hisce  temporibus  a pervcrsis 
hominibus  ad  versus  Principahim  sanclae  Eeclesiae  romanae,  Patri- 
moniumque  Beali  Pctri  sunt  sacrilege  palrata,  aut  palrantur,  -forli- 
ter  proleslamur. 

Moisheimii,  die  convers.  S.  Pauli,  2i>  ianuarii  18(10. 

( Setjuono  trentadue  firme.) 


I>  II.  Vol.  Il  5» 
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DI  H ONTBOUTO N ET  BEAUCOli RT 


Très  Saint  Père,  # 

* . . • , • 

Au  milieu  des  angoisses  qui  surchargent  votre  pensée  et  qui 
oppressent  votre  àme,  les  plus  humbles  dévouements  sont  sûrs  de 
trouver  accès  auprès  de  votre  cœur  paternel,  afin  de  vous  apporter 
leur  faible  part  de  consolation. 

Quoique  convaincus  que  l’esprit  d’erreur,  qui  menace  en  ce  mo- 
ment l'intégrité  de  votre  Souveraineté  temporelle,  sera  dominé  par 
les  sentiments  et  le  génie  de  la  France,  nous  ne  cessons  un  mo- 
ment, mes  paroissiens  et  moi,  d'élever  vers  le  Ciel  nos  mains  sup- 
pliantes , afin  que  le  Dieu  bon , dans  sa  miséricorde , daigne  abréger 
vos  jours  d’ épreuve  et  vous  donner  le  triomphe  le  plus  complet 
sur  vos  aveugles  et  malheureux  ennemis. 

Du  reste,  Très  Saint  Père,  notre  respect  pour  vos  droits  et  no- 
tre confiance  dans  l’amour  et  dans  la  sagesse  qui  inspirent  votre 

autorité,  n’ont. pu  être  ébranlés  par  tout  ce  que  l'on  a dit  contre 
vos  droits  et  contre  votre  gouvernement.  Vos  droits  ne  sont  pas 
acquis  par  violence  et  par  iniquité,  vous  ne  les  maintenez  pas 
par  ambition,  vous  ne  les  exercez  pas  avec  dureté.  Vous  êtes  le 
souverain  le  plus  légitime  et  le  plus  doux  qui  soit  sur  la  terre. 

L’ ingratitude  et  la  révolte  ne  sauraient  créer  des  litres  û vous  dé- 

posséder et  à vous  haïr. 
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Mais  vous  êtes  notre  Père.  El  nous,  qui  sommes  vos  enfants, 
nous  ressentons  vivement-  toutes  les  peines  que  vous  endurez.  C’est 
pour  cela,  Très  Saint  Père,  que  nous  croyons  qu’il  est  de  notre 
devoir  de  consoler  votre  cœur  par  l’expression  de  nos  sympathies 
et  de  notre  dévouement. 

A genoux,  pleins  de  foi,  pleins  d’amour,  nous  vous  deman- 
dons cette  bénédiction  qui  fortifie  les  âmes.  Elle  sera  pour  nous  la 
récompense  la  plus  précieuse  que  nous  puissions  ambitionner  sur 
la  terre,  et  la  gage  du  bonheur  que  nous  promet  notre  Père  qui 
est  dans  les  Cieux. 

Fait  h Monlbouton,  le  31  décembre  1859. 

Léon  Riehl,  Curé 

' t X ■ 

( Scffuonn  quattrocento  ottantacinque  firme  dei  parrocrhiani.  ) 
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II.  CLERO  DEL  DEC  A NATO  DI  MULHOUSE 


Uewissime  Pater,  •< 

Ad  pcdes  Sanctilalis  Veslrae  pro\oluti  Sacerdolcs,  Paroclii  cl  Vi- 
carii  dislrietus  Mulhusani  (dioecesis  Argenlinensis  in  Gallia),  scro 
quidcm , sed  eo  acriori  dolore  perfossa  corda  ciïundunl , suasquc 
lacryniiLs  omnium  fidelium  Patris  lacrymis  commiscenl,  Dcum  cnixe 
prccanlcs  ul  furenti  procellae  el  mari  imperet. 

Mocrore  cl  Iremore  defccimus  cum  audivimus  unde(|uaquc  hor- 
rendos  applausus  omnium  inimicorum  sanclac  malris  Ecclesiae . 
quos  illis  ab  annis  iam  genuere  haeresis  el  schisma,  quos  illi  suos 
inter  filios,  ulliniis  diebus,  formavil  impietas  atrocilate  ferox  eLvana 
scienlia  superbiens.  Quid  sibi  vdint  incpla  dcliramcnla  et  impia 
lalrodnia  quibus  mculitam  piclalis  et  observantiae  speciem  oblru- 
dere  conanlur,  luce  clarius,  et  voluntarie  coecis  oslendunt  inferna- 
les illi  applausus. 

« Nolumus  hune  regnare  super  nos  » , ululant  inimici  Chrisli. 
Quod  olim,  idem  nunc.  Illis  altéra  parata  stal  \iclima,  chcu  ! 

O sanctissime  Pater,  in  nos,  in  nos  convcrtatur  ferrum.  Tol- 
lant  nos  cl  mittant  in  mare,  et  ccssabit  mare  a vobis.  Scitnus  enim 
quoniam  propler  nos  et  propter  peceata  nostra  lem [testas  baec  gran- 
dis venil  super  vos. 

O sanctissimé  Pater , praecordia  nostra  dilaniala  sunl , cum 
vestram  percepimus  amanlem  el  palernam  vocem  ; pereepimus  eam 
in  cuslodiis  noslris,  el  etiam  in  tribulatione  laelali  sumus.  Vocastis 
nos  el  diximus  : « Adsumus » 
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Adsuinus,  Sanctissime  Paler.  Deo  Optimo  Maximo  preees  una 
\obiscum  fervidissimas  sine  inlermissione  enm  fitlelibus  curae  noslrae 
rommissis  adhibentes,  boni  Alsalae,  avita  pielalc,  su  lira  "ia  Imma- 
eulatae  Bealac  Marine  Virginia,  Principum  aposlolorum , noslrae  Odi- 
liae.  nostriqne  Leonis  IX  implorantes. 

lia  veslris  armis  et  nos  utemur.  Exurgat  Deus,  et  iudicel  eau- 
sam  suam. 

Scdemns  inlerca  et  ’flemus  super  numina  Babylonis  dum  recor- 
damur  Sion.  Si  oblilus  fuero  lui , Ienisalem , oblivioni  delur  dex- 
tera  mea  ; adhacreal  lingua  mea  faucibus , si  non  proposuero  Jéru- 
salem in  principio  laetitiac  meae 

Sed  stat,  stat  inconeussa  Pelra  ad  quam  alliduntur  panuli  filiae 

Rabjlonis  miserae.  In  exilium  proiieiant  nos:  peregrini  sumus . ; 

patria  nostra  in  eaelis  est.  Moriamur  pro  rege  noslro , pro  Pontifice 
nostro  Pio  IX.  Modo,  Satielissime  Pater,  vestro  nos  amore  prose- 
quamini  ; modo  rore  eoelesti  vestra  in  nos  stillel  aposloiica  benedi- 
etio  quam , flexis  genibus , efflagitamus  Sanctitatis  Veslrae  moereii- 
les  et  devotissimi  filii. 

■ >u  v ) jshç-f  •?  antii  'jW  >.uiq  . 

Mulhnsae,  4 februarii  1860. 


( Seguono  rmlotlo  firme. ) 
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II.  (ÜÆRO  DEL  DELAIS  ATO  DI  NEUF-BRISACH 


.Thés  Saint  PÈBt . 


Depuis  quelque  temps , nos  regards  sont  fixés  avec  anxiété  sur 
la  barque  de  Saint  Pierre,  assaillie  par  la  plus  affreuse  de  toutes 
les  tempêtes.  Notre  inquiétude  augmente,  à mesure  que  nous  voyons 
grossir  le  flot  révolutionnaire  autour  de  votre  personne  sacrée.  Au- 
rons-nous donc  la  douleur  de  perdre  le  meilleur  de  tous  les  pè- 
res, le  plus  vénéré  de  tous  les  pontifes?  Voilà  ce  que  chacun  de 
nous  se  demande,  en  voyant  la  mer  orageuse  sur  laquelle  Votre 
Sainteté  se  trouve  embarquée.  Non,  non,  Dieu  ne  permettra  pas 
que  nous  soyons  affligés  d’un  si  grand  malheur.  L'évangile  de  ce 
jour  nous  rassure  complètement  à cet  égard  : lune  surgens,  impern- 
nil  tenlis  et  mari , et  facta  est  tranquil lilas  magna  ! 

Notre  divin  Sauveur  veille  à côté  de  vous,  ê notre  Père  chéri! 
ayez  toujours  bonne  contenance,  comme  par  le  passé:  au  moment 
où  s’y  attendra  le  moins,  il  commandera  aux  vents  et  à la-  mer 
de  s'apaiser,  et  le  calme- succédera  à forage,  et  votre  cœur,  si 
dévoué  à l’Eglise,  sera  inondé  de  la  joie  la  plus  douce  et  la  plus 
ineffable.  Telle  est  notre  intime  conviction  ; et  nous  faisons  les  vœux 
les  plus  ardents  [»our  que  ce  miracle  de  la  toute-puissance  de  Dieu 
se  réalise  le'  plus  lot  possible. 
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C'est  dans  ces  sentiments..  Très  Saint  Père,  que  nous  nous  pros- 
ternons h vos  pieds  et  que  nous  vous  demandons  avec  instance 
voire  bénédiction  apostolique. 

De  Votre  Sainteté, 

Neuf-Brisach , le  29  janvier  1890,  IV 0 dimanche  après  l’Epi- 
phanie. 


I.cs  serviteurs  les  plus  zélés  et  les  lils  les  plus  dévoués 
(Sei/itono  ( juattordiri  firme.) 
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II.  CLERO  DEL  DECANATO  DI  MEDERBRONN 


Très  Saint  Père, 

Los  soussignés,  P ré  Ires  du  canton  Nicderbroun  (diocèse  de  Stras- 
bourg), tous,  de  Voire  Sainteté,  les  fils  les  plus  respectueux  et  les 
plus  dévoués,  croiraient  trahir  leurs  sentiments  cl  leur  devoir,  s'ils 
ne  venaient , de  concert  avec  V univers  catholique , protester  do  toute 
l'énergie  de  leur  Ame,  contre  l'iniquité  commise  par  quelques  su- 
jets rebelles  envers  votre  auguste  et  vénérée  personne. 

üh  ! les  ingrats  envers  le  meilleur  des  pères , envers  le  Souve- 
rain le  plus  généreux,  le  Pontife  le  plus  doux!  envers  Pie  IX,  le 
grand  bienfaiteur  de  l'humanité,  la  grande  gloire  de  l'Kgliso!  en- 
vers Pie  IX,  qui,  à l’exemple  du  Divin  Maître,  passe  sur  la  terre 
en  faisant  le  bien  et  dont  le  nom  sera  un  jour  inscrit  en  lettres 
d’or  dans  les  annales  du  monde  chrétien  ! 

Que  le  Seigneur  pardonne  à ces  infortunés,  comme  votre  cœur 
paternel  daigne  déjà  leur  pardonner!  Qu'il  leur  fasse  la  grâce  de  • 
rentrer  en  eux-mèmes,  de  reconnaître  leurs  torts,  afin  qu’ après 
avoir  affligé,  par  tant  d'ingratitude,  l'âme  si  généreuse  de  Votre 
Sainteté,  ils  la  consolent  et  l’inondent  enfin  de  joie  et  de  bonheur 
par  un  retour  sincère  et  constant  ! 

Tels  sont  les  vœux  que  nous  ne  cessons  de  former  aux  pieds 
des  autels  avec  tous  les  fidèles  confiés  à nos  soins. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  les  agréer  avec  l’hommage  de  notre 
plus  profonde  vénération  et  de  notre  dévouement  sans  homes. 

Seguono  diriotio  finie.  ' ■ - 
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DEL  DECANÂTO  DI  LA  PETITE-PIEU  HE 


Tués-  Saint  Père,  ■ - 

• . % 

Vivement  touchés  des  maux  de  1’  Eglise  et  des  soutfranecs  de 

soir  auguste  Chef,  les  ecclésiastiques  du  canton  de  La  Petite-Pierre, 

• • • • 

diocèse  de  Strasbourg  éprouvent,  le  besoin  de  déposer  aux  pieds 
de  Votre  Sainteté  l’ expression  de  leur  doqleur  profondé  et  1*  hom- 
mage respectueux  de  leur  inviolable  attachement  à la  cause  de  celte 
Eglise  et  de  son  vénéré  Chef  suprême.  ' '•  * 

Toujours,  Très  Saint  Père,  dans  les  temps  critiques,  les  divers 
membres  de:  P Eglise  s’unissaient  plus  étroitement  à la  Chaire  de- 
Saint  Pierre,  et  leur  sollicitude  pour  le  Père  commun  des  fidèles  se 
manifestait  avec  un  plus  grand  éclat.  Qu’  il  nous  soit  donc  permis 
aussi,  dans  les  tristes  circonstances  actuelles,  de  nous  presser  autour 
de  cette  Chaire  sacrée  avec  une  affection  plus  vive,  avec  une  véné- 
ration plus  filiale  ci  plus  tendre,  et  d’exprimer  hautement  à Votre 
Sainteté  les  sentiments  dont  nous  sommes  si  intimement  pénétrés. 

Nous  gémissons  amèrement , Très  Saint  Père , sur  les  Iribuia-  ' 
lions  nombreuses  dont  le  cœur  si  bon  du  plus  généreux  des  Pon- 
tifes est  abreuvé  par  des  hommes  ingrats  et  pervers.  C’est  pour 

* 

nous. un  sujet  de  douleur  continuelle  de  voir  qu’en  la  personne  do 
Votre  Sainteté,  doit  s’accomplir  la  parole  de  Jésus-Christ:  Simon, 
Simon,  ecce  Salanas  expelivit  vos  ut  cnbrarel  sicut  triticum.  Mais 
P.  II.  Vol.  Il:  io 
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nous  admirons  aussi  avec  bonheur  combien  se  vérifie  également  e» 

Votre  Sainteté  la  promesse  du  divin.  Fondateur  -..  Ego  autem  pro  te 

• • 

rogavi  ut  non  deficiat  fides  tua. 

• Notre  confiance  est  grande,  Très  Saint  Père,  dans  le  Seigneur; 
nous  sommes  entièrement  convaincus  que  Dieu  déjouera  les  com- 
plots. des  impies  et  que  1’  Eglise  et  son  Chef  vénéré  no  sortiront 
que  plus  triomphants  et  plus  radieux  de  cette  lutte  acharnée  susci- 
tée par  l’esprit  des  ténèbres.  Nous,  unissons  sans  interruption  nos 
faibles  prières  h celles  de  tant  de  milliers  de  fidèles , afin  qûe  Dieu . 
dans  sa  miséricorde  infinie,  remplisse  de  consolations  le  cœur  du 
Souverain  Pontife  que  nous  vénérons  avec  tant  d'amour;  que,  par 
sa  toute-puissance,  il  abrège  ces  dures  épreuves  qui  attristent  de 
même  si  vivement  nos  cœurs,  et  qu’ enfin  les  hommes  égarés,  qui 
osent  -s’ attaquer  ainsi  aû  roc  inébranlable  sur  lequel  Jésus-Christ  a 

fondé  son  Eglisé,  reconnaissent  bientôt  leur  malheureux  aveugle- 

• • • 

ment , l’ inutilité  de  leurs  efforts  insensés-,  et  se  convertissent  ■ de 

( - **  * * 

cœur  au  Seigneur.-  .• 

C’est  dans  ces  sentiments,  Très  Saint  Père,  que,  prosternés  aux 
pieds  de  votre  trône,  nous  supplions  très  humblement  Votre  Sainteté 
de  vouloir  bien  nous  donner  sa  bénédiction  apostolique , à nous  qui 
sommes  si  heureux  d’ être  ...  : 

• • 

Neuwiller,  le  8 février  1860. 

* " / . . * . « 

Vos  très  obéissants  el  terni  dévoués  fil* 


( Seguono  otlo  firme.  ) 
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Très  Saint  Père. 

Depuis  quelque  lemps,  le  monde  entier,  le  monde  catholique 
surtout,  a les  veux -fixés  sur  les  événements  qui  se  sont  rapide- 
' ment  succédé,  en  Italie , et  qui , dans  une  partie  des  Etats  de  Votre 
Sainteté,  ont  pris  un  caractère  si  grave  d'ingratitude  et  d'insur- 
rection contre  un  pouvoir  légitime,  établi  depuis  tant  de  siècles, 
fondé  et  agrandi  successivement  par  d’illustres  souverains. 

Tant  que  cette  esprit  d’insubordination  ne  s’est  montré  que' 
sur  quelques  points  isolés,  le  spectacle  en  a été  affligeant,  il  est 
\ rai , .pour  tous  les  cœurs  catholiques;  mais  aujourd’hui,  que  le 
mal,  après  avoir  fermenté  -pendant  quelque  temps,  a reparu  avec 
une  force  nouvelle  et  a pris  les  proportions' d’ un  vaste  incendie  qui 
menace  d’embraser  tout  le  patrimoine  de  Saint  Pierre,  aujourd’hui 
que  les  Komagnes  ont  été  arrachées  par  de  funestes  excitations  à 
leur  vénérable  roi , qui , après  avoir  été  une  première  fois  replacé 
et  maintenu  sur  son  double  et  très  légitime  trône  par  les  armes  de 
la  France,  se  voit  à la  veille  d’être  dépouillé  de  toute  autorité 
temporelle  et  réduit  en  quelque  sorte  au  simple  rôle  d’ Evêque  de 
Home  ; les  populations  et  le  Clergé  catholiques  de  l’Alsace , et  prin- 
cipalement le  Clergé  du  canton  de  Kosheim , ont  jeté  un  cri  d’alar- 
me , et  croient  de  leur  devoir  d’ élever  une  voix  unanime  contre 
(elle  injuste  entreprise  et  d’exprimer  à Votre  Sainteté  toute  l’hor- 
reur qu’  ils  ont  éprouvée  à la  nouvelle  de  ces  projets  attentatoires 
à.  votre  Souveraineté  temporelle. 


.Tl  6 PAKTE  SKCONDÀ  — FBAM1I1. 

En  effet,  Très  Saint  Père,. la  souveraineté  temporelle  des  Papes 
a toujours  été  reconnue  et  proclamée  comme  un  droit  et  comme 
une  nécessité  depuis  les  siècles  les  plus  reculés  ; c’  est  pourquoi  le 

domaine  de  Saint  Pierre  a toujours  été  maintenu  et  respecté  par 

. * * 

les  peuples  et  les  souverains.  Bien  que  le  gouvernement  papal  doive 
être  fondé  sur  la  douceur  plutôt  que  sur  la  force,  le  pouvoir  tem- 
porel est  une  des  nécessités  de  son  existence  indépendante  ; sans  ' 
lui  les  Papes  , ne  seraient  en  quelque  sorte  plus  que  les  vassaux 
stipendiés  des  puissances  temporelles. 

'•  Dans  le  Congrès  qui  va  s’ouvrir,  doit,  dit-on,  être  mise  en 
question  une  partie  des  possessions  temporelles  de  Votre  Sainteté. 
Tous  les  catholiques  et  le-  Clergé  du  canton  de  Rosheim  particuliè- 
rement, sont  convaincus.  Très  Saint  Père,  que  si,  dans  cette  as-* 
semblée  composée  des  principaux  diplomates  de  l’Europe,  une  voix 
s’élevait  qui  fut  assez  hardie  pour  provoquer  le  démembrement  du 
domaine  de  Saint  Pierre,  elle  trouverait  un  ardent  contradicteur 
dans  la  personne  de  notre  Empereur,  Sa  Majesté  Napoléon  111 , qui 
. une  fois  déjà,  a replacé  Votre  Sainteté  sur  son  double  trône  de 
Pontife  et  de  Prince,  et  qui,  l'occasion  se  présentant-,  saura  en- 
core soutenir,  envers  et  contre  tous,  1’. intégrité  de  ce  patrimoine 
et  rétablir  l’ordre,  là  où  les  passions  et  l’esprit  de  parti  auraient 
cherché  à le  troubler,  ;- 

Persuadés  que  la  divine  Providenco  saura  confondre  l’esprit  de 
, • 

meusonge,  les  membres  du  Clergé  du  canton  de  Roshoiin  ne  ces- 
seront d’implorer  le  ciel  pour  le  triomphe  de  la  vérité,  et  en  priant 
Votre  Sainteté  de  vouloir  bien  agréer  leurs  .vœux  pour  son  Iwnheur 
et  sa  prospérité  future,  ils  déposent  à vos  pieds  l’expression  de 

leur  profond  respect  et  de  leur  sonunission  liliale. 

% 

• ’ * * 

( Seyuouo  Hiciotto  finiir.) 
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. Très  Saint  Père.  . • • ' - 

»,  > 

Les  jours  d’ affliction  sont  les  jours  des  grandes  vertus . comme 
les  grands  régnes  sont  ceux  des  grandes  épreuves.  Le  vôtre  a déjà 
pris  rang  parmi  les  «plus,  glorieux , et  quoi  que  l’on  fasse  pour 
l’amoindrir,  il  no  peut  que  s’élever  aux  yeux  de  Dieu  et  de- 
vant 1’  histoire.  . 

Dans’  ces  moments  pénibles  qui  affligent  votre  cœur  paternel  v 
permettez.  Très  Saint  Père,  aux  petits,  placés  sur  le  dernier  éche- 
lon de  la  hiérarchie  ecclésiastique , à vos  enfants  dans  le  sacerdoce . 
membres  du  Clergé  du  diocèse  de  •Strasbourg,  de  déposer  aux  pieds 
de  votre  trône  pontifical  l’expression  -de  leur  dévouement  lilial  et 
les  hommages  de  leur,  vénération  profonde  ; permettez,  que,  pâl- 
ies soins  de  notre  respectable  et  vénéré  Evêque  diocésain , nous  fas- 
sions parvenir  jusqu'à  vous  tout  ce  que  nous  ressentons  d'affection 
et.  de  douloureuse  sympathie  pour  votre  personne  en  ces  jours 
de  douleur.  ' 

Des  enfants  que  vous  avez  traités  en  père,  se  sont  révoltés  con- . 
trc  votre  autorité.  Dans  leur  ingratitude,  ils  ont  méconnu  la  ton  té 

■v  * 

de  votre  cœur,  la  droiture  de  vos  sentiments;  votre  âme  généreuse 
est  justement  affligée.  Ah!  s’il- était  donné  à vos  enfants  des  bords 
du  Rhin;  de  notre  catholique  Alsace,  de  consoler  votre  cœur  pa- 
ternel , par  les  plus  généreux  sacrifices,  avec  quelle  sainte  ardeur 
nous  en  saisirions  T occasion  ! En  ce  moment,  nous  ne  pouvons 


'31»  • cuite  secomu  - nuxuU. 

qu'élever  les  main»  vers  le  ciel,  implorer  dans  le  danger  qui  vous 
menace,  le  Père  des  miséricordes,  le  Dieu  de  loule  consolation,  qui 
seul  nous  console  dans  tous  nos  maux. 

Rassurés  d’ailleurs  par  vos  vertus  personnelles,  par  cet  admi- 
rable mélange  de  bonté  et  de  fermeté,  <|ui  distingue  (nous  en  som- 
mes fiers)  le  Chef  de. la  catholicité,  notre  père  commun,  et  pleins- 
de  confiance  que  votre  àme,  en  ces  jour  de  malheur,  s'inspire  des 
saints  exemples  de  vos  courageux  prédécesseurs,  nous  faisons  des 
vœux  et  nous  nourissons  l'espérance  que  Dieu  accomplira,  pour  le 
Représentant  de  son  Christ  sur  la  (erre , ces  paroles  du  Roi-Pro- 
phèlc:  Inimicostius  induarn  ronfusionè;  super  ipsum  nulm  e/florebil 
saur  h f ratio  mea. 

• ’Üegaono  iliriotla  firme.  • ' 1 ' , . 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  SAÀRUINIOIN 


Très  Saint  Père, 

/ 

• " » • 

Nous  nous  unissons  tous  k V Episcopat , au  Clergé  et  aux  fidèles 
du  monde  catholique  ; .pour  protester  hautement  contre  les  attentats 
sacrilèges  dont  la  révolution  s’est  rendue  coupable  envers  le  patri- 
moine de  Saint  Pierre. 

• • , • 

Nous  supplions  la  Vierge  Immaculée  de  vouloir  présenter  k son 

divin  Fils  nos. vœux  ardents  pour  la  conservation  entière  de  votre 
double  .trône  de  Pontife  et  de  Roi. 

.Veuillez,  Très  Saint  .Père,  accueillir,  avec  bienveillance  celle 
courte  et  faible  expression  des  sentiments  d'amour  el  d’attachement  * 
dont  se  sentent  animés 

. • / * 

• • * • 

Vos  tout  rié\eué*.lils  . 

. (Segttono  dodiri  firme.  ! ■ ... 
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S*v:tissi*e  Pateb  . 

P • ‘ 

Paiwhus  cantonal»  Sanclae  Mariae  ad  fodinas,  dioecesis  Argcu- 
linensis  in  Alsalia  Superiori,  eaelerique  divereanim  eiusdem  Iradus 
. Ecclcsiarum  Redores  et  yicarii , ad  pedes  Sanditatis  Vestrac  provo- 
luli , sineero  compatientis  animi  affedu  testificantur  quanlo  dolore 
.sinl  affècli , e\  quo  illis  eompertum  est  patrlmoninm  Pétri  parlmi 
dcvastalum . partim  coanguslalum  uhdequaque  a facliosis  hominibus . 
qui  non  roligionis  tantum,  scd  et  proprielatis . familjac  lotiusque 
sociétal  is  subversionem  medilantur  et  ruinam. 

Infrcmuil  orbis  ealholious , cum  ainlitum  est  in  mundo,  qua 
froide  perditi  hommes  impeldm  fecerinf  in  terras  domination-!.  Ve- 
strae  subiectas,  easdeinque  ab  Ecclesia  romana  separaverint , cui 
cuncla  sua  bona  refercbanl  accepta,  (idem,  prosperitalem  et  paccm. 
Dolcnter  comperimus  provincias  illas  anlca  tam  fclices sub  obten- 
lü  liberlatis-  in  duram  servilutem  iara  esse  rcdaclas,  oppressos  prae- 
sules,  in  exilium  ados  sacerdotcs,  impiorum  scriplis  impugnatani 
fulom,  spoliata  templa,  modis  omnibus  divexata  monasteria,  semi- 
naria,  collegia,  hospilia  et  inslilula  quaeque  ad  bonum  religionis 
ordinala.  Malum  grande  est,  et  adhuc  graviora  mala  imminere  vi- 
denlur,  praeserlim  ex  quo  ibipiac  fadioncs  iam-  non  extimescunt 
faciem  polentis  -qui  portai  gladium  ad  defensionem  Ecclesiae. 


rnoviNcu  nocLBsiASTir.v  ni  bksvnço.v  :üI 

Trislis  esl  anima  veslra,  Sanctissimc  Palcr,  trislis  quoque  lilio- 
riun  veslrorum  anima.  Asl  ad  versa  vos  non  frangunl,  vos  non  terrent 
impionun  arma;  spoliare  vos  possunt,  vineerc  non  possunl.  Erecta 
mente  aspicil  Sanclilas  Vcstra  in  audorem  cl  consunnnatorem  fidei 
noslrae  lesum  Chrislum  Dominum  noslrum , a quo  certc  vobis  au- 
\ilium,  Victoria  et  salus.  Qui  vos  constituit  Paslorem  universac 
Ecclesiae,  profedo  dexlram  Maiestatis  Suae  extendet  super  Scdem 
sanctam  vestram,  ut  cognoscal  mundus,  quia  nemo  mortalium  his 
in  terris  esl  qui  impune  insultât  Vicario  eius  per  quem  reges  ré- 
gnant et  leguin  conditores  iusta  deccrnunt. 

Dignelur  Sanctitas  Vestra  ad  consolationem  suam  hoc  noslrum 
condolentis  animi  lestimonium  pio  favorc  excipere,  nobisque  atque 
parochianis  noslris  paterna  benignilate  benedictionem  aposlolieam 
largiri. 

Dalum  in  Sanela  Maria  ad  fodinas,  die  festo  Praesenlationis 
Domini  et  Puriflcalionis  Iteatac  Mariae  Virginia,  secundo  februarii 
anni  1 860. 


Stquono  inullri  firme.  I 

f 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  S AV ER N E 


Sancte  Pater, 

Urgel  pietas  filios  sorli  palris  sociari  et  cum  dolente  rondolere. 
Quos  enim , vel  in  cxtrenio  orbe . non  ignotos  complectitnr  sollici- 
ludo  tua  paterna,  aequc  prémuni  angusliae  ad  quas  summas  deve- 
nu sedes  aposlolica.  Ehcu  ! filii  rebelles  parricida  lela  eordi  chari- 
lale  perfuso  infigunt,  quibus  convenientibus,  acerescit  inimicorum 
legio.  Audaces  eversionem  machinantur.  Coeci  ! Ad  passionem  adiu- 
vant , nil  in  exitum  valent.  Nonne  per  Christum  passio,  resurrectio , 
crux  Victoria  est  ? Compatere  ergo  cum  Christo , qui  Christi  socius , 
unctione  Christus  es.  Sic  munus  impies  et  confirmas  fratres  qui 
iam  unanimi  nisu  pro  tua  et  Ecclesiae  causa  impavide  militanlur. 
In  te  converlunt  oculos , ut , te  duce , via  luta  sit  ; te  testante  do 
lumine,  veritas  luceat;  te  pascente,  pascua  vita  sit.  Inlelligant  qui 
régnant  et  iudicant  terram,  quia  verbo  illius  qui  imperat  ventis  et 
mari  nititur  potestas  tua,  et  si  coeteri  in  tua  navi  securi  navigant, 
tu  eliam  super  mare  ambuians  venis  ad  Dominum. 

.Non  bellat  Ecclesia , nisi  verbo  et  oratione  ; sic  nunc  omnium 
oratio  ad  Deum  qui  convertat  corda  principum  quibus  incumbit 
eliam  gladijo  iura  sacra  tueri , pro  iustjtia'  et  causa  Dei  certare. 
Ltinam,  ut  olim  gesta  Dei  per  Francos,  memor  nominis  primo- 
genilae  liliac  matris  Ecclesiae,  U al  lia  rem  bene  incoeptam  non 


Digitized  by  Google 


PBOVINCIA  ECCLESIASTICA  Dl  BESANÇON.  323 

deseral  ! Perficiel  imo,  si,  foederi  mendaci  non  fidens,  provrdet 
ui  superbum  Albion  non  dominetur,  sed  potius  ut  altéra  Alba. 
eedat  Romae  sacrae. 

Sanclissimi  Patris, 

Tabernis  Caesaris  (Saverne).  die  secnnda  februarii 


Flii  obsequculissimi 

E.  Finnee,  Parochus, 
et  Çltna  tractus  Tabemensis 
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IL  CLERO  DEL  DEÇA. NATO  DI  SCHELESTADT 


PlISSlMb,  ET  OMM  KEVEHENTU  DIGMSSINE  I'aTEH  . 

Nos  Presbyteri , Parochi  el  Viearii  tradiis  Schlcsladionsis  (dioe- 
resis  Argcnlinensis , in  Alsalia),  desidorio  desidcramus  coniungcre 
vola  noslra  alijtie  dosideria  illis  (]uae  undiquc  ex  omni  parle  Ecolo 
siae  ealholicae  proveniunl , et  ad  pedes  Sanclilalis  Veslrae  ponunlur , 
lanquam  lidei  documenlum . ncc  non  cl  leslimonium  ardcnlissimi 
tilialis  amoris. 

Ilos  quidem  muncro  parvi  sumus,  sed  quo  minor  numerus  co 
màiores  sont  couipassio  noslra  et  roverentia  noslra  erga  Sandissi- 
inuin  l'ai  rem  a Deo  Ecclesiac  in  misericordia  donatum. 

Sciions  Sanclitalem  Vcstram  mocrore  affici  atque  in  pugna  esse 
cum  inalilia  et  aslulia  hominum  de  quibus  merilo  dici  polest  cl 
dcbel,  eos  esse  inimicos  Christi  Ecdesiae.  quae  columna  el  lirma- 
menlum  verilalis  est.  Palitur  igilur  Sanclilas  Veslra  ; ideoque  el  nos 
lilii  et  agni  vestri  patimur. 

Scd  fuluciam  babemus  Irisliliam  noslrain  verti  in  gaudium.  Ele- 
nim  pugna  veslra  est  certamen  Chrisli , cuius  verba  sunl  : « Et  por- 
lae  infcri  non  praevalcbunt  adversus  cam.  » Eslque  illud  gloriosum 
certamen  quod  iam  olim  pugnarunl  l'ius  VI , Pius  VII , aliique  lam 
mulli  praedecessores  vestri  quorum  memoria  in  gloria  et  benedi- 
clione  est  cl  nscjue  ad  finem  mundi  pcrmancbil. 

Ah!  cerle  felices  essemus,  si  nobis  dalum  esse!  pugnarc  à dex- 
I ris  el  a sinislris  Sanclilalis  Veslrae  ! Corde  impavido  pugna  remus. 
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Sed  arma  noslra  spiritualia  sunl,  et  ideo  consolationem  habemus 
diccndi  Sanctitati  Vestrae  quod  preces  noslrao  et  orationcs  non  ces- 
sant, ncque  cessabunt.  Sicut  nos  orarnus,  ita  et  parochiani  nostri, 
pro  quibns,  sicut  et  pro  nobis,  benedictionem  apostolicam  humil- 
lirae  deprecamur. 

Dignelur  Sanctilas  Veslra  accipere  vota  nostra  et  teslimonia  cor- 
dium  nostrorum,  quibuscuin  sumus 

Pat  ris  nostri  dilectissimi , 

Schlestadii,  die  2 februarii  1860. 


Fitii  et  servi  dovolissimi  ad  vilain  cl  ad  inorlcm 


(Seguono  venli  firme.) 


TARTE  SECOMU  - m\CU. 


.'iili 


IL  CLERO  DEL  DELANATO  DI  SELT7. 

A MONS1GNOR  VKSCOVO  DI  STRASBOURG 


Monseigneur  , 

Les  soussignés.  Curés  el  Vicaires  du  canton  de  Seltz  ont  l'hon- 
. neur  de  supplier  Votre  Grandeur  de  vouloir  bien  agréer,  au  nom 
du  Saint  Père,  l'hommage  de  leur  dévouement  lilial  et  lexpressiçu 
de  leurs  sentiments  douloureux  en  présence  de  la  spoliation  sacri- 
lège qui  s'accomplit  dans  les  Etals  du  Saint-Siège. 

Les  soussignés  déplorent  avec  l'univers  catholique,  le  triomphe 
île  l'anarchie  el  la  perturbation  des  droits  qui  en  découle  pour  le 
réprésentant  de  Jésus-Christ  ; mais,  quoique  profondément  affligés, 
ils  mettent  leur  confiance  dans  la  providence  de  Dieu , qui  saura 
apaiser  la  tempête  dont  est  menacée  son  Eglise,  el  ils  s'empressent 
de  redoubler  leurs  prières  pour  la  conservation  du  patrimoine  de 
Saint  Pierre  el  pour  la  paix  de  l’ Eglise. 

Ils  ont  l'honneur.  Monseigneur,  d'être  avec  la  plus  haute  estime 
et  avec  une  entière  soumission . 

De  Votre  Grandeur. 

Seltz.  le  li  février  IM». 

I.es  1res  humble*  el  très  ubêissanU  serviteurs 
< Sfijunno  i )uallnriliri  firme.  ) 


Digitized  by  Google 


rllOAl.XUA  ECCLKSIASTICA  IH  BESANÇON. 


•1i7 


IL  CLERO 

DEL  DEC  A NATO  DI  SOCFFELWEYERS11EI3I 


Très  Saim  Péri;, 

Permettez  au  Clergé  du  canton  de  Souflclweycrsheim , diocèse 
de  Strasbourg,  de  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  ses  senti- 
ments de  profonde  vénération  et  du  plus  loyal  attachement  à votre 
personne  sacrée  et  à la  cause  du  Saint-Siège  que  les  ennemis  de 
l'Eglise  attaquent,  en  ce  moment,  avec  tant  de  perfidie. 

Prêtres  do  F Eglise  catholique,  apostolique  et  romaine,  nous  vou- 
drions pouvoir  consoler , par  l'expression  de  notre  dévouement , votre 
cœur  paternel  attristé  par  des  machinations  impies. 

Dans  cette  intention,  nous  élevons  tous  les  jours,  \ers  Dieu, 
la  voix  de  la  prière , afin  que  les  actes  et  les  desseins  de  ceux  qui 
attentent  à votre  Souveraineté  temporelle  soient  déjoués  et  que  la 
paix  et  la  tranquillité  illustrent  de  nouveau  \ otre  pontifical. 

Prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  nous  \ou?  prions  de 
\ouloir  bien  nous  accorder  votre  bénédiction  apostolique. 

De  Votre  Sainteté. 

tes  1res  hymbles  cl  très  obéissants  serviteurs  cl  très  de>  oues  lits 


i Srguvno  selle  firme. 


P\RTH  SECOND  K - HIVNCIV. 


IL CLERO  DEL  REC A NATO  DI  SOULTZ 


Très  Saint  Père, 

A la  vue  du  mouvement  révolutionnaire  et  impie  qui  porte  atteinte 
au  pouvoir  temporel  et  à Y indépendance  du  Saint-Siège  apostolique , 
un  cri  d’alarme  et  de  douleur  s’élance  de  tous  les  cœurs  catholi- 
ques et  retentit  dans  toutes  les  parties  de  l’univers.  En  ces  temps 
critiques,  chaque  enfant  de  l' Eglise  catholique  voudrait  s'approcher 
de  Votre  Sainteté  et  lui  exprimer  scs  peines,  ses  sympathies,  ses  sen- 
timents de  dévouement  et  d'amour  filial,  dont  la  ferveur  augmente  à 
mesure  que  les  épreuves  se  multiplient.  Ce  désir  est  surtout  géné- 
ral et  très  vif  parmi  les  catholiques  de  l’Alsace,  qui,  de  tout  temps, 
se  sont  fait  remarquer  par  leur  foi  fervente  et  leur  inviolable  atta- 
chement au  Saint-Siège  apostolique. 

Pour  satisfaire  à ce  besoin  du  cœur  catholique,  les  Curés  et  Vi- 
caires du  canton  de  Soultz,  dans  le  diocèse  de  Strasbourg,  vien- 
nent à la  tête  de  leurs  ouailles,  se  prosterner  aii\  pieds  de  Votre 
Sainteté,  pour  y déposer  le  tribut  de  leur  soumission  et  de  leur 
vénération  les  plus  profondes,  en  faisant  entendre  leurs  voeux  et 
protestations  les  plus  énergiques  pour  l' intégrité  et  l’ indépendan- 
ce des  possessions  temporelles  de  1'  Eglise.  Ils  osent  espérer  que 
Votre  Sainteté  accueillera  avec  bienveillance  leur  humble  démar- 
che et  qu’elle  daignera  leur  accorder  la  grâce  de  sa  bénédiction 


» PROVINCIA  ECCLESIASTICA  Ôl  BESANÇON. 

apostolique,  à eux  et  à leurs  paroissiens  qui  partagent  les  mêmes 
sentiments  de  dévouement  et  d’amour  filial  pour  l’auguste  Père 
des  fidèles.  * * 


De  Votre  «Sainteté, 

♦ 

Soultz,  le  1 février  1860. 

Le»  très  humbles  et  très  dévoués  fils 

,t  * 

(Seffûono  dodici  firme.)* 

• ♦ 

>'k 

• V ni-  u& 


l’AHTli*î>bCOM>.\  - FRANCIA. 


IL  CLElU)  DEL  DEÇÀ  NATO  DI  THANN 


Sanctissime  Pater,  » 

• • • 

*# 

Ingravescente  colluctatione  atlversus  principes^  el  polestates  cl 
adversus  mundi  redores  lenebrarum , ad  le  Patrcm  amantissimum , 
Petram  firmissimam  confugimus,  benedicentes  Deum  coeli,  qui  in 
hac  horrenda  tempestate,  dédit  lain  strenuum  gubernatorem  ad  rc- 
gendam  Ecclesiam  suam  sandam. 

Ladamur  et  gloriamur  in  lam  duLci  constanlia  et  tain  constante 
dulcedinc  tanti  Pontificis  in  tanto  confliclu. 

Tu  honoriticenlia  populi  ehrisliani. 

In  cordibus  nostris  es  ad  commotiendum  et  ad  convivendum. 

« 

Aniinum  adiieit  filiis  fortiludo  Patris. 

Res  tua  res  omniiim  nostrum,  regnum  tuum  regnum  Ecclcsiae. 

• Ea  acre  nostro,  viribus  nostris,  vita  nostra  defendere  paraü 
sumus.  • 

Benedic,  Sandissime  Pater,  filiolis  luis  ad  tuos  pedes  provolulis. 


Thanni,  2 februari  1860. 

• « 

' Scqtiono  diciotlo  firme. 


* 


Digitized  b/  Google 


IL  CLERO  DEL  DELA  NATO  DI  TRUCHTERSHEIM 


•.  Thés  Saint  Pèhe, 

A la  suite  de  Nosseigneurs  les  très  vénérés  et  très  illustres  Evê- 
ques de  la  catholicité,  nous,  piètres  du  second  ordre , .Curés  et  Vi- 
caires, déposons  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  avec  la  plus  humble 
vénération,  l’expression  de  la  profonde  douleur  dont  nos  cœurs  sont 
inondés  à la  v ue  des  entreprises  impies  des  ennemis  de  la  Chaire 
apostolique  : dans  notre  immense  affliction,  nous  ■élevons  nos  regards 
vers  le  Christ  et  nous  espérons  dans  scs  divines  paroles  : Portae 
inferi  non  praevalebunt 

Nous  implorons  avec  une  sainte  confiance  et  une  entière  rési- 
gnation le  secours  d’ en-haut,  et  protestons  de  notre  inébranlable 
dévouement  au  Saint-Siège,  et  contre  les  menées  impies  cl  sacri- 
lèges que  de»  hommes  pervers  ont  tramées  et  trament  encore  con- 
tre la  primauté  de  la  très  sainte  Eglise  romaine  et  contre  le  patri- 
moine de  Saint  Pierre. 

Le  8 février  1 860. 


( Seguonn  rentidue  firme.) 


PARTE  SECONDA  - FRANCIA. 


II.  CLERO  DEL  DECAINATO  DI  WASSELONNE 


Thés  Saint  Père. 

A la  vue  des  tribulations  et  des  amertumes  dont  le  coeur  pater- 
nel de  Votrç  Sainteté  est  abreuvé  par  ses  propres  enfants  égarés, 
les  Prêtres  du  canton  de  Wasselonne  ( diocèse  de  Strasbourg  ) pren- 
nent la  liberté  de  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  l'expression  * 
de,  leur  profonde  vénération  et  de  leur  filial  dévouement.  Ils  voient 
avec  une  sainte  indignation  la  spoliation  sacrilège  qu'on  veut  con- 
sommer et  tout  ce  qui  se  trame  contre  l'autorité  du  Saint-Siège  et 
contre  l'Eglise.  Ce  qui  nous  console,  c’est  la  promesse  infaillible  de 
.Noire-Seigneur  qu’  il  est  avec  Pierre  et  qu'  il  sera  avec  lui  jusqu'  à 
la  consommation  des  siècles.  Vos  douleurs,  Très  Saint  Père,  sont 
les  nôtres  ; nos  faibles  prières  et  celles  des  justes  sont  jointes  aux 
vôtres;  que  Dieu,  dans  sa  miséricorde  infinie . daigne  .les  exaucer, 
mettre  bientôt  fin  à ce  temps  d' épreuves*  et  en  faire  resortir  son 
Eglise  d'autant  plus  triomphante  et  resplendissante,  pour  notre  con- 
solation et  surfout  pour  celle  de  Votre  Sainteté,  dont  nous  avons 
I'  honneur  d’être 

Très  Saint  Père. 

Wasselonne,  le  i février  18(i0. 

Les  lits  tout  dévoués  et  inébranlablement  allaihé*. 

Sei/Hono  d iciasscltf  finir. 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  WISSEMROURG 


Très  Saint  Père, 


Profondément  affligés  des  troubles  et  des  désordres  causés  dans 

* 

nos  Etats  par  un  gouvernement  voisin  et  par  l’esprit  révolutionnaire  ; 
affligés  surtout  des  nombreuses  tribulations  dont  votre  cœur  paternel 
est  sans  cesse  abreuvé,  t\ous  venons,  Très  Saint  P^rc,  déposer  au 
pied  de  votre  trône,  avec  l'expression  de  notre  douleur,  l’hommage 
de  notre  profonde  vénération,  de  notre  respectueux  dévouement  et 
de  notre  inviolable. fidélité.  — Nous  gémissons,  nous  prions,  nous 
espérons  encore.  — Puissent  notre  auguste  Empereur,  conformément 
à sa  promesse  solennelle,  et  les  souverains  de  l'Europe  chrétienne, 
reconnaissant  les  droits  sacrés  du  Saint-Siège,  maintenir  dans  son  in- 
tégrité le  domaine  de  l'Eglise!  Puissent  les  enfants  ingrats  cl  rebel- 
les qui,  comme  le  fils  prodigue,  se  sont  soustraits  à l'autorité  pater- 
nelle pour  aller  dans’ une  (erre  étrangère,  reconnaître  enfin , comme 
lui,  leurs  égarements,  et  revenir,  pleins  de  repentir,  auprès  dii  leur 
père,  le  père  commun  des  fidèles  toujours  prêt  à pardonner! 

C'est  dans  ces  sentiments,  avec  ces  vœux  et  ces  espérances, 
que  nous  nous,  prosternons  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  la  sup- 
pliant humblement  de  nous  donner,  h nous  et  à nos  paroissiens, 
animés  des  mêmes  sentiments,  sa  sainte  bénédiction,  si  nécessaire 
dans  ces  temps  drépreuves. 

De  Votre  Sainteté , 

!.<•>  li<>  humbles  cl  1res  obéissants  serviteurs  el  liîs 

, a 

* ( Seguono  dieci  firme.  ) 
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IL  CLERO  DEL  RECANATO  DI  WOERTH 


Sanctissiwk  Pater. 

« 

olim  in  reguum  Chrtsti  supervenluras  calainilales  praedl- 
\il  divus  Psaltes,  nas  noslra  infelici  aelalf  lugcmms  perspieimus. 
Nam  per  lolum  fere  orbem  terrarum,  praeserlim  Aero  magnum  su- 
perioris  llaliac  parlem.  genles  fremuenint  et  populi  medilali  suni 
inania.  Aslileruiit  reges  lcrrae,  et  principes  convtfnerunt  in  iinuni. 
adversus  Domiman  et  ad  versus  Christum  eins  : Dirumpamus  vineuia 
connu,  et  proiiciamus  à nobis  iugum  ipsorum. 

Sed  Dominus  qui  in  caelis  habitat,  irridebil  eos,  subsannabil 
eos.  et  in  furore  suo  conturbabit  eos. 

Tu  aillent , Beatissime  Pater,  constitutus  cs-Bex  a Domino,  su- 
per Sion , montent  sanction  eius , praedieans  praeceplum  eius  omni- 
bus geiilibus  et  populis.  Dalae  sont  libi  genles  liaeredilas  tua et 
possessio  tua  termini  terrae.  . . 

L’tinam  iiunc  reges  inlelligerent , ■enulirenlur  qui  iudicaut  ter- 
ram  ! ITinant  servirent  Domino  in  timoré  et  appréhenderont  disci- 
plinam,  nequando  irascalur  Dominus  et  pereaul  de  via! 

Iteatus,  Pater,  qui  eonfidis  in  Domino,  béait  et  nos,  si  tolis 
et  orationibus  sine  intermissione  ad  Deum  pro  le  faclis,  tuum  acer- 
liissimum  dolorent  lenire  \aleamus,  animasque  impiissimis  erroribus 
deceplas,  eonverlere  ad  cor  tuum,  ut.  donante  Domino  Noslro  lesu 
Clirislo.  et  Bealissima  Virgine  Maria  immaculale  êoncepta  sullragaulc. 
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et  omnibus  (idelibus  aposlolicae  Sedi  devotis  a iriliter  agouti  bus,  ad 
vilain,  una  cum  grege  tibi  crcdito,  pervenias  sempiternam. 

Ilaec  vota  nostra,  hasquo*  preccs  nostras  Sanctitas  Tua  gralas 
habere,  et  Deus  totius  consolationis,  qui  consolatur  te , in  omni  tri- 
bulatione  tua,  exaudire  dignelur.  , . . 

Dignetur  Sanctitas  Tua  benediclionem  apostolicam  impertire  in- 
dignis  pastoribus  et  populis  ipsis  creditis. 

« 

Sanctitalis  Tuae. 

, # 
Woerlh,  pridie  kalendas  februarii  1860. 

• » 

tiumilliiui  cl  obscquenlissimi  servi 


* 

Setjuono  mulici  (inné.)  • 

» 


* 


» 
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ARCHIDIOCESI  DI  BORDEAUX 


ALCUNI  SACERDOTI  DELLA  DIOCESI 


Très  Saint  Père. 

Les  soussignés,  Prêlres  du  diocèse  de  Bordeaux,  se  foui  un  de- 
voir de  venir  déposer  aux  pieds  de  la  Chaire  de  Saint  Pierre,  sur 
laquelle  vous  êtes  glorieusement  assis,  l’expression  de  leur  inaltéra- 
ble dévouement  et  l’assurance  de  leur  entière  soumission,  ils  onl, 
Très  Saint  Père,  avec  tous  les  catholiques  de  l'univers,  admiré 
voire  patience  et  voir#,  constance  dans  les  épreuves  et  les  persé- 
cutions que  la  divine  Providence  vous-  ménage , et  quoique  les  ca- 
lomnies et  les  outrages  que  l'on  ne  cesse  de  vous  prodiguer  vous 
aient  trouvé  inébranlable,  ils  gémissent  avec  vous  sur  les  rudes 
combats  que  l' Eglise  de  Dieu  cl  son  auguste  Chef  sont  appelés 
à soutenir  dans  ce  siècle.  Ils  sont,  Très  Saint  Père,  aussi  heureux 
que  fiers  de  contempler  les  vertus  apostoliques  dout  vous  donnez 
au  monde  l’admirable  exemple  ; ils  sont  aussi  heureux  «pie  fiers  du 
courage  et  de  la  force  avec  lesquels  vous  soutenez,  au  milieu  des 
basses  et  des  hypocrites  intrigues  dont  vous  êtes  environné,  les 
intérêts  de  l’Evangile  et  de  l’Eglise  contre  la  révolte  et  la  violence  : 
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ils  sont  aussi  heureux  que  fiers  d'unir  leurs  prières  aux  vôtres, 
d'écouler  votre  parole  avec  la  plus  entière  docilité  et  de  marcher 
à votre  suite.  Ils  savent , en  effet , que , là  où  est  Pierre , là  est 
l’Eglise:  Dbi  Petrus,  ibi  Ecclesia.  C'est  pourquoi,  aujourd’hui 
plus  que  jamais,  ils  se  rattachent  et  se  dévouent  avec  une  reli- 
gieuse opiniâtreté  à la  Chaire  de  Pierre  et  au  successeur  vénéré 
du  premier  des  pontifes,  Pie  IX,  dont  ils  viennent  implorer,  en 
se  prosternant  à ses  pieds,  la  consolante  bénédiction. 

Saint-Loubès , 18  mars  1860. 

( SeyuoHu  rentoila  firme.) 


P II.  Vol.  Il  i5 
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• IL  SEMINAR10  MINORE  DI  BORDEAUX 


Beitissime  Patek, 

Iamdiu  magislri  alumnique  minoris  Seminarii  Burdigalensis  ro- 
manam  Ecclesiam,  nostris  miscrrimis  in  temporibus,  vehemcnter 
impeti  dolent.  Nec  tamen  dolore  magis  quam  admiralione  afficiun- 
tur,  cum  in  sacram  Pétri  Scdem  suspicienles,  Christi  Vicarii  ani- 
mura  lentationi  parem  inveniuot.  Cur  illis,  Beatissime  Pater,  malo 
quotidic  grassanli  obstarc  non  dalur  ? Al  sallem  ad  caelum  suppli- 
ces manus  vocesque  sine  inlermissione  lendunt,  ut  Deus  tolius  con- 
solationis  sua  benigna  gratia  venerabilcm  Ecclesiac  ducem  rec reare 
dignetur,  Christoquc  ventis  cl  mari  imperante,  fiat  tandem  Iran- 
quillilas  magna. 

In  qua  spe  ail  pedes  vestros  provoluli , patentant  benediclioncm 
suppliciter  implorant. 

Sanrlitatis  Veslrae, 

In  feslo  Corporis  Christi,  tertio  kalendas  iunii  MDCfcCL.YI. 

(Seijuono  venli  firme  di  Professori  e duecenlo  sellant"  di  Alunni.) 
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Très  Saint  Père, 

En  présence  des  attentats  commis  avec  une  si  déplorable  per- 
sistance contre  le  pouvoir  souverain  de  l'auguste  Vicaire  de  Jésus- 
Christ,  nul  cœur  catholique  ne  saurait  rester  indifférent. 

Les  soussignés,  habitants  de  Bordeaux,  considèrent  comme  un 
devoir  de  réprouver  de  pareils  actes , et  tandis  qu’  ils  élèvent  vers 
le  Seigneur  d’ardentes  prières  pour  le  triomphe  du  Chef  de  l'Eglise, 
ils  viennent  déposer  aux  pieds.de  Votre  Sainteté,  l’expression  de 
leur  vive  douleur. 

Puisse  ce  faible  hommage  d'un  dévouement  tout  filial,  apporter 
quelque  consolation  au  plus  doux  des  pontifes  et.  lui  prouver  que 
si,  dans  ces  temps  do  défaillance  et  de  vertige,  la  rébellion  a été 
grande,  la  fidélité  tient  à se  montrer  plus  grande  encore. 

Oui,  Père  vénéré,  nous  le  disons  avec  l'autorité  de  dix  siècles: 
la  puissance  temporelle  du  Saint-Siège  est  aux  yeux  do  tous  les 
catholiques,  la  sauvegarde  nécessaire  de  son  indépendance  spirituelle 
et  l' héritage  de  la  chrétienté. 

Prosternés  aux  pieds  du  Pontife  en  qui  se  personnifie  si  par- 
faitement l’amour  du  Dieu  de  charité,  nous  implorons  humblement 
sa  bénédiction  apostolique. 

Nous  sommes  avec  respect,  Très  Saint  Père. 

De  Votre  Sainteté, 

l.ei*  fils  les  plus  soumis  et  les  plus  dévoués 

( Sëguom  reriti  firme.)' 
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IL  SEPERIORE 


DELL  ASSOCIAZIONE  DELLA  SACHA  FAM1GLIA 


Très  Saint  Pbue, 

* 

L'Association  de  la  Sainte  Famille  que  le  Saint— Siège  a louée  et 
enrichie  de  tant  de  faveurs  spirituelles,  et  dont,  les  œuvres  bénies 
de  Dieu  se  sont  répandues  en  un  grand  nombre  de  contrées,  soit 
en  France,  soit  chez  d’autres  nations,'  n’a  cessé  d’unir  ses  vœux 

r 

et  ses  gémissements  à ceux  de  toute  l’Eglise,  depuis  que  l’affreuse 
tempête  qui  gronde  sur  la  barque  de  Pierre  éprouve  si  douloureu- 
sement votre  cœur  magnanime. 

Ob  ! Très  Saint  Père , souffrez  qu’encouragé  par  la  bienveillance 
avec  laquello  vous  accueillez  ‘les  plus  petits  de  vos  enfants , le  Fon- 
dateur, le  Directeur  général  de  celte  Famille  désolée  vienne  aussi, 
malgré  la  réserve  que  devait  lui  imposer  son  indignité,  déposer 
au  pieds  vénérés  de  Votre  Sainteté  P humble  expression  de  sa  dou- 
leur et  de  son  amour  fdial  ! • 

Nous  savons  que  la  promesse  faite  par  notre  divin  Sauveur  à 
tous  les  successeurs  de  Saint  Pierre  so  réalisera  en  la  personne  de 
notre  bien-aimé  Pontife  Pie  IX,  ainsi  quelle  s’est  déjà  et  si  sou- 
vent réalisée  chez  tous  ses  augustes  prédécesseurs  ; nous  savons 
qu’au  moment  fixé  par  sa  sagesse , une  parole  de  notre  divin  Maître 
suffira  pour  calmer  lès  flots  et  les  vents' déchaînés  contre  ses  élus. 
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Mais  en  attendant  ce  jour  où  il  nous  sera  donné  de  célébrer 
par  des  chants  de  joie  le  triomphe  de  l'Eglise  et  du  Vicaire  de  Jé- 
sus-Christ sur  celle  terre,  penneltcz-nous , ô Père  bicri-aimé,  de 
vous  dire  que  nous  pleurons , que  nous  prions  avec  vous  et  que , 
pour  vous  suivre , comme  nous  le  désirons , dans  voire  voie  d’épreu- 
ves, nous  sentons  le  besoin  de  participer  aux  bénédictions  que  Vo- 
tre Sainteté  semble  répandre  avec  plus  de  tendresse  et  d’abondance 
sur  ses  enfants  les  plus  affligés. 

Daignez  donc  k.ce  titre,  Très  Sainl  Père,  daignez  bénir  tous 
les  membres,  toutes  les  œuvres  de  la  Sainte  Famijle  et  son  indigne 
Supérieur . qui , humblement  prosterné  à vas  pieds , ose  se  dire , 

De  Votre  Sainteté. 

Bordeaux,  3 mars  18H0. 

Le  très  obéissant  servi  leur  et  fils 

P.  B.  No  villes  . Mission,  Apest. 
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IL  f.OLLEGlO  DI  SAN  GIUSEPPE  DI  TIVOLI 


Très  Saint  Père, 

Prosternés  aux  pieds  de  Noire  Sainlelé,  les  enfants  de  Tivoli 
xienueiil  lui  offrir  aujourd'  hui  le  tri  but  de  leur  vénération  el  de 
leur  tendresse  liliale. 

Elevés  dans  le  respect  et  l'amour  de  la  religion  par  des  parents 
pieux  et  par  des  maîtres  aussi  vertueux  qu’éclairés,  leurs  cœurs 
furent  toujours  pénétrés  des  sentiments  du  dévouement  le  plus  ten- 
dre puur  le  Vicaire  de  Jésus-Christ. 

Les  malheurs  dont  il  a plu  au  Seigneur  d'affliger  son  Eglise 
dans  ces  derniers  temps,  ont  profondément  ému  nos  jeunes  âmes 
el  nous  nous  sommes  vivement  associés  aux  douleurs  de  Votre 
Sainlelé. 

Nous  avons  pleuré.  Très  Saint  Père;  et  eu  attendant  des  jours 
plus  fortunés,  nous  prions  et  nous  espérons.  Dieu,  sans  doute,  aura 
pitié  un  jour  de  nos  larmes  el  de  nos  supplications. 

Et  |Kiur  que  nos  prières  puissent  s’élever  jusqu’à  son  trône  et 
méritent  d’ètrc  entendues  du  Tout-Puissant,' 

Daignez,  Très  Saint  Père,  bénir,  au  nom  de  Jésus-Christ . tous 
vos  enfants  de  Tivoli. 

(Setjuonu  (hiecenloi/nattro  firme  ili  Minuit., 


Digitized  by  Google 


PRO\IM:ii  EUCLKSIASTII'A  lit  BORDKUA. 


313 


I PROFESSOKI  DEL  CoLlÆGK)  DI  BAZAS 


lîl.  M1SMMK  PATJSR, 

liunc  adolescenlem  nobilem  , in  collegio  Vasafensi  rheloriees 
alumnum,  cui  has  pracsentes.lilleras  commisimus,  cum  sua  palerna 
benevolenlia  Sanctitas  Yestra  suscipere  dignelur. 

Qnem  Palernilati  Yeslrac  gratiorem  fore  arbilramur,  si  noium 
fucril  illius  avum , pictate  eonspieimm  el  magistrales  muneribus  or- 
oalum,  saeerdolio  in  senoclule  sua  iniliatum  fuisse,  ac  omnibus 
vilae  sanctions  exempla  dédisse. 

Hic  adolesccns  nosler,  quum  multis  el  abbinc  monsibus  sese 
militiac  romanae  socium  adscribetidi  consilium,  I)eo  favenle,  habe- 
rel,  data  a piis  parentibus  com  ingcnli  gaudio  licenlia,  laelanler, 
paire  comitanle,  profeclus  csl,  aliis  condiscipulis  relinquens  exern- 
plum  quod  iam  plures  eliam  pueruli  sequi  gesliunl. 

Quae  cnim  anima  catholica  se  non  commoveri  son  liât  quum  vi- 
dent et  populorum  el  principum  coniuralionem  faclam  adversus  Do- 
mintim  el  adversus  Chrislum  çius? 

Quod  ad  nos  atlioet,  lleatissimc  Paler,  vix  dicere  possumus, 
(|uanlo  dolore  premamur,  quum  lot  niala  Calhcdrac  Beali  Pétri . 
Ecclcsiae  romanae  Pontifici,  el  loli  reipublieae  catholicae  imminen- 
lia  prospicimus. 

Ilaque  cum  gemitu  cordis  dcprecamur  ul  landem  cxurgal  Deus 
el  dissipenlur  inimici  cius  ; ul  aiderai  bella . conterai  arcum . arma 
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confringal , coiisilia  impiorum  infaluet , et  contra  spirituales  nequi- 
lias  el  principes  tenebrarum  sumat  scutum  inexpugnabile , acquita- 
tem  et  verilatem. 

Intcrea  omnes  et  magistri  et  alumni  huius  collegii  Vasatonsis, 
nobis  ipsis  gratuiabimur  quotiescumque,  in  hao  inopia  nostra  et 
infirmitate,  pro  sanctissima  Sede  et  pro  temporalis  eius  polestatis 
defensione  aliquid  posse  dabilur. 

Haec  vota , Beatissime  Pater , in  fidelitatis  et  obsequii  signum , 
ad  pedes  Sanctitatis  Vestrae  provoïuti  cITundimus,  cum.omni  humi- 
litate  supplicantes  suam  paternam  benedictjonem  isti  puero  et  opti- 
mo  patri  eius,  et  toti  huic  domui  nostrae  impcrtiri  placeat. 

Beatitudinis  Vestrae, 

in  collegio  Vasatenti,' in  die  nalaii  Domini  2S  decembris  1860 

. * , « 

Devotissirai  filii 

Martial  , Snperior 

* r r ' 0 

; • ( Seyuono  (iieciaxsetlp  firme  di  Professori.) 
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GU  ALjUNNl  DEL  COLLEGIO  DI  BAZAS 


Très  Svixt  Père  , 

Les  élèves  du  collège  de  Bazas  sonl  heureux  de  j»uu\oii‘  déposer 
aux  pieds  de  Voire  Sainteté  I'  humble  hommage  de  leur  profond 
respect  cl  de  leur  inviolable  attachement  h votre  personne  sacrée  et 
au  SaiHt-Siége  .apostolique. 

Nos  traditions  de  famille,  les  leçons  de  uos  maîtres,  nos  ins- 
tincts les  plus  chers  nous  ont  fait  ressentir  vivement  tes  cruelles 
épreuves  qui  accablent  en  ce  moment  l’Eglise  catholique,  épreu- 
ves qui,  après  avoir  été  longtemps  préparées  dans  l’ombre  contré 
I'  Epouse  et  le  Vicaire  de  Jésus-Christ , ont  fini  par  éclater  libre- 
ment au  grand  jour. 

Aussi,  à cette  heure  suprême  où  semble  inévitable  le  triomphe 
du  mensonge  et  de  l’ iniquité,  nous  regardons  comme  un  devoir 
de  nous  unir  h tout  ce  qu’il  y a au  monde  d’honneur,  de  vertu, 
de  probité,  pour  témoigner  de  notre  profonde  indignation  à la  vue 
du  droit  foulé  au  pieds,  de  la  majesté  violéç  par  des  attentats  in- 
connus jusqu’à  ce  jour,  de  la  sainteté  odieusement  humiliée,  et 
pour  •protester. hautement  au  nom  de  tout  bien,  au  nom  de  noire 
divine  Religion  qu’on  persécute  do  la  manière  la  plus  infernale, 
qu’on  oulrage  de  la  manière  la  plus  infâme. 

Justement  fiers  de  compter  parmi  les  héros  de  Caslclfidardo  plu- 
sieurs de  nos  anciens  condisciples,  nous  avons  voulu  déposer  aux 
P.  II.  I ni.  Il  I i 
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pieds  de  Votre  Sainteté  -T  assurance  particulière  de  notre  filial  dé- 
vouement, par  l’entremise  de  notre  frère  bien-aimé,  Maurice  de 
Lavalelte  de  Monbrun. 

Daignez  aussi,  Très  Saint  Père,  agréer  nos  souhaits  de  bonne 

••  * *•  • , 

année  et  les  vœux  ardents  que,  pour  Votre  Sainteté,  nous  avons 
offerts  à Noire-Seigneur  Jésus,  cette  belle  nuit  de  Noël  où  nous 
avons  eu  le  bonheur  de  le  recevoir. 

De  Votre  Sainteté, 

Le*  enfants  fidèle*  et  dévoués 
• • 

(Seguono  oltantadue  firme  di  Alumi.) 
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IL  CLERO  DELLA  DIOCESl  DI  AGEN 


Très  Saint  PèRE, 

L' iniquité  semble  prévaloir  : la  ville  de  Pierre , la  cité  sainte , 
la  terre  qui  a bu  le  sang  de  tant  de  martyrs,  le  centre  de  l'unité 
catholique,  la  lumière  du  monde,  la  colonne  de  la  vérité,  le  san- 
ctuaire de  tous  nos  souvenirs  et  de  toutes  nos  gloires,  Rome  enfin 
est  menacée  par  des  fils  ingrats  et  sacrilèges. 

Ils  espèrent , par  un  suprême  attentat , arracher  à la  Papauté  son 
dernier -asile , détruire  son  dernier  rempart  et  faire  du  tombeau  de  1 
Pierre  le  tombeau  de  la  Papauté  elle-même. 

Ils  ne  savent  pas,  Très  Saint  Père,  que  de  ce  tombeau,  com- 
me de  celui  du  Christ , jaillissent  la  vie  et  F immortalité  ; que  ce 
tombeau  est  le  granit  indestructible  qui  porte  l’Eglise,  et  contre 
lequel  viendront  toujours  échouer  toutes  les  ambitions,  toutes  les 
hypocrisies, ‘toutes  les  haines  êl  toutes  les  colères  de  la  terre  et 
de  l’enfer.;  • • 

Pour  nous,*  enfants  de  cette  France  qui  a eu  la  gloire  de  jeter 
les  fondements  de  votre  royauté  temporelle,  et  qui,  pendant  onze 
siècles,  a été  fière  de  la  maintenir  et  de  la  défendre,  nous  ne  voul- 
ions pas  avoir  Y incomparable  honte  de  vous  trahir.  Nous  venons 
vous  dire,  'dans  une  ardente  et  solennelle  protestation,  notre  atta- 
chement à vos  droits,  notre  obéissance  à votre  parole,  et  noire 
amour  pour  votre  pei*sonne  sacrée. 
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O Père  ! ù Hoi  ! d Souverain  le  plus  légitime  el  le  plus  doux 
qui  soil  sur  la  terre  ! ô victime  très  sainte  et  immortelle  ! que  vo- 
tre pensée  surchargée  de  tant  d’angoisses  s'arrête  un  moment  sur 
nous,  sur  tout  le  diocèse  d'Agen  dont  nous  sommes  les  interprètes, 
sur  ce  Clergé,  héritier  de  la  foi  forte  des  Caprais  et  des  Phébade, 
sur  ces  fidèles  qui,  pour  défendre  le  Pontife-Roi,  sauraient  montrer 
le  courage  des  martyrs  agenais. 

A genoux,  pleins  de  foi,  nous  vous  demandons,  Très  Saiiil  Père, 
une  bénédiction  qui  fortifie  nos  espérances  invincibles  et  l’ inviolable 
amour  que  nous  •vous  avons  juré/ 


fSeyuono  (/ûaranlasei  firme.) 
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IL  CAPITOL»  CATTEDKALE  1>I  LA  ROCHELLE 


Reatissime  Pater, 

A f . _ _ ' . 

Canonici  Ecclesiae  cathèdralis  Rupellensis , accepta  occasione  sui 
Decani  ad  liraina  apostolorum  peregrinautis , noir  possunt  quln , in 
his  infaustis  diebus , quos  iam  deposuerunt,  ad  pedes  Sanctitatis  Ve- 
sjrae,  iterum  deponant  intimos  animi  sui  sensus. 

Corde  et  animo;  Reatissime  Pater,,  ad hac rentes  doctrinae  san- 
ctao  ronianae  Ecclesiae , protitemur  nobis  esse  sacrum  cl  inviolabile 
Patrimonium  Reati  Pétri , quod , Deo  ita  disponente , possidet  Pon- 
lifex  ad  salulem  fidelium  facilius  procufandam. 

Ideo,  vcheinenter  dolemus  super  cunctis  abominationibus , quas 

cogitant  et  excqui  conantur  contra  Sanctitatem  Vestram  et  sanctam 

, / 

et  apostolicain  Sedem  romanam  mali  et  perversi  filii.  ■ 

Ideo  non  cessamus,  persévérantes  in  orationo  evun  Ecclesia  per 
orbem  dispersa,  eflundere  preces  iuxta  menfem  Sanctitatis  Vestrae, 
enixe  poslulanies  a Pâtre  misericordiarum  et  a Deo  totius  consola- 
lionis,  ut  tandem  exurgens , mittat  angelum  suum , qui  eripiat  San- 
etitalém  Vestram  de  manu  matorum  et  de  omni  cxpectatione  plebis 
infidelium,  ut  inimicis  sandae  romanae  Ecclesiae  ad  meliora  ver- 
sis,  luctus  amarissimus  Patris  nostri  convertapir  in  gaudium  plénum 
cl  superabundans. 
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Exaudiat  Dominus  preces  noslras,  in  die  tribulationis  Sanclitatis 
Yeslrae.  Faxit  Beata  Virgo  Maria,-  quam,  tolo  orbe  plaudenle,  Im- 
maculalam  deünivistis;  faxit  caterva  beatorum  Martyrum , quos  mox 
catalogo  sanclorum  àdscribetis,  ut  Deus  impleat  oranes  petitiones  San- 
clilatis  Yeslrae,  et  ipsi  trihuat  secundum  cor  suum  et  oinne  ipsius 
consilium  continuel  ; et  ex  lotis  praecordiis  laelabimur  in  satutari 
amantissimi  Patris  nostri,  et  in  nominc  Dei  noslrj  magniiicabimur. 

Ad  pedes  Bealiludinis  Yeslrae  humitlime  provoluti , canonici  Ec- 
rlesiac  calhedralis  Rupellensis  enixe  rogant  ut  ipsos  benedicere  di- 
gnelur. 

w • • 

#• 

Sanolitatis  Yeslrae. 

* » • 

Rupellae,  die  24  maii  1862,  in  feslo  Beatae  Mariac  Virginis.  sub 
filulo  Auxilium  Christianorum. 

Servi  et  lilii  oberiientissimi  et  devolissiml 

* , * * » * . * « - 

( Seyuoiio  otto  firme.) 
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IL  SEMINARIO  TEOLOGICO  DI  LA  ROCHELLE 


Bf.XTISSIME  1\\TER. 


Filii  amantissimi  quibus  Sanctae  Sedi  aposlolicae  perfecle  adliae- 

rere  religio  semper  fuit  et  erit,  ail  Sanclitatis  Tuae.  pedes  provoluli, 

dignissimum  Pétri  successorem  veneranlur.  Inter  tôt  et*  tantos  as- 

sultus  dolorososque  crucialus  ac  angustias  quibus  nostra  Mater  Ec- 

•clesia  et  paternum  cor  tuurn  afïliguntur,  vehementi  dolorc  aflecli 

omnes  ut  vere  catholicos  ilecel,  vota  nostra,  amoçern  pietatisque 

• • 

obsequiosae  reverentiam  humililer  audemusofïerre. 

Dum  Sanctitas  Tua,  Gcthsemani  minium  calicis  particeps , jm> 
ovibus  suis  divinam  placationis  Hostiam  immolai,  nos  humiles  le- 
• vitae,  tuurn  super  omnes  Episcopos  primatum  una  cum  temporali 
potestale,  a sancto  Praesule  quein  nunc  apud  te.  patronum  habe- 
mus,  edocti  diligere,  visceribus  commotis,  ingemiscendo  Deumque 
et  bealos  Apostolos  precando  non  deficiemus.  Beatrssimam  prae- 
sertim  contidenter  obsecramus  Virgincm  Mariam  noscientem  a filio 
suo  repelli  nec  invocantem  repellere,, cuius  Immaeulalae  Conceptio- 
nis  dogma  tua  pontiticali  infallibititate  universo  iiiundo  féliciter  est 
annuntiatum , ut  catholicae  Ecclesiae  partes  patrociniumque  susci- 
piens,  ei  deciés  et  amplius  saecularem  legitimàm  restituai  servef- 
que  haereditatem.  • 


IHi  PMI  TE  SECOMU  - niXNCIl. 

• • • , 

* 

Quidquid  evenial,  nos  sein  per  devoli,  pi'Oiuittimus  cl  iuramus 
Ecclesiarum  omnium  eapili , eenlro  et  rectrici  romanae  Ecelesiae 
tibi  et  successoribus  scmper  addidi  erimus. 

Copiosas  ardenter  exoptant  consolationes , 

Sanclitati.s  Tuae, 


Humillimi,  ol^cquenlissimi  nccnon  devolissiroi  fitioli  el  scrvuli 


(Seffuono  cinquantanove  finir  di  Studenli v 
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I CATTOL1CI  DELLA  C1TTÀ  »1  LEÇON 


Très  Saint  Père, 

Témoins  des  sentiments  qui  animent  Y immense  majorité  des  popu- 
lations de  la  Vendée,  nous  venons  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sain- 
teté les  respectueux  hommages  de  nos  fidèles  et  religieuses  contrées 
et  protester  en  leur  nom  contre  l'odieuse  spoliation  de  votre  Souve- 
raineté temporelle.  Si  la  moindre  liberté  était  laissée  aux  catholi- 
ques , de  nombreuses  manifestations  publiques  auraient  lieu  sur  tous 
les  points  de  la  France  pour  appuyer  votre  sainte  ct.juste  cause,  et 
des  milliers  de  voix  s’élèveraient  hautement  dans  les  provinces  de 
f Ouest  pour  flétrir  les  hypocrites  et  déloyales  attaques.de  la  révolte 
et  de  l'impiété.  La  Vendée,  triste  et  indignée , est  condamnée  au  si- 
lence, mais  elle  garde  sa  foi , ses  glorieuses  traditions  et  sa  profonde 
vénération  pour  votre  autorité  paternelle  : en  nous  rendant  ses  inter- 
prètes, nous  aurons  du  moins  porté  jusqu’au  trône  apostolique  l'ex- 
pression des  sentiments  que  les  ennemis  du  catholicisme  voudraient 
étouffer,  et  qui  ne  feront  que  grandir  avec  la  persécution.  Puissent 
nos  ardentes  sympathies  adoucir  les- blessures  de  votre  cœur,  et  vous 
soutenir  dans  les  cruelles  épreuves  où  vous  montrez  Y héroïque  con- 
stance et  l’admirable  énergie  d’un  digne  successeur  de  Saint  Pierre  ! 

Luçuii,  le  1<’>  février  1800.  ' . 

(Seguono  dnerenln  sesxmitavore  firme.  . 
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PARTE  SECONDA  - FRANCIA* 


LE  CATTOLICHE 

DI  LUÇON  E DI  FONTENAY-LE-COMTE 


Très  Saint  Père. 

Nous  partageons  vivement  les  angoisses  de  votre  coeur  paternel. 

Pour  alléger  le  fardeau  de  votre  croix,  notre  seule  puissance, 
est  la  prière  : nous  Y élèvons  avec  confiance  vers  le  Ciel-,  et  Dieu 
exaucera  vos  tilles  soumises  et  dévoués. 

Très  humblement  prosternées  à vos  pieds , Très  Saint  Père,  nous 
vous  supplions  dans  ces  temps  d’épreuves  de  répandre  sur  nous  et 
sur  nos  familles  vos  plus  abondantes  bénédictions. 

• , * ‘ ' , 

A Fonlenay-ie-Comte  (Vendée),  le  lti  février  1861* 

( Seguono  seicento  quindici  firme  di  Luçûh  e centoventi 
di  Fontenay^le-Comte.) 
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IL  CLERO  DELL’  ISOLA  DI  NOIRMOUTIER 


Très  Saint  Père, 

Le  Clergé  de  Y lie  de  ISoirmoutier , diocèse  de  Luçon , se  fait 
un  pieux  devoir,  dans  les  circonstances  actuelles,  de  venir  déposer 
aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  l’hommage  de  sa  profonde  vénération 
et  de  son  entier  dévouement.  Il  partage  vivement  les  angoisses  dont 
votre  coeur  est  rempli  : et  ce  qu’ il  regrette  le  plus,  c’est  de  ne 
pouvoir  les  soulager  autant  que  le  demandent  ses  désirs  et  ses  vœux. 

Si  Dieu  et  l’auguste  Vierge  Marie  daignent  exaucer  les  prières 
qu’il  leur  adresse  depuis  si  longtemps,  Votre  Sainteté  sera  bientôt 
au  terme  de  ses  épreuves,  et  l’ Eglise  * sous  votre  Pontificat  béni, 
remportera  de  nouveaux  triomphes.  - . • ... 

Humblement-  prosternés  à vos  pieds,  nous  vous  prions,  Très 
Saint  Père,  de  vouloir  bien  agréer  l’hommage  de  la  très  profonde 
vénération  et  de  l’inaltérable  dévouement  avec  lesquels  nous  sommes. 

De  Votre  Sainteté. 

Noirmoutier,  le  29  juillet  1860. 


I.es  enfants  trôs  soumis 


/Seguono  otto  firme,  j 


PABTK  SECOUA  - fRANCIA. 
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LE  PARR0CCH1E  DI  BEAUFOÜ  E LES  LUCS 


Très  Saint  Père , 

C'est  un  besoin  pour  noç  cœurs  de  catholiques  et  de  prêtres 
d’exprimer  à Votre  Sainteté,  dans  les  circonstances  douloureuses  où 
elle  se  trouve,  toute  ta  part  que  nous  prenons  h ses  tribulations  et 
à ses  angoisses. 

Si  notre  pays  eût  été  libre , Très  Saint  Père , vous  n auriez 
pas  que  des  protestations  isolées  conlro  les  ennemis  du  Saint-Siège  ; 
la  Vendée  se  serait  levée  fout  entière  pour  vous  dire  son  attache- 
ment h l'Eglise,  son  indignation  contre  ses  ennemis  et  les  supplica- 
tions qu  elle  fait  monter  sans  cesse  au  pied  du  trône  de  Dieu  pour 
voire  exaltation  dans  ces  jours  mauvais. 

Daignez  agréer,  Très  Saint  Pere,  les  vœux  que  déposent  très 
humblement  à vos  pieds  trois  Prêtres  de  ces  excellentes  campagnes 
où  les  Fidèles  confiés  à leurs  soins,  initiés  par  eux  à vos  périls, 
gémissent  et  prient  afin  que  les  ennemis  de  l'Eglise  soient  humiliés 
et  que  notre  bien-aimé  Père  à tous , le  saint  et  vénéré  Pie  IX , ren- 
tre enfin  dans  ses  droits  et  recouvre  au  milieu  de  ses  enfants  sou- 
mis la  paix  et  le  bonheur.  • . 

Tels  sont,  Très  Saint  Père,  les  vœux  que  nous  formons  pour 
Votre  Sainteté  h ce  moment  solennel  où  la  mal  et  le  bien  sont  en 
présence.  S'il  fallait,  pour  leur  réalisation,  joindre  l'action  à la 
prière,  nous  n'hésiterions  pas,  Très  Saint  Père,  à nous  jeter  dans 
les  rangs  de  ceux  qui  combattront  pour  vous;  car  nos  cœurs,  nos 
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vçix,  nos  bras  sont  à votls;  heureux,  si,  comme  nos  pères,  nous 
pouvions  verser  jusqu'  à la  dernière  goutte  de  notre  sang  pour 
l'Eglise  et  son  auguste  Chef. 

Puisse  celle  expression  de  l’affection  de  nos  cœurs  et  du  dé- 
vouement de  nos  âmes  au  Représentant  du  Seigneur  Jésus  le  conso- 
ler un  peu  et  nous  obtenir  une  de  ces  bénédictions  qui  affermissent 
le  courage  et  donnent  V énergie  nécessaire  aux  jours  du  danger  I 

Daignez  donc,  nous  vous  en  supplions,  Très  Saint  Père,  bénir 
les  trois  Prêtres  vos  enfants  et  les  fidèles  qui  leur  sont  confiés , tous 
prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté. 

Beaufou , canton  du  Poiré-sous-Napoléon-Vendée , le  15  jan- 
vier 1860.  • . 


i Seguono  Ire  /irmt.  ) 
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I SUPERIORl 

H Kl  TRATELLI  DI  SAN  G ABRIELE 


Très  Saint  Père! 

L oppression  sous  laquelle  gémit  notre  sainte  Religion  dans  une 
grande  partie  de  l'Italie:  les  vexations  qu’y  souffrent  ses  ministres, 
ainsi  que  tous  les  bons  catholiques;  les  angoisses  et  les  amertumes 
si  grandes  dont  votre  cœur  paternel  est  abreuvé,  nous  remplissent 
de  douleur  et  d’ affliction. 

Nous  déplorons,  bien  amèrement,  Très  Saint  Père,  avec  tous 
les  vrais  enfants  de  la  sainte  Eglise  romaine,  les  desseins  coupables 
formés  par  des  hommes  pervers  contre  celle  divine  épouse  du  Christ . 
et  les  moyens  criminels  et  odieux  qu’ils  ne- cessent  d'employer  pour 
ruiner  l’autorité  et  P indépendance  du  Siège  apostolique. 

Prier  est  tout  ce  que  nous  pouvons,  dans  de  telles  circonstances. 
Aussi,  Très  Saint  Père,  nous  nous  faisons  un  devoir,  nous  et  tous 
les  membres  de  notre  Congrégation,  de  faire  monter  chaque  jour, 
en  union  avec  toutes  les  âmes  pieuses  de  la  chrétienté,  nos  vœux, 
cl  nos  soupirs  vers  le  Dieu  bon  et  miséricordieux , pour  le  con- 
jurer de  jeter  sur  la  sainte  Eglise  un  regard  propice,  d’éclairer  et 
de  loucher  de  sa  grâce  tous  ceux  qui  lui  sont,  hostiles , et  de  fairi* 
luire  pour  elle  des  jours  de  paix  et  de  tranquillité.  Nous  prions 
aussi  l’ Immaculée  Marie  et  les  bienheureux  apôtres  Pierre  et  Paul 
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do  \ ciller  toujours  sur  le  troupeau  du  divin  Pasteur,  e!  de  protéger 
sans  cesse  celui  à qui  la  garde  en  a été  confiée. 

Daignez , Très  Saint  Père , agréer  ces  témoignages  bien  sincères 
de  notre  filial  et  entier  dévouement  à vous  et  au  Siège  apostolique, 
et  permettre  que,  prosternés  humblement  aux  pieds  de  Votre  Sain- 
teté, nous  la  suppliions  de  nous  accorder t ainsi  qu’à  tous  les  mem- 
bres de  notre  Congrégation,  la  bénédiction  apostolique. 

Nous  sommes,  Très  Saint  Père,  avec  le  plus  profond  respect. 

De  Votre  Sainteté, 

Saint  Laurenl-sur-Sévre,  diocèse  de  Luçon  (France),  le  16  fé- 
vrier 1860.  • 

v ■ .•  ■ 

' tes  1res  humbles  et’  très  soumis  lits 

. • • Frire  Mahie  Simeon  , Supérieur  général 

i Seguoiw  selle  firme.) 
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PARTE  SECONDA  - FRANCIA; 


1 PROFESSORI 

DEL  SEMINARIO  MINORE  DI  SABLES-DOLONNK 


. Beatissime  Pater, 

Gathoücam  Sanctitatis  Vestrae  familiam  per  universum  orbem 

nunc  temporis  obnubilât*  et  angit  tristitia.  Quoi  hodie  filiorum  Pa- 

• 

tris  doloribus  illacrymantium  dinumerare  habent  Angeli  sancti  pre- 

) 

ces  et  suspirial  Quis  enim  catholicus  non  compatiatur,  quando  ca- 
tholicus  Ecclesiæ  patitur  Princeps  et  Gapul?  Namquc  certe  Patris 
dolores  filiorum  etiam  omnium  sunt  dolores,  et  capitis  vulnera  mcm- 
brorum  etiam  omnium  sunt  vulnera: 

Lucionensi  indioecesi,  Oceani  littore,  insidet  iuniorum  Semina- 
rium  clericorum,  parvum  quidem,  Beatissime  Pater,  et  minus  no- 
tum,  quod  tamen  nuperrime  non  dedignata  est  Sanctitas  Vestra  pa- 
ierais oculis  inlueri  et  diligere  ac  gratiis  benedictionibusque  ditare 
spiritualibus  : nostra  omnium  inde  corda  exultaverunt  et  quotidie 
apud  nos  vestri  est  grata  reeordatio  nominis,  cum  mane  pariter  et 
vespcre  sacras  indulgentias  auspicantos,  simul  flexis  genibtis  pre- 

camur:  « Marie  Immaculée,  sauvez-nous  tous!  » 

• • 

Ex  quo  vero  vobis,  Beatissime  Pater,  impiorum  hominum  ma- 
nus  nefarium  et  sacrilegum  bellum  intulerunt,  ex  quo  imprimis 
iam  adeo  afllicto  cordi  novum  est  inflictum  vulnus,  et  haud  igno- 
ramus  quam  inexpcctandum  et  sacvum,  non  cessamus  orantes  et 
supplicantes  ut  Dominus  et  Deus  noslcr  flagella  iracundiac  suae 
tandem  avertat. 
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Feslo  aulern  die  Purificalionis- Bcatac  Mariae  Virginia*  Immacu- 
lalae,  a nobis  sacra  celcbrala  siyit  myslcria  et  sancfa  est  unaiiimi- 
ler  peracta  communio  ad  coelestium  sUperabundantiam  gaudiorum 
sanclissimo  et  summe  venerando  atque  nobis  piissimc  dilecto  Pal  ri 
iraplorandam. 

Nullus  est  noslrura  , nec  minuscula  actale  panulus,  qui  non  sum- 
mopere  oplaverit  ad  Sanditatis  Yestrae  pedes  deponere  aliquod,  vel 
haud  salis  dignum , observantissimae  religionis  ac  (ilialis  afledus  le- 
slimoflium.- Venim  inetuendum  eral  ne  nos  nimirum  progredi  peclus. 
compellerel.  Pauca  tamen,  sed  omnium  sensus  evhibenlia , oflferi- 
mus,  quae  utinam  grata  habeatis,  Beatissimc  Pater,  ncque  nos  sic 
etiam  inveniamur  audentiores. 

Interea  nobis  non  erit  ulla  laeta  dies  usquedum  Patris  amantis- 
simi  fletus  iam  amplius  non  manare  audiamus  et  Beali  PelH  navi-- 
culam , facta  tranquillitate , compbsitis  fluclibus  placide  dominarc  Ec- 
clesiamque  sanclam.  florere,  vigere  et  regqare.  Quam  tôt  volis  et 
orationibus  efllagitatam  grâtiam  tam  sibi-devoto  Pontifîci  citius  ob- 
tineat  Virgo  in  Conceptione  lmmacuiata  ! Semibarii  huius  magistri 
una  et  diseipuli  se  provolvunt  ad  sacratos  pedes  quos  pjramanler 
et  summe  venerabundi  exosculantur  Nos  bénigne  aspicere  et  bene- 
didione  apostolica  munire  dignemini  : omnes  enim  nos  esse  profi- 
lempr  V semper  futures.  Beatissimc  Pater, 

Sanditatis  Vestrae, 

llumillinios,  ohsequentissimos  atque  aiidiclissinios  serins  ri  Itlios 

• _ Gelot,  Sacerdos,  Superior 

( Segnono  venlum  firmn  di  Profmori.) 
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.PARTE  SKDOMU  - FRANCIA.- 

*• 

(iLI  STUDENTl 

DEL  SEMINARIO  DI  SABLES-D'OLONNK 


I. 

• / Bf.atissiuk  I’atiîr, 

Bonus  iile  Paslor  Dpmiuus  ,\osler  Iesus  Christ  us,  cuius  Veslra 
Sanctitas  in  terris  Vicarius  exislil,  parVulos  ail  se  venire  voluil . 
susceptisque  et  oseulalis  bcnedicebal  manibus  gratiarum  pietés.  lia 
et  a vobis,  Bcalissime  Pater,  simuler  habilos  et  amplexu  i lignâtes 
parvulos  audivimus,  et  nobis  eliam  ad  saepos.  provolutis  pedes  apo- 
slolicum  lieeret  Principem  venerari  optabaraus.  Sed  occe  Irislia  ac- 
cepimus  : impiorum  enim  hominum  exarsit  nequilia,  et  beneficio- 
rum  immemores,  lilii  ingrali  non  dubitaverunl  Pafris  amantissimi 
crudeliter  praccordia  vulnerare. 

. Quandoquidera  et  nunc  etiam  Chrisli  inscculores  accusant  et 
prava  meditantur,  clamauuis  parvuli:  llosanna  Vicario  Chrisli,  be- 
nedictus  qui  régnai  in  nomine  Domiui  ! . 

Sanclitati  Vestrae  adhaerent  omnium  corda  cathoiieorum , Bea- 
tissime  Pater,  et  licet  portae  inferi  prae\alere  satagant,  tide  firmis- 
sima  Icnemus  Ecclesiam  super  pet  ram  aedificatam  Salanae  conalibus 
non  dirulam  iri. 

* Motus  factus  est  magnus , sed  navicula  Pétri , quamquam  Chri- 
slus  udealur  dormire,  submersa  non  obnielur  ductibus.  Dum  lamen 
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saevit  tempestas , non  cessabimus  deprecanles  : Domine  salva  nos, 
nisi  Assistas,  péri  mus  ^ 

Christc  Salvator.,  cor  Patris  amanlissimi,  coelestibus  interéa  re- 
creare  dignare  gaudiis , ne  supra  raodum  gravatus  taedeat  eum  inter 
nos  vivere. 

Nosque  .utinam  semper  in  via  veritatis  ambulemus  quant  seque'n- 
tes  ad  finem  supernae  vocafionis  perveniainus  ,*  imitatores  Patris  facli 
sicut  et  ipse  imitator  Chrisli. 

Protegat  de  excelso  solio  gloriae  suae  -Virgo  in  Coneeptione  Im- 
maculata  Ponlificem  suum , et  Ecdesiae  obtineat  auxilium  in  lem- 
poro  opportuno  ac  post  iumultus  bellorum , pacem  rcducat  et  rna- 
gnam  tranquillitatem.  ‘ • 

Sacratos  pedes  amplectimur  et  benedictionem  aposlolicam  implo- 
rantes nos  esse  profitemur  ac  semper  futuros , Bêatissime  Pater , 

Sanctitatis  Vestrae, 

E Seminario  Secorensi,  die' sept ima  februarii  1860, 

. • • * 1 • 

Hiimillimos,  observanllssimo»  et  addlctlssftnos  serves  et  tilios 
• Vice  H loco  omnium  Alumnorum 

* T.  Perret 


•W  • 


l’VHTE  SECORDA  - EB.VNCIV. 


A notre  Très  Saint  et  Biemieireux  I'ère  Pie  IX. 

Quand  sur  mes  jeux  en  pleurs  vient  fondre  le  sommeil. 
Mon  cœur  songe  à Pie  IX,  à sa  douleur  amère: 

Quelle  pensée  encore  vient  hâter  mon  réveil  ? 

Fjicore  vous,  vous  toujours,  ô Pic  IX,  ô mon  Père! 


Pensant  à vos  douleurs. 
Saint  et,  bien-aimé  Père . 
Mes  pleurs . 

Ma  prière , 

Toujours,  Qui,  toujours 
Appellent  au  secours 

La  Heine  de  T Eglise  et  notre  tendre 

Les  Sables-»!'  donne . 8 février  1800. 

I.  un  île  se»  entant* 


Mère. 
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A Pie  IX. 

. 

Père  saint,  du  troupeau  pasteur  tendre  et  fidèle, 
S’élançant  en  courroux,  l’impiété  cruelle 
Contre  toi  tout-à-coup  déchaîne  ses  fureurs. 

El  nous,  pour  alléger  la  douleur  qui  t’oppresse. 
Pour  consoler  Ion  cœur,  répondre  à la  tendresse, 
Ilélas!  noms  n’avons  quo  des  pleurs! 

Ah  ! puisse  notre  voix , Chef  auguste , ô bon  Père . 
Etre  à ton  noble  cœur  un  baume  salutaire 
Contre  tous  les  méchants,  contre  F impiété. 

Fidèles,  malgré  ceux  qui  font  couler  tes  larmes, 
Enfants,  nous  t’apportons  pour  calmer  tes  alarmes, 
L’amour  et  la  fidélité. 

Père,  de  nos  aïeux  oui  tu  connais  la  gloire; 

Tu  sais  qu’à  l'anarchie  arrachant  la  victoire, 

Ils  versèrent  leur  sang  pour  demeurer  chrétiens. 

Et  nous,  dignes  enfants  de  ce  peuple  fidèle. 
Ciene’rcux  héritiers  de  la  foi  pajernelle, 

Oui,  tous  nous  sommes  Vendéens. 


:<(>(>  l'Udl.  StftOMM  - HU.Nl.lA. 

Le  Vendéen  combat,  son  bras  est  redoutable, 

• Et  quand  il  va*  mourir,  quand  le  nombre  l'accablé, 

Il  dit:  « Vive  I^Foi,  courage,  amis,  adieu.  » 

Lu  soldgl  ennemi  sur  le  héros  s'élance:  *— 

« Rends  les  armes , sinon  le  fer  de  la  vengeance » 

« Et  loi  » , dit-il , « rends-moi  mon  Dieu  ! ■> 

Si  l'impie  aujourd'hui,  dans  sa  haine  implacable. 
Voulait  sur  notre  Chef  porter  un  bras  coupable,  * 
Oui  nous  saurions  encor  mourir  pour  notre  Foi  — 
Terrible  est  un  enfant  lorsqu'  il  défend  son  père  ! 

.Nous  dirions  au  méchant,  méprisant  sa  colère: 
Rends-moi  Pie  neuf,  ronds-moi  mon  roi  ! • 

Rends-moi  ce  bon  pasteur  que  ta  main  tyrannise, 

Que  ses  jours  soient  en  paix . que  sa  chaîne  se  brise . 
Qu'  il  puisse  nous  bénir  .et  nous  gouv  orner  tous  ! 

Contre  lui  pourquoi  donc  celle  vainc  colère? 

Le  céleste  vengeur.  F établit  sué  la  pierre  ...... 

Méchant,  redoute  sou  courroux! 

Vierge,  qui  dans  les  Cieux  régnez  en  souveraine. 

El  que  nous  honorons  du-  puissant  nom  de  Raine . 

Ah!  d'eufauts  éplorés  les  cris  montent  vers  vous! 

En  ces  jours  malheureux , que  votre  main  de  mère 

Contre  l’ impiété  garde  notre  bon  père 

• Sauvez  Pie  neuf,  sauvez-nous  lousl 

• * ’ ■ * • *.  ï *•  1 

Petit  Séminaire  des  Sables-d' Olonne.  •'«  février  Ihtiti 
I.  iyi  do  vos  eiifani- 

* ' • ...  * • I.  . . • 

■ ( Seijttono  le  firme. 
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Dum  lua,  Sanclo  Palor,  crudeli  corda  dolorc 
Stringunlur,  tibi  sint  noslrae,  solatia,  voces. 

Nostrùm  nota  tibi  virtus  illustris  avorum, 

Nec  nos  immemores  citius  viriutis  avitae.  •* 

Heroum  nos* progenies  qui,  ntiper  in  armis, 

Aras  et  sacros  sibi  servavere  ministros, 

Sanctum  lestantes* generoso  sanguine. cultum.  1 
. Notas  et  ille  pius  noster  qui  dixeril  olim 
For  lia  poscenli*  moriens  ut  traderet  arma  : 

^ ■ j * _v.  - _ . „ > . jui  rn  f | - rtf  j 

« Tu  mihi  redde  Heum.  » Félix  cito  cuspide  mari}  r 
Occubuit.  Sic  nos  dilecto  a Pâtre  remotos 
Si  vellent  pravi  ( Deus  hoc  averte  nefandum  ! ) ,n* 

Sic  quisque  iippavidus  dical  cito  : «'TÜ'ifuiii  Patrem  ‘ " 
Redde  Pium  ; Pastoreip  tu  mihi  redde  Süpremum, 

Qui  pius  us(iue  gregem  iucunda  ad  pascua  ducit.  >* 

SU  tutus  Pastor,  yinclo  sit  liber  ab  omn^..(  0 . 

Vae  pravis  qui  crudeles  tibi,  Sancle,  calenas  s'  y 
Fingerc  sint  ausi  ; pro  libeYtate  Parentis 
Nobis  et  mortem  perdulce  subire  beatam. 

Interea  lingua  nos  usuipamus  amanti 

Saepe  tuas  voces:  Saha  nos  aima  Maria.  * 

O «Patrona  simul  cum  nalis  protégé  Pal  rem  ! 

In  parvo  Seminario  Secorensi,  die  ü februarii  1860. 

Ilifmilllmus  et  devoVissinuis  filial 
• • R.  Richard 
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V. 

• • 

• * » 

Les  Volontaires  de  Pie  IX. 

**  * * 

Dieu  le  veut  ! Dieu  le  veut  1 le  Pape  nous  appelle  : 

Nobles  fils  des  Croisés,  levez-vous,  levez-vous!  „ 

Les  méchants  contre  lui  se  sont  conjurés  tous: 

Allez  humilier  sous  sa  main  paternelle 
Leur  orgueil  confondu,  leur  fureur  criminelle, 

Leur  aveugle  courroux. 

* * . ""  • » 

Dieu  le  veut  ! Dieu  le  veut  ! mourons  tous  pour  sa  gloire 

De  ses  fiers  ennemis  couront  braver  les  traits. 

» * , 

Vive  à jamais  son  Christ!  À lui  seul  la  victoire! 

• * • 

Qu’  il  soit  Pontife  et  Roi , qu  il  triomphe  à jamais  ! 

Ils  ont  dit  : « Trop  longtemps  sur  la  ville  éternelle 
ônt  flotté  de  la  Croix  les  honteux  étendards, 

• O peuples  endormis  ! ranimez  vos  regards  ; 

Voyez  si  de  Jésus,  l'Eglise  est  immortelle; 

• • • 

Voyez  si  c'est  un  Dieu Renais  puissante  et  belle, 

O Rome  des  Césars! 

De  Pierre  le  pêcheur  renversons  la  coupole, 

Et  les  temples  fameux  et  de  Paul  et  de  Jean  : . ^ 

Chassons  le  prètre-roi  loin  de  son  Vatican  : 

Qu' enfin  libre  à jamais,  la  terre  se  console 
En  voyant  reparaître  au  haut  du  Capitole 

Le  sceptre  de  Satan  ! » . • • 
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Silence!  tiers  mortels voire  insolente  rage 

A trouvé  des  vengeurs Soldats  du  Ciel , allez  ! 

Dieu  le  veut!  Dieu  le  veut!  Allez,  courez,  volez! 

Volez  prompts  comme  l’aigle  aux  plaines  du  carnage; 

De  v os  pères  les  preux  déployez  le  courage  ; 

Triomphez  ou  mourez! 

Vos  aïeux  autrefois,  sur  des  plages  lonlaines. 

Combattaient  un  combat  moins  grand.,  moins  dangereux  : 

Ils  eussent  envié  votre  sort  plus  heureux. 

Mais  leur  foi,  leur  courage  ont  passé  dans  vos  veines 
A l’heure  du  péril,  montrez  qu’ elles  sont  pleines 
De  leur  sang  généreux. 

Dans  huit  siècles  de  paix,  de  gloire  enveloppées. 

Ombres  des  vieux  Croisés  sortez  de  vos  tombeaux  ! 

Admirez  vos  enfants  si  vaillants  et  si  beaux. 

Pressez-les  sur  vos  cœurs,  bénissez  leurs  épées: 

Leurs  cœurs  seront  plus  forts,  leurs  armes  mieux  trempées. 

Ils  seront  vos  rivaux. 

Mais  vite! Entendez-vous?  Déjà  le  clairon  sonne 

L’Enfer  marcho  à grands  pas  sous  ses  drapeaux  sanglants 

O Rome  ! ô Saint  Vieillard , Pontife  aux  cheveux  blancs 

Fuyez de  votre  front  va  tomber  la  couronne; 

Fuyez  .....  avant  demain  croulora  votre  trône 
Sous  vos  pieds  chancelants.  x 
Non,  non,  ne  fuyez  pas! . . ...  Sous  sa  noble' bannière , 
Accourez , accourez  ! . . . . Tombez  à sos  genoux , 

O vaillants  fils  des  prenx  ! et  puis  relevez-vous. 

Au  combat  ! . . , . De  Moïse  écoutez  la  prière , 

Seigneur!,...  et  vous,  guerriers,  mourez  pour  notre  père; 
Mourez  et  sauvez-nous. 

Des  soldats  du  Seigneur,  oh,  que  la  part  est  belle! 

Il  leur  est  doux  de  vaincre  et  plus  doux  de  mourir. 
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Mais  vaincre  en  périssant  .....  quel  sublime  plaisir! 

Du  vainqueur  qui  revient  la  couronne  est  mortelle  ; 

Celui  qui  tombe  cueille  une  palme  éternelle, 

La  palme  d'un  martyr! 

Quelle  ardeur  les  anime! au  fond  de  la  vallée 

Leurs  brillants  étendards  vont  disparaître  aux  yeux  : 

Il  flottent  beaux  et  purs  comme  l’ azur  des  cieux  : 

D’un  côté  la  croix  d’or  la  Vierge  Immaculée 
De  l’autre,  bénissant  de  sa  main  bien-aimée 
Le  pontife  pieux. 

Entendez-vous  du  bronze  au  loin  gronder  l’orage? 

Et  les  chevaux  hennir?  Et  les  cris  des  vainqueurs? 

Et  les  cris  des  vaincus  ? — De  sinistres  lueurs 
M’ apparaissent  en  vain  : un  immense  nuage 

S’ étend  entre  mes  yeux  et  le  champ  du  carnage 

O Dieu!  tu  vois  nos  pleurs. 

Gloire  au  Ciel,  à son  Christ!....  Chrétiens,  chantons  victoire 
O Rome!  ils  ont  vaincu  tes  valeureux  soldats. 

De  fleurs  charge  leurs  fronts,  sème-les  sous  leurs  pas. 

Nobles  ûls  des  Croisés  ! qui  dira  votre  gloire  ? 

Us  vivront  à jamais  aux  fastes  de  Mémoire, 

Vos  noms  et  vos  combats! 

i . 

El  toi,  noble  vieillard,  notre  Roi,  notre  Père; 

O Pie,  ô notre  amour!  console  nos  douleurs; 

Ton  sceptre  t’est  rendu,  finis  sont  tes  malheurs. 

Tu  n’as  plus  d’ennemis mais  par  toute  la  terre 

Tu  n’as  que  des  enfants:  on  t’aime,  on  le  vénère: 

Règne  sur  tous  les  cœurs! 

L'iiu  de  ses  enfant» 

- E.  V. 
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VI. 


A Phj  IX. 


Tendre  Père , ô Pie  IX , I1  impiété  perverse 
.•  Vous  abreuve  de  fiel  !... . 

Dans  ce  calice  amer,  souffrez  qu’un  enfant  verse 
Une  goutte  de  miel,  v / . 

i * " „V  ; 

L'on  dit  que  des  méchants  la  haine  envenimée 

Veut  bien  loin  vous  bannir  ! 

Les  ingrats  ! — et  pourquoi  ? ‘ Votre  main  bien-aimée 

Ne  sait  que  les  bénir! 

Sur  le  sol  vendéen , ô Pie  IX , on  vous  aime  ; . 

Et  les  coups  douloureux 
Qui  frappent  votre  cœur,  retentissent  de  même 
Dans  nos  cœurs  généreux. 

Hélas  l que  pouvons-nous  pour  calmer  vos  alarmes , 
Rendre  vos  jours  heureux  ?..»■• 

.lusqu’  ici  les  autels  sont  baignés  de  nos  larmes 
Et  témoins  de  nos  vœux. 
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/ 

Mais  ia  Vendée  encor,  la  Vendée  est  vivante,  . 

Et  ses  yeux  sont  ouverts  1 

Malheur  à qui  voudrait  dans  sa  haine  impuissante 
Pour  vous  river  des  fers  ! . . . . 

t 

Elle  attend  .....  S’il  le  faut,  elle  est  prèle  à vous  faire 
Un  rempart  de  son  corps. 

Moilrir  pour  vous  sauver,  n' est-ce  pas,  ù hou  Père, 

La  plus  douce  des  morts? 

/ ■ 

Petit  Séminaire  des  Sahles-d’ donne . 5.  février  1860. 

• * Les  plus  pelil  -fie  vos  cufuiil* 

• • . Joseph  Mïcharpièrf. 
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VII. 


. Très  Saint  Père  , 

^ • • * 

Pendant  que  les  méchants  triomphant  sur  la  terre, 
Contre  la  foi  du  Christ  déchaînent  leur  colère, 
Souffrez  quavee  vos  pleurs  je  confonde  mas  pleurs; 
Que . cédant  à T amour  qui  m’anime  et  m’ enflamme , 
Je  puisse  do  votre  âme^  ■ W'yü  v- 
Partager  les  douleurs*.,,  , 

Hélas!  naguère  encor,  vain  jouet  de  l'enfance,  . 
J’espérais  que  le  bras  de  notre  belle  France 
Au  sein  de  vos  Etats  eût  maintenu  la  paix. 

Mais  mon  cœur  oubliait  que  l’esprit  de  ténèbres, 
Dans  scs  antres  funèbres, 

No  reposo  jamais. 

Déjà- le  noir  dragon, .dans  sa  cruelle  rage, 

A ces  hommes  pervers  que  le  crime  encourage 
Souffle  de  toutes  parts  un  esprit  de  fureur.-  ' 

Pour  jeter  l’ épouvante  et  régner  suf  le  monde. 

Leur  âme  furibonde  • . 

Proclame  la  terreur. 
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En  vain,  pour  m’effrayer,  la  terrible  tempête 

Que  soulève  Satan  grondera  sur  ma  tète  ; 

Toujours,  ô Très  Saint  Père,  à vos  ordres  soumis, 

Je  braverai  sans  crainte  et  l’horrible  tonnerre 
Et  l’aveugle  colère 
De  tous  vos  ennemis. 

Ah!  faible  enfant  encor,  si  mes  humbles  prières 

Pouvaient  toucher  lo  cœur  du  Père  des  lumières. 

Je  le  conjurerais  d’abaisser  ses  regards 

Sur  le  Pontife  saint  qu’  il  chérit  et  et  qu’  il  aime . 

De  terrasser  lui-même 
Ses  ennemis  épars. 

Mais  déjà  tous  les  cœurs  du  monde  catholique 

Jurent  d’aimer  toujours  la  chaire  apostolique. 

Ah  ! Satan , c en  est  fait  1 ton  courroux  sera  vain  ; 

Le  Successeur  de  Pierre  au  sein  de  la  tourmente 
Qw  gronde  menaçante, 

Sera  toujours  serein. 

• -,  •* 

Oui,  Père  bien-aimé,  ce  sont  nos  espérances: 

Le  ciel,  enfin,  touché  de  vos  longues  souffrances. 

Va  de  vos  ennemis  dissiper  la  fureur; 

Il  a vu  des  méchants  la  colère  et  l’audace. 

Leur  temps  va  faire  place 
A des  temps  de  bonheur.  • 

Du  Petit  Séminaire  des  Sables-d’ Olonnc , le  8 février  1860.  • 


Le  plus  humble  ei  le  plus  soumis  de  vos  petits  enfants 
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A Sx  Sainteté  Pie  IX, 


Ah  ! contre  le  Chef  de  I’  Eglise 
L’Occident  semble  conspirer! 

Quoi  ! voudrail-on  lui  retirer 
L’aulorité  par  Dieu  commise? 

Gémis  toujours,  gémis,  mon  coeur. 

Et  vous,  mes  yeux,  pleurez  sans  cesse. 

Il  n’est  plus  pour  moi  d’ allégresse . 

Car  mon  père  est  dans  la  douleur. 

Grand  Dieu,  pâr  nos  forfaits,  par  un  horrible  crime. 
Avons-nous  attiré  le  courroux  qui  t’anime? 

Ah  ! que  d’ affreux  péchés  n’  avons-nous  pas  commis 
Soulève  contre  nous  de  nombreux  ennemis. 

Oui,  nous  reconnaissons  la  criminelle  offense 
Faite  à la  majesté.  Grand  Dieu,  que  la  vengeance 
Apaise  en  nous  frappant  Ion  trop  juste  courroux. 

El  que  les  châtiments  retombent  tous  sur  nous. 

Mais,  nous  l’en  supplions,  épargne  notre  père: 
Exauce  pour  lui  seul  notre  ardente  prière. 

Delivre-le,  Seigneur,  de  tous  ses  ennemis; 

Seuls  nous  avons  péché,  seuls,  ah!  soyons  punis!  « 
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Mais  contre  le  Chef  de  I’  Eglise 
L'Occident  semble  conspirer; 

Quoi  ! voudrait-il  lui  retirer 
L’autorité  par  Dieu  commise? 

Gémis  toujours,  gémis,  mon  cœur, 

Et  vous,  mes  pleurs,  coulez  sans  cesse; 
Pourrais-je  goûter  l’allégresse, 

Quand  mon  père  est  dans  la  douleur. 

Et  qui  donc  contre  vous,  ô successeur  de  Pierre, 
Rassembla  furieux,  tant  d’ennemis  pervers? 

Ah  ! oui , oui , je  le  vois  ; les  princes  des  enfers 
N'ont  pas  craint  de  s’unir  aux  princes  de  la  torre. 

Ce  sont  eux,  qui,  jaloux  de  l’auguste  puissance, 

Que  le  ciel  a voulu  déposer  en  vos  mains 

Ont  fait  passer  leurs  feux  dans  le  cœur  des  humains. 

Et  conclu  sur-le-champ  avec  eux  alliance. 

Sous  de  tels  étendards  qui  peut  les  retenir  ? 

. Pourraient-ils  reculer  devant  les  plus  grands  crimes? 
De  ses  feux  dévorants  le  prince  des  abîmes 
Consumant  leurs  remords,  leur  cachant  l’avenir, 

. Les  égare,  les  mène  au  gré  de  son  envie. 

Eux,  de  rage  brûlant,  ne  pouvant  s’arrêter, 

Ne  laissent  nul  forfait  qu’ils  n'aient  osé  tenter. 

Et  le  sang  et  la  mort  inondent  l’ Italie. 

En  vain  le  saint  pontife  a-t-il  dit:  « Mes  enfants’, 

« Arrêtez,  arrêtez,  déposez  là  vos  armes, 

« Dieu  ne  saurait  bénir  qui  fait  couler  nosjarmcs  .... 
De  sa  voix,  de  scs  pleurs,  ils  ont  ri,  les  méchants! 

Car  contre  le  Chef  de  1’  Eglise*  - 

L’enfer  les  a fait  conspirer, 

Voulant  ainsi  lui  retirer, 

L'autorité  par  Dieu  commise. 
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(iémis  toujours,  gérais,  mon  cœur. 

El  vous , mes  -pleurs , coulez  sans  cesse  . 

Pourrais-je  être  dans  l'allégresse, 

* 

Quand  mon  père  est  dans  la  douleur  ? 

Mais  vous,  père  chéri,  l’honneur  de  noire  Eglise* 

Vous,  pour  qui,  chaque  jour,  nous  invoquons  les  deux, 

Que  n’ avez-vous  pas  fait  dans  voire  élan  pieux. 

Pour  arrêter  le  mal  de  leur  fol  le.  ont  reprise  ? 

Inutiles  efforts,  que  pouviez-vous,  hélas  I 
Contre  des  furieux? — Les  soupirs  et  les  larmes. 

Doivent  donc  désormais  être  ses  seules  armes, 

Contre  dos  ennemis  qui  ne  T écoutent  pas? 

Confiant  lors  au  ciel  le  soin  de  son  empire, 

Il  a le  cœur  en  paix , il  a fait  son  devoir  ; 

Mais  il  pressent  déjà  que  contre  lui  conspire 

Celte  rébellion  ; il  cro’it  apercevoir 

\ ’ , 

Sc«  desseins  criminels:  « Dieu!  quel  peuple  barbare,  *> 

Dit-il,  « quelle  fureur!...'.  Ils  veulent  donc  tira  mort! » . 

Puis  s’arrêtant  soudain,  comme  s’il  avait  tort 
De  se  plaindre  des  maux  que  le  ciel  lui  prépare  : 

« O mon  Dieu , » reprend-il , « je  consens  à mourir  : 

« Mais  que  mes  maux,  ma  mort  soient  à tous  salutaires. 

« Et  qu’ils  ouvrent  les  yeux  à ces  malheureux  frères, 

« Qui  ne  cherchent,. hélas!  qu’à  me  faire  souffrir! » 

Il  a dit.  C’en  est  fait,  il  brave  leur  furie. 

Refuse  d’obéir  à l’ordre  du  mortel. 

Dit  qu’il  est  établi  souverain  temporel, 

Qu’  il  gardera  ce  litre  au  péril  de  sa  vie , 

Titre  qu’il  tient  du  ciel,  plutôt  que  des  humains. 

Mais  son  cœur  affligé  toujours  gémit,  soupire, 

Sur  les  hommes  pervers  qui  troublent  son  empire. 

Impuissants  sont  ses  pleurs  pour  désarmer  leurs  mains. 
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Car  contre  .le  Chef  île  l’Eglise 

Les  cruels  veulent  conspirer, 

Ne  cherchant  qu'à  lui  retirer, 

L’autorité  par  Dieu  commise. 

Gémis  toujours,  gémis,  mon  cœur, 

• #El  vous,  mes  yeux,  pleurez  sans  cesse; 

Il  n'est  plus  pour  moi  que  tristesse. 

Car  mon  père  est  dans  la  douleur. 

Du  pasteur  souverain  pour  sauver  la  puissance. 

S'il  nous  était  donné  d’armer  nos  faibles  bras. 

On  nous  verrait  courir,  voler  à sa  défense! 

Mais  non:  de  nos  secours,  lui-môme  il  ne  veut  pas. 

Tout  son  espoir , dit-il , est  mis  dans  la  prière  : 

Prions,  ah!  prions  fous  le  maître  des  humains, 

De  vouloir  consoler  le  cœur  de  notre  père, 

’ s.  • . ^ » • 

De  conserver  toujours  le  pouvoir  en  ses  mains. 

O souverain  des  deux,  qui  règnes  dans  la  gloire,  * 
Daigne  écouler  les  vœux  que  t'adressent  nos  cœurs; 

Donne  à notre  bon  père  et  triomphe  et  victoire 
Sur  tous  les  ennemis  qui  causeht  ses  douleurs. 

O toi,  qui  dans  les  cieux,  vois  du  haut  de  ton  trône, 

■*  / 

Tous  les  faibles  mortels  comme  s’ils  n’étaient  pas, 

Toi,  qui  dans  ta  justice,  un  jour  nous  jugeras, 

Vois  ces  hommes  pervers!  Punis-les  L . . . Non  pardonne; 
C’est  lo  vœu  de  mon  père,  et  c’est  aussi  le  mien. 

Oui,  pardonne  à tous  ceux  qui  font  couler  ses  larmes. 

Qui  toujours  contre  lui  veulent  porter  les  armes, 
Converlis-lcs , Seigneur,  en  un  peuple  chrétien. 

Qu’ils  comprennent  leurs  torts,  qu'ils  cessent  de  combattre 
Celui  qu’  ils  ont  juré  d’écraser  et  d’abattre. 

Alors  ils  pourront  voir  un  fortuné  pasteur,  . • 

Les  bénir  et  pour  eux  implorer  le  Seigneur. 
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Car  contre  le  Chef-île  l'Eglise  • 

Nul  n’  osera  plus  conspirer  > 

Nul  ne  vomira  lui  retirer 
L’autorité  par  Dieu  commise-.  • 

Lors  no  gémira  plus  mon  cœur, 

Et  mes  yeux  sécheront  leurs  larmes. 

Et  rien  n’égalera  les  charmes,  . 

De  ma  joie  et  de  mon  bonheur. 

, ' • 

Petit  Séminaire  des  Sablcs-d’ Olonne . le  S février  1860. 

Votre  pelit  eufanl 
Léon  Giérine.u 
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I CATTOLICI 

1)1  SAINT-FULGENT,  ROCHETREJOIÎX  ET  LA  GAUBRETIÈRE 


Très  Saint  Père, 

Le  monde  catholique  suit  avec  une  vive  anxiété  le  cours  d'évé- 
nements lamentables  ; ‘l’astuce  et  la  violence  s'efforcent  de  renver- 
ser la  plus  ancienne  des  légitimités.  Les  amertumes  dont  votre  âme 
est  abreuvée  ont  retenti  péniblement  dans  le  cœur  des  fidèles  de 
la  catholique  Vendée.  Nous  prions  sans  cesse  le  Seigneur,  dont  la 
main  peut  tout,  de  faire  éclater  sa  gloire  en  délivrant  l’Eglise  des 
périls  qui  vous  menacent. 

Très  Saint  Père,-  plus  les  ennemis  de  la  religion  ont  de  pou- 

**  » 

voir,  « plus  la  main  du  Très-Haut  sc  signalera  on  vous  délivrant 
avec  une  facilité  louto-puissanlc  » C'est  ce  que  demandent  cha- 
quo  jour,  avec  ardeur,  au  Dieu  do  toute  miséricorde,  les  fils  de 
ceux  qui  sont  morts  pour  le  soutien  de  leur  foi,  et  ils  vous  sup- 
plient d’agréer,  Très  saint  et  très  vénéré  Père,  avec  l'expression 
de  leur  douleur,  four  dévouement  sans  réserve. 

Saint-Fulgcnt,  en  Vendée,  le  1er  janvier  180(L 

( Seyuono  sessanla  firme  di  Saint-J'ulyent , e quattordici 
délie  allre  due  Parroechiè.) 

1 I mit . L III,  r.  ü!l  ; 
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ALCUNL  GATTOLICI  DI  MONTREAL 


Très  Saint  Père, 

Tandis  que  l' impiété  et  l' irréligion  se  sont  liguées  pour  affliger 
le  coeur  bien-aimé  de  Celui  que  nous  vénérons  comme  le  Vicaire 
de  Jésus-Christ  sur  la  terre , revêtu  du  double  caractère  de  la 
royauté  spirituelle  et  Hmporellc,  humblement  prosternés  aux  pieds 
de  Votre  Sainteté,  nous  venons  y déposer  l’hommage  de  nos  pro- 
fonds respects  et  de  nos  sympathies. 

A la  vue  du  successeur  de  Pierre,  à la  voix  de  leurs  pasteurs 
légitimes  qui,  témoins  de  ces  iniquités,  ont  jeté  le  cri  d’alarme, 
les  fidèles  du  monde  catholique  se  sont  réunis  dans  une  commune 
protestation.  Conviés  au  pied  des  autels  tous  les  jours,  ils  font 
monter  jusqu’  au  trône  de  T Eternel  leurs  ferventes  prières  pour 
que  son  bras  puissant  confonde  l’audace  des  méchants,  et  console, 
au  milieu  de  ses  tribulations , le  Chef  vénéré  de  la  catholicité.  Ils 
demandent  la  paix  et  le  bonheur  pour  l’Eglise,  en  lui  conservant, 
dans  toute  son  intégrité,  le  domaine  temporel  que,  par  un  effet 
miraculeux  de  l'ordre  providentiel,  elle  possède  pour  la  liberté  do 
sa  puissance  spirituelle. 

Rien  n’a  pu  désarmer  leur  fureur:  ni  les  droits  légitimes  con- 
sacrés par  une  possession  dix  fois  séculaire,  ni  le  doux  tempéra- 
ment d’un  régime  gouvernemental  qui  -fait , du  peuple  des  Etals  de 
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l'Eglise,  le  peuple  le  plus  heureux  du  monde.  Dans  leur  indigne 
perfidie,  ils  osenl  avancer  que  celle  question  csl  du  domaine  de 
l'ordre  temporel,  comme  s'ils  avaient  mission  de  réformer  ce  que 
la  Providence  a si  sagement  établi,  comme  s'ils  n’attaquaient  pas 
ainsi  les  principes  sacrés  de  la  possession  légitime  et  de  la  pro- 
priété, détruisant  en  même  temps,  par  une  injuste  agression,  le 
principe  de  l' indépendance  temporelle  de  l' Eglise . si  nécessaire 
pour  l’exercice  de  son  pouvoir  spirituel. 

Si  la  voix  de  la  vérité,  que  des  bouches  éloquentes  ont  fai! 
si  puissamment  retentir,  ne  trouve  point  d'écho  dans  leurs  cœurs 
égarés,  Dieu  lient  dans  ses  mains  une  force  plus  puissante' encore, 
celle  des  événements,  pour  confondre  la  sagesse  des  sages  et  la 
folie  des  méchants.  Nous,  du  moins,  dociles  aux  enseignements  pa- 
cifiques de  notre  vénéré  Père,  nous  voulons  solliciter  la  bonté  di- 
vine qui  convertit  lés  cœurs.  Prosternés  .au  pied  des  autels,  tous  les 
jours  nous  adressons  au  Seigneur  d'humbles  supplications,  afin  que 
la  grâce  divine  éclaire  les  intelligences  et  convertisse  les  cœurs  et 
que  P Eglise  notre  mère  .triomphe  dans  cette  nouvelle  épreuve. 

Nous  nous  tiendrons  au  sommet  de  ce  nouveau  calvaire,  oii 
l'impiété  a fait  monter  notre  bien-aimé  Père,  pour  mêler  nos  lar- 
mes à ses  larihes , nos  prières  à scs  prières , demandant  au  Seigneur 
qu  il  daigne,  dans  sa  clémence,  consoler  son  Vicaire,  le  roi  tem- 
porel du  patrimoine  de  Sain!  Pierre,  et  rendre  à T Eglise  désolée 
la  paix  et  la  sécurité. 

Prosternés’ à vos  pieds,  nous  sommes  avec  le  plus  profond 
respect  , 

De  Votre  Sainteté. 

• Les  iris  humbles  et  très,  respectueux  cnfinil* 

(SfiflUoM  ollo  firme.  ) 


— — «T 
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1 CATTOLIC1  OELLA  CITTÀ  01  POITIERS  ' 


l. 

Très  Saint  Père, 

* * , v, 

Nous  partageons  vivement  les  angoisses  de  votre  cœur  paternel. 
Pour  alléger  le  fardeau  de  votre  croix  j notre  seule  puissance 
est  la  prière:  nous  l’élévons  avec  confiance  vers  le  ciel,  et  Dieu 
exaucera  vos  enfants  soumis  et  dévoués. 

Prosternés  à vos  pieds,  Très  Saint  Père,  nous  vous  supplions, 
dans  ces  temps  d’ épreuve de  répandre  sur  nous  et  nos  familles 
vos  plus  saintes  bénédictions. 

\ * * * 

* Poitiers,  février  1800. 

v * * 

( Seffuono  mcenlo  firme.) 
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II. 


Très  Saint  Père, 

Nous  ne  pouvons  voir  sans  la  plus  vive  affliction  los. épreuves 
de  tout  genre  dont  votre  cœur  paternel  est  abreuvé. 

Pour  alléger  le  fardeau  de  votre  croix,  nous  n’avons  d’autre 
puissance  que  celle  de  la  prière  : aussi  l’ élevons-nous  constamment 
vers'  le  ciel , et  Dieu , nous  l’ espérons , exaucera  bientôt  vos  filles 
soumises  et  dévouées. 

Prosternées  à vos  pieds,  nous  vous  supplions,  Très  Saint  Père , 
de  répandre  sur  nbus  et  sur  nos  familles  vos  augustes  bénédictions. 

c 

. ( Scguono  cinqucccnlo  cinq uant a firme  di  donne.) 
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III. 


Très  Saint  Père. 

. Voire  Sainteté  ne  saurait  être  menacée  dans  l’exercice  de  ses 
droits  sacrés j spirituels  ou  temporels,  que  vos  enfants  ne  le  soient 
aussi  dans  tous  leurs  intérêts  du  ciel  et  de  la  terre.  - 

Nous  voudrions  pouvoir  vous  défendre;  si  les  moyens  de  le 
faire  efficacement  nous  sont  refusés,  nous,  protestons  au  nom  de; 
vos  droits  -comme  des  nôtres. 

Nous  tenons  à nous  dégager  de  toute  solidarité  avec  la  révolu- 
tion et  avec  ses  fils  ingrats  qui',  par  la  ruse  ou  la  violence,  pré- 
parent le  régne  momentané  du  mal  sur  la  terre  et.  travaillent  à 

% 

dépouiller  Votre  Sainteté.  •• 

Prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  nous  la  supplions  d’at- 
tirer sur  nous  les  faveurs  du  ciel  en  nous  donnant  sa  bénédiction 

• * • 

apostolique. 

(Seguono  duecento  venliqmtlro  firme.) , 


W • 
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L’OSPEDALE  GENERALE  DI  POITIERS 


Tnfes  Sai\t  Père, 

t 

Les  orphelins  et  les  pauvres  de  1’  Hôpital  général  de  Poitiers 
s'empressent  de  se  jeter  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  et  la  sup- 
plient très  humblement  d’avoir'  pour  agréable  la  petite  offrande 
qu’ils  sont  heureux  d’apporter,  comme  un  gage  de  leur  vive  affec- 
tion pour  un  Père  bien-aimé , et  de  leur  entier  dévouement  à la 
cause  de  la  sainte  Eglise,. leur  mère.  C’est  véritablement  l’obole 
de  l’Evangile,  le  denier  de  Saint  Pierre;  mais  ce  denier,  leur  ten- 
dre piété  s’empressera  de  le  recueillir  chaque  année , et  leur  cœur , 
plus  large  que  leur  boifrsc , goûtera  autant  de  fois  la  consolation 

d’en  faire  hommage  à Votre  Sainteté.  . • ’ 

\ 

Très  Saint  Père,  la  gloire  de  Y Hôpital  général  est  d’avoir  eu 
pour  aumônier  le  vénérable  Grignon  de  Montfort  : c’est  ici  l’hum- 
ble berceau  de  l’ordre  florissant  des  Filles  de  la  Sagesse.  Or  ce 
même  Père,  rempli  d’un  zèle,  brûlant  pour  le  Siège  apostolique, 
entreprenait,  il  y a plus  d’un  siècle  et  demi,  le  voyage  de  Ro- 
me, avec  le  bâton  de  pèlerin,  et  il  allait  recueillir,  comme  un  don 
précieux  du  ciel,  la  bénédiction  paternelle  du  pape  Clément  XI. 
Moins  heureux,  Très  Saint  Père,  je  ne  puis  aller  en  personne  me 
jeter  aux  pieds  de  Votre  Sainteté:  ah  ! du  moins,  veuillez  croire  que 
je  vole  avec  le  même  esprit,  avec  le  même  cœur,  avec  la  même 
confiance..  J'ose  donc,  à tous  ces  titres,  vous  demander  très  hum- 
blement la  bénédiction  apostolique  : 


" l'uov incia  ecclësiastica  m bohdk.ux. 
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Pourvoira  fils  très  respectueux  et  très  dévoué,  afin  que  le  Sau- 
veur Jésus , qui  est  descendu  sur  la  terre  pour  servir  de  préférence 
et  pour  évangéliser  Jes  pauvres , remplisse  mou  àme , comme  autre- 
fois celle  de  Votre  Sainteté,  d une  immense  charité  à l’égard  du  nom- 
breux et  cher  troupeaux  que  la  divine  Providence  m’-a  confié  ; 

Pour  tous  les  pauvres,  comme  une  récompense  abondante  des 
prières,  des  neuvaincs,  des  communions  et  des  rosaires  qu’ ils  ne 
cessent  d’offrir  au  Dieu  de  toute  miséricorde; 

Pour  tous  les  orphelins  dont  le  cœur  est  si  tendrement  ému  quand 
on  leur  dit  que  le  Père  de  la  famille  chrétienne  a commencé  par 
l’être  de  petits  enfants  abandonnés  comme  ils  le  sont  eux-mêmes; 

Pour  toutes  les  sœurs  Filles  de  la  Sagesse , de  celte  maison , qui , 
à l’exemple  de  leurs  saints  fondateurs,  répandent  ici  la  bonne  odeur 
de  toutes  les  v ertus  religieuses  ; 

Enfin  pour  ma  pieuse  mère  qui  travaille  avec  moi,  au  milieu 
des  pauvres,  h la  plus  grande  gloire  de  Jésus-Christ,  pour  l’exer- 
cice de  la  charité. 

Rempli  d’une  confiance  toute  filiale,  j’ose  shpplier  Votre  Sainteté 
d’agréer  l’expression  de  la  profonde  gratitude  et  la  vive  assurance 
des  Sentiments  d’amour  et  de  zèle  avec  lesquels  il  m’est  si  consolant 
de  me  dire;  très  bon  et  très  saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

Hôpital  général  de  Poitiers,  3 mai  1860,  fête  de  Saint  Pie  V. 


Le  1res  humble,  1res  indigne  el  1res  déroué  lits 
E.  L.  Rosière.  Aumônier 
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IL  SEMINAKIO  MINORE 

E I CATTOLICI  DI  MONTMOR1LLON 


Très  Saint  Père, 

Nous  ne  pouvons  voir  sans  la  plus  vive  affliction  les  épreuves 
dont  votre  cœur  de  Roi,  de  Pontife  et  de  Père  est  abreuvé.  La 
lettre  encyclique  de  Votre  Sainteté,  en  signalant  au  monde  les  dan- 
gers qui  vous  menacent,  a redoublé  nos  douleurs. 

Mûs  par  un  sentiment  unanime  de  respect  pour  vos.droits  et 
d’ amour  pour  l’ Eglise , nous  voulons  protester  de  notre  dévoue- 
ment k votrfe  auguste  personne  et  k la  cause  de  la  justice  que 
vous  défendez. 

Prosterné  très  humblement  k vos  pieds,  nous  vous  supplions. 
Très  Saint  Pèro,  de  répandre  sur  npus  et  sur  nos  familles,  vos 
plus  abondantes  bénédictions. 

( Seyuono  cento  setlantasei  firme  di  Professori  ed  Alutmi , 
e trentanove  di  Cattolki  delta  eittà.) 
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I CÀTTOLICI  DI  NIORT 


i. 

Très  Saint  Père, 

Au  moment  où  tous  les  catholiques  sont  profondément  émus  des 
détestables  atteintes  portées  aux  droits  île  souveraineté  de  votre  per- 
sonne sacrée,  nous,  vos  plus  obscurs  et  vos  plus  humbles  enfants, 
nous  osons  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  l’ hommage  de  no- 
tre dévouement  au  Siégo  apostolique. 

Nous  protestons  de  notre  inviolable  attachement  à la  Sainte  Eglise 
romaine , aussi  bien  en  ce  qui  toucho  son  domaine  temporel  légi- 
time, qu’en  ce  qui  touche  la  foi. 

Trop  inconnus  pour  soutenir  avec  éclat  ces  droits  consacrés  par 
les  siècles,  nous  sommes  fiers  de  ce  que  tant  d’éloquentes  voix 
françaises  se  soient  élevées  contre  les  doctrines  d’un  écrit  trop  fa- 
meux par  le  mystère  de  sou  origine.  Nous  nous  associons  à leur 
généreuse  ardeur  ; nous  nous  associons  surtout  aux  unanimes  pro- 
testations des  Evêques* de  France,  nos  guides  dans  la  foi,  et  en 
particulier  du  Pasteur  de  notre  diocèse,  le  courageux  et  éloquent 
Evêque' de  Poitiers.  > * 

tomme  catholiques,  nous  repoussons  énergiquement  le  principe 
révolutionnaire  de  l’ amoindrissement  des  domaines  du  Saint-Siège; 
comme  français , nous  gémissons  de  ce  que  les  sujets  révoltés  de 
Votre  Sainteté  aient  trouvé  un  si  puissant  appui  dans  un  écrit  qui 
a profondément  blessé  les  sentiments  des  populations. 
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Faibles  et  impuissants  à faire  plus , nous  n'en  déposons  pas  moins 
avec  confiance  cet  hommage  aux  pieds  de  Votre  Sainteté.  Puisse-t-il 
être  agréé  par  le  cœur  paternel  du  vénéré  Pie  IX,  et  lui  être  une 
consolation  dans  ses  douleurs  de  Pontife  et  de  Roi. 

Dans  ces  sentiments,  Très  Saint  Père,  nôus  nous  prosternons  à 
vos  pieds  sacrés,  en  les  baisant  humblement,  et  en  nous  déclarant . 

De  Votre  Sainteté, 

Niort  (diocèse  de  Poitiers),  16  février  1860. 

Le?  dévoue*  cl  fidèles  enfants 

( Setjuoun  l reniât/ uni tro  firme.  )' 
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I. 


Très  Saint  Père. 

Nous  partageons  vivement  les  angoisses  de  votre  cœur  paternel. 
Pour  alléger  votre  croix , notre  seule  puissance  est  la  prière  ; la  nô- 
tre s élève  sans  cesse  pour  vous  vers  le  ciel , et  Dieu  exaucera  vos 
filles  soumises  et  dévouées.  Humblement  prosternées  à vos  pieds, 
Très  Saint  Père,  nous  vous  supplions,  dans  ce  temps  d'épreuves, 
de  répandre  sur  nous  et  sur  nos  familles,  vos  plus  abondantes 
bénédictions.  • * * 

Niort,  le  21  février  1860. 

« * a • T*  * . 

♦ ✓ 

( Seyuonn  cento  settanta  firme  d\  donne.) 


DIOÇESI  DI  SAINT-DENIS 


I CATECUMENI  MALGACHES 


Tats  Saint  Père. 

Tous  vos  enfants  Malgaches , chrétiens  catholiques  ou  h la  veille 
de  le  devenir  par  le  saint  baptême,  se  prosternent  en  esprit  aux 
pieds  de  Votre  Sainteté,  Vous  suppliant  de  leur  permettre  de  les 
baiser  avec  humilité  et  amour,  comftie  les  pieds  de  Jésus-Christ 
même. 

Nos  Missionnaires  nous  ont  appris,  Très  Saint  Père,  que  votre 
cœur  était  plongé  dans  la  tristesse,  comme  celui  de  Jésus-Christ 
au  Jardin  des  olives,  parce  141c  des  hommes  méchants  et  impies 
vous  persécutent  et  qu’  ils  veulent  vous  enlever  P héritage  de  Saint 
Pierre.  À cëtte  nouvelle,  nous  avons  pleuré  bien  amèrement,  cl 
nous  avons  été  profondément  affligés  ; mais  nous  avons  été  conso- 
lés ensuite , quand  les  'Pères  pous  onj  dit  que  tous  les  Evêques 
et  tous  les  bons  chrétiens  du  monde  catholique  se  sont  levés  coin-  ‘ 
me  un  seul  homme  pour  vous  défendre  et  compatir  à vos  dou- 
leurs, et  que,  dans  la  crainte  que  vous  ne  venisiez  h manquer  de 
quelque  chose,  ils  vous  ont  envoyé  de  tous  les  points  de  la  terre, 
des  offrandes  qu'on  appelle  le  Denier  de  Saint  Pierre.  Cela  nous 
a bien  touchés , et  nous  nous  sommes  écriés  aussitôt  : « Et  nous 
aussi,  il  faut  envoyer  à notre  Très  Saint  Père  notre  petite  offran- 
de Malgache!  » 
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Nous  l'avons  confiée  à noire  Père  supérieur  et  Préfet  apostoli- 
que, .qui  aura  le  bonheur  de  vous  la  porter  à Rome,  et  de  vous 
la  remettre  en  notre  nom.  Nous  ne  sommes,  Très  Saint  Père,  que 
de  pauvres  Malgaches , mais  nous  vous  aimons  de  tout  notre  cœur 
et*  nous  serions  bien  heureux  de  donner  notre  vie  pour  conservo 
la  vôtre  ! 

O vous  qui  ôtes  le  bon  Pasteur  par  excellence’,  et  le  Père  de 
tous  les  fidèles,  et  de  ceux  même  qui  ne  le  sont  pas  encore,  nous 
vous  conjurons  de  vouloir  bien  nous  bénir.,  ainsi  quo  nos  parents , 
nos  amis,  nos  cempairiotes,  et  la  grande  Ile  dé  Madagascar  tout 
entière.  Puisse-t-elle  «bientôt  devenir  le  Royaume  de  Jésus-Christ , 
et  former  autour  de  votre  cœur'  une  couronne  de  joie  et  d’allé- 
gresse, au  lieu  de  cette  couronne  d’épines  que  les  méchants  cher- 
chent à y enfoncer, Aet  dont  voudraient  vous  préserver,  au  prix 
de  leur  sang, 


Ile  de  la  Réunion,  5 mars  1860.. 


l'os  pauvres  petits  enfaiÿs  Malgaches  qui  vous  vénèrent 

mit nn t rm’ ils  nhtiJt  minent I 


« 
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seguenli  Indmzzi,  cui  per  amore  di  brevita  basterà  solo  di  inentorare. 


B O R D E A II  X - 

ALCUNE  PIE  SIGNORE  DI  SAULES 

(con  trentanore  frlne.) 

LE  SUORÈ  DI  NOTRE-DAME 
l'sottoscritla  la  Superiora.) 


LA  ROCHELLE 

LE  MONACHE  BENEDETTINE  DI  S.  JEAN  DANGELY 

(sottoscriUa  la  Superiora.)  • 


LÜÇON  . . 

LE  CARMELITANE  DI  LÜÇON 

( sojtoscritta  la  Superiora.) 

LE  SUORE  DI  NOTRE-DAME  DES  RROUZILS 
(con  quattro  firme.) 

LE  ORSÔLINE  DI  CAVAIGNES-EN-rPAILLERS 

• (con  sei  firme.) 


PERIGEE IX 

LE  MONACHE  DELU  VISITAZIONE  DI  PEIUGLELX 

(solloscrilla  la  Superiora.). 
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IL  CAPITOLO.  CATTEDRALE  DI  BOURGES 


Beatissihe  Pater, 

• 

Dulce  nobis  fuisse!  dilectum  Antislilem  nostrum  limina  pctenlem 
apostolorum  concomilari.  Quanta  oum  spinluali  laetitia,  Sanctitatis 
Vestrae  pedibus  humiliter  provoluli,  et  in  vestra  sacra  Persona  vi- 
dcntes  Pefrum  et  contemplantes , suscepissemus  illas  quas  cum  tahto 
cordis  affectu  Vestra  Paternilas  effundit  benedicliones.  Quoniam  id 
nobis  don  licuit , in  eadern  dilectione  absentes  et  présentes  ample- 
ctetur  charilas  vestra;  non  enim  unam  pater  bonus* habel  benedi- 
ctionem.  Absentes  quidem  corpore,  praesentes  autem  semper  spiritu, 
ex  quo  torrentes  iniquitalis  palrem  nostmm  conturbaverunt,  ut  filii 
devotissimi,  illius  compalimur  doloribus,  conlinuoque  coram  Deo 
nostras  prostcrnimus  preces,  ut  exurgat  et  dissipentur  inimicieius, 
ut  ùhperet  ventis  et  fiat  tranquillilas  magna , ut  magis  ac  magis  sua 
virlule  corroboret  invictam  islam  conslanliam  cjna  hucusque  Vestra 
Magnanimilas  ita  mirabiliter  dimicavit.  Os  nostrum  ex  abuudantia 
cordis  loquitur,  Bealissimc  Pater.  Teslimonium  perhibebit  dignissi- 
mus  Praesul  noster.  suae  dioecesis  Clerum,  Ecclesiæque  Metropo- 
lilajiae  Canonicos  iisdem  erga  Bealiludinem  Veslram  animi  sensibus 
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effici,  quibus  et  ipsa  elficilur,  et  si  dicbus  luctùosis  quos  (ransigimus 
dies  luctuosiores  succédèrent’,  in  omnibus  unani  esse  mentem , sci- 
licet  Antistite  duce  et  iuvante  Deo , praelia  Domini  sicut  boni  Chri- 
sti  milites,  forliter  prâeliandi.  Mentem  hanc  Paternitati  Veslrac,  ut 
solamen  in  suis  moeroribus  oblatam , vestra  apostolica  bénédictine 
confirmari  supplicitcr  expostulant,  Beatissime  Pater, 

Sanctitatis  Vestrae,  * 

• • , 

• * 

. • 
Avarici  Bilurigum,  die  décima  maii,  in  festo  Sanctae  Solangiac  dioe- 

cesis  Patronae,  anno  millesimo  octingentesimo  sexagesimo  secundo. 


Amaiitissimi  et  sulxlilissimi  tilii 

* • • 

.( Seguono  (lieci  firme.  ) 


* 
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I S U P E R I O R I 

DEL  SEMINARIO  TEOLOGICO  DI  BOGRGES 

* 


Bkatissime  Pater  , 

llluslrissimi  ac  Heverendissimi  Archiepiscopi  nostri  benevoleutia 
gratanter  utontes,  nos,  Superior  vidclicet  atque  Direclores  maioris 
Seminarii  Bituricensis,  .societatis  sancti  Sulpitii  presbyleri,  bas  ad 
Sanctilalis  Vestrae  pedes  litleras  mitlere  non  pigrilamur.,  qui  b us, 
quanta  veneratione  quantaque  obedientia  erga  Seilem  apostolicam 
beatique  Pétri  successorom  simus  aflecti  exprimere  vaieamus. 

Quolibet  profeclo  temporc,  Beatissiine  Pater,  huic  sanctae  Sedi 
apostolicae  summoque  Pontifiei,  tiliali  affect u insignique  religione, 
devovemur;  hiscç  vero  praesertim  luctuosis  diebus,  in  quibus  tôt 
lamque  validae  insurgunt  contra  dilectam  Chrùjti  Ecclesiam  illius- 
que  visibile  Capul,  (empestâtes.  Quaproptcr,  invicta  licel  (iducia  di- 
vinisque  innixi  promissis,  non  cessamus  coram  Deo  Optimo  Maximo 
oiïundere  preces,  dicentes  cum  Prophela  : « Exurgat  Deus  et  dissi- 
«.pentur  inimici  eius,  et  fugiant,  qui  oderunt  eum,  a facie  oius  ; 
« sicut  déficit  fumus,  deficiant  ; sicut  (luit  cera  a facie  ignis , sic  pe- 
« reant  peccalores  a facie  Dei.  » Quin  imo  obsecramus  ut  ipsi  sua 
s ponte  resipiüant  et  ad  meliorem  frugem  se  recipiant. 

Quod  ut  abundanlius  citiusque  eveniat , Vestrae  Sanctilalis  ftio- 
nilis,  noif  semel  ad  nos  directis,  obtempérantes,  Immaculalam  Dei 
Cicnilriccm  Virginein  Mariai»  assidue  imploramus.  et  loto  conatu 
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nilimur  quatenus  diledissimi  clerici , nobis  commissi , ad  pielatem  el 
erdesiasticos  mores  insliluanlur.  necnon  sana  doctrina  discipliuis- 
que  sancfae  Sedi  probatissimis , erudiantur  el  imbuanlur. 

Quibus,  quantum  devolionis  crga  beati  Pelri  suecessorein,  Deo 
favente,  hacteuus  instillare  potuerimus,  per  adiundas  litteras  quas. 
illorum  pielatis  qualecumque>  sed  omnino  sponlaneum  voluntarium- 
(|ue  munus.  Veslra  Saur  lilas  benigno  vultu  aspcdare  dignelur,  e\ 
parle  apparebil. 

Ulque  ubcriori  fruclu,  magis  àc  magis  in  dies.  quod  inceptum 
esl  praeslare  possimus,  tam  ipsis  quam  nobis  benedielionem  apo- 
slolicam  concedi  exoplanler  efllagilamus. 

Sanclilalis  Veslrae. 

Bilurigibus.  in  maii  18(12. 

Iluuiillimi  et  devnlissimi  liln 
(Sêÿuono  sri If  firme  ili  Profeasori.) 
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CL!  ST  U DE  MI 

DEL  SEMINARIO  TEOLOG1CO  DI  BOURGES' 


•Beatissime  Pater. 

Maioris  Seminarii  Biluricensis  Clerici  ad  pedes  Sanclilali.s  Veslrac 
provoluli , devotum  cordis  affectum  cultumq'uë  rcvcrcnler  ci  offerunl , 
et  ipsius  angusliis  vehementer  coiulolere  profilentur. 

Ex  quo  nefarii  sceleStique  impiorum  hominum  ausus  sacrum  Se- . 
dis  apostolicae  Principatum  aggressi  sunt,  diu  ^noctuque  non  ces- 
savimuS  oranles , ut  venlos  tempestatesquc  detrudat  Dominus , t et 
salvum  conserve!,  ut  olim,  Petrum  in  abyssis  ambulantem.  Ipseque 
solus  quem  Sanctitas  Vcstra  Pastorcm  nobis  conslituit , cuius.  tantum 
est  Ecclesiae  studium , melius  notum  dare  poteril  quo  amoris  et  ad- 
mirationis  sensu  afîecli  simus  «rga  Sanclitatem  Veslram  in  hac  aspe- 
ritate  (cmporum , et  quam  religioso'.condiderimus  corde , ilia  paterna 
consilia  quae  Sanctitas  Yestra  nobis  nup'er  traducenda  curavit,  ut  di- 
gne valeamus  praelia  Domini  praeliari.  Humiliati  crgo  sub  manu  Dei. 

levamus  oculos  in  montes  unde  veniel  auxilium  Israël,  confidentes, 

• . 

teslantibus  lillcris  sacris,  quod,  sapicntia  quae  iustum  libcravit  fu- 
gienlem  profugumque  reduxit , in  fraude  circumvenientium  aderit  illi 
et  custodiet  eum  ab  inimicis  ; ipsi  cnim  cerramcn  forte  datum  est 
ut  vinceret  el  scireiur  quod  omnium  polenlior  est,  quia  pro  Ihorace 
induit  iusliliam  cl  sumpsil  scutum  inexpugnable,  aequilalem. 
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QHae  quidem.  ab  Omnipolenli  el  Oplimo  Deo  in  bac  praeser- 
(im  die  praeslolannir  qua  saneli  Martyre*  mundo  oppressi , mundurn 
fuie  vicorunt. 

In  hac  erpo  sacra  solemnilate,  Beatissimc  Pater,  devotissimi  li- 
lii  Sanelilatem  Vcslram  exoraraus  ut  aliquanluluin  cortsolari  non  re- 
nual.  dum  miranlibus  populis , hcatos  illos  esse  déclarai,  (pii  per- 
secutioncm  passi  sunl  proplcr  iusliliani  ; nique  mcliorem  habcamus 
in  solatio  veslro  parlem , pater nam  el  aposlolicam  benediclioncnl 
suppliciler  el  humiliter  implorâmes 

8 lunii  1NH2.  • 

. ( Srguono  wiUmtaquailro  firmi'-iti  Sluilmti.  ) • 
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IL  SEMINARIO  MINORE  DI  SAINT-GAULTIER 


Beatissime  Pater, 

Humillimi  rhetorices  candidali,  una  cum  devotissimo  professore 
suo,  omnes  in  minori  Scrainario,  vulgo  sancli  Vallerii,  in  Archi- 
dioecesi  Bituricensi,  Galliarum  impcrio.  ad  pcdcs  Sanctifalis  Veslrae 
corde  el  animo  provoivuntur.  * 

Testantur  sese  unanimes  ad.dcplorandas  ipsius  anguslias.  Omnes 
tolis  praecordiis  abhorremus  ab  arle  diabolica,  et  ideo  summopere 
detestabili,  qua  sanetissimam*auctoritatem  vestram  Inimicus  homo 

a • 

labefarlare  conatur.  1 

Utinam,  Bcatissime  Pater,  imbellés  noslras  vires  et  facullates  ad 
iura  apostolicae  Sedis  scrvanda  rependere  possimus  ! 

Saitem  instanlibus  nostris,  licet.  indignis.  precibus  indulgeat  rex 
• • • 

regum  et  dominator  dominantium , malorumque  invasionibus  finem 
facial , nec  non  rcverentiam  et  honoris  suo  Vicario  debitos  vlndicel 
in  aeternum  ! 

Ardonlissimam  pietalem  foventes  crga  Paternitalem  Vestram , fe; 
iiciores  essemus  si  dignaretur  collectam  pecuniariam , licct  minimum , 
scilicet  centum  francos , benigne  accipere,  et  nobîs  imperliri  bene- 
diclionem  apostolicafti. 

• Sanclitatis  Vestrae, 

Kx.minori  Seminario  sancti  Vallerii,  die  Si  ianuarii  anni  1801 . 

• • 

Humillimi  et  obseipientissimi  servi 
( Setjiiowdodici  firme  di  Ahmni.  ) 

P.  II.  Vol:  II.  :u 
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IL  SEMINARIO  TEOLOGICO  DI  CLERMONT 
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. Très  Saint  Père, 

Rien  ne  saurait  rendre  la  joie  que  nous  cause  cet  acte  spon- 
tané de  nos  jeunes  élèves,  auquel  nous  applaudissons  de  toute  no- 
tre'âme.  C’est  avec  une  indicible  consolation  que  nous  les  voyons 
entrer  si  docilement  et  si  unanimement  dans  les  sentiments  que 
nous  ne  cessons  de  leur  inspirer  envers  la  dignité  sacrée  et  l’auto- 
rité suprême  de  Votre  auguste  Personne.  Puissions-nous  faire  passer 
dans*  ces  jeunes  cœurs  confiés  à nos  soins , tout  ce  que  nous  sen- 
tons dans  le  nôtre , de  vénération , d’amour  et  de  dévouement  pour 
Voîre  Sainteté  et  le  Saint-Siège  apostolique  1 Ce  sera  du  moins  le 
but  des  efforts  constants  et  persévérants  de  ceux  qui , prosternés  au 
pied  de  vôtre  trône  vénéré  et  dans  l’attente  de  vôtre  paternelle  bé- 
nédiction, osent  se  dire  et  se  diront  toujours,  Très  Saint  Père. 

De  Votre  Sainteté, 

Les  fris  les  plus  respectueux  et  les  plus  dévoués 


( Seguono  nove  firme  dei'Direltori.) 
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Thés  Saint  Père,  . 

• 

Désireux,  depuis  longtemps,  de  porter  jusqu’au  pied  du  trône 
de  Votre  Sainteté  le  modeste  hommage  de  notre  dévouement , nous , 
vos  plus  humbles  enfants,  élèves  du  Séminaire  de  Clermont-Fei'- 
rand,  nous  saisissons  avec  bonheur  l’occasion  du  voyage  de  mon- 
sieur le  Supérieur  de  la  Communauté  de  Saint  Sulpice  à Rome,  pour 
satisfaire  ce  vœu  de  notre  cœur. 

Ce  vénéré  Supérieur,  qui  connait  nos  sentiments,  pourra  \ous 
dire,  Très  Saint  Père,  quelle  part  chacun  de  nous  a prise  aux  gran- 
des afflictions  do  Votre  Sainteté  ; avec  quelle  vive  émotion  surtout 
nous  avons  entendu  la  lecture  de  votre  immortelle  Encyclique , dans 
laquelle  vous  révéliez  vous-mème  à toute  la  chrétienté,  le  secret 
de  vos  profondes  douleurs.  Depuis  ce  moment,  les  regards  tournés 
avec  anxiété  vers  Rome , nous  nous  demandons  chaque  jour  si  l’ora- 
ge qui  no  cesse  de  gronder,  ne  sera  pas  enfin  dissipé,  et  s’il  n’y 
a point  d’espérance  d’un  calme  prochain. 

Très  Saint  Père,  il  ne  nous  est  pas  donné,,  comme  à tant  d’é- 
crivains éminents  et  dévoués,  do  prendre,  dans  des  pages  pleines 
de  vérité  et  d’éloquence,  la  défense  de  la  cause  et  des  droits  de 
Votre  Sainteté,  qui  sont  ceux  de  la  Religion  : ’ nous  n’en  mettrons 
que  plus  d’ardeur  à répondre  à votre  appel  souvent  réitéré,  que, 
du  reste,  notre  amour  filial  n’avait  pas  attendu,  et  à vous  ofirir 
le  concours  de  nos  vœux  et  de  nos  prières;  trop  heureux,  si  par 
un  redoublement  de  ferveur  à acquitter  celle  dette  sacrée,  nous 
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pouvons  apporter  quelque  adoucissement  aux  angoisses  et  aux  alar- 
mes de  Votre  Sainteté  ! 

Permettez-,  Très  Saint  Père,  qu'en  protestant  de  l'inviolable 
attachement  et  du  profond  respect  que  nous  professons  tous  pour 
Votre  ■Sainteté , et  pour  tous  les  droits  spirituels  et  temporels  de  son 
Siège,  nous  tombions  tous  à vos  genoux,  les  uns  engagés  au  ser- 
vice de  la- sainte  Eglise,  d’autres  sur  le  point  de  l'être,  d’autres 
enfin  y aspirant  avec  une  sainte  ardeur:  bénissez-nous  tous,  votre 
bénédiction  attirera  les  grâces  les  plus  fécondes , sur  les  jours  pro- 
chains de  notre  sacerdoce.» 

Dans  ces  sentiments,  nous  osons  prendre  la  liberté  de  bous 
dire , avec  le  plus  respectueux  el  le  plus  entier  dévouement , Très 
Saint  Père. 

De  Votre  Sainteté, 

■ Clermont-Ferrand.  31  mars  18C0.  , 

l.es  lils  les  plus  hunililes  el  les  plus  soumis 

( Seguono  mvanln  firme  di  Studenti.  I 
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ALÇUTVI  CATTOLICI  DI  CLERMONT-FERRAND 


Très  Saint  Père, 

• • ' ^ 

La  puissance  temporelle  telle  que  Votre  Sainteté  l’a  reçue  des 
Souverains  Pontifes,  ses  prédécesseurs,  étant  la  garantie  nécessaire 
de  P indépendance  du  Siège  apostolique , nous  sommes  profondément 
affligés  des  attentats  commis  contre  votre  autorité,  et  nous  les  ré- 
prouvons avec  toute  l’énergie  de  nos  convictions. 

Daignez  agréer  les  vœux  ardents-  que  nous  formons  pour  que 
Dieu,  touche  les  cœurs  égarés,  rende  la  paix  à vos  Etats,  et  accor- 
de à la  sainte  Eglise  ün  triomphe  éclatant  sur  ses  ennemis. 

Humblement  p poster  nés  à vos  pieds , nous  prions  d’accorder  vo- 
tre bénédiction  à ceux  qffi  ont  le  bonheur  d’être, 

. • • • i .• 

' • Très  Saint  Père,  • 

, » ■ .«  / *■ 

Clermont-Ferrand , fête  de  l’ Immaculée-Conception , 8 décem- 
bre 1859.  • 

• • <■ 

Vos  lits  très  soumis,  très  respectueux  cl  très  dévoués 


( Scguono  cenloquarmta  firme.)  1 


DIOCESI  DI  LE  PU  Y 


L E I)  I R É T T R I C I Kl)  A L U N N E 

• • 

mil' ŒUVRE  DES  OUVRIERES  DI  LE  PUY 


Très  Saim  Père, 

Pendant  que  les  ennemis  de  la  sainte  Eglise  abreuvent  d’amer- 
tume votre  cœur  paternel,  vos  enfants  aimantes  et  dévouées  éprou- 
vent le  besoin  de  venir  se  grouper  aux  pieds  de  leur  père  si  bon 
et  si  affligé,  pour  le  consoler  par  un  redoublement  d’amour,  et  lui 
donner  une  nouvelle  assurance  de  leur  dévouement  et  de  leur  fidé- 
lité. C’est  le  motif,  Très  Saint  Père;  quf  amène  aujourd'hui  à vos 
pieds  les  jeunes  ouvrières  de  la  ville  du  Puy.  Ah!  que  cet  élan  spon- 
tané de  leur  cœur  vous  prouve  combien  elles  prennent  part  à votre 
grande  affliction , combien  elles  sont  attachées  a\i  Saint-Siège  aposto- 
lique, combien  elles  aiment  le  digne  successeur  de  Saint  Pierre,  leur 
auguste  père,  et  avec  quelle  ardeur  elles  désirent  le  voir  triompher 

de  tous  ses  ennemis! Voilà  ce* qu'elles  ne  cessent  de  demander, 

avec  la  plus  entière  confiance,  au  Dieu  de  toute  miséricorde  et  de 
toute  consolation , par  l'intercession  du  saint  et  immaculé  Cœur  de 
Marie,  sous  les  auspices  duquel  elles  forment- une  congrégation;  et 
comme  elles  ont  choisi  ce  Cœur  immaculé  pour  être  le  gardien  de 
leur  innocence  et  leur  asile  contre  les  séductions  du  monde,  aux- 
quelles elles  sonl  si  exposées  par  leur  position,  c’est  aussi  à ce  Cœur . 
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immaculé , quelles  coudent  leurs  inquiétudes  liliales , et  toutes  leurs 
prières  pour  feur  père  bien-aimé. 

C’est  à genoux,  Très  saint  et  très  vénéré  Père,  qu’elles  vous 
expriment  avec  humilité  les  sentiments  de  leur  cœur,  et  de  leur 
profonde  vénération. 

Le  Puy  (Haute-Loire),  le  4. avril  1860. 

Vos  très  humbles,  très  soumises,  1res  dévouées 
et  très  respectueuses  enfants  . 

( Seguono  cinguccento  / frm ».  ) 
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LE  SIGINORLNE 

DELL  OUVROIR  DES  PAUVRES  DI  LE  PUY 

Très  Saint  Père. 

Au  moment  où  le  cœur  de  Voire  Sainteté  est  abreuvé  de  dou- 
• leur  et  d'amertume,  les  Demoiselles  du  Puy,  associées  pour  travailler 

en  faveur  des  pauvres,  éprouvent  le  besoin  de  vous  exprimer  tous 
leurs  sentiments  de  vénération  et  do  filiale  sympathie.  Incapables 
de  vous  procurer  un  autre  secours  et  de  s' opposer  au  mal  qui  at- 
teint Votre  Sainteté  et  l’Eglise,  nous  voulons  du  moins  vous  aider 
de  nbs  plus  ferventes  prières.  A la  ligue  (Je  l' ingratitude  et  de  la 
haine,  nous  voulons  opposer  une  ligue  de  fidélité  et  de  zèle  ; nous 
ne  voulons  pas  nous  donner  de  repos  jusqu’à  ce  que  nous  ayons 
vu  l’orage  se  dissiper  et  la  cause  de  la  justice  triompher.  Oui , Très 
’•  Saint  Père,  nous. en  avons  la  douce  confiance,  le  cœur  de  Jésus  qui 
souffre  en  votre  auguste  personne  se  laissera  toucher  par  la  ferveur 
et  les  sacrifices  de  tant  de  cœurs  chrétiens.  La  Vierge  Immaculée 
n’abandonnera  pas  celui  qui  lui  a décerné  un  des  plus  glorieux  triom- 
phes qu'elle  ait  reçus  sur  la  terre.  Les  saints  apôtres,  qui  ont  déjà 
délivré  de  tant  de  dangers  1’  Eglise  cimentée  de  leur  sang , pren- 
dront de  nouveau  sa  cause  en  main.  Dieu  entendra  nos  vœux,  il 
dissipera  ses  ennemis  et  vous  recevrez,  Très  Saint  Père,  autant  de 
consolations  que  vous  avez  eu  de  peines  et  de  souffrances. 
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Humblement  prosternées  à vos  pieds,  Très  Saint  Père,  nous  ve- 
nons implorer  votre  bénédiction  apostolique  et  nous  dire,. 

De  Votre  Sainteté,  . • 

J 

Lw  très  humbles,  très  respectueuses,  très  soumises  et  très  dévouées  enfants 
Famnt  de  Ribains  , Directrice  de  /'  Ouvroir 
du  Saint  Cœur  de  Marie 
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• - LA  COIN  GREGAZI  ONE 

DELLA  VEUGINE  IMMACOLATA 


Très  Saint  Père. 

Les  Dames  et  les  Demoiselles  de  la  Congrégation  établie  au  l'uy, 
sous  l’invocation  de  la  Bienheureuse  .Vierge  Marie  conçue  sans  péché, 
ont  été  précédées  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  par  leurs  plus  jeunes 
sœurs',  les  Associées  de  l’ Ouvroir  du  Saint  Cœur  de  Marie.  Nous 
avions  pensé  ollrir  par  elles  à Votre  Sainteté  Y hommage  de  nos 
cœurs.  La  plupart  d’entre  elles  sont  nos  filles  ou  nos  petites  sœurs. 
Les  sentiments  qu’elles  vous  expriment , Très  Saint  Père,  c’est  dans 
la  famille  qu’ils  avaient  été  puisés,  et,  dans  la  famille,  aux  jours 
de  deuil  comme  aux  jours  de  fête,  c’est  l’enfant  qui  exprime  les 
vœux  de  tous  • 

Il  est  do  ces  vœux  aussi  ardents  que  rattachement  qui  les  for- 
me: aussi,  Très  Saint  Père,  en  présence  du  redoublement  et  de  la 
consommation  des  maux  qui  assaillent  le  Saint-Siège,  avons-nous 
besoin  de  venir  à notre  tour,  dire  à Votre  Sainteté  tout  ce  que  nos 
«âmes  désirent,  demandent,  implorent  avec  un  renouvellement  de 
ferveur,  dans  ces  longs  jours  d’épreuves  de  plus  en  plus  cruelles. 
Attachées  «à  la  sainte  Eglise  romaine,  notre  mère,  par  la  foi,  l’espé- 
rance, la  charité,  par  toutes  les  pensées  de  l’esprit,  par  tous  les 
œuvres  de  notre  vie,  notre  gloire  la  plus  chère,  c’est  d’avoir  été 
reçues  dans  la  barque  de  Pierre  en  ce  moment  agitée  par  une  loin- 
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pèle  si  violenle!  Aussi  i Très  Saint  Père,  est-ce  avec  la  vénération 
la  plus  profonde  et  avec  la  plus  filiale  reconnaissance  que  nos  re- 
gards et  nos  cœurs  demeurent  fixés  sur  celui  que  le  divin  Maître 
a placé  au  gouvernail.  Nous  avons  constamment  suivi  avec  toute 
l’attention  du  dévouement  chacune  des  phases  de  cette  difficile  na- 
vigation. Nous  avons  pris  part. à toutes  les  démarches  du  Souverain- 
* 

Pontife,  k toutes  ses  espérances,  à toutes  ses  craintes,  à toutes  .ses 
déceptions,  à toutes  ses  amertumes,  à toutes  scs  douleurs. 

Mais  au  milieu  de  toutes  scs  angoisses  qui  sont  les  nôtres  par 
ce  qu’elles  sont  les  vôtres,  Très  Saint  Père,  nous  n’avons  jamais 
oublié  que  nous  sommes  les  Enfants  de  Marie  Immaculée  : nous  ne 
cessons  de  répéter:  « O Mario,  mère  vraiment  admirable,  secourez 
votre  Eglise,' assistez,  consolez,- faites  triompher  le  Pontife-Roi  qui 
a si  dignement  exalté  le  glorieux  privilège  de  votre  Immaculée  Con- 
ception ! » Et  nos  prières  semblent  monter  avec  plus  de  confiance 
jusqu’au  trône  de  notre  Reine,  mère  de  miséricorde,  depuis  que 
nous  voyons  au  dessus  de  nos  tètes  la  magnifique  statue  de  Notre- 
Dame  de  France,  admirable  monument  élevé  à la  gloire  de  la  Très 
Sainte  Vierge  par  les  soins  laborieux  et  courageux  de  notre  bien- 
aimé  prélat , Monseigneur  do  Morlhon , qui , dans  son  amour  pour 
Marie,  écrivait  il  y a quelques  mois:  « La  Vierge  s’est  levée  sur 
le  monde  avec  un  éclat  nouveau  par  la  définition  du  dogme  de  son 
Immaculée  Conception.  Elle  a donc  paru  avant  l’orage  comme  pour 
nous  rassurer  d’avance,  et,  quoiqu'il  arrive,  elle  nous  tendra  tou- 
jours une  main  secourable.  Espérons , et  remercions  le  divin  fonda- 
teur de  P Eglise  de  ce  qu’  en  face  de  la  révolution , de  tant  de  haine 
et  de  perversité,  il  suscite  pour  défendre  sa  cause  un  Pontife  aussi 
magnanime.  Plus  la  nuit  se  fera  épaisse,  plus  le  jour  sera  proche. 
La  montagne  do  la  résurcction  n’est  pas  loin  du  calvaire.  » Ah  1 Très 
Saint  Père,  que  nous  voudrions  au  prix  de  tous  les  sacrifices,  hâ- 
ter et  voir  venir  les  jours  de  victoire  et  les  jours  de  paix  que  l’u- 
nivers catholique  attend  pour  le  Saint-Siège,  pour  son  bien-aimé 
Pontife,  notre  Père,  et  pour  noire  mère  la  sainte  Eglise! 
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Nous  sommes  encouragées,  Très  Saint  Père,  par  Monseigneur- 
notre  Evêque,  qui  daigue  toujours  être  notre  premier  supérieur,  et 
par  les  Pères  de  la  Compagnie  de  Jésus  qui  nous  dirigent , à dépo- 
ser bien  humblement  ces  vœux  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  pour 
quelle  daigne  les  bénir:  nous  la  supplions  d'accorder  aussi  sa  bé- 
nédiction apostolique  à notre  Congrégation  et  à nos  familles. 

)$(  Auguste,  Evêqxie  du  Puy 

• h 

( Seguono  cenlo  novantatre  firme.) 
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Très  Saint  Père, 


* ( ^ . » 

Déjà,  dans  des  pages  précieuses  reçues  par  nous  tomme  un  li- 
vre tombé  des  cieux , notre  pieux  et  savant  Evêque  nous  avait  oxhor-  • 
tés  à ne  pas  oublier  les  gémissements  de  l’Eglise,  notre  mère,  et 
de  son  Chef  auguste  et  vénéré.  11  y a quelques  jours  à peine,, au 
milieu  du  grand  nombre  de  ses  prêtres  recueillis  dans  le  silence 
et  les  exercices  de  la  retraite,  il  leur  redisait  d’une  voix  pleine  . 

d’ émotion:  Gemitus  malris  tuae  ne  oblivûcaris , et  il  nous  racoii- 

• • 

tait  les  angoisses  de  votre  grande  àme.  • - - . 

•Il  est  donc  vrai,  Très  Saint  et  bien-aimé  Père,  que  le  dragon 
infernal  a dressé  fièrement  la  tête,,  que  son  cou  s’est  gonflé  de.  . 
colère,  que  son  œil  est  en  feu,  et  qu’il  s’est  environné  de  toutes 
armes  pour  faire  une  guerre  cruelle  à la  femme  mystérieuse  dont 
parle  l'Apocalypse.  11  est.  donc  vrai  que  vous  pouvez  redire  avec 
ameriume  les  paroles  de  Grégoire-le-Grand , assis  comme  vous  sur 
le  Siège  de  Saint  Pieri'e:  Erroris  vesania  nostris  maxime  tempori- 
bus  màliliae  suae  virus  exercuil.  Concilavit  enim  advenus  Ecclesiam 
Dci  ,■  non  solum  innumerabilem  populi  multiludmem , vevum  eliam 
ref/iam  potcstalem  . . , . . qui  turpissimi  lucri  cupiditale  Merlus,  Spon- 

sam  Christi  efficit  captivant Ecclesiam  qiiippe  quant  sui  san- 

guinis  pretio  yedemptam  Salvator  noster  roluil  esse  libérant,  banc. 
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iste  poleslatis  regiae  iura  tramcendens  , facere  canatur  ancillam.  Vous 
voyez  dans  des  enfants  rebelles  des  dispositions  semblables,  et  vos 
entrailles  se  déchirent,  et  vos  yeux  répandent  des  pleurs. 

Pour  nous, «Très  Saint  Père,  nous  venons  déposer  à vos  piods 
nos  filiales  condoléances,  et  faire  tomber  ainsi  dans  votre  cœur  pa- 
ternel quelques  gouttes  de  consolation  et  de  joie.  Nous  venons  vous 
dire  ce  que  Jonadab  disait  au  roi  David  : Ne  aesttmet  Dominas  meüs 
quod  omiies  pueri  fUii  Regis  occisi  sint  ! l'ion , ô notre  Roi , les  Ab- 
salons  ingrats  ne  vous  ont  point  privé  de  tous  vos  fils.  Ils  sont 
nombreux  encofe  ceux  (pii  vous  environnent  de  leurs  cœurs  et  vous 
enlacent  de  leurs  bras  respectueux.  Et  les  quatre  cents  voix  sacer- 
dotales dont  nous  sommes  les  échos,  ne  forment  qu'un  son  dans 
le  concert  d'amour  et  de  fidélité  que  vous  apportent , à cette  heure , 
les  murmures  des  quatre  vents  du  ciel , les  anges  des  deüx  mon- 
des et  des  îles  lointaines. 

No  craignez  point,  Pontife  auguste,  que  s’ébranle  et  chancelle 
notre  foi  aux  immortelles  destinées  de  l’ Eglise  de  Rome  et  aux  pré- 
rogatives du  Siège  que  Pierre  vous  a légué.  Oui,  nous  croirons  et 
nous  publierons  toujours,  avec  Saint  Augustin,  que  la  pierre  sur  la- 
quelle repose  votre  souveraine  puissance  est  invincible , et  que  con- 
tre elle  sont  puériles  les  tentatives  de  l’orgueil  : Ipsa  est  petra  quant 
non  vincunt  superbae  inferomm  poriae  ! A hauto  voix  nous  redirons 
avec  un  synode  romain  sous  le  pape  Sylvestre  : Nemo  iudicavil  pri- 
mant Sedem,  quoniam  omîtes  Sedes  a prima  Sede  iustitiam  deside- 
rant  lempcrari.  Neqne  ab  Augusto , neque  ab  omni  Clero,  neque  a 
Regibus,  neque  a populo  Index  iudicabitur. 

Toujours,  Très  Saint  Père,  nous  porterons  gravées  dans  notre 
cœur,  ces  paroles  de  notre  Prélat  bicn-aimé  : « L’empire  du  Vicaire 
du  Christ,  empire  tout  d’esprit,  exige  l’appendice  royal.  Loin  donc 
que  le  Pouvoir  temporel  soit*  antipathique  au  pouvoir  spirituel , il 
est  appelé  et  évoqué  par  lui  comme  une  forme  conservatrice.  La 
grandeur  morale  de  la  Papauté  engendre  quasi  nécessairement  une 
principauté  terrestre.  Les  essences  ont  leur  forme.  Cette  forme 


■ l’RÜYINCIA  ECCLKSIASTICA  Dl  BOURGES.  v 415 

porte  de  droit  tous  les  accessoires  aptes  à la  protéger  et  à la  l'or- 
ner. On  ne  veut  reconnaître  dans  le  Pape  qu’  un  homme  à sceptre 
ordinaire.  Les  sceptres  de  ce  -genre  se  brisent  souvent  ; les  natiorts 
elles-mêmes  sont  quelquefois  mises  en  pièces  ou  effacées.  Ni  rois 
simplement  terrestres,  ni  nations  n’ont  une  essence  immortelle.  Jar 

mais  du  Vicaire  du  Christ  il  ne  sera  dit  : il  a vécu.  Le  Christ  était 

• • • 

hier,  il  est  aujourd’hui,  il  sera  dans  les  siècles;  sa  grande  repré- 
sentation sera  dans  les’ siècles  aussi,  elle  les  traversera  ornée  de  sa 
vaste  opulence.  On.  la  verra  toujours  sans  ride,  sans  balbutiement, 
florissante  et  verte.  Tous  les  marteaux  do  l’enfer  seront  usés  avant 
que  la  forte  et  indomptable  essence  ait  enduré  la  moindre  ruine. 
Son  imperdable  vie  surnaturelle  est  un  principe  énergique  qui  rap- 
pelle sans  cesse  les  garanties  temporelles,  les  remparts  humains 
qu’  il  lui  faut.  » * 

Telle  sera  notre  foi,  fallût— la  sceller  de  notre  sang! 

Toutefois,  vénéré  et  bien-aimé  Père,  nous  sentons  le  besoin  de 
mêler  un  cri  d'espérance  aux  accents  de  notre  douleur.  Hilaire  de 
Poitiers  nous  a laissé  cette  parole  qui  rassure  et  console:  Hoc  Ec- 
clesiae  proprium  est,  ut  lune  m'ncat  cum  laeditur,  lune  intelligatur 
rum  arguitur , tune  oblineat  cum  deserilur. 

. Et  puis,  n’est-ce  pas  votre  main  puissante  qui  a naguère  at- 
taché un  fleuron  de  plus  au  front  de  la  Reine  de  l’Eglise,  Reine 
plus  forte  que  les  fiers  escadrons  rangés  en  batlaille?  N’est-cc  pas 
votre  bouche  infaillible  qui  t’a  proclamée  Immaculée?  Oh  oui! 
sur  Votre  Sainteté  elle  étendra  les  plis  de  son  manteau,  et  de  son 
souille  elle  écartera  le  nuage  qui  se  montre  aujourd’  hui  gros  d’ora- 
ges et  de  tempêtes.  Les  glorieux  Apôtres  Pierre  et  Paul  offriront 
pour  vous  leur  sang  à Celui  dont  vous  êtes  le  Vicaire.  Nos  voix 
de  pasteurs  ne  cesseront  de  dire  Y Exurgat,  et  Dieu  se  lèvera,  et 
avant  de  couronner  au  ciel  vos  vertus  et  votre  long  martyre,  il 
aura  jugé  sa  cause , et  aura  fait  luire  sur  son  Eglise  et  sur  le  Siège 
do  Pierre,  le  soleil  de  la  paix. 
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Tels  sont  les  vœux  que  verse  avec  amour  dans  le  cœur  de  Vo- 
ire Saiuteté  le  Clergé  du  diocèse  do  Tulle.  Encouragés  et  soutenus 
par  l'exemple  et  les  enseignements  du  pieux  et  savant  Prélat  qui 
uous  conduit,  nous  nous  écrions  avec  l’énergie  d’un  amour  sans 
limites  et  des  convictions  de  notre  foi  : « Non , ni  la  faim , ni  la 
soif,  ni  les  persécutions,  ni  les  cachots,  ni  le  glaive,  ni  la  mort 
ne  nous  sépareront  jamais  du  Verbe,  du  Verbe  Incarné  qui  se  con- 
tinue ici-bas  dans  le  Pape,  et  aujourd’ hui"  dans  le  courageux  et 
trop  persécuté  Pie  IX  ? » . 

Que  Votre  Sainteté,  Très  Saint  Père,  reçoive  ce  faible  témoi- 
gnage de  ses  fils  les  plus  humbles  mais  les  plus  dévoués , et  qu’en 
échange  elle  daigne  leur  accorder  à eux  et  h leurs  troupeaux  une 
tendre  et  paternelle  bénédiction. 

Fait  et  signé  au  Grand  Séminaire  de  Tulle , le  jour  de  la  clô- 
ture-de  la  retraite  ecclésiastique  de  1861.  - 

% x *■ 

• / • 

■(  Seguono  quattrocento  firme  di  Ecclesiastici.  ) 
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IL  SÉMINARIO  MINORE  DI  SERVIERKS 


Beatissîue  Pater, 

- • y • 

4 . * • . • 

Acerbissimis  doloribus  Iransiigitur  supremus  Paslor . . . . . quis  non 

condolcat  fkiciis  ? Iniurijs  impelilur  Paler  et  rebeHi  impietatc 

quis  a lacrymis  temporel  vere  filius?  At  nos,  alumnos  Serverienses , . 
tîdei  medüllis  enutritos,  ante  alios  coirficit  angor.  IS’ostram  quidem 
humillimam  exilitatem  agnoscenles,  vocem  vix  tollere  auderemus. 
Sed  urget  pletas,  urget  iam  diu  nota  bcnignitas_t.ua,  et  vox  dulci- 
ler  auribus  insonat  : « .Sinite  parvulos  venire  ad  me.  » Yenimus, 
optime  Pater , nec  sat  est  donarium  obtufisse  ; post  vencratissimum 
Episcopum  amatosque  praeceptores,  sensus  pietalis  oblaturi  et  vota, 
ad  pedes  Sanctitatis  Tuae  omnes  convolamus.. 

(iloriac  suae  praeçoliem  protegat  Immaculata  Yirgo  ; cordis  mar- 
lyrio  consortem  illustres  prolegant  Martyres! 

Utinam  aceto  quo  te  potaverunt,  Sanctissin^  Pater,  filioruin  piè- 
ces et  . vota  sint  tibi  guttula  mellis  ! 

Flexis'^genibus  exposjulant  benedictionem  apostolicam, 

Sanctitatis  Tuae,  • • 

Kx  minori  seminario  Serveriensi  dioeceseos  Tutellensis,  die  men- 
sis  Mariae  ultima,  auno  Chrisli  MDCCCLXII. 

Hnmillimi  t*i  obsc([uentissimi  servuli,  minoTis  seminarii  Scrveriensis  nlunini 

• • . 

( S e<j iiono  vcnti  firme  di  Alunni.  ) 
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I TERZIAR1I  DI  SAN  DOMENICO 


Très  Saint  Pèhe, 

’ Humblement  prosterné  à vos  pieds  vénérés  et  les  baisant  a\ec 
respect,  le  Tiers-Ordre  de  Saint  Dominique,  de  Tulle,  composé  de 
quelques  servantes  de  Dieu,  éprouve  le  besoin  de  profiter  de  I "oc- 
casion .la  plus  précieuse  qui  puisse  lui  être  offerte,  celle  du  voyage 
de  son  Evêque  bien-aimé  à Rome,  pour- déclarer  à Votre  Sainteté  : 

Qu'il  déplore  amèrement  les  manœuvres  criminelles  (fui  abreu- 
vent de  douleur  votre  glorieux  pontificat; 

Qu'  il  supplie  instamment  Notre  Seigneur  Jésus-Cbrist , par  Y in- 
tercession de  Marie  Immaculée,  de  son  chaste  époux  saint  Joseph, 
et  des  puissants  a p êtres  Pierre  et  Paul,  de  vous  donner  la  victoire 
sur  les  ennemis  de  l’  Eglise  et  du  Saint-Siège  ; et , en  attendant , 
de  vous  soutenir  dans  cette  mansuétude  calme  et  cette  inébranlable 
fermeté  qui  font  de  vous,  en  vérité  le  modèle  et  le  parfait  exem- 
plaire de  tout  le  troupeau  ; 

Qu'  il  professe  ujie  vénération  sans  bornes  et  le  dévouement  le 
plus  filial  tant  envers  voire  personne  sacrée  qu' envers  la  plénitude 
de  vos  prérogatives,  non  point  comme  veulent  les  entendre  de  faux 
sages,  privés  de  l'Esprit  Divin  et  sans  aucune  mission  pour  les  dé- 
finir; mais  comme  dans  votre  sagesse  éclairée  d' en-haut,  vous  les 
comprenez  et  les  définissez  vous-même; 

Que  malgré  son  indignité  profonde,  il  sollicite  avec  un  avide 
amour,  de  votre  immense  charité,  votre  bénédiction  paternelle. 

Tulle,  le  14  mai  1862. 

Pour  toutes  les  Tertiaires 
A SinoR.  Super. 
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Délia  Provintta  ecclesiaslica  di  Bourges  si  sono  ricevuti  ancora  i 
seguenli  Indirhzi,  cui  per  amore  di  brevilà  basterà  solo  di  mentovare. 

BOURGES 

LE  MONACHE  ORSOLINE  DI  BOURGES 

fatfotcriUa  la 


CLERMONT 

LE  EDUCANDE  DELLE  ORSOLINE  DI  CLERMONT 
'(ton  ctnlo  renticinque  firme.) 

L ISTltUTO  DELL’ IMMAÇOLATA  CONŒZIONÉ  Dl  CLERMONT 
(sottoscrilta  la  Direltrice.) 

LE  PU  Y . 

LE  SUORE  DELLA  PRESENTAZIONE  DI  LE  PU  Y 

(con  cinque  firme.) 

LE  SORDO-MUTE  DI  LE  PUY 
i'con  ventoiïo  firme.  ) 


L l M O G E S 

LE  YISIT ANDINE  DI  SANTA  MARIA 

û lollosrritla  la  Superioni.)' 
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LE  EDUCANDE  DELLE  VISITAÎSDLNE  DI  SA.NTA  MARIA 

• . (con  sessanta  firme.) 

IL  CONVENTO  DI  SANTA  CHIA11A 

* * .*  • # . . • • * . % 

> ' , (sottoscritta  la  Superiora.)  , 

LE  SUORE  DI  NOTRE-DAME  DI  LIMOGES 
. ( sottoscritta  la  Superiora.) 

LE  SUORE  DI  SANT’  ALESSIO  ALL’ OSPEDALE  . 
(sottoscritta  la  Superiora.) 

\ . LA  SOCIETÀ  DELLE  JE  UNES-ECONOMES 

■ ( con  cenlo  dieci  firme.) 


: T Û L L E 

LE  CARMELITANE  DI  TELLE 

* 

••  (sottoscritta  la  Priora.) 

LA  CONGREGAZIONE  DI  NOTRE-DAME  . 
(con  $ri  firme.) 

•LE  ORSOLINE  DI  BEAU  LIEE 

sottoscritta  la  Super iom.) 
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L’ARCIVESCOVO 

IN  NOME  DEI  CATTOLICI  DELLA  DIOCESI 


Bkatissimü  Pxtbj»,...  • A. 

• r3r^V  •-  , ~ f -.V, 

No»  os  islos  et  ante  hune  diem  inauditos  ausus  a subalpine  Gu- 
Iteruio  contra  apostoliram  Sedem  et  caiholicam  Ecclesiam  adjnissos , 
quos  in  nuperrima  sua  allocutionc  Sanctitas  Yestra.  deplorare  ac 
deteslari  coacta  <St,  eodera  et  nos  animi  nostri  dolore,  ubi  primum 
eos  novimus,  detestati  sumus  et  reprobatimus. 

Inter  milites  qui,  pro  tuenda  Sanclitatis  Yestrac.  Sedis  aposlo- 
licae  et  calholicae  Ecclesiae  causa , pie  ac.  strenue  dimicarunt , exce- 
perunt  ruinera,  ac  ctiam  gloriosisslmam  mortem  oppeliere,  plurcs 
e nostris  fuere,  Beatissime  Pater  ; quod  sane  dioecesi  nostraeve- 
hementer  gratulamur,  ipsique  tutelae  apud  Deiim  ac  bcnedictioni 
fore  plane  confidimus.  . , 

Bcncdiclus  autem  üeus  qui,  inter  lot  ac  taillas,  adeoque  con- 
tinuas angiislias  et  accrbilatcs,  Sanclitatis  Vestrae  animam,  Beatissi- 
me Pater,  peculiari  gratiae  suao  auxilio,  invictam,  infractam,  im- 
pavidamque  serval!  lufradam  quoque  son  are  dignelur  valeludinem. 
sospilenupie  ab  omnibus  malis  vilain  bénigne  lueri. 
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• * * • 

Exsurgel  aulcnï  Deus  ille  iustus  ludex,  qui  non  sinit  patientiam 
pauperuin  perire  in  finem-,  e|  dissipabuntur  inimici  eius. 

intérim,  Beatissime  Pater , dum  sanctae  Ecclesiae  hostes  in  peius 
adhuc  forte  proiicient,  Sanctifati'Vestrac  quandiu  ab  iirtpiorum  per- 

s ’ “ 

ditissimorumque  hominum  iniquitate  et  nequiiia  divexabitur,  toto 
corde  summaque  caritate  subvenire  et  auxiliari  non  intcrmittemus , 

collec4o  praesertim,  omni  qua  par  est  diligentia,  Santti  Pétri  deiiario. 

«•  * 

Qua  sane  pietalis  opéra  nullam  sanctiorem,  nullam  magis  necessa- 
riam  esse  novimus  ac  proliteinur.  • 

Ad  Sanctitatis  Vestrae  pedes  provolutus , apostolicam  benedictio- 
nem  mihi  meaeque  dioccesi  adprecor, 

• * • ' » « 

Cameraci , 8 noverabris  1860. 

f • # 

- B.  Franciscis.  Archiepiscopus  Cameracenm 


IL  CAP1T0L0  CATTEDRAIÆ  Ï)1  CAMBRAI 


. Tilts'  Sa|>T  PÈRE  , 

Accompagnant  d’esprit  et  de  cœur  leur  Illustrissime  et  Révéren- 
dissime  Archevêque , qui , sur  ]’  invitation  de  Votre  Sainteté , se  rend 
à Rome , les  Chanoines  et  Chapitre  de  I’  Eglise  Métropolitaine  de 
Cambrai  saissisent  avec  empressement  cette  occasion  de  déposer  aux 
pieds  de  Votre  Sàinteté  T humble  et  affectueuse  expression  des  sen- 
timents que  la  foi  leur  -inspire  envers  votre  personne  sacrée  et  en- 
vers le  Saint-Siège  apostolique.  ' 

Très  Saint  Père,  nous  vénérons  dans  Votre  Sainteté  le  succes- 
seur du  bienheureux  Pierre,  que  Notre  Seigneur  Jésifs— Christ  a 
établi  Chef  et  fondement  visible  de  sa  sainte  Eglise,  qu'il  a fait 
son  représentant  et  son  Vicaire,  le  dépositaire  de  sa  loule-puis- 
sance  spirituelle,  le  Pasteur  suprême  de  scs  brebis  comme  de  scs 
agneaux , charge  do  maintenir  et  de  perpétuer  l'enseignement  divin . 
ei  de  diriger  ses  ouailles  dans  la  voie  de  la  vérité,  de  la  justice 
el  de  la  vie  éternelle. 

Instruits  dans  cette  foi  divine , *el  considérant  Noire-Seigneur 
Jésus-Christ  lui-mêine  en  Votre  Sainteté  qui  le  représente,  nous 
tenons  fermement  ét  nous  professons,  avec  l'assistance  divine , tout 
ce  que  Voire  Sainteté"  enseigne  et  décide,  uous  condamnons  et  nous 
réprouvons  tout  ce  qu’ elle  condamne  el  réprouv e ; nous  sommes 
résolus  de  suivre  constament  la  voie  qu  elle  nous  trace. 
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« O Eglise  romaine!  » ainions-nous  à redire 'avec  l'un  des  plus 
illustres  Archevêques  de  ce  siège  de  Cambrai  ; « d cité  sainte  ! ô 

« chère  et  commune  pairie  de  tous  les  chrétiens  ! Tout  est  fait 

« un  seul  peuple  dans  voire  sein;  tous  sont  citoyens  de  Rome,  et 
« tout  catholique  esl  romain.  O mère,'  quiconque  est  enfant  de 
« Dieu  est  aussi  le  voire  ! O Eglise,  d’où  Pierre  confirmera  à ja- 
« mais  ses  frères,  que  ma  main  droite  s’oublie,  si  je  vous  oublie 
« jamais  ! que  ma  langue  se  sèche  et  devienne  immobile , si  vous 
« n’ètes  pas,  jusqu’au  dernier  soupir  de  ma  vie,  le  principal  objet 
« do  ma  joie  el  de  mes  cantiques.  » 

Vos  joies  et  vos  tristesses,  Très  Saint  Père,  sont  aussi  nos  joies 
el  nos  tristesses  ; et  ce  glaive  de  douleur  qui , en  ces  leçips  d’ épreu- 
ve, transperce  votre  coeur  paternel,  transperce  aussi  le  coeur  de  vos 
enfants  de  Cambrai.  A l’exemple  de  nos  premiers  frères  dans  la  foi, 
priant  sans  interruption  pour  le  Chef  visible  de  l’Eglise,  nous  adres- 
sons à Dieu,  par  l’entremise  puissante  de  la  divine  et  Immaculée 
Mère,  des  prières  continues,  afin  d’obtenir  que ‘ces  épreuves  soient 
abrégées , que  le  Seigneur  éloigne  les  calamités , dissipe  et  renverse 
les  projets  des  ennemis  "de  son  Eglise,  qu’il  console  et  soutienne 
le  cœur  paternel  do  Votre  Sainteté  ; que . par  un  effet  de  son  infinie 
miséricorde,  il  éclaire  et  convertisse  ceux  qui,  dans  leur  aveugle- 
ment , aspirent  à la  ruine  de-  la  religion  ; que  tous  deviennent  doci- 
les h votre  voix,  qui  est  celle  du  divin  Pasteur. 

Implorant  votre  paternelle  bénédiction,  nous  sommes,  Trè^  Saint 
Père, 

De  Votre  Sainteté. 

Cambrai,  le  la  mai  1XK2 

Les  1res  humbles  el  très  obéissants  serviteurs 

(Segiiono  no re  firmr.) 
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ALCUNI  CATTOL1CI 

DELLA  DIOCESI  DI  CAMBRA  I 


Sanctissimb  Pateb  , 

Oceasionem  nobis  a socio,  sodali  et  familiari  iioslro  Arthur  Guil- 
lemin,  milite  pontificali,  oblatam  avkle  amplexi  sumus,  ut  tibi  iüu- 
ntiscuia  quaedam  ac  testimonia  singularis  studii  et  pielalis  nostrae 
niiltamur.  Sed  quae  sunt  haec  pro  taillis  necessitatibus , aut  lantis 
meritis?  Delicirnus  cerle  operibus,  vertus  et  rimediis,  sed  non  amo- 
rc  deficimus.  Tola  in  le  nostra  rêposila  est  spes  ; ad  te  noslrae  cogi- 
laliones  intenlae  sunt;  et  vox  tua,  vox  boni  verique  pasloris,  con- 
solatio,  lex  et  norma  nobis  manët.  Inter  lot  pcrseculiones,  errores 
et  elamores  turbarirm  ncc  non  iwlentiurn  corda  nostra  indesinenter 
ad  apostolicam  Catbedram  totis  viribus  tendnnt  ; et  pro  signo  unio- 
nis , et  tessera  focderis , ad  fidelitatem  usque  tuendam  semper  inter 
puguandum  exclamamus:  Quis  ut  Papa? 

Tuam  benedictionem  exoptant , sollicitant  et  reverenter  petunt . 

Sanctissime  Pater, 

Insnlac,  in  diocesi  Cameracensi,  5 aprilis  18VI. 

Ilumillimi , ilcvotissimi  et  amnntissimi  filii  lui 

(Segnono  diciotto  firme.) 
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I CATTOLIC1  DI  LILLE 


Très  Saint  Père, 

Vos  douleurs  sont  nos  douleurs  ; l’ injustice , en  vous  frappant , 
nous  dépouille,  et,  lorsque  vos  réclamations  sont  méconnues,  nos 
vœux  aussi  sont  rejetés.  , ' . 

* Les  tribulations  qui  vous  affligent  seront  donc. une  occasion  de 
pins  pour  nous  de  reconnaître  et  de  proclamer  vos  droits  et  votre 
sagesse.  Vos  contradicteurs  n'obtiendront  ni  notre  concours , ni  no- 
tre  silence.  , . v . , 

Nous  vous  prions,  Très  Saint  Père,  d'agréer  l’assurance  du 
dévouement  de  vos 

Très  humbles , très  respectueux  et  très  obéissants  tils 
( S eguono  quattrocento  novanlasetle  firme.) 
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1 SUPERIORI  DEL  COLLEGIO  DI  TOURCOING 


T#às  Suint  1*êhk  , 

• A' 

Prosternés  humblement  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  le  Principal 
et  les  Professeurs  ecclésiastiques  du  collège' de  Tourcoing  (diocèse 
de  Cambrai),  profitent  du  retour.de  l’un  d’entre  eux*.  Monsieur 
Henri  Wyarl  , glorieusement  blessé  à Castelfidardo , pour  offrir  à 
Votre  Sainteté  l’hommage  de  leur  vénération  filiale  et  dévouée,  et 
la  supplier  de  leur  accorder  une  bénédiction  toute  particulière  pour 
eux,  pour  leurs  familles,  pour  leurs  élèves  et  tout  leur  personnel. 

Votre  Sainteté,  Très  Saint  Père,  agréera  peut-être  l’exposé  des  . < 
motifs  de  notre  supplique  : . ' . . • * 

Le  collège  ecdésiastiquç  de  Tourcoing,  déjà  célèbre  dans  le 
pays  avant  la  grande  et  funeste  révolution  française,  s’est  princi- 
palement relevé  depuis  vingt  ans.  Depuis  lors,  il  a fourni,  grâce 
à son  excellent  esprit  de  foi , un  grand  nombre  de  prêtres  au  dio- 
cèse, des  religieux  à tous  les  Ordres  voisins,  spécialement  aux 
Jésuites  et  aux  Rédcmptorislcs , et  jusqu’  aux  Chartreux , parmi  les- 
quels le  Restaurateur  de  notre  collège. est  allé  s’ensevelir  volontai- 
# 

rement  depuis  cinq  ans,  laissant  son  héritage  entre  les  mains  de 
ses  enfants.  . 

Notre  collège,  Très  Saint  Père,  n’est  par  resté  insensible  aux 
épreuves  douloureuses  de  Votre  Sainteté  et  du  Saint-Siège  aposto-  . 

* lique  : outre  nos  offrandes,  faible  ressource  en  face  de  si  grands 
besoins,  plusieurs  de  nos  élèves,  encouragés  par  le  noble  exemple 
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de  l’un  de  leurs  maîtres , sont  entrés  dans  les  rangs  de  votre  fidèle 
armée  pour  défendre,  comme  en  noire  nom,  les  biens,  les  droits, 
les  privilèges  de  votre  personne,  du  Vicaire  de  Jésus-Christ , et  du  ' 
Saint-Siège  apostolique , avec  l’espérance  de  contribuer  au  prochain 
triomphe  de  la  plus  jusle  des  causes. 

C’est  pour  ces  motifs,  et  dans  ces  sentiments  que  nous  osons 
supplier  Votre  Sainteté  de  nous  bénir,  et  de  nous  croire,  de  Votre 
Sainteté, 

Très  Saint  Père, 

Tourcoing,  le  25  janvier  1861. 

Vos  très  humilies,  très  obéissants  et  Dès  dévoués  fils 
Leblanc,  Prêtre,  Principal 

( Segûono  quatlordici  firme.) 
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I CATTOLICI.DI  TOURCOING 


Très  Saint  Père 

- * •'  * 

. V • 

Vos  fidèles  enfants  de  la  ville  de. Tourcoing  (diocèse  de  Cam- 
brai ) éprouvent  le  besoin  de  venir  vous  témoigner  la  part  qu’  ils 
prennent  à vos  douleurs  et  de  protester  de  leur  profond  respect  et 
de  leur  filial  dévouement  pour  le  Saint-Siège.  Vos  droits  de  Sou- 
verain sont  sacrés  à leurs  yeux  comme  vos  droits  de  Pontife,  et 
toute  atteinte  à ces  droits  serait  une  atteinte  à 1'  honneur  de  la 
France  catholique.  Quoi  qu'il  arrive,  riert  ne  saurait  ébranler  leur 
foi,  ni  leur  confiance  dans  l’avenir:  car  ils  savent  que  les  épreu- 
ves de  l’Eglise  n’ont  qu’un  temps  et  qu’elles  tournent  toujours  à 
la,  honte  de  ses  ennemis. 

C’est  dans  ces  sentiments,-  que,  prosternés  à vos  pieds,  ils  de- 
mandent humblement  votre  bénédiction  apostolique. 

Tourcoing,  le  30  janvier  1860.  * . 

• 

( Seguono  dttecenlo  otlantotlo  firme,  raccolle  in  sei  orc.) 


DIOCESI  DI  ARRAS 


IL  CLERO  P ELLA  DIOCESI  PI  ARRAS 


Très  Saint  Pbre, 

Au  moment  où  T Episcopat  français  proteste  solennellement  con- 
tre les  outrages  auxquels  vous  êtes  en  hutte,  et  associe  ses  efforts 
pour  faire  respecter  l*  intégrité  de  vos  droits , les  méchants  disent 
et  répètent  avec  des  louanges  hypocrites,  que  le  clergé  du  second 
ordre  ne  partage  ni  les 'Sentiments,  ni  les  opinions  des.  Evêques. 

• C’est  pour  cela.  Très  Saint  Père,  que  nous,  prêtres  du  diocèse 
d’ Arras,  nous  tenons  à écrire  à Votre  Sainteté , afin  de  déjouer  la 
manœuvre  de  nos  ennemis,  et  de  proclamer  bien  haut  que  nous 
repoussons  leur  -langage  comme  une  calomnie , et  leur  encens  com- 
me uç  outrage.  . , • • • 

Oui,  Très  Saint  Père,  aussi  vivement  que  nos  Evêques,  nous 
ressentons  les  douleurs  dont  votre  âme  est  navrée.  Nous  aussi, 
nous  regarderions  comme  une  injustice  criante  toute  atteinte  à vo- 
tre pouvoir  temporel:  et,  s’il  le  fallait,  avec  la  même  abnégation, 
nous  descendrions  aux  catacombes  pour  le  soutien  de  vos  droits 
violés,  et  de  votre  souveraineté  discutée;  parce  que  ces  droits  et 
cette  souveraineté  importent  h la  prospérité  de  l’Eglise  qui  importe 
elle-même  au  bonheur  du  monde. 

En  tout  ce  qui  louche  à Votre  Sainteté,  nous  sommes  en  par- 
faite communion  de  pensée  et  de  sentiments  avec  nos  Evêques,  et 
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en  particulier  avec  l' illustre  Prélat , que  vous  avez  daigné  mettre 
à notre  tête;  lequel,  après  avoir  été,  dans  ces  pays,  le  soutien 
le  plus  énergiquo  do  votre  puissance  spirituelle,  vient  de  prendre 
une  si  glorieuse  initiative  comme  défenseur  de  votre  souveraineté 
temporelle. 

Puisse  P hommage  de  notre  vénération , de  notre  amour , de 
notre  dévouement  sans  bornes,  consoler  Votre  Sainteté  de  tant 
d'outrages,  de  tant  d’ingratitude,  de  tant  de  trahisons  1 


( Seguono  sessantn  firme.) 
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LA  SOCIETÀ  1)1  SAN  BERTIN 


Beatissime  Pater. 

Societas  Sancli  Berlini , quod  piis  sodalium  votis  exoptandum 
fuil,  id  Veslrae  Sandilatis  summo  beneficio  assecuta  est,  nempe 
ut  proposilum  ipsius  et  primos  conatus  Brevi  paterno  Sodés  aposto- 
lica  laudaret  atque  oommendaret.  De  quo  sane  vobis  g rates  maxi- 
mas rependerc  iamdudum  in  animo  oral,  quum  autistes  nostef  il- 
lustrissimus  ac  reverendissimus  Atrebatensis  Episcopus,  quo  nullus 
libentior  ad  informandum  eonstituendumquc  Institulum  nostrum  cu- 
ras conlulit,  limina  sacra  visitaturus,  Summum  Pontilicem  de  mente 
sensibusque  nastris  certiorem  fucere  benigne  sibi  susceperil.  Apo- 
stolica  quidem  cantate  haud  immerito  conûdeus,  Societas  nostra, 
licet  ponlificia  auctoritate  iam  commendata.  expostulare  non  dubilat 
approbationem  novam  qua  firmiori  nexu  .ad  romanae  Ecclesiae  Se- 
dem  alligata,  illique  magis  ac  magis  devinda  esse  videatur. 

Quod  ad  nos  atlinet,  Bealissime  Pater,  cum  nihil  plane  habea- 
mus  tanta  apostolicae  bcnevolentiae  testilicationo  dignum , hoc  unum 
intelligimus  nobis  commendationi  fuisse  ol  futunim  esse,  quod  vi- 
tam  impendcre  staluerimus  in  eiïormandis  ad  virtutem  rectamque 
disciplinam  animis  iuvenum  quos  amore  tam  sollicite  ampleclimini* 
Insuper  audire  dignelur  Yeslra  Sanclitas  uos  asseveranles  quam 
firma  mente,  quam  devoto  corde  ipsius  civilem  Principatum  qucm 
infaustis  hisce  temporibus  scelestomm  hominum  furores  d doli  im- 
pelunt,  amplificatum  semper  voluerimus  et  nunc  velimus.  Utinam. 
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Deo  iuvante,  emergat  ex  hoc  christiano  Galiiarum  regno  principmn 
sériés,  qui,  clarissimis  Caroli  Magni  vel  sancti  Ludovici  vesligiis 
inhacrenles  senliant  seipsos  vorc  Ecclcsiae  primogenilos,  non  huma- 
nae  scd  divinae  gloriae  scnientes,  fidei  propugnandae  ac  frangendae 
impiorum  audaciae  esse  natos  factosquc.  Sanctitatem  autem  Veslram 
quam  in  tantain  Sedcm  cvexit  ut  Ecclcsiae  afllictac  succurreret  ,• 
Deüs  reipublicae  christianac  diu  servet  incolumem , ac  pro  quoti- 
diana  veslra  instantia,  pro  piis  illis  lacrymis  quibus  Ecclcsiae  de- 
flelis  vulnera,  abundantioribus  foveat  consolationibus , dètque  vo- 
bis,  post  certaminis  labores,  gloriae  palmam  et  gaudia  triumphi. 
Id  ut  eveniat,  assiduis  Omnipotentem  Dominum  votis  supplices  de- 
precamur , ac  Vestrae  Sanctitatis  pedibus  advoluti , apostolicam  be- 
ncdictionem  pro  humillima  nostra  societale,  paterno  corde,  pera- 
manter  depromendam  efllagitamus.  ■ 

...  sêr  Sanctitatis  Vestrae, 


.i«v:  * ;.*i * V/k*/  "A:  >.v(rlq'  ;-iy;  rkj  ‘ 

Atrebati , die  nona  maii  1860.  ' ï k 

Devotissimus  ac  obedientissimus  filius  - 
Krancisccs  Leprêtre,  -Can.  hon.,  Superior  geu. 

' - - j "•  • Y?  v 'lîi^Uôî'b  • ’ri-Mti:..- ■ r '* 
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I CATTOL1C1  DI  BOULOGNE-SUR-MER 


Très  Sàint  Père. 

Les  catholiques  de  Boulognc-sur-mer,  pénétrés  de  douleur  à la 
vue  des  attentats  commis  contre  la  puissance,  temporelle  du  Saint- 
Siège,  viennent  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  l'hommage  de 
leur  vénération  et  de  leur  amour. 

Ils  désirent  ardemment  qu’elle  trouve  dans  l’expression  res- 
pectueuse de  leurs  sentiments  quelque  allégement  au  poids  de  ses 
angoisses. 

Pourraient-ils  d’ailleurs,  Très  Saint  Père,  oublier  vos  bienfaits? 
N' avez-vous  pas,  tout  récemment  encore,  honoré  des  plus  hautes 
dictinctions  un  Prêtre  vénérable,. leur  concitoyen,  qui  a relevé  de 
ses  ruines  la  basilique  de  Notre-Dame  de  Boulogne  et  rétabli  son 
antique  pèlerinage. 

Au  moment  où  nous  nous  réjouissions  de  la  béatification  pro- 
chaine d’un  enfant  de  l’ancien  diocèse  de  Boulogne,  notre  âme 
s’est  encore  plus  émue  à la  pensée  de  vos  douleurs. 

Daigne  Marie,  notre  Patronne  spéciale,  obtenir  de  son  divin 
Fils  qu’il  touche  les  cœurs  égarés,  fasse  triompher  sa  cause  et 
rende  la  paix  à son  Eglise  ! 
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Humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté , nous  vous 
supplions  de  nous  accorder  votre  bénédiction  apostolique,  et  nous 
uous  disons  avec  le  plus  profond  et  le  plus  tendre  respect , 

Très  Saint  Père, 


Vos  fils  très  soumis  cl  très  dévoues 


(Seyuono  tetlantacinqut  firme.) 


IMHTE  skcomia  - humua. 


4:1  fi 


II. 


Patek  Sanctissime, 

.Nos,  calholici  Scoli  el  Angli,  in  paraeciis  Saucli  Pétri  Caleton- 
sis  el  Sanclac  Mariae  Caleli,  in  dioecesi  Alrcbatensi  habitantes, 
humillime  ad  pcdes  Sanclilalis  Tuae  provoluti,  eosquc  oscillantes, 
vota  nostra  ex  praecordiis  nostris  tibi , Pater  Sanclissime , offerimus. 
Pauci  sumus  infrascripti  : concives  autcm  calholici  omnes , . sicut 
nos  quotidie,  immo  horatim  supplicant  I)eum , sanctissimamque  Yir- 
ginem  Mariam  Immaculalam , le  conservare , confirraare , protegere 
bis  in  dicbus  malis. 

Supplices  deprecamur,  ut  inter  Iribulationes,  expoliationes , sa- 
crilogia  huius  lemporis  Deus  det  tibi  argumenlum  gratiae  ac  for- 
titud inis,  et  Ecclesiae  sanctae  incremenlum  gloriae. 

Humillime  et  devolissime  ad  pcdes  tuos  semper  provoluti,  ro- 
gamus  benediclioncm  tuam  sandLssimam. 

Bolonia  supra  mare,  in  feslo  .Naliv.  SS.  V.  M 1801). 

( Snjutmo  trediri  firme.) 
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I L C L E R 0 

DEL  DFXANATO  DI  NORRENT-FONTES 


ÜKATI881MK  PATER, 

Omnes  et  .singuli  Saccrdotes  e(  Parôchi , numéro  viginti  qualuor 
huiuscc  deeanatus  vulgo  dicli  Norrent-Fontes,  inlra  cuius  lines  oriun- 
dus  est  venerabilis  Benedictus  Ioseph  Labre,  quem  inox  ad  altaria 
Sanctitas  Vestra,  opilulante  Dei  gratia,  cveduraest,  publicam  (idei, 
veneralienis  et  devotionis  erga  sanclam  Sedem  sacrumque  Pontifica- 
tum  significationem , missis  litteris  de  commuai  consensu,  exhiber© 
statueront.  Ideo  ad  pedes  Bealitudinis  Vestrae  humiliter  provoluti, 
Patrem  amanlissimum , Pontificem  sanctissimum,  Regem  mitissimum 
Iniuslissimeque  vcxatum  recolentes,  dum  illius  angustiis  undequaque 
supervenientibus  loto  corde  compatimur,  Deum  Optimum  Maximum 
enixis  precibus  adprecamur,  ut  quam  homines  dare  non  possunt 
pacem,  Ecclesiae,  populo  christiano  supremoque  eius  Capiti,  di- 
gnetur  imperliri  impetratamquo  diulius  servare.  In  Domine  ac  vice 
omnium , * 

Sanctitatis  Vestrae, 

. _ * V . * 

INorrenl-Fontes , dioecesis  Atrebatensis  in  Gallia,  die  11  ianua- 
rii  1860.  \ À - . 

Addictissimus,  devotissimus  et  obsequentissimus  lilius  in  Chrislo 

P.  L.  Topping,  Parochus  âecanus  pcrfesiap  Atrebat.  Canonial s 
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Üella  Provincia  ecclcsiastica  di  Cambrai  si  sono  riceouli  ancora  i 
equenli  hidirizzi,  cvi  per  amore  di  brevità  baslerà  solo  di  mentovare. 


C A M B H A I 

LE  BERNARDINE  DI  LILLE 

(con  trentanove  firme.) 

LE  SUORE  DI  NOTftE-DAME  DE  ÇATEAU 
(soHosrritla  la  Superiora.) 


PROVINCIA  ECGLES.  I)ï  CHAMBERY 


INDIRIZZO  COLLETTIVO  DELLA  SAVOI V 


Très  Saim  Père. 

L'envahissement  <ies  derniers  domaines  laissés  à l'Eglise,  et  la 
perfidie  qui  accompagne  cette  grande  injustice  nous  ont  remplis  de 
tristesse  et  d'indignation. 

Nous  tous,  catholiques  de  Savoie , nous  partageons  profondément 
vos  souffrances  de  ltoi , de  Père  et  de  Pontife  ; nous  sommes , nous 
voulons  rester  toujours  vos  fils  dévoués , et  les  épreuves  de  l’ Eglise 
sont  nos  propres  épreuves.  Aussi . Très  Saint  Pèro , en  ces  jours  de 
douleur,  sentons-nous  un  grand  besoin  d'unir  nos  voix  pour  vous 
assurer  de  notre  inébranlable  fidélité. 

Nous  tous;  catholiques  de  Savoie,  réunis  sous  la  conduite  de 
nos  Evêques  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  nous  protestons  de  toute 
notre  conscience , de  toutes  nos  forces,  de  toutes  les  puissances  de 
nôtre  àme,  contre  l'indigne  spoliation  d'un  palrimoino  qui  nous  ap- 
partient comme  à la  chrétienté  tout  entière. 

Celle  spoliation  nous  est  d'autant  plus  amère  qu  elle  s'accomplit 
sous  le  nom  d’une  famille  Royale  que  nous  étions  accoutumés- à res- 
pecter. et  que  la  croix  île  Savoie,  signe  antique  de  sa  foi  et  de  la 
nôtre,  est  devenue  le  drapeau  de  toutes  les  injustices. 
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Vous  savez,  Très  Saint  Père,  que,  depuis  longtemps,  nous  souf- 
frions des  empiétements  <lu  Piémont  sur  les  droits  et  la  liberté  de 
T Eglise  : nous  les  avions  défendus  pied  à pied , et  la  Savoie  s était 
efforcée  de  retenir  son  Itoi  dans  scs  funestes  entraînements.  Mais, 
dès  que  le  Piémont  se  fut  emparé  des  Uomagnes,  nous  l’avons 
abandonné  à ses  succès  contre  le  droit  et  la  justice;  et  c’est  sur- 
tout blessée  dans  son  honneur  et  ses  affections  catholiques,  que  la 
Savoie  s’est  séparée  de  lui  pour  se  joindre  à la  France,  dans  la 
conviction  qu’au  moins  la  fdle  aînée  de  l’Eglise  n’abandonnerait 
jamais  sa  Mère. 

Nous  l’avons  reconnue,  cette  France  catholique,  quand  un  Gé- 
néral illustre  et  une  généreuse  jeunesse  se  sont  levés  spontanément 
de  son  sein  pour  défendre  le  Siège  de  Pierre! 

Ces  courageux  chrétiens , nous  leur  avons  porté  envie , nous  les 
avons  suivis  de  nos  vœux , et  nous  sommes  fiers  de  les  appeler  nos 
compatriotes  dans  leurs  glorieux  revers , et  dans  leur  mort  héroï- 
que pour  l’Eglise.  C’est  avec  orgueil  que  nous  les  accompagnons 
jusqu’au  ciel  de  nos  admirations  et  de  nos  prières,  et  c’est  «avec 
respect  que.-uous  voyons  revenir  parmi  nous  les  nobles  combattants 
qui  représentaient  la  Savoie  à ce  poste  d’honneur. 

Le  dévouement  pour  le  bien  n’  est  jamais  stérile  : nous  l' espé- 
rons donc,  la  France  ne  restera  pas  sourde  à la  voix  énergique 
de  sa  foi  et  de  son  sang  le  plus  pur:  elle  le  vengera  p«ar  le  ré- 
tablissement de  votre  pouvoir  temporel  dans  son  indépendance  et 
son  intégrité  souveraine.  En  replaçant  la  Chrétienté  dans  la  pléni- 
tude de  scs  droits  elle  rendra  «au  monde  la  seule  véritable  paix  : 
.la  paix  de  justice.  Oui,  nous  l’espérons,  Dieu  ne  retirera  point 
à la  fille  aînée  de  son  Eglise  Y honneur  insigne  de  cette  tradition- 
nelle et  grande  mission. 

Très  Saint  Père,  c’est  un  adoucissement  à notre  douleur  de 
déposer  à vos  pieds  l'expression  de  notre  dévouement  et  de  nos 
plus  fermes  désirs.  Et , en  attendant  que  Dieu  console  I'  Eglise 
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fortifiée,  par  ses  épreuves,  notre  plus  précieux  soutien  sera  votre 
sainte  bénédiction.  > 

' ' - ^ • 

Octobre  1860. , 


Seguono  le  firme: 


Archidiocesi  di  Chambéry  ;V 

. 9,310 

Diocesi  di  Annecy  » 

18,212 

» di  Maurienne.  » 

6,690 

» di  Tarantaise  » 

4.213 

1 lire  raccolte  prima  nelle  qmtt.ro 

diocesi  délia  Savoia  » 

100 

Totale  N.  38.115 
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IL  P.  PROVINCIALE 

IIS  NOME  DEI  CAPPUCC1NI  DELLA  SAVOIA 


Très  Saint  Père. 

Le  Provincial  des  Capucins  de  la  province  de  Savoie  saisit  avec 
un  indicible  bonheur  et  un  empressement  tout  filial  l’occasion  qui 
lui  est  offerte  de  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  l’expression 
des  sentiments  qui  animent  les  religieux  confiés  à sa  sollicitude. 

C’est  avec  la  douleur  la  plus  amère  et  la  plus  profonde  qu’ils 
considèrent  les  tribulations  incessantes  et  les  angoisses  qui  abreuvent 
le  cœur  de  Votre  Sainteté.  Ils  les  ressentent  jusqu'aux  larmes  et  ils 
ne  cessent  de  prier  pour  l’adoucissement  et  la  cessation  de  vos  pei- 
nes. Ils  appellent  de  leurs  vœux  les  plus  ardents  le  jour  heureux 
où  Jésus-Christ  triomphera,  dans  votre  personne  sacrée,  des  persé- 
cuteurs de  1'  Eglise  et  de  ceux  qui  restent  impassibles  spectateurs 
des  violences  faites  au  Siège  apostolique , lorsqu’  ils  devraient  en 
être  les  plus  zélés  défenseurs. 

Ils  osent  en  môme  temps,  Très  Saint  Père,,  prier  Votre  Sain- 
teté de  vouloir  agréer  leur  faible  tribut  au  Denier  de  Saint  Pierre. 
Ils  voudraient  pouvoir  multiplier  celte  obole,  mais  leur  pauvreté, 
qui  n’a  jamais  été  plus  réelle,  arrête  l’élan  si  légitime  de  leurs 
bons  désirs. 
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Humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  ils  la  prient 
instamment  de  daigner  étendre  sur  eux  tous  celte  main  vénérée  et 
paternelle  qui  bénit  T univers. 

De  Votre  Sainteté. 

» 

(Uiambérv , le  21  octobre  1 800. 

« » * 

Le  très  humble  et  très  obéissant  serviteur 
Fr.  Alphojnsb  de  Rimilly,  Cap.  Promue. 
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Très  Saint  Père. 

Les  attentats  aux  droits  sacrés  du  Saint-Siège,  qui  affligent  ie 
cœur  de  Votre  Sainteté,  ont  soulevé  dans  la  religieuse  Savoie  un  long 
cri  de  réprobation  et  de  douleur.  Le  diocèse  d'Annecy,  déjà  con- 
damné à porter  le  deuil  de  son  vénérable  Evêque,  Monseigneur  Louis 
Rendu,  de  glorieuse  mémoire^ n’a  plus  su  mellrc  de  bornes  à son 
affliction , à la  nouvelle  des  alarmes  et  des  angoisses  de  Celui  qui  est 
l’objet  de  sa  plus  grande  vénération , et  de  son  amour  ardent  et  fi- 
lial; de. Celui  en  qui,  diocèse  orphelin,  il  trouve  un  consolateur  et 
un  Père,  et  vers  qui  il  reporte  toutes  ses  espérances  pour  des  jours 
meilleurs.  Les  outrages  faits  à ce  Pontife  des  pontifes,  qui  occupe  la 
plus  haute  place  dans  sa  vénération  et  son  amour,  l'ont  atteint  dans 
ses  sentiments  les  plus  profonds  et  ses  affections  les  plus  vi\es. 

Si  nous  avions  le  bonheur  de  posséder  encore  celui  que  nous 
pleurons,  cet  illustre  Prélat , qu'honoraient  autant  son  profond  dé- 
vouement à la  Chaire  apostolique  cl  à la  personne  auguste  de  Votre 
Sainteté  que  ses  vertus  et  sa  science,  eût  donné  un  libre  essor  à 
ses  sentiments , et  fait  entendre  cette  voix  puissante  qui  commandait 
le  respect  et  l'admiration.  Nous  nous  faisons  gloire,  Très  Saint  Père, 
de  professer  envers  la  personne  très  vénérée  de  Votre  Sainteté  les 
mêmes  sentiments,  qui  sont  héréditaires  dans  le  diocèse  de  Saint 
François  de  Sales,  cl  nous  venons,  au  nom  de  son  Clergé  et  de  tous 
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Au  moment  où  la  grande  voix  du  monde  catholique  porte  à l'au- 
guste Vicaire  de  Jésus-Christ  1’  hommage  de  sa  vénération , et  lui 
exprime  la  part  profonde  qu’  il  prend  aux  afflictions  dont  9on  âme 
est  abreuvée,  des  savoisiens  fidèles  à la  foi  de  leurs  pères  et  à 
leurs  sentiments  de  liliale-  soumission  envers  la  personne  sacrée  du 
Chef  de  I’  Eglise  ne  pourraient  être  indifférents  aux  attaques  diri- 
gées contre  sa  puissance  temporelle;  et,  n’écoutant  ici  que  l’inspi- 
ration du  devoir,  ils  les  réprouvent  avec  toute  l’énergie  d’une  con- 
viction inébranlable. 

Que  Dieu  ramène  des  cœurs  égarés , qu’  il  accorde  à 1'  Eglise 
un  triomphe  éclatant  sur  ses  enemis  ! Tels  sont  les  vœux  ardents 
qu' osent  déposer  à vos  pieds,  Très  Saint  Père,  en  vous  suppliant 
de  leur  accorder  votre  bénédiction  apostolique . ceux  qui  ont  le 
bonheur  d’ètre 

De  Votre  Sainteté,  ' 

Chambéry,  le  lo  janvier  1860. 

Les  fils  très  humblement  dévoués  et  très  respectueux 
Marquis  Costa  de  Beycri-gard,  Député  au  Parlement  national 

' Sequono  altre  cento  rinquanta  firme.) 


Très  Saint  Père, 


lit) 
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ses  lidèles.  en  déposer  l'expression  et  le  très  humble  hommage  à vos 
pieds.  Très  Sainl  Père,  vos  douleurs  et  vos  peines  sont  les  nôtres, 
et  depuis  longtemps  nous  levons  vers  le  ciel  des  mains  suppliantes, 
pour  qu  il  daigne  combler  toujours  de  ses  grâces  les  plus  abondan- 
tes le  Pontife  suprême , qui  donne  au  monde  l'exemple  de  toutes  les 
vertus,  et  qu'il  daigne  l’assister  dans  les  luttes  formidables  qu'il 
soutient  avec  cette  grandeur  calme  et  confiante  qui  fait  l'admiration 
de  toutes  les  âmes  chrétiennes. 

Lorsque  la  Providence  divine  veut  pardonner  aux  nations  leurs 
erreurs  cl  leurs  crimes,  elle  prend  dans  les  trésors  de  sa  miséri- 
corde divine  l'une  de  ces  grandes  âmes  qui  opposent  aux  passions 
une  résistance  héroïque  et  invincible.  La  guerre  alors  s'allume  ; les 
orages  et  les  tempêtes  éclatent  avec  fureur,  et  semblent  devoir  bri- 
ser et  anéantir  tout  ce  qui  s'oppose  à leur  marche.  Mais  lorsque 
les  mains  chargées  de  défendre  la  justice,  ne  faillissent  point  à la 
cause  qui  leur  est  confiée,  les  passions  succombent  impuissantes  et 
vaincues  sous  leurs  propres  mines. 

Très  Saint  Père,  permettez  à vos  tils  de  le  dire:  la  mission 
providentielle  qu'accomplit  en  ces  temps  douloureux  d'épreuves  Vo- 
tre Sainteté,  est  une  de  ces  saintes  et  nobles  missions,  une  mission 
à la  fois  d'expiation  et  de  restauration , qui  fait  triompher,  en  les 
défendant;  les  droits  inviolables  de  la  justice  et  de  la  sainte  Eglise. 
Que  le  ciel  remplisse,  au  milieu  des  combats,  votre  âme  des  plus 
ineffables  consolations,  comme  il  la  remplit  d’une  force  invincible! 
Qu'il  lui  accorde  la  plus  douce  à son  cœur,  celle  de  voir  les  esprits 
égarés  dépouiller  leurs. erreurs  et  leurs  préventions. 

Ce  sont  les  voeux  ardents  que  lui  adressent  chaque  jour  vos  tils 
dévoués  du  diocèse  d'Annecy,  qui . prosternés  aux  pieds  de  Votre 
Sainteté,  implorent  sa  bénédiction  apostolique. 

Annecy,  le  14  février  1860 

Ciiallamel,  Prévôt  du  Chapitre,  Vicaire  Capitulaire 
fSeyuono  nltre  reutiselte  firme  ili  Ecclesiaxlici.j 
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IL  SEMINARIO  MINORE  DI  EVIÀN 


l. 
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Humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Béatitude,  dans  tes 

• » • » * / » 

transports  de  la  foi  la  plus  vive  et  de  la  joie  la  plus  sainte,  les 
professeurs  et  les  élèves  du  petit  Séminaire  d’ Evian  bénissent  le  ciel 
de  la  faveur  insigne,  qui  leur  est  accordée  de  pouvoir  déposer  dans 

• •»  é _ 

votre  cœur  très-aimant  de  Père  et  de  Pasteur  suprême  leurs  vœux 
les  plus  ardents  et  leurs  hommages  les  plus  respectueux.  ■ 

Quelle  que  fût  l’ardeur  de  leur  amour  pour  l’immortel  Pontife 
qui,  de  nos  jours,  étonne  le  monde  et  réjouit  le  ciel  par  le  spec- 
tacle des  plus  sublimes  vertus,  jamais  ils  n’auraient  osé  se  procu- 
rer une  telle  jouissance  et  un  si  grand  honneur. 

Aussi  rendons-nous  mille  actions  de  grâce  à la  divine  Provi- 
dence qui  a daigné  conduire  au  milieu  de  nous,-  après  les  magni- 
fiques solennités  de  Rome , Monseigneur  Cliford , Evêque  de  Clifton 
en  Angleterre,  dont  l’extrême  bonté  a mis  le  comble  à notre  bon- 
heur, en  nous  promettant  de  faire  parvenir  lui-même  jusqu’ k Sa 
Sainteté  l’expression  de  notre  commune  et  filiale  tendresse. 

Grâce  k l’entremise  de  ce  digne  Prélat  que  Votre  Sainteté  a 
sacré  elle-même,  nos  vœux  et  nos  hommages  acquerront  un  nou- 
veau titre  k son  bienveillant  accueil.  • 


448  PARTE  SECONDA  - FRANC) A . 

Très  Saint  Père,  la  parole  est  impuissante  pour  exprimer  les 
sentiments  qui  débordent  de  tous  uos  cœurs  de  prêtres  ou  d'enfants 
dévoués,  envers  le  Pontife-Roi,  si  glorieusement  assis  dans  la  chaire 
impérissable  de  Pierre,  sur  le  roc  immobile  du  Vatican. 

Elevés  à l'école  du  plus  aimable  des  saints,  nous  sommes  heu- 
reux et  fiers  de  professer  anvers  votre  très  auguste  et  très  véné- 
rée personne,  tous  les  sentiments  du  grand  Evêque  de  Genève  et 

Apôtre  du  Chablais. 

Comme  lui  et  avec  lui,  nous  vénérons  en  vous,  Très  Saint  Père, 
le  Chef  suprême  de  l’Eglise,  la  tête  indispensable  de  l' univers,  la 
plus  haute  majesté  de  la  terre,  le  digne  Vicaire  de  Jésus-Christ. 

Comme  lui  et  avec  lui,  nous  acclamons  en  vous  un  autre  Abel 
en  primauté,  un  nouvel  Abraham  en  patriarcat,  un  nouveau  Mcl- 
chisédech  en  ordre , un  nouvel  Aaron  en  dignité , un  nouveau 
Moïse  en  autorité,  un  nouveau  Samuel  en  judicature,  un  nouveau 
Pierre  en  puissance,- un  autre  Christ  en  onction. 

Très  Saint  Père,  retenus  loin  de  vous  par  les  liens  du  devoir 

et  privés  ainsi  du  plus  grand  des  bonheurs,  nous  avons  accompa- 

gné de  nos  vœux  et  de  nos  regrets  ces  pieuses  caravanes  d’ illu- 
stres pèlerins  que  la  foi  et  la  charité  réunissaient  de  toutes  les 
plages  habitables,  autour  de  Votre  Béatitude,  h la  grandiôse  so- 
lennité de  la  Pentecôte.  Nous  avons  lu  avec  une  sainte -avidité  et 
écoulé  avec  une  inexprimable  émotion  tous  les  détails  de  cette  fête , 
unique  dans  l’histoire,  et  dont  le  seul  souvenir  nous  fait  encore 
tressaillir  d’une  joie  ineffable. 

Très  Saint  Père,  depuis  votre  douloureux  exil  sur  le  môle  de 
Gaëte,  nous  avons  pour  vous  redoublé  de  ferveur  dans  nos  prières 
et  pris  une  bien  grande  part  à toutes  vos  immenses  tribulations. 
Jugez  avec  quel  saint  enthousiasme  nous  avons  célébré,  dans  nos 
cantiques  d'actions  de  grâce  au  Seigneur,  ce  triomphe  aussi  écla- 
tant qu’ inattendu  qui , au  sein  de  la  violente  tempête,  vient  de 
faire  lever  sur  le  ciel  de  l'Eglise  le  radieux  arc-en-ciel  de  l’es- 
pérance. 
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Heureux  enfanls  de-  cette  Eglise  dont  vous  êtes  le  souticu , la 
gloire  et  les  délices,  nous  adhérons  de  toute  la  puissance  do  notre 
foi  et  de  notre  amour,  a la  magnifique  adresse  que  vous  présentait, 
le  9 juin,  l’Episcopat  catholique. 

Celte  solennelle  profession  de  foi  H l’égard  de  votre  double  ma- 
jesté de  Pontife  et  de  Roi , nous  la  signerions , au  besoin , de  toute 
l’effusion  de  notre  sang,  avec  autant  de  bonheur  que  nous  baise- 
rions les  pieds  de  Votre  Béatitude,  si  jamais  le  ciel  nous  accordait 
cette  incomparable  faveur.  Oh  ! que  le  Seigneur  daigne  conserver 
h notre  filiale  affection , comme  aux  nombreux  besoins  de  son 
Eglise,  vos  jours  si  chers,  Si  précieux  ! Qu’il  daigne,  dans  son 
infinie  miséricorde,  abréger  les  jours  de  vos  épreuves  et  complé- 
ter, pour  la  gloire  de  son  nom  et  pour  la  confusion  de  ses  enne- 
mis, ce  merveilleux  triomphe  , qui  nous  inonde  de  joie  et  nous 
enivre  d’espérance  I 

Très  Saint  Père,  des  hauteurs  de  celte  Rome  d’où  vous  régner 
sur  le  monde,  voyez  agenouillés  devant  vous  ces  fils  de  la  catho- 
que  Savoie  et  de  François  de  Sales . au  comble  du  bonheur  de  dé- 
poser aux  pieds  de  Votre  Sainteté  la  triple  couronne  de  leur  véné- 
ration, de  leur  reconnaissance  et  de  leur  amour. 

Veuillez,  dans  l’inépuisable  bonté  de  votre  cœur,  leur  accor- 
der h tous,  maîtres  et  élèves,  votre  patomelle  et  apostolique  bé- 
nédiction , gage  assuré  de  tous  les  dons  célestes , qu’  ils  attendent 
avec  une  impatience  qui  n'a  d’égale  que  leur  indicible  tendresse 
et  leur  inébranlable  dévouement! 

C’est  dans  ces  sentiments,  dictés  par  le  cœur  autant  qu’inspirés 
par  la  foi,  qu'ils  courbent  tous  d’avance  leurs  fronts  respectueux 
sous  votre  auguste  main  qui  va  les  bénir  et  qu’  ils  ont  l’ insigne 
honneur  de  se  dire  pour  la  vie,  Très  saint  et  très  vénéré  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

Petit-Séminaire  d’Evian  (Haute-Savoie),  le  12  juillet  1862. 

(Seguono  dieci  firme  di  Profemri  e nmantotto  di  Alutmt.  ) 
p ii  Voi.  ii  m 
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Thés  Saint  Pèbe, 

Au  milieu  de  l’entrainement  admirable  qui  pousse  tous  les  es- 
prits et  tous  les  cœurs  vers  la  Chaire  sacrée  de  Saint  Pierre,  si 
glorieusement  occupée  par  Votre  Sainteté,  nous  ne  pouvons  plus 
contenir  P émotion  qui  s’est  emparée  de  nous , ni  résister  au  besoin 
pressant  d’épancher  le  trop  plein  de  nos  cœurs  dans  votre  grand 
cœur  de  Père,  de  Pontife  et  de  Roi. 

Eh  ! pourrions-nous  rester  muets , alors  que , de  toutes  les  pla- 
ges dH  monde,  s’élève  pour  vous , vers  le  ciel,  co  concert  unani- 
me de  vœux  et  de  prières  ? 

A votre  égard,  Très  Saint  Père,  l’indifférence  n’est  pas  per- 
mise. Objet  d’une  haine  acharnée  de  la  part  des  ennemis  de  Jésus- 
Christ  et  de  son  Eglise,  vous  êtes  l’objet  d'un  amour  sans  bornes 
de  la  part  de  tout  homme  qui  sent  couler  dans  ses  veines  quelque 
goutte  de  sang  chrétien.  Oui,  laisscz-nous  vous  le  dire  ici,  mal- 
gré la  distance  qui  nous  sépare , oui  nous  aimons  en  vous  le  Père , 
nous  vénérons  en  vous  le  Pontife , nous  saluons  en  vous  le  Roi , 
nous  admirons  en  vous  le  Iléros,  nous  contemplons  en  vous  le 
modèle,  nous  bénissons  en  vous  le  Sauveur,  nous  glori lions  en  vous 
le  saint.  L’admiration  vous  grandit  à nos  yeux  de  toute  la  hauteur 
de  votre  courage,  de  vos  vertus  et  de  vos  malheurs,  qui  ceignent 
presque  votre  front  de  la  resplendissante  auréole  du  martyre  ; com- 
me le  divin  Maître,  dont  vous  êtes  la  vivante  image,  vous  passez 
tour-à-lour  de  V Hosanna  du  triomphe  au  Çrueifige  du  Calvaire, 
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Oes  splendeurs  du  Thabor  aux  angoisses  du  jardin  des  Olives.  Vous 
éliez  fait  pour  de  grandes  choses  ; voilà  pourquoi  vous  avez  dû 
boire  à longs  traits  au  torrent  des  tribulations , pour  relever  en- 
suite  votre  tête  au  dessus  do  tous  vos  ennemis,  selon  la  parole  du 
Prophète  : De  torrente  in  via  bibei  : proplerea  exaltabit  capul. 
Vous  brillerez  dans  Y histoire  à côté  des  plus  grands  Pontifes  qui 
aient  eu  l'honneur  d’occuper,  la  Chaire  de  Pierre. 

La  promulgation  du  dogme  de  l' Immaculée  Conception  et  la 
solennelle  canonisation  des  Martyrs  japonais,  sont  deux  événements 
de  votre  pontificat  qui  suffiraient,  à eux  seuls,  pour  immortaliser 
un  siècle.  Voilà  deux  grands  faits  d’une  immense  portée  et  dont  le 
souvenir  glorieux  fera  à jamais,  comme  celui  de  l’antique  Ephèse, 
palpiter  tout  cœur  chrétien.  Vous  aviez  jadis,  noble  exilé  sur  le 
môle  de  Gaëte,  convié  l’Episcopat  tout  entier  pour  ajouter  le  plus 
beau  fleuron  à la  couronne  de  la  Vierge  Immaculée,  et  l’ Eprit  Saint, 
que  vous  aviez  glorifié  dans  sa  divine  Epouse , réunissait  à vos  cô- 
tés une  assemblée  plus  nombreuse , plus  auguste  et  plus  merveilleuse 
encore,  pour  vous  glorifier  à votre  tour,  en  face  du  monde,  pour 
la  consternation  de  vos  enfants  et  pour  la  confusion  de  vos  enne- 
mis. Le  huit  juin  de  cette  année  était  la  miraculeuse  reproduction 
et  la  récompense  anticipée  du  huit  décembre  1854.  Oh!  que  vous 
êtes  grand,  admirable  et  puissant,  Très  Saint  Père:  vous  n’avez 
qu’à  dire  un  mot,  et  vous  ébranlez  le  monde;  vous  triomphez,  et 
votre  triomphe  répand  aussitôt  une  indicible  allégresse  sur  toutes 
les  plages  qu’  éclaire  le  soleil  ; vous  parlez  et  deux  cent  millions 
de  voix  n’ont  qu’un  amen  solennel  à répondre  aux  oracles  émanés 
de  votro  bouche.  Ah!  quo  seraient  sans  vous  Rome,  l’Italie,  l’Eu- 
rope,' le  monde  entier?  - ‘ * 

Vous  seul  avez,  dans  la  personne  du  Prince  des  apôtres,  qui 
revit  en  vous  après  dix-huit  siècles,  vous  seul  avez  les  promesses 
de  l’immortalité;  vous  seul  pouvez  en  toute  confiance,  au  sein  de 
la  plus  violente  tempête,  redire  aux  pèlerins  de  la  terre  qui  font 
Yoile  pour  le  ciel,  comme  autrefois  Jésus  à ses  disciples,  dans  la 
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mystérieuse' tempête  du  lac  de  Géuézareth : « Pourquoi  craignez-vous, 
hommes  de  peu  de  foi  ? » En  voulant  vous  creuser  un  tombeau , 
vos  ennemis  vous-  ont  élevé  le  plus  magnifique  tropliée.  En  cher- 
chant k ébranler  votre  trône,  ils  l’ont  comme  raffermi  sur  ses 
bases  inébranlables.  En  voulant  vous  conduire  sur  la  montagne  du 
Calvaire,  ils  vous  ont  conduit,  malgré  eux,  sur  la  montagne  de 
la  Transüguration.  El  la  postérité,  eu  lisant  celte  page  de  votre 
histoire,  s’écriera  dans  son  admiration:  Oh!  le  grand  Pape  et 
I’  heureux  siècle  I 

Mais,  immortel  Pontife,  que  sont  toutes  nos  louanges  en  face 
de  votre  gloire  qui  nous  éblouit  de  son  éclat  comme  le  soleil  de 
scs  feux?  Ah!  laissez-nous  plutôt  saluer  l’aurore  de  ces  beaux 
jours  de  foi  et  do  piété  qui  vont  resplendir  sur  l’Eglise,  et  lais- 
sez-nous  vous  envoyer,  par  le  ministère  de  nos  anges,  des  bords 
du  .Léman  aux  rives  du  Tibre,  les  derniors  vœux  et  les  plus  res- 
pectueux hommages  de  vos  enfants  bien-aimés  du  collège  d’Evian. 
Vous  êtes  notre  Père  ; k vous  nos  cœurs  pour  couronne , et , s’ il 

le  fallait,  nos  bras  pour  rempart.  Courage,  Très  Saint  Père,  le 

✓ 

monde  vous  contemple,  le  ciel  vous  admire,  l’enfer  vous  redoute. 
Dieu  compte  chacune  de  vos  larmes , si  terribles  pour  ceux  qui  les 
font  répandre.  L’histoire  recueille  chacune  de  vos  paroles  pour  les 
graver  en  lettres  d’or  dans  ses  annales.  • 

Ah  ! bénissez  toujours,  ces  enfants  de  la  catholique  Savoie  qui , 
des  hauteurs  du  géant  des  Alpes,  sont  heureux  de  faire  parvenir  k 
vos  oreilles  ces  cris  de  foi,  d’enthousiasme  et  d’amour: 

Pontife  Roi , toi  que  le  Ciel  admire , 

. Toi  que  le  monde  acclame  avec  transports, 

Pour  te  chanter  que  n’avons-nous  la  lyre? 

Comme  ton  nom  grandirait  nos  accords  ! 

Mais  nous  avons  des  voix  qui  t’applaudissent 
El  plus  encore  des  cœurs  qui  le  bénissent. 

En  vain  sur  toi'  gronde  un  terrible  orage  : 
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Le  ciel  est  là  qui  veille  sur  tes  jours. 

Tes  yeux,  des  flots  verront  briser  la  rage 
Et  de  la  foi  revivre  les  beaux  jours. 

Ah!  c’est  alors  qu'au  sein  de  l’allégresse, 

Nos  voix  en  chœur  te  rediront  sans  cesse  : 
Triomphe,  amour,  Père,  Pontife  et  Roi 
Qui  portes  au  front  le  triple  diadème  ! 

A toi  nos  cœurs!  jusqu’à  l’heure  suprême 
Nous  garderons  ton  amour  et  la  foi. 

Séance  académique  du  21  juin  au  Petit-Séminaire  d’ Evian 
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Beatissime  Pateh  , 

Minoris  Seminarii  sub  titulo  Bcalae  Mariae  Virginis  sine  labe  eon- 
eeptae  neenon  regii  eollegii  Professores  cl  Alumni , m dioccesi  Mau- 
riauensi , impiorum  consilia  qui  sacrosancta  romani  Pontificis  iura 
violare  eiusque  auclorilalem  lemporalem  evcrlere  aut  minuere  co- 
nanlur,  lolis  viribus  reprobant  ac  respuunl,  cl  pro  sanclae  Eccle- 
siae  triumpho  luaque  integra  ineolumitale  vota  Deo  optimo  maximo 
ferventia  quotidie  persolvunl,  et  cni\e  Immaculatam  Deiparam  de- 
precanlur  ut  Palri  amanlissimo  et  filiis  in  universa  terra  dispersis 
auxilium  praestet  in  taillis  periculis  praesentissimum. 

Praedicti  Professores  cl  Alumni,  pietatem  et  amorem  Paternitati 
Tuae  lestari  summopere  cupienles,  perlibenti  animo  tibi  obolum 
pauperlatis  suae  ( 200  francos)  eroganl  ut  ardcnlis  sludii  signuni  in 
sacram  romanam  Sedem , tuamque,  Beatissime  Pater , benedictionem 
Immilliinc  deprecantur. 

E civitalc  sancti  loannis  Maurianae  in  Sabaudia die  1 marlii , 
anni  1860. 

# - I 

( Segmmo  ut  la  firme  <li  Direltori  e Profeuori.) 
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Délia  Provincia  ecclesiastica  di  Chambéry  si  sono  riceculi  ancora  i 
seguenti  Indirizzi,  nu  per  amore  di  brevilà  basterà  solo  di  menlovare. 
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ALCUNI  SACERDOTI  DELLA  CITTÀ  1 


Très  Saint  Père, 

» 

Ceux  que  vous  voyez  prosternés  humblement  à vos  pieds  sont 
quelques  membres  du  jeune  Clergé  de  Lyon , heureux  de  venir  on 
leur  nom  et  au  nom  do  leurs  frères,  dans  ces  jours  de  douloureuse 
épreuve  et  de  grande  affliction , offrir  à Votre  Sainteté  1’  hommage 
de  leurs  sentiments  de  profond  respect  et  de  piété  filiale. 

Qu’il  soit  à jamais  béni,  qu'il  soit  regardé  comme  l’un  des 
plus  beaux  de  noire  vie,  le  jour  où  il  nous  est  donné  de  voir  de 
nos  yeux  et  de  Vénérer  l’auguste  représentant  de  Jésus-Christ  sur 
la  terre!  Avec  quelle  ardeur,  Très  §ainl  Père,  nous  unissons  nos 
voix  à celles  de  nos  saints  Evêques  et  de  tous  les  cœurs  vraiment 
catholiques,  qui  s’affligent  de  toutes  vos  douleurs , combattent  pour 
votre  sainte  cause,  prient  pour  que  Votre  Sainteté  soit  obéie  et 
aimée  jusqu’en  ses  moindres  désirs,  et  remporte  le  -plus  glorieux 
de  tous  les  triomphes,  celui  d’un  père  régnant  par  l’amour  sur  le 
cœur  de  tous  ses  enfants. 

1 lt  prescnle  Indirizzo  e stato  umilialo  dai  sottoscrilti  ai  piedi  dj  Sua  Saniita 
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Daigne  Votre  Sainteté  agréer  les  vœux  que  nous  formons  et 
mettre  le  comble  à notre  bonheur  en  accordant  à notre  humble 
prière  une  bénédiction  pour  les  Curés  et  les  confrères  qui  nous  ont 
envoyés,  pour  les  paroisses  et  les  pieuses  congrégations  confiées  à 
leurs  soins,  pour  nous  tous  ici  présents,  Prêtres  et  laïques,  qui 
l'implorons  aussi  pour  nos  parents  et  pour  nos  amis. 

( Seyuono  sedici  firme.) 
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I SACERDOT1 

DEL  LA  SOCIETÀ  Di  SANT’IRENEU 


Beatissihh  Pater  , 

flumillima  Saccrdolum  sancli  Irenaei  Lugdunensis  Societas , nisi 
ultimas  in  Dei  Eeclesia  parles  se  lenere  existimasset , primas  sibi 
vindicare  voluisscl  in  effundendo  suac  pielatis  munere  erga  supremum 
Parentem , praesenlibus  in  angusliis  tanla  amariludine  opprcssum. 
Vestri  enim  doloris  calieem  magis  ac  magis  in  dies  adimplelum  ac 
supereflluentem , intmensa  pcrculsi  anxielate , deploravimus. 

IS’obis  igilur  Kceal,  ad  noslri  eordis  solalium , pienam  illam 
atque  immulabilem  devotionem  assererc,  qua,  imis  ex  visccribus, 
prosequimtir,  tum  augustissimam , amalissimam , alquc  utiuam  in 
mullos  drinccps  annos  feliciorem  Veslrae  Sanctilatis  personam,  lunt 
ineoneussam  vestri  pentiflcii  Principatus  in  integrum  sanctae  ronia- 
nae  Ecclesiac  patrimonium  auetoritatem , quam  ad  defendendam , 
tuehdam  et  cxlollcndam,  quidquid  precibus,  verbis  et  gcstis  vate- 
mus  impendere,  omnibus  et  singulis  quotquot  in  bac  socielate  su- 
mus,  summopere  in  votis  est.  • . 

Neque  lamen  mcdiocriter  eonfidimus , imo  eerlioreni  in  speni 
erigimur,  cum  per  universum  orbem  toi  fidelissima  vota , lot  firmis- 
simac  protestai ioncs  et  supplicaliones  ad  Deum  piissimae  undique 
assurgant,  et  eoaduncnlur.  Hanc  scilicet  eausam  quae  iuribus  evi- 
dentissimis  antiquissimis  et  saeratissimis  innitilur.  unaniini  tolius 
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Ecclesiae  catholicae  reclanTatione  propugnalur,  atque  imprimis  Ve- 
strae Sanctilatis  sapientia  inconfusibili  invictaque  fortitudine  muni- 
tur,  serius  ociusve,  beatis  apostolis  Pelro  et  Paulo  adiuvantibus , 
victricem  Dcus  cfficiet.  Quo  nunc  igilur  accrbissimis  cordis  vestri 
cruciatibus  magis  aifligimur,  eo  uberiorc  gaudio  nobis  exultare  fas 
erit,  cum  iis  omnibus  qui  fidem  vestram  servaverint,  bonum  cer- 
tamen  veslrum  certaverint,  et  in  parlem  admittentur  coronac  iusti- 
tiae,  quae  in  reliquo  reposita  est  Sanclitati  Vestrae,  et  quam  reddet 
illi  Dominus  in  ilia  die  iuslus  ludex. 

Pietati  vestrae  complaceat , Beatissime  Pater,  hisce  iterum  atque 
iterum  fdiis  benedicere , qui  ad  sanctos  pedes  provoiuti , sua  nomina 
singuli  obsignarunt. 

» . • * - • 

Lugduni,  die  1 iauuarii  1860. 

A.  Desgeorge  . Superior  gener.  Societnlis 
( Szynoiw  altre  centodtie  firme.  ) 
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I MISSION ARII  DI  SANT’IRENKO 


Très  Saint  Père; 

Les  Prêtres  de  la  Société  de  Saint  ïrénée,  établie  à Lyon  pour 
la  prédication  des  missions  et  l'éducation  de  la  jeunesse,  réunis 
dans  la  Maison-mère  pour  faire  ensemble  les  exercices  de  leur  re- 
traite annuelle,  ont  lu  avec  un  fdial  amour  et  une  amère  tristesse 
la  lettre  si  paternelle  et  si  douloureuse  que  Votre  Sainteté  a daigné 
leur  adresser  sous  la  date  du  18  avril  dernier,  et  ils  se  sont  tous 
agenouillés  avec  une  foi  pleine  de  reconnaissance  pour  recevoir 
humblement  la  bénédiction  que  votre  coeur  laissait  tomber  sur  eux 
et  sur  leurs  œuvres.  Mais,  Très  Saint  Père,  à la  vue  des  nouvelles 
douleurs  qui  vous  oppressent,  et  de  ces  monstrueuses  ingratitudes 
qui  comblent  la  mesure  de  vos  amertumes,  nous  ne  pouvons  nous 
séparer,  sans  vous  dire  une  seconde  fois  que  tous  nous  éprouvons 
le  besoin  de  nous  serrer  plus  fortement  que  jamais  autour  de  votre 
personne  sacrée.  Oui,  Très  Saint  Père,  vos  douleurs  sont  devenues 
nos  douleurs;  nous  ressentons  toutes  vos  angoisses,  et  il  n’est  pas 
un  seul  des  coups  qui  vous  frappent  , qui  ne  retombe  sur  nous 
et  ne  nous  déchire.  Que  ne  pouvons-nous  vous  faire  un  rempart , 
avec  notre  foi , notre  dévouement , notre  fidélité  et  notre  amour!  — 
Mais,  Très  Saint  Père,  ce  que  notre  faiblesse  ne  nous  permet  pas 
de  faire,  le  Ciel  le  fera,  nous  en  avons  tous  la  ferme  espérance. 
Votre  cause  est  celle  de  toute  l’Eglise,  et  dès  lors,  celle  de  Dieu. 
Il  se  chargera  de  la  défendre  r cl  lorsque  les  hommes  sembleront 
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avoir  tout  perdu,  c'est  alors  que  son.  bras  s’étendra  pour  tout 
sauver,  et  la  Vierge  Immaculée,  invoquée  par  vous  tant  de  fois, 
fera  rejaillir  sur  votre  triple  couronne  quelque  rayon  de  cette  gloire 
que  vous  avez  aimé  à faire  éclater  sur  la  sienne. 

Daigne  Votre  Sainteté  agréer  ces  protestations,  ces  vœux  et  ces 
espérances,  et  bénir  encore  une  fois  et  notre  Société  et  nos  per- 
sonnes ; voici  que  tous . nous  nous  prosternons  à vos  pieds . nous 
disant  avec  vérité, 

De  Votre  Sainteté, 

Lyon,  5 octobre  1860. 

* Les  lits  les  plus  humbles . les  plus  dévoués  et  les  plus  soumis 
( Seguono  Mttantanove  firme.  ) 
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I DOME  NI  C A N I Di  LI'ONE 


Bbatissime  Pater, 

Fratres  Praedicatores  conventus  Lugdunensis  in  Gallia,  ad  pcdes 
Sanctitalis  Vcstrae  humiliter  provoluli , intimos  cordiura  suorum 
sensus  erga  Vestram  Beatiludincm , in  hac  sacvissima  rerum  tem- 
peslate,  audcni  frroHleri.  Nos  enim  quos  Sanctitas  Veslra  valido  pa- 
lernao  suae  benevolenliae  praesidio  tuita  est  et  protexit,  de  tanto 
bcncficio  summa  gratitudine  perfusi,  tacere  amplius  non  possumus 
intimum  quo  affieimur  dolorera , cum  impiorum  iniuriis  Vestram  Bea- 
titudinem  omnimode  vexari , sacraque  iura  Sanctae  Sedis  apostolicae 
tam  impudenter  violari  cernimus. 

Sed  in  ilium  confidentes , cuius  dextera  Beatum  Petriim  ambu- 
lanlem  in  fluclibus  ne  mergerelur  erexit,  diu  noctuque  Deum  sup- 
plices deprecamur  ut  inimicos  sanctae  Ecclesiae  humiliare,  eiusque 
Iriumphum  accclerare  dignelur  ; ut  sicut  abundant  passiones  Christi 
in  vobis,  Bcatissime  Pater,  ita  et  per  Chrislum  abundet  consola- 
tio  vcstra. 

Sed  et  sub  Immaculatae  Virginis  praesidium  confugientes , Ro- 
sarium  perpetuum  instauravimus , in  quo  iam  octo  millia  fldelium, 
singulis  horis  noctis  et  diei,  Rosarium  psallentcs,  oranl  pro  veslra 
omniumque  salute;  speramusquc  Rosarii  preccs,  sicut  olim  régnan- 
te Sanclo  Pio  V,  in  bis  quoque  calamitatibus , régnante  Veslra  Bca- 
liludine,  plurimum  profuluras. 


PBOVfNCIA  KCClJBtASTICA  1)1  LlONÉ.  483 

El  quid  amplius,  Beatissimc  Pater?  omnia  noslra  vestra  sunl. 
Nostrum  enim  officium , noslra  et  consolatio  haec  est  : iura  Sanclae 
Sedis  aposlolicae  lotis  viribus  defcndere  ; fideles  in  fide  et  amore 
Vestrae  Sanctitalis,  verbo  et  exemplo , confirmare.  Etutinam.  usque 
ad  sanguineni  adversus  peccalum  répugnantes,  pro  tuenda  veslra 
libertate  mereamur  animas  nostras  ponere  ! 

Haec  ut  efficacius  perseverantiusque  praeslarc  possimus,  Beatis- 
sime  Pater,  adiuvet  infirmitatem  noslram,  augeat  et  paucitatem  apo- 
stolica  benediclio,  quam  a Beatitudine  Vestra  suppliciler  deposcimus. 

Beatitudinis  Vestrae. 

Ilumilllmi  et  (Jevotiseimi  servuli 

. . • ' ■ ■ « , • * , • , . \ . • * 

( Seif nom  rmlitrè  firme  tii  Religion;) 
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DELLA  SOCIETÀ  DEI  MARISTI 


Beatissime  Pater, 

Ad  Sanctitatis  Veslrae  pedes  humillime  se  provolvit  Religiosorum 
Maristarum  Societas,  minima  equidem  inter  familias  religiosas  et 
loco  fere  ultimo  nata,  sed  nulli  alteri  in  praecipui  amoris  et  devo- 
tissimae  observântiae  erga  Reatitudinem  Veslram  et  Sancti  Pétri  Se- 
dem  sensibus  testimoniisque  cedere  conscntiens.  lam  pridcm  e\  quo 
luctuosissimis  hisce  temporibus  agi  coeperunt  inipiorum  hominum 
in  vestram  regiam  dignitatem  nefarii  ausus,  coram  Deo  cflusis  prc- 
cibus  et  laerymis,  inlimum  quo  afliciebalur  cordis  dolorem  et  ca- 
tholicae  mentis  talia  horrentis  exsecrationem  protestata  est.  Sed  ta- 
cita  haec  ipsi  non  sufficit  tanti  reprobatio  facinoris,  et  verae  indc 
ortae  passionis  in  Chrisli  Vicarium  crudeliter  soevientis  dolorosissi- 
ma  compassio:  cxoplat  et  enixc  supplieatur  ut  sibi  nos  suae  reli- 
gionis  et  summae  erga  Sanctitatem  Vestram  pielatis  sensus  ad  pedes 
vestros  liceat  profiteri.  Cerla  equidem  fide  speramus,  imo  scimus, 
sicut  in  praecedentibus  ila  cl  in  praesenti  Ecclesiae  discrimine,  in- 
fallibiliter  permansurum  Chrisli  Domini  vcrbum  : « Portae  inferi 
non  praevalebunt  adversus  cam , » licct  a regc  ad  Pontificem , a 
temporali  regno  ad  ipsum  fundamentalem  Ecclesiae  lapidem  penitus 
convellendum  inimici  vcstri  tendant  ; sed  dolemus  vehcmenter  de 
doloribus  quos  Palri  amanlissimo,  Sanctac  malri  Ecclesiae  nobisquc 
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omnibus  talia  praelia  servant,  et  summis  precibus  supremam  cle- 
mentiam  exoramus  ut  transeat  calix  isle,  aut  saltem  brevientur 
(lies  illi. 

Utinam , Beatisslme  Pater,  si  Deus  nos  lentari  permiserit,  summo 
duci  et  Patri  noslro  inviolabiliter  uniti,  eius  exemplo  animatt  be- 
nedictionibusque  confortât!  victoriam  cum  ipso  mereamur  reportarc  ! 
Unam  tantum  praeterea  desideramus  liceatque  nobis  banc  humiliter 
petere , nostrarum  scilicet  Regularum,  anno  praecedenti  Sacrae  Con- 
grégations iudicio  submissarum,  approbalionem , ut,  in  saeva  quae 
imminet  perturbatione,  fortiori  vinculo  Ecclesiae  adstringamur  secu- 
riorique  via  ad  perfedionem  procederc  possimus. 

Haec  vota,  Beatissime  Pater,  nostrae  minimae  Societatis  beuigne 
accepta  habere  nobisquo  benedicere  dignetur  Sanctitas  Vestra  ad 
cuius  pedes  humillime  provolvitur 

Eugduni,'  die  15  februarii  1860. 

• v * . 

Dovotissinms  et  ohseqnentissinuis  .serviis 

.1.  Favre,  Maristarum  Praeposihts  Générales 
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U INA  DEPUTA2IOINE  DEI  CATTOLICI  DI  LIGNE 


Très  Saint  Père, 

Les  Catholiques  de  Lyon  nous  ont  chargés  d'apporter  à Votre 
Sainteté  l’expression  la  plus  vive  de  leur  douleur  et  de  leur  dé- 
vouement. En  leur  nom  et  au  nôtre,  nous  protestons  contre  les 
odieuses  ét  hypocrites  machinations  au  moyen  desquelles  une  par- 
tie des  Etats  de  Votre  Sainteté  a été  soutraite  h votre  légitime  et 
paternelle  autorité.  Nous  ne  reconnaissons  à aucune  puissance  le 
droit  de  disposer  de  tout  ou  partie  des  possessions  que  Votre  Sain- 
teté a reçues  des  Souverains-Pontifes  scs  prédécesseurs. 

Fils  de  cette  France  qui  a toujours  considéré  la  défense  du 
Saint-Siège  comme  son  plus  glorieux  privilège  et  le  premier  de  ses 
devoirs  nous  voulons  rester  fidèles  aux  traditions  de  la  noble  poli- 
tique qui  a mérité  h nos  Souverains  le  plus  précieux  de  leurs  titres. 

La  voix  des  Irénée  et  des  Polhin  retentit  encore  au  milieu  de 
nous  pour  nous  enseigner  que  celui-là  ment  qui  se  dit  disciple  de 
Jésus-Christ  et  se  sépare  de  son  Vicaire  sur  la  terre  en  condam- 
nant ce  que  le  successeur  vénéré  du  Prince  des  apôtres  approuve, 
et  en  approuvant  ce  qui  est  condamné  par  le  Pontife  assis  sur  la 
Chaire  de  Saint  Pierre. 

Si,  dans  notre  patrie  bien-aimée,  quelques  esprits  égarés  oublient 
ces  vérités  et  afiligcnt  votre  cœur  de  Pontife  et  de  père  par  la 
fausseté  de  leurs  doctrines  et  l’audace  de  leurs  outrages,  nous 
prions  Dieu  qu’  il  daigne  les  éclairer  et  nous  désavouons  toutes 


PROVINCIA  BOCLB8IASTIGA  DI  LIONE. 


467 


leurs  propositions  attentatoires  à l’ indépendance,  et  à 1’  honneur  du 
Saint-Siège  : nous  faisons  amende  honorable  à Votre  Sainteté  pour 
eux  et  nous  la  prions  d’agréer  l’hommage  que  nous  lui  faisons  de 
nos  biens  et  de  nos  personnes,  comme  une  expiation  de  tout  ce 
qui  a été  dit  et  fait  en  France,  pendant  ce  siècle,  contre  Votre 
Sainteté  et  contre  les  vénérés  Pontifes  qui  ont  illustré  par  leurs 
vertus  et  leurs  douleurs  le  nom  qu’elle  a choisi. 

Dociles  à la  voix  de  Votre  Sainteté  qui'  confie  le  patrimoine  de 
Saint  Pierre  à la  garde  de  tous,  les  catholiques,  nous  nous  dévouons 
sans  réserve  à la  défense  de  l’Eglise  et  du  Saint-Siège  dans  tous 
ses  droits  spirituels  et  temporels. 

La  persécution  ne  nous  effraie  pas,  car  le  sang  des  martyrs 
de  Lyon,  nos  ancêtres,  n’a  pas  cessé  de  couler  dans  nos  veines; 
c’est  en  vain  que  l’hérésie  ou  l’impiété  le  répandra;  il  en  restera 
toujours  pour  sceller  notre  foi  et  notre  attachement  à la  sainte 
Eglise  romaine.  Celui  qui  a été  versé  à la  fin  du  siècle  dernier 
fume  encore,  et  déjà  une  nouvelle  génération  est  prête  à soute- 
nir de  nouveaux  combats  ; elle  n’  attend  que  les  ordres  de  Votre 
Sainteté  que  nous  saluons  avec  bonheur  du  double  litre  de  Pontife 
et  de  Roi. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  nous  accorder  à nous  et  à tous  les 
fidèles  de  Lyon,  à leurs  familles  et  aux  nôtres,  votre  bénédiction 
apostolique. 


iliS 
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Thé*  Saint  Pèhe, 

La]  puissance  temporelle  telle  que  Votre  Sainteté  l’a  reçue  de 
ses  prédécesseurs  étant  la  garantie  nécessaire  de  l’ indépendance  du 
Siège  apostolique,  nous  sommes  profondément  aflligés  des  attentats 
commis  contre  votre  autorité,  cl  nous  les  réprouvons  avec  toute 
l’énergie  de  nos  convictions. 

Daignez  agréer  les  vœux  ardents  que  nous  formons  pour  que 
Dieu  touche  les  cœurs  égarés , rende  la  paix  à vos  Etals , et  accor- 
de à la  sainte  Eglise  un  triomphe  éclatant  sur  ses  ennemis. 

Humblement  prosternés  à vos  pieds,  nous  vous  prions  d’accor- 
der votre  bénédiction  h ceux  qui  ont  le  bonheur  d’èlre. 

Très  Saint  Père. 

I.von.  fêle  de  l' Immaculée-Conception , 8 décembre  I8’>9. 


Vos  lits  très  soumis,  Irès  rosperlueux  el  très  dévoué» 

(Seguono  quattromila  cinquecenlo  rentisei  firme,  raccolte  nella  cilla 
ili  Liane,. e quattrocento  nei  comuni  di  Saint  Etienne,  Saint  Cha- 
înon île  Tarare.) 
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LA  CONFERENZA  DI  S.  Y1NCENZO  DE’  PAOLl 

DI  VILLEKKÀNGHE 


Très  Saint  Père. 

Permettez  à quelques-uns  de  vos  plus  humbles  et  plus  obscurs 
enfants  de  France  de  venir  déposer  respectueusement  aux  pieds  de 
Votre  Sainteté,  l’expression  de  leur  profonde  affliction,  en  face  des 
al  laques  sacrilèges  dont  votre  trône  auguste  est  aujourd’  hui  l’objet* 

Ils  tressaillent  <\  vos  douleurs,  Très  Saint  Père,  et  gémissent 
avec  votre  cœur  si  paternel  des  maux  que  déchaîne  sur  votre  em- 
pire sacré  une  insurrection  impie.  Ils  pleurent,  mais  ils  espèrent. 

Dieu  est  juste,  s'il  est  bon,  et  le  pouvoir  de  Pierre  est  fort  ! 

A l’exemple  de  Moïse,  devant  Arnalec  attaquant  le  peuple  de 
Dieu,  ils  tiendront  leurs  bras  et  leurs  cœurs  élevés  vers  le  ciel  et 
continueront  à prier  avec  ardeur,  en  attendant  l’issue  d’une  lutte 
Hjui  ne  peut  qu'assurer  un  nouveau  triomphe  à l'Eglise  et  de  nou- 
velles gloires  à son  saint  et  vénéré  chef. 

.A  genoux  «à  vos  pieds,  Très  Saint  Père,  ils  implorent  humble- 
ment les  grâces  de  votre  précieuse  bénédiction. 

Yillefranche , 10  novembre  1859. 

Pour  les  NO  membres  de  la  Confèrence  de  Saint  Vincent' de  Paul 
de  Vil  le franche , — Le  Président , Monin 
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IL  SU I*ER1  OR E 

DELL’  ISTITL’TO  DEI  CHIER1CI  DI  SAIXT-VIATEUR 


Thés  Saint  Pèkk, 

Lorsque  toul  l'univers  chrétien  se  presse  autour  du  trône  de 
Votre  Sainteté  pour  témoigner  de  son  amour  filial  dans  les  circon- 
stances ditliciles  où  elle  se  trouve,  pouvons-nous  garder  le  silence, 
nous  Clercs  de  Saint  Yialeur,  sur  qui  le  Saint-Siège  a répandu  ses 
bienfaits  avec  tant  de  profusion  ? 

.Nous  nous  souvenons  encore,  et  ce  souvenir  vivra  à jamais 
dans  notre  Société  , de  l’accueil  si  bienveillant  que  Sa  Sainteté  Gré- 
goire XVI  fit  a notre  vénéré  fondateur,  le  R.  P.  Quorbes,  que  la 
mort  ■vient  de  nous  ravir.  Et-  comment  pourrions-nous  ne  pas  nous 
en  souvenir  lorsque  celle  parole:  Cresrile  et  mulliplicammi , avec 
laquelle  il  le  congédia,  a élé  à la  fois  une  prédiction  et  comme  le 
souille  divin  qui  nous  a donné  la  vie  ! 

Nous  avons  crû . nous  noms  sommes  multipliés  et  maintenant  que 
notre  pieux  fondateur  n'est  plus,  nous,  son  successeur  indigne,  nous 
venons  en  notre  nom  et  au  nom  de  la  Société  entière  déposer  aux 
pieds  de  Votre  Sainteté  l'expression  de  l'amour  lilial  et  de  la  pro- 
fonde gratitude  dont  nos  cœurs  sont  pénétrés  pour  les  grâces  signa- 
lées que  vous  venez  de  nous  accorder  avec  tant  de  munificence. 

Nous-  réclamons  aussi  du  représentant  de  Jésus-Christ  celte  béné- 
diction qui  anime,  vivifie  et  fait  prospérer  les  œuvres  de  Dieu. 
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Le  père  Lajoie , un  de  nos  pères , a eu , il  est  vrai , l' insigne 
bonheur  d'être  auprès  de  Votre  Sainteté  l’interprète  de  nos  senti- 
ments dévoués;  mais,  ce  n’est  point  assez:  nous  éprouvons  le  be- 
soin de  joindre  notre  faible  voix  à tant  d’autres  voix  fidèles  qui 
s’élèvent  de  tous,  côtés  pour  consoler  votre  cœur  affligé.  Malgré  la 
tristesse  dont  nous  sommes  saisis  h la  vue  des  efforts  des  méchants , 
nous  né  sommes  point  abattus,  et  nous  espérons,  parce  que  le 
courage  de  Votre  Sainteté,  fixé  en  Dieu,  n’a  point  faibli,  et  que 
ses  espérances  ne  sont  point  vaines. 

Quand  le  vaisseau  flotte  entre  les  écueils,  la  tâche  du  nocher 
est  rude  et  pénible;  mais,  quand  ce  vaisseau  est  la  barque  de 
Pierre,  quel  naufrage  peut-il  craindre  ? La  main  sur  le  gouvernail 
et  l’œil  tounié  vers  le  ciel,  le  pilote  demeure  intrépide,  il  se  rit 
des  flots  irrités  qui  épuisent  en  vain  leur  rage  contre  ce  navire  de 
dix-huit  siècles  sans  cesse  battu  par  les  orages,  et  se  raffermissant 
par  les  tempêtes. 

Je  suis  avec  la  plus  profonde  vénération,  Très  Saint  Père, 

■;  ’ 1 / 

De  Votre  Sainteté,  ' 

. 

* V ■ *•»  • « * • I -,  J»  »*,•  V . 

• ; • - : , 

Vourles,  par  Briguais  (Rhône),  le  18  juillet  1860. 

I.e  tils  le  plus  humble  et  le  plussoumi* 
Favre,  Prêtre,  Supérieur 
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i. 


SaNCTISSIMK  P.VTKIt  . 

Durn  ad  Sanclitateni  Vestram  transmi  Itéré  iuvat  litteras  quibus 
venerabile  Capitulum  calhedralis  erclesiae  Augustudonensis  Clerusque 
tolius  civitatis  Episcopalis  unanimi  sensu  paterni  oordis  angoribus 
condolen!  et  testantur  quam  firmafide,  inconcussa  quoque  obedicn- 
tia  atque  summa  devotione  Sanctitati  Yestrae  et  apostolicae  cathe- 
drae  adhaereant , parati  semper  ipsius  iura  sacrumque  Principatuni 
tueri  ; liceat  itcrum  mibi,  Beatissime  Pater,  eosdem  animi  sensus 
Paternitati  Yestrae  exprimere. 

Haclenus  quidem  nihil  practermisi  quoniinus  tum  voce  tara  scri- 
plis,  etClerum,  et  populum  lidelem  solliciludini  meae  concredituin 
contra  Sanctae  Sedis  hostium  moliliones  nequissimas  obfirmarein , et 
ad  impendcnda  in  quod  subsidium  charilatis  donec  simul  et  ad  ef- 
fundendas  iugiler  pro  SancliLatis  Yestrae  consolalione  preces  adhorta- 
rer.  Favente  aulem  Deo,  Clerus  omnis  dioeccsis  huiusce  Aeduensis . 
multi  quoque  fidèles  invicta  constantia  Sanctae  Sedis  iura  propugna- 
\erunt  ; quinimo  inter  pauperrimos  etiarn  non  pauci  ad  sublevandum 
thesauri  Pontificii  egestatem  aliquid  conferre  voluerunt. 


l'ROMNCIA  tCCLIiSI YSTIO V IM  LlOMi.  . 17.1 

“ • 

ï^îcus  vero,  Beatissime  Pater,  ul  tantis  iniustitiis  quo  meliori 
modo  rnederi  liccal  in  universis  dioecesis  locis  eollectam  Dcnarii 
Sfincti  Pétri  nomine  nuncupatum  ordinatus  sum.  Nec  desinam  una 
cum  Clero  piisquo  fidelibus  supplicibas  votis  ad'  Dominum  procari 
ut  Sanctitatis  ’Vestrae  solamen  et  robur  gratiae  magis  ac  magis  im- 
pertiri  diesque  laetiores  addero  dignetur. 

Benediclionerç  autem  apostolicam,  ad  sacroram  pediim  osculum 
provolutus,  tum  mihi,  lum  Clero  et  pdpulo  Augustodunensis  Eccle- 
siae  supplex  iraploro, 

• * * 

« 

Sanclitatis  Veslrae , 

« 

Augustoduni,  25  octobris  1860. 


Ilumillimus,  obsequeutissimus  et  aildiclissimus  scrvus  et  filius 

. • Fedbricüs,  Eptscojm  Æduensis,  Cabillonensis  et  iïfaliscmiemis 

* 


4 


P.  II.  Vol.  II. 


« 


ê 
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Beatissimf.  Pater  . 

.Non  sine  ingenli  orbis  christiani  mocrorc  audilum  est  quanta 
maiignatus  sit  inimicus  in  sancto,  dum  conculcatis  iuribus  omnibus, 
« miscraeupiditalc  captus  l’rinccps , maternamque  maledielionem  in- 
currcrc  non  tiraens  » , ut  aiebat  sanclae  memoriae  deeessor  veston 
Grcgorius  Papa  VI,  « Ecclesiac  possessiones  invadrt  et  distrahil, 
devastationesque  ac  rapinae  contra  ipsum  Ecclesiae  eaput  Bealum 
Pclrum  et  in  cius  quasi  visceribus  exoriuntur.  » Unde,  Beatissime 
Pater,  Capitulunf  calhcdralis  ecclesiae,  Augusloduncnsis , in  Gallia, 
Clerusque  omnis  civitatis  eiusdem  Augusfoduuensis , venerabilis  An- 
tistilis  suis  hodierni  vestigiis  insistentes,  piomm  quoque  mcmores 
anlecéssomn)  suorum  quorum  « animi  constantiam  » inter  labenlis 
saeculi  deciini  oclavi  procellas  « firmissimam , omni  laudc  dignam  » 
multolics  commendavit  gloriosae  recordationis  Pius  Papa  VI  ; icteoque 
« unanimes  et  idipsum  »,  iu\ta  diclum  aposloiicum,  « senticntes  », 
ad  Sanctilalis  Vcstrae  pedes  provoluti,  de  lantis  facinoribus  conque- 
ri,  alque  de  iniuriis'patcrno  cordi  illatis  condolere  properanl. 

. Sit  auleîn , hoc  maxime  in  volis  est , Sanctitati  Veslrae  levamen , 
(|uod  Sanclae  Sedi  apostolicae  firma  fide  et  ineoncussa  obedientia. 
devolissimoque  obsequio  iugilcr  adhaerenles,  agnoscentes  quoque 
provido  Dei  consilio  allributum  eidem  fuisse  terrenuni  Principalum 
ut  integra  staret  supremi  Pontifieis  in  Ecclesia  regenda  libertas, 
hufuscc  Principalus  iura  lueri,  quantum  in  ipsis  erit,  nunquam  in- 
termittent, fidelcsque  sibi  commissos  contra  serpentes  hac  de  quae- 
slione  errores  praemunire.  eorumque  pietatem  et  charitalem  in  hano 
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Beali  Pétri  sedem , omnium  Ecclesiarum  raalrem  et  magistram  fovere 
et  adaugere.  Interea  quoquc  humillimis  precibus  Instare  non  desi- 
nent  ad  Patrem  misericordiarum  et  Deum  totius  consolationis  ut  San- 
ctilatem  Vestram  eonsolari  dignetur  in  tanta  tribulatione , Ecelesiae 
inimicos  hpmiliare,  sacras  eius  possessiones  redintcgrare,  et  secun-' 
dum  multitudinem  dolorûm  Beatitudinem  Vestram  laeliticare. 

Dum  autem  intra  palatii  episcopalis  aedes  adunati  hacc  unanimi 
sensu  testantur,  tum  nominc  suo,  tum  universae  dioeeesis  Cleri  no- 
mine  cuius  eamdem  esse  îùentem  cerlo  noverunt,  ad  Sanctitatis  Ve- 

strae  pedes  prostrati  apostolicam  benedictionem  pio  affectu  implorant. 

» 

« ’ • 

« 

Sanctitatis  Vestrae, 

Augustoduni,  in  aedîbus  episcopalibus , * die  24  octobris  1860. 

* 

HuroiUimi , obsequentissimi  et  devotissimi  fitii . 

(Seyuono  sellanlasei  firme  di  Eccle$ia$lici.) 

U % 

•••  - - » 
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A LC UNI  CATTOL1CI 

t • . 

DI  C H À LONS-SU  R -S  AÔ  NE  E 1)1  VAHENNES 


Très  Saint  Pèrr. 

La  puissance  temporelle,  telle  que  Voire  Sainteté  l a reçue  des 
Souverains-Pontifes  ses  prédécesseurs,  .étant  la  garantie  nécessaire 
de  l’ indépendance  du  Siège  apostolique,  nous  sommes  profondément  * 
affligés  des  attentats  commis  contre  votre  autorité,  et  nous  les  ré- 
prouvons avec  toute  l'énergie  de  nos  connotions. 

Daignez  agréer  les  vœux  ardents  que  nous  formons  pour  que 
Dieu  louche  les  cœurs  égarés,  rende  la  paix  à vos  Etats,  et  accorde 
' à- la  sainte  Eglise  un  triomphe  éclatant  sur  ses  enneihis.  Humble- 
ment prosternés  à vos  pieds,  nous  vous  prions  d’accorder  votre 
bénédiction  à ceux  qui  ont  le  bonheur  d'ètre, 

« 

Très  Saint  Père, 

Chàions-sur-Saônc , fête  de  l’ Immaculée-Concéplion , H décem- 
bre I8‘I9. 


Vos  fils  1res  soumis,  très  rcspecli^uv  et  1res  dévoués 


(Seguono  iwranta  firme  ili  Chatons  e Irenlasci  ili  Vareunes.j 
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I CATTOLICI  DELLA  CITTÀ  DI  DIJON 


Très  Saint  Père, 

Les  attaques  multipliées  el  incessantes  contre  l' autorité  tempo- 
relle dont  Votre  Sainteté  est  dépositaire,  autorité  la  plus  légitime 
de  toutes  celles  qui  existent  en  Europe  et  si  essentiellement  liée  à 
l’indépendance  du  Saint-Siège,  ont,  dès  le  premier  moment,  rempli 
nos  âmes  de  la  plus  amère  douleur  • 

1 L'adresse  qui  précède  était  présentée  aux  bons  catholiques  par  le  soussi- 
gné, dans  tes  divers  quartiers  de  la  ville,  et  tes  signatures,  qui  approchaient 
ta  centaine,  étaieut  en  voie  de  devenir  beaucoup  plus  nombreuses,  lorsque, 
le  3 janvier,  un  acte  d’autorité  arrêta  brusquement,  violemment,  les  démar- 
ches nécessaires  à cette  manifestation  ; manifestation  pourtant  aussi  mesurée , 
aussi  prudente  dans  son  mode,  que  légitime  et  dévouée  dans  son  principe.  Le 
soussigné,  Chanoine  titulaire  de  l'église  cathédrale,  aurait  pu,  à la  rigueur, 
continuer  ces  démarches , et  il  a eu  sbin  de  maintenir  énergiquement  son 
droit  sous  ce  rapport  ; mais , tenant  compte  de  la  situation  et  ayant  pris  con- 
seil, il  a cru  plus  convenable  de  les  suspendre,  se  promettant  bien  d’ailleurs 
de  saisir  la  première  occasion  favorable  pour  faire  parvenir  la  pièce  i^Sa  Sainte- 
té, dans  l'état  où  elle  se  trouve,  et  espérant  que  cette  pièce  n’en  sera  pas  moins  * 
regardée  comme  un  témoignage,  malgré  eux  si  incomplet,  si  imparfait,  de 
l’amour  des  catholiques  de  Dijon  envers  leur  Père  bien-nimé,  comme  envers 
l’Eglise,  'dont  le  gouvernement  a été  remis  en  scs  mains  dans  des  temps  si 
difficiles  et  dans  des  circonstances  si  douloureuses. 

Parmi  nous,  la  lumière  se  fait  chaque  jour  plus  grande,  la  force  morale 
revient,  l’union  des  esprits  et  des  coeurs  se  rétablit.  Beaucoup  de  prêtres  qui, 
séduits  par  les  apparences . par  certains  actes  de  protection  matérielle , avaient 
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Le  mal  ne- pouvant  que  grandir  et  empirer  par  sa  persistance, 
les  catholiques  de  Dijon,  en  France;  Prêtres  et  laïques  soussignés, 
regardent  comme  un  devoir  et  so  font  un  honneur  de  réclamer  avec 
énergie  contre  ces  attaques  non  moins  aveugles  que  pleines  d’ in- 
justice cl  d'ingratitude,  aussi  funestes  à la  société  qu’à  l'Eglise  et 
au  Saint-Siège  lui-môme. 

Humblement  prosternés  à vos  pieds  cl  voulant  persévérer  dans 
nos  supplications  pour  les  peuples,  [>our  l’Eglise,  pour  la  pleine 
liberté  du  Siège  apostolique  et  de  votre  personne  sacrée,  nous  de- 
mandons à Votre  Sainteté  qu'elle  daigne  nous  bénir,  la  priant  de 
nous  croire. 

Très  Saint  Père, 

Dijon,  le  20  décembre  18o9. 

Vos  lits  les  plus  huinlitrs,  les  plus  respectueux,  les  plus  soumis 


. * Seguono  eirca'cento  firme.) 

longtemps  manifesté  une  confiance  trop  peu  prévoyante,  ont,  promptement  et 
comme  à l'unanimité,  ouvert  les  yeux  dans  ces  derniers  temps.  Le  même  re- 
tour, mais  plus  lent,  s'opère  parmi  les  laïques. 

Partout,  les  âmes  chrétiennes,  et  surtout  les  âmes  sacerdotales,  prient 
avec  ardeur  pour  obtenir  de  Dieu  qu’  il  protège  son  Eglise  dans  la  personne  * 
de  Celui  qu’  il  en  a constitué  le  Cher  ; et  si  nous  nous  reposons  tranquilles 
sur  les  promesses  de  Jésus-Christ  en  faveur  de  l'avenir  spirituel  de  l'établis- 
sement divin,  nous  osons  espérer  en  Oiéme  temps  qu'il  voudra,  dans  sa  bonté, 
lui  conserver  intégralement,  même  sa  constitution  temporelle. 

Ayant  eu  le  bonheur  de  pouvoir  se  prosterner  aux  pieds  de  Grégoire  XVI . 
le  soussigné  regrette  amèrement  que  les  circonstance  ne  l'aient  pas  ramené 
jusqu'  ici , en  ces  derniers  temps  surtout , aux  pieds  de  son  successeur  : il  y 
aspire  d'esprit  cl  de  cœur,  priant  Sa  Sainteté  de  le  bénir  avec  le  porteur  de 
cette  adresse,  M.  le  Vk  de  Saint-Seine,  jeune  homme  croyant , de  lionne  espé- 
rance et  appartenant  à une  excellente  famille  de  cette  ville. 

• Dijon,  le  IV  mars  186V. 

Persoi , Chauvine 
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Beatissimf.  Pater  , 

Superior  ac  Moderalores  maioris  Seminarii  Gralianopolilani , una 
cura  suis  amalissimis  alumnis,  ad  sacros  Sanctitatis  Veslrae  pedes 
quam  demississimo  procumbentes,  cosque  vcnerabundi  osculantes.  in- 
tiraos  animi  sui  scnsus , summam  reverenliam . intimam  devotioncm 
ac  fidpm  integram  crga  sanclam  cl  aposlolicam  Sedem,  ac  Divi  Pé- 
tri successorem  eximium , lolis  praeoordiis  profilera  palaraque  Icslari , 
uptimam  nacti  occasionem  gaudent  ac  gesliunt. 

Quotidio,  Bcalissimc  Palor,  lot  Ecclesiae  calamilatibus  lllacryma- 
mur  ; quolidie , toi  Sanctitatis  Vcstrae  angustiis  cl  angoribus  com- 
patimur  ; quolidie  Deum  1er  Oplimum , lmmaculalam  üeiparam  ac 
Superos  oinnes  deprccamur  ul  Pio  suo  déni  meliora,  alque  loi  ac 
lantis  quibus  preuiitur  malis  fincni  facianl.  ; 

Ulinam  volis  ac  preribus  noslris  aliquod  solaliura  cordi  Sanctita- 
lis  Vestrae  accédai!  Utiijam  in  nos  larga,  singularis,  ac  sua  manu 
firmala  descendat  aposlolica  Sanctitatis  Veslrae  benediclio  ; ulpole  qui 
sumus  crimusque  ad  exlremum  usque  halitum,  Bealissime  Pater, 

Sanctitatis  Veslrae, 

Gratianopoli , 21  îjiaii  1862. 

IlumiUimi  servi  ac  Hevolissimi  fllii 
Seguonn  note  firme  di  Diretlori  e cenluna  di  Studeiiti.J 
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ALCUN1  CATTOLICI  1>I  GRENOBLE 


Très  Saint  Père. 

Rien  de  plus  sublime  que  voire  élévation,  de  plus  saint  que 
votre  autorité,  de  plus  doux  et  de  plus  salutaire  que  votre  joug; 
car  vous  êtes  le  Père  des  rois  et  des  peuples,  le  Pasteur  des  pas- 
teurs et  le  Vicaire  de  Jésus-Christ.  Symbole  vivant  dii  vrai  et  du 
bien,  vous -en  êtes  encore  le  défenseur  et  le  propagateur;  aussi, 
de  toute  la  terre  devrait  s’élever  un  cri  d’amour  pour  vous  et  tous 
les  coeurs  devraient  se  dévouer  à votre  gloire  et  à vos  droits,  qui 
sont  les  leurs,  puisque  par  vous  et  avec  vous  seul  peinent  s’ac- 
complir Heureusement  les  destinées  de  1’  humanité  tout  entière  et 
celles  de  chaque  individu. 

' Et  cependant  vos  enfants  vous  méciÿinaissent  ; vos  sujets  *vous 
abreuvent.de  fiel  et  de  vinaigre;  vous  êtes  un  nouveau  crucifié, 
alors  que,  parfaite  image  du  divin  Maître,  vous  passez  aussi  sur  la 
lerro  en  faisant  le  bien.  Mais  vas  douleurs* ne  font  que  nous  unir 
de  plus  en  plus  à \os  angoisses.  D’ ailleurs , sous  les  coups  de  la 
persécution , sous  les  atrocités  de  la  calomnie , vous  resplendissez 
davantage  ; plus  on  veut  vous  faire  petit , plus  vous  grandissez  : ainsi 
le  Sauveur  no  passa  par  les  humiliations  de  la  croix  que  pour  entrer 
dans  les  splendeurs  de  la  résurrection  et  de  l' immortalité. 

Et  puis,  Très  Saint  Père,  à <]ui  irions-nous,  si  nous  aussi  nous 

avions  la  honte  de  vous  trahir ? Est-ce  que  Jésus-Christ  serait 

moins  avec  vous  ? Est-ce  que  vous  cesseriez  pour  cela  d’avoir  les 
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paroles  de  la  vie  éternelle?  Enfin,  si  nous  rougissions  de  vous,  ne 
devriez-vous  pas,  à la  face  de  Dieu,  rougir  aussi  de  nous?  Oh! 
Très  Saint  Père,  pour  éviter  ces  malheurs  et  vous  assurer  de  leur 
entière  sujétion,  les  catholiques  de  Grenoble,  prosternés  h vos 
pieds,  vous  offrent  l’association  qu’ils  forment  du  Denier  de  Saint 
Pierre  et  implorent  votre  bénédiction  qui  les  sauvera  dans  ces  temps 
malheureux  et  leur  assurera  la  bénédiction  divine. 

Nous  avons  l’honneur  d’être,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

Grenoble,  20  février  1860. 


Los  lits  très  respectueux,  très  soumis  et  très  dévoués 
( Seguono  ventieinqne  firme.) 
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LE  DAME 

RELL'OPERA  PIA  DELLA  MISERICOHDIA 


Très  Saint  Père, 

Les  Dames  de  la  Miséricorde  de  Grenoble,  dévouées  à la  mora- 
lisation et  au  soulagement  des  malheureux  que  la  justice  des  hom- 
mes a frappés,  viennent,  prosternées  aux  pieds  de  Votre  Sainteté, 
lai  offrir  l’hommage  de  leur  respect  filial  et  l'expression  de  leur 
tristesse  profonde , à la  vue  des  malheurs  qui  désolent  l’ Eglise  de 
Jésus-Christ.  Remplies  d’admiration  pour  le  calme  et  la  sérénité 
de  votre  grande  âme,  elles  sont  heureuses  de  joindre  leurs  prière* 
à celles  que  les  catholiques  dévoués  de  notre  ville  adressent  char- 
que  jour  devant  les  autels  de  Notre-Dame  de  la  Salette,  pour  que 
Dieu  soutienne  le  courage  de  Voire  Sainteté  dans  les  cruelles  épreu- 
ves auxquelles  elle  est  soumise. 

Notre  œuvre,  Très  Saint  Père,  eut  le  bonheur,  dans  des  jours 
de  douloureuse  mémoire,  d'obtenir  une  précieuse  bénédiction  de 
l’héroïque  Pie  VII,  lorsque  captif  dans  nos  murs,  nos  devancières 
eurent  l’insigne  honneur  de  lui  être  présentées  et  d’en  recevoir 
des  faveurs  spirituelles,  qui  nous  ont  été  transmises  par  elles  com- 
me un  grand  el  précieux  privilège.  Permetlez-nous  aussi , Très 
Saint  Père,  de  réclamer  la  même  faveur,  car  nous  avons  comme 
elles  besoin  que  la  main  du  Pontife  suprême  appelle  sur  nous,  sur 
nos  familles,  sur  notre  œuvre,  les  bénédictions  divines  que  tout  cœur 
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catholique  est  si  heureux  d’obtenir.  Prosternées  donc  aux  pieds  du 
successeur  du  Prince  des  Apétres,  nous  supplions  Votre  Sainteté 
de  daigner  nous  accorder  cette  bénédiction  apostolique  qui  nous  en- 
couragera si  puissamment  à continuer  notre  œuvre  malgré  la  dif- 
ficulté des  temps.  Recevez,  Très  Saint  Père,  l’hommage  du  respect 
filial  et  profond  avec  lequel  nous  sommes, 

De  Votre  Sainteté, 

Les  nés  humbles,  1res  soumises  et  très  obéissantes  servantes 

(Seguono  diciotto  firme.) 
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I CA  P PU  CCI  INI  DI  M E Y I. A \ 


Très  Saint  Père. 

Si  petit  et  si  indigne  que  je  sois , je  ne  puis  résister  plus  long- 
temps au  besoin  qui  me  presse  d'oser  venir  me  jeter  aux  pieds  au- 
gustes de  Votre  Béatitude,  et  la  prier  de  daigner  me  permettre  de  lui 
offrir  l’ humble  hommage  de  ma  profonde  et  toute  filiale  vénération 
cl  l’expression  simple  et  sincère  des  sentiments  douloureux  et  com- 
patissants que  j' éprouve  à la  vue  des  innombrables  tribulations  qui 
assiègent  Votre  Paternité,  des  immenses  douleur  qui  déchirent  son 
âme  et  de  l’amertume  qui  inonde  son  cœur. 

Image  vivante  du  Roi  immortel  des  siècles,  Jésus-Christ  notre 
doux  Sauveur,  vous. êtes,  Très  Saint  Père,  doux,  clément  et  bon; 
mais  plusieurs  de  ceux  qui  sont  vos  enfants,  loin  de  reconnaître 
vos  bienfaits,  d’accueillir  de  votre  bouche  sacrée  la  vérité  qui  éclai- 
re, la  loi  qui  dirige,  la  vertu  qui  sanctifie,  et  de  courber  reli- 
gieusement la  tète  sous  la  main  auguste  de  votre  miséricordieuse 
paternité,  toujours  ouverte,  pour  bénir,  séduits  par  l’esprit  de  men- 
songe et  d'orgueil,  se  révoltent  contre  votre  autorité  suprême  et 
sacrée,  insultent  à la  tendresse  de  Votre  Sainteté,  même  en  ensei- 
gnant de  f honorer,  et  repoussent,  les  uns  avec  outrage,  les  au- 
tres avec  un  hypocrite  respect,  la  voie,  la  vérité  et  la  vie,  quelle 
offre  à l'humaine  famille. 
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L'injustice  et  l'ingratitude,  la  perfidie  et  la  trahison,  la  dupli- 
cité et  le  mensonge  versent  sacrilégemenl  à torrents  l’amertume  et 
l’angoisse  dans  le  coeur  si  bon  de  Votro  Sainteté:  on  dirait  tout 
l’enfer  déchaîné  contre  Votre  Paternité,  commo  il  le  fut  autrefois 
contre  notre  doux  Sauveur,  aux  jours  de  ses  douleurs.  Jamais, 
peut-être,  depuis  l’établissement  de  la  sainte  Eglise,  il  n’y  eut 
autant  de  ressemblance  entre  son  divin  Fondateur,  et  son  premier 
et  souverain  Pasteur , le  Pontife  romain.  Ah!  c’est  que  ce  déchaî- 
nement de  colère  et  de  rage,  do  ruses  et  de  perfidies  était  pré- 
paré par  Satan  contre  le  béni  et  vénéré  successeur  du  bienheu- 
reux Pierre,  dont  la  bouche  infaillible  exalterait  le  plus  à la  face 
du  ciel,  de  la  terre  et  de  l’enfer  l’auguste  et  très  sainte  Mère  de 
Dieu,  en  la  proclamant  dogmatiquement  Immaculée.  Votre  parole 
infaillible , Très  Saint  Père , a déconcerté  et  confondu  Lucifer  ; 
elle  l’a  forcé  jusques  dans  ses  derniers  retranchements  et  il  veut 
se  venger  contre  Votre  Béatitude  de  la  gloire  décernée  par  elle 
à celle  qui  devait  lui  écraser  la  tête , et  qui , n'  ayant  jamais 
subi  sa  honteuse  loi,  fut  toujours  l’objet  principal  de  sa  haine 
de  ses  fureurs. 

Oh!  daigne  celle  très  sainte,  Immaculée  et  toute-puissante  Mère 
de  grâces  et  de  miséricorde,  obtenir  de  son  très  doux  et  divin 
Fils,  pour  qui  et  au  nom  de  qui  vous  souffrez,  Très  Saint  Père, 
qu’il  adoucisse  les  amertumes  et  les  angoisses  de  Votre  Sainteté, 
et  fasse  succéder  bientôt  pour  son  Epouse  la  sainte  Eglise  romaine 
et  pour  son  suprême  Pasteur,  aux  jours  ténébreux  et  sanglants  du 
Calvaire,  les  jours  sereins  et  tranquilles  de  la  résurrection  et  du 
triomphe,  par  le  retour  et  la  conversion  de  tous  les  enfants  pro- 
digues et  rebelles  qui  affligent  votre  cœur.  C’est  le  vœu  ardent, 
Très  Saint  Père,  c’est  l’incessante  prière  de  la  petite  et  humble 
famille  des  Capucins  du  nouveau  couvent  do  Meylan,  dédié  et 
consacré  k la  glorieuse  et  Immaculée  Vierge  Marie,  et  en  parti- 
culier de  celui  qui.  prosterné  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  ose 
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appeler  .sur  ses  frères  et  sur  lui , votre  très  sainte  bénédiction , pro- 
tester de  son  religieux  et  profond  respect  et  de  sa  parfaite  soumis- 
sion à votre  suprême  apostolat  et  se  dire , Très  Saint  Père , 

De  Voire  Sainteté, 

De  notre  couvent  de  Mevlan,  près  Grenoble  (France),  18  fé- 
vrier 1866. 


Le  très  limulile  et  obéisgaut  (ils 
Fr.  Ambroise,  Capucin,  Missionnaire  apostolique 
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IL  CLERC  DI  VIENNE 


Très  Saint  Père, 

Le  Clergé  de  l’anlique  mélropole  de  Vienne,  dans  les  Gaules  , 
éprouve  le  besoin  de  dire  à Votre  Sainteté  combien  vivement  il 
ressent  les  tribulations  dont  son  âme  est  abreuvée. 

La  révolution,  à force  d’audace  et  de  succès,  en  vient  h se 
prendre  corps  à corps  au  Vicaire  de  Jésus-Christ  et  au  Siège  apo- 
stolique ; son  triomphe  déchaînerait  les  plus  déplorables  calamités 
sur  les  peuples  et  sur  les  rois,  malheureux  qui  méconnaissent  que 
seul  vous  conservez , avec  les  paroles  de  la  vie  éternelle , les  vérités 
nécessaires  à l’ordre  social. 

Notre  religion  s’ indigne  et  proteste  contre  ces  attaques  de  l' im- 
piété lour-à-lour  violente  et  astucieuse  ; nous  nous  serrons  de  plus 
près  autour  du  Saint-Siège  et  de  votre  personne  sacrée,  disposés 
à tous  les  dévouements,  à tous  les  sacrifices , mais  surs  que  Dieu 
ne  manquera  jamais  à son  Eglise. 

Dans  ces  sentiments  de  foi,  Très  Saint  Père,  vos  fils,  plus 
que  jamais  soumis,  respectueux,  dévoués,  demandent  humblement, 
pour  eux  et  pour  les  âmes  confiées  à leur  zèle,  votre  bénédiction 
apostolique. 

Vienne,  le  6 janvier  1860. 


(Seguono  quindici  firme  di  Ecclesiaslici.) 


D10CESI  DI  SAINT-CLAUDE 


IL  C A I»  I T O L O C A T T E I)  R A L E 


Très  Saint  Père, 

In  hisce  luctuosis  tempomm  calamitatibus,  cum  nequissimi  ho- 
mmes eo  usque  irapietalis  devenerunt  ut  Paternilatis  Vestrae  subdi- 
tos  ac  filios  ad  rebellionem  incilaverinl , et  Sancti  Pétri  dominium 
sacrilegis  ansibus  minuere  altentaverint , nos,  Canonici  cathedralis 
Ecclesiae  Sancti  Claudii,  ad  Sanctitatem  Veslram  moestissimi  acce- 
dere  auderaus,  eompatientes  in  tribulalionibus  quae  invenerunt  vos 
nimis,  Paslorem  Ecclesiae  Chrisli  et  regem.  Quod  ut  babeatis  in 
testimonium  cordis  nostri,  vobis  Sanclaeque  Scdi  apostolicae  devo- 
tissimi,  deprecamur,  orationi  iugiter  instantes  ad  Deum  lotius  con- 
solationis,  ut  Sanctitati  Vestrae  miltat  auxilium  do  sancto. 

Ad  pedcs  Sanctitalis  Vestrae  humillime  provoluli , obsecramus  ut 
nobis  bencdictionem  aposlolicam  bénigne  impertire  dignemini. 

San-Claudii,  die  18  ianuarii  1860,  in  festo  Cathedræ  Sancti 
Pétri  qua  Romae  primum  sedil. 

( Seguono  setle  firme.  ) 
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DKLLABBAZIA  DI  SOT  RE- DAME  D’ACK\ 


Très  S VINT  PÈRE. 

Humblement  prosterné  • aux  pieds  vénérés  de  Votre  Sainteté . 
je  viens  avec  le  plus  respectueux  amour  y déposer  Y hommage  du 
sincère  et  du  tendre  dévouement  de  cent-soixanto  cinq  Prêtres  des 
diocèses  de  Metz  et  do  Chartres  envers  l’ auguste  Chef  de  l'Eglise, 
Vicaire  de  Jésus-Christ,  et  leur  bien-aimé  Père. 

Pendant  que  je  travaillais  dans  ces  deux  diocèses , avec  la  per- 
mission des  Ordinaires,  à la  fondation  du  Monastère  d’Acey  que 
Votre  Sainteté  a bien  voulu  bénir  elle-même,  le  26  mars  1856,  lors- 
qu’elle daigna  m’admettre  à l'honneur  insigne  d’une  audience  et 
signer  de  sa  propre  main  des  faveurs  précieuses,  ces  dignes  ecclé- 
siastiques me  pressèrent  d'être  auprès  d’elle  l’organe  de  leurs  sen- 
timents. J’acceptai  avec  grande  joie  une  mission  si  conforme  à ma 
piété  filiale  envers  votre  personne  sacrée,  mission  qui  n’était  pas 

exempte  de  périls,  vu  lé  caractère  ombrageux  de  certains  employés 
...  • 
de  notre  gouvernement. 

Par  une  coïncidence  que  Votre  Sainteté  appréciera,  j’ai  rédige 
la  dite  adresse  et  ai  commencé  ma  glorieuse  mission  le  jour  même 
où  Monseigneur  l' Evêque  de  Saint-Claude  obtenait  à mon  sujet  le 
rescrit  du  23  janvier  qui  ii’a  fait  qu’augmenter,  s’il  est  possible, 
mon  dévouement  et  mon  amour  tout  filial  pour  Votre  Sainteté. 
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Dans  ces  sentiments,  que  j’ai  la  confiance  <le  garder  jusqu’à 
mon  dernier  soupir  pour  le  Vicaire  de  Jésus-Christ , je  vous  con- 
jure, Très  Saint  Père,  de  daigner  soutenir  de  votre  bénédiction 
apostolique  celui  qui  a Y honneur  d' être  et  de  se  proclamer  hau- 
tement , 


De  Votre  Sainteté, 

$ 

Abbaye  de  Notre-Dame-d’Acey,  prés  Dole  (France),  2 juin  1800. 


Le  très  humble,  très  obéissent  et  très  aimant  serviteur  et  fils 
Fr.  Pierre  Marie  Raphaël  des  Pilliers  , 

Prêtre  de  ï Ordre  de  Saint  Benoit , à Notre-Dame-d' Aceij 
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IL  SEMINARIO  MINORE  DI  NOZEROY 


Très  Saint  Pire  , 

Pénétres  de  douleur  à la  vue  des  flagrants  désordres  (jui  alfli- 
gent  si  profondément  votre  cœur  paternel , et  semblent  être  le  sini- 
stre prélude  de  désastres  plus  terribles  encore  pour  l’Eglise  et  pour 
la  société,  le  Supérieur,  les  Professeurs  et  les  Elèves  du  Petit-Sé- 
minaire de  Nozeroy , bien  qu’  ils  ne  soient  qu’  une  portion  bien 
minime  de  votre  grande  famille,  osent  néanmoins  venir  se  proster- 
ner aux  pieds  de  Votre  Sainteté  pour  y déposer , avec  leurs  larmes , 
T expression  de  sentiments  qu’  ils  ne  sauraient  contenir  plus  long- 
temps dans  le  secret  de  leurs  cœurs  : l’expression  de  leur  énergique 
désaveu  de  toute  mesure  attentatoire  k la  ‘Souveraineté  temporelle 

de  Pie  IX  Roi  ; l’expression  de  leur  soumission  entière  et  inviolable 
• * • 

à Pie  IX,  leur  Pontife  suprême  et  vénéré;  l’expression,  enfin,  de 
leur  dévouement  absolu , de  leur  indestructible  attachement  à Pie  IX , 

g 

leur  Père  bien-aimé-  en  Jésus-Christ  Noire-Seigneur. 

Oui,  nous  le  déclarons  hautement,  Très  Saint  Père:  Vous  ôtes 
Roi,  et,  à nos  yeux,  de  tous  les  rois  le  plus  légitime.  Votre  royau- 
té, il  est  vrai,  n’est  pas  de  ce  monde,  elle  vient  de  plus  haut: 
mais  c’est  en  ce  monde  qu’elle  doit  s’exercer,  fille  doit,  à l’abri 
du  contrôle,  k l'abri  des  influences  de  l’étranger,  pouvoir  s’exer- 
cer  librement  sur  tous  ceux  que,  depuis  des  siècles,  la  Providence 
Nous  U donnés  pour  sujets.  ÎS’ est-ce  pas,  en  effet,  dans  cet  exercice 
libre  et  intégral  des  droits  de  votre  Souveraineté  temporelle  que 
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réside  la  plus  sûre  garantie  de  la  paix  et  de  la  prospérité  de  vos 
peuples,  la  condition  du  maintien  de  votre  indépendance  spirituelle, 
la  sauvegarde , on  un  mot , de  tous  les  droits  ! Malheur  donc  à 
qui  ose  porter  atteinte  à votre  auguste  et  inaliénable  royauté,  en 
limiter  l’exercice,*  en  amoindrir  le  domaine!  Malheur  à qui  tente 
de  détourner  un  seul  de  vos  sujets  de  la  ligne  sacrée  de  l’obéis- 
sance à son  légitime  Souverain  ! 

Nous  aimons  à reconnaître  et  h proclamer  aussi  en  vous,  Très 
Saint  Père,  le  Pontife  établi  par  Dieu  pour  régif  soh  Eglise  sainte , 
le  Pasteur  par  lui  élu  pour  paître  les  agneaux  et  les  brebis,  le 
Successeur  de  Pierre,  le  Vicaire  de  Jésus-Christ  sur  la  terre. 4 Donc 
qui  vous  écoute,  vous,  le  représentant  visible  du  Verbe  incarné  et 
son  vivant  organe,  écoute  Jésus-Christ  ; mais  aussi  qui  vous  méprise 
le  méprise.  Ah!  s’il  en  est  qui  vous  méprisent,  Pontife  sublime, 
nous  les  plaignons , nous  gémissons  sur  leur  aveuglement  ; pour 
nous,  nous  voulons  vous  écouter,  nous  écouter  toujours,  n’écouter 
que  vous  cl  ceux  qui  nous  parleront  en  Notre  nom.  Votre  doctrine 
est  notre  doctrine:  notre  parole  sera ‘l’écho  de  la  vôtre.  Ce  que 
Votre  Sainteté  aura  qualilié  « monument  d'hypocrisie,  tissu  de  con- 
tradictions » , ne  sera  plus  jamais  pour  nous  que  contradiction  et 
qu’  hypocrisie.  Vos  enseignements , vos  prescriptions,  vos  recomman- 
dations, ô Pontife  saint  et  vénéré,  seront  la  règle  fixe  et  invariable 
do  notre  conduite. 

Pontife  et  Roi , vous  êtes  pour  nous  plus  encore  : vous  êtes 

«s  . 

Père!  vous  n’en  avez  p;is. seulement  le  titre,* vous  en  avez,  nous 
le  savons  depuis  longtemps,  la  tendresse  et  fe  cœur  pour  tous  ceux 
qui  comptent  au  nombre  de  vos  enfants.  O Père  ! vous  êtes  notre 
Père,  ej  nous  avons  le  bonheur  d’ôlrc  vos  enfants,  vous  nous 
aimez  en  Père,  cl,  nous  aussi,  nous  vous  aimons  comme  savent 
aimer  dos  enfants  tendres,  dévoués,  prêts  îi  tous  les  sacrifices  pour 
prouver  leur  amour. 

Cet  amour  est  fort  comme  la  mort.  Vienne  l’ heure  où  il  nous 
serait  donné,  Très  Saint  Père,  fie  témoigner,  autrement  «pie  par 


« 
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des  paroles,  de  la  force  de  notre  amour,  de  l’énergie  de  noire 

dévouement Nous  osons  l’espérer  de  la  grâce  lopte-puissante 

de  Dieu  qu’implorent  nos  prières  incessantes;  nous  osons  l’espérer 
de  la  £ua\c  et  féconde  efficacité  de  cette  bénédiction  pontificale  que 
nous  sollicitons  humblement  de  votre  bonté  ; oui , vienne  1’  heure 
où,  en  témoignage  de  notre  amour  pour  vous,  de  notre  dévoue- 
ment à votre  sainte  cause,  nous,  aurons  à faire,  s’il  plaît  à Dieu, 
le  sacrifice  même  de  notre  vie  : eh  bien  ! oui , nous  le  ferons  ; 
oui , nous  mourrons  aux  cris  de  : Vive  Pie  IX  ! Vivent  les  droits 
sacrés  de  la  Chaire  de  Saint  Pierre  ! ! 

De  nouveau  prosternés  sous  votre  main  bénissante,  <>  Pontife 
très  saint,  <>  bien-aimé  Père t nous  vous  supplions  d’agréer  l’ hom- 
mage des  sentiments  de  profonde  vénération,  de  tendresse  toute  li- 
liale et  d’ inaltérable  fidélité  avec  lesquels  nous  avons  I’  honneur 
d’être, 

« 

De  Voire  Sainteté, 

• • 

Petit-Séminaire  de  Nozeroy  (diocèse  de  Saint  Claude),  ce  IN 
janvier  fête  de  la  Chaire  de  Saint  Pierre  à Home. 


Los  plus  humilies  serviteurs  cl  les  plus  dévoués  lil< 


' Sn/iwnn  norr  firme 


A 
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Dr! In  Provincia  Ecclnriaslica  di  Liane  si  sono  ricevuti  ancora  i se- 
t/ nanti  Indirizzi,  cui  per  amore  di  brevilà  baslerà  solo  di  mentor nrr. 


F I O N E 

FF  CARMEL1TANE  DI  LION  F. 

(sotloscritla  la  Superiora .) 

FF  ORSOFINF.  IM  VILLEFRANCHE 

snltosrritla  la  Superiora.) 


A U T I A 

1.E  SI  ORF  DEF  TERZORDINF  DI  SAN  DOMEMCO  IN  DONNA  Y 

(cm  undiri  firme.) 

FF  VISITAND1NE  DI  MÂCON 

• soltoscrilla  la  Superiora.) 


I)  1 .1  O A 

FF  STORE  DI  CARITÀ  DELL' OSPFDALF 

• sollosrrilla  la  Superiora.  > 
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ARCIIIDIOCESI  1)1  l'AlUCI 


J/ARCIVESCOVO 


I.N  NOME  DEL  CAPITOLO  CATTKDIIAI.E 


• Très  Saint  Père, 

Humblement  prosterné  aux'  pieds  de  Voire  Sainteté,  je  viens  y 
déposer  l'hommage  des  sentiments  du  Chapitre  de  l'Eglise  métro- 
politaine de  Paris-,  le  témoignage  de  l' affliction  qu'  il  éprouve  et 
l’expression  toute  liliale  de  ses  vœux.  Uni  au  pasteur  do  cette 
grande  Eglise , il  ne  cesse  de  gémir  avec  lui  et  de  faire  monter  au 
ciel  les  vœux  les  plus  .ardents  pour  que  le  Seigneur  daigne  étendre 
sur  notre  vénéré  Père  et  sur  tous  les  enfants  de  la  famille  catho- 
lique sa  toute-puissante  protection. 

Daigne  Votre  Sainteté  bénir  tous  ceux  (pii,  en  ce  moment,  sont 
à ses  pieds,  et  recevoir  avec  bonté  l'expression  du  respect,  de  la 
reconnaissance  et  du  dévouement  de  celui  qui  aime  à se  dire, 

Paris,  le  a février  1860. 

• 

Son  plus  humble  serviteur,  sou  fils  et  sa  créature  fidèle 
C&  E.  N.  Cftrd.  Mori.ot,  Archevêque  do  Paris 


l'xtiri;  sucuxnv  - kh\m:i\. 


ÜMi 


IL  CAP1TOLO  CATTEDRALE  DI  PARK'.I 


Hkatissimh  Patkk. 

ÎNovit  iampridem  Ecclesiae  melropolitanae  Parisiensis  Capitu- 
luiu , Antislilem  suum  Eminentissimum  Cardinalem  Morlot , oui  in 
omnibus  adslipulatur,  Sanclitali  Veslrae  déclarasse  (|uae  sint  huiusce 
Capiluli , Cleri , neCnon  et . (idelium  -erga  Sanctam  Sedenr  devotio 
et  pielas  tilialis.  At  vero,  ut  ea  quae  dudum  sentinms  direcÜs  et 
propriis  verbis  coram  celsissima  Scde  Vestra  promamus,  nos  hodie 
compellunt  reverentia  et  amor,  et  amara,  quam  induxit  calamitas 
temporum,  moestilia. 

Quod  olim,  ob  causas  non  absimiles,  paliebatur  Claravallensis , 
hoc  ipsum  patitur  unusquisque  noslrum.  « Profecto  »,  aiebat  sanctus 
Abbas , « pervenit  usque  ad  me , quamvis  omnium  minimum , do- 
« lor  iste,  quia  maximus  est;  quia’,  cum  sit  capitis,  non  potest 
« non  esse  et  eorporis  cuius  membrum  sum  ego  » ; unde  etiam 
concludebat  : « diinittito  proinde  ut  plangam  paululum  dolorem 

« meum , neenon  meum  tantum , sed  et  totius-  Ecclesiae  ; ' 

« ad  omnem  cnim  Christianum  spécial  iniuria  apostolorum  ; et  si- 
« eut  in  omnem  terram  oxivit  sonus  eorum , sic  laesio  eorumdem 
« ab  omnibus  usquequaque  sentilur,  usquequaque  plangitur  et  do- 
« lelur  •.  » 
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His  scnsibus  et  nos  hodie  afficimur.  Nemincm  cnim  latet  quam 
arctis  vinculis  Sedi  romanae  compingantur  et  agglutinatae  sintomnes 
Gallianim  ecclesiae  ; quarum  nulli  cedere  reverenlia,  obedienlia, 
gratiludine,  amore  contendit  Parisicnsis  metropolis,  apostolicam  bc- 
nevolenliam  toties  cxperla,  imo  romanorum  Ponlificum  visitatione 
non  semel  illustrata.  Quam  nobis  reliquerunt  pretiosam  haeredita- 
tem  antecessores  nostri,  hanc  et  nos  ctiam  aemulatores  successori- 
bus  nostris  transmittere  in  firmissimo  habemus  proposito. 

Utinam , Beatissime  Pater,  dum  in  cor  vestrum  hos  cordis  nostri 
sensus  elTundimus,  indc  Sanctitati  Vestrae  aliquid  solalii  aficralur  ! 

Interea  monitis  vcstris  ultro  obsecundantes,  Christum  assidue  ro- 
gabimus,  ut  exurgens  imperet  venlis  et  mari,  ut  fiat  tranquiilitas 
magna,  ut  cito  rcducatur  pax  optata.  Dignetur  ipsc  pastorum  Prin- 
ceps  et  Dominus  dominanlium,  inviolatum  servare  et  tueri  Beati 
Pétri  palrimonium , « quod  singulari  divinae  Providentiac  consilio 
« novimus  datum  fuisse  romano  Pontifici,  ut  ipse  nulli  civili  po- 
« tcstati  subiectus,  supremum  apostolici  mini.sterii  munus  plenis- 
« sima  iibertate  ac  sine  ullo  impedimento,  in  universum  orbem 
« exerceat.  » 

Haec  vota  precesque  ante  pedes  Beatitudinis  Vestrae , cum  lacry- 
mis  effundentes,  benedictionem  vestram  apostolicam  imploramus. 

Sanclitatis  Vestrae, 

Datum  Parisiis,  die  ;>  februarii  1860. 


Fiiii  addictissimi  i*t  amaniissimi 


(Sequono  diciotlo  firme  di  Cnnonici.) 


J1.  II.  J ni.  II.  (15 
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L’ARCIVESCOVO  DI  PAR  ICI 

IN  NOME  DEL  CLERO  DELL’ARCUIDIOCESI 


Très  Saint  Père, 

Je  viens  déposer  avec  le  plus  profond  respect , aux  pieds  de  Vo- 
tre Sainteté,  une  nouvelle  et  bien  sincère  expression  des  sentiments 
dont  le  Clergé  de  Paris  et  le  Pasteur  de  cette  Eglise  sont  animés. 

Que  Votre  Sainteté  daigne  y voir  un  témoignage  de  la  foi  et 
de  la  piété  filiale  dont  tous  ici  sont  pénétrés,  le  Clergé  de  même 
que  les  fidèles  ; fasse  le  ciel  que  nos  vœux  ardents  et  continuels 
soient  bientôt  exaucés,  et  que  Notre  Père  vénéré  et  chéri  reçoive 
les  consolations  les  plus  dignes  do  sa  grande  âme  après  les  peines 
et  les  épreuves  si  douloureuses  dont  elle  est  maintenant  assaillie  ! 

Humblement  prosterné  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  je  la  con- 
jure de  bénir  le  pasteur  et  le  troupeau  en  lui  offrant  les  homma- 
ges les  plus  profonds 

Paris,  le  25  septembre  1860. 


De  sos  plus  humilie  et  obéissaul  serviteur,  de  sou  dévoué  lils  el  créature 
>5  F.  N.  Cnrd.  Mori.ot,  Archevfquc  de  Pari* 
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IL  CLERO  DELL’ARCHIDIOCESI  DI  PARIGI 


Beatissime  Pater, 

* 

Ut  coram  celslssima  vestra  Sede  nobis  liceat  aperire  et  deda- 
rare  quam  acri  nos  perfundanl  moestitia  ipsius  Sanctitatis  Yestrae 
gravissimæ  et  de  die  in  diem  augescentes  aerumnac , humiliter  et 
amanter  exposcimus,  quicumque  in  dioecesi  Parisiensi  saeris  muno- 
ribus  fungimur,  sive  Parochi,  sive  officii  participes,  sive  simpliccs 
Presbyteri,  quique  in  praesenti  ad  sacra  secessus  annui  exercilia 
su  mus  in  unum  congregati. 

Usquemodo,  et  sanc  ab  initio  dolorum,  promptissime  vestris 
saluberrimis  mandatis  obsccuti,  eliamque  illustrissimi  ac  revereu- 
dissimi  Archiepiscopi  nostri,  S.  R.  E.  Cardinalis,  pios  sensus  im- 
bibentes,  nulla  die  cessawmus  ücum  Omnipotcntem  exorare  ut  bre- 
viarenlur  dies  isti,  ut  memor  omnis  sacnficii  veslri,  secundum  cor 
veslrum  dignarelur  facere,  ut  demum  tantam  amaritudinem  amplis- 
sima  consolatione  compensare.  festinarct. 

Ycrum , haec  vota  dum  assiduo  nos  fundimus  et  assidue  ctiam 

nobiscum  fundunt  Parisicnses  tideles,  erga  Scdem  apostolicam  de- 

< 

votissimi,  ecce,  ita  permittente  inscrulabili  Providontia,  ad  nostras 
aures  ea  pervenerunt  quae  praeleritis  malis  immensum  superadii- 
ciunt  cumulum  : ecce  omnia  ad  exlrcmum  deduci  videnlur  : ecce 
nefario  et  sacrilego  ausu,  aperle  appetitur  ille  vester  principatus, 
quo  nullus  alius  in  orbe  toto  dici  potest  vei  anliquior  vel  sanctior  : 
lemporalia , quae  ipsius  Dei  consilio  data  esse  novimus  romano 
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Pontilici,  ul  nulli  cioili  potestati  unquam  subiectus , supremum  apo- 
stolici  minislerii  mutins  plenissima  liberlate  exercent  ; ecce  ilia  inva- 
ilunlur,  occupanlur,  veslrae  dominalioni  sublrahuntur  ! Quae  dum 
audivimus,  alTerlu  unaniini  eomploravimus.  Nunc  aulem  ultra  cobi- 
bere  non  possumus  <piin  crumpat  et  aille  pedes  veslros  effundalur 
CMiberans  noslri  cordis  dolor. 

Nec  tamcn,  Bealissime  Paler,  inlcr  loi  tantaque  ad  versa,  desli- 
tuimur  spe  firmissima,  imo  nec  solalio.  Non  entra  oblili  sumus  ex 
illuslrissimis  Ponliûcibus,  qui  ante  Sanctilalem  Veslram  Sedera  liane 
romanam  lenuerunl  el  quorum  raemoria  in  laudibus , quamplurimos 
in  varia  sacculorum  série,  eadem  esse  passos,  iisdeni  angustiis  fuis- 
se pressos  et  iisdem  lempeslatibus  exagitalos,  eo  quod  dilexermt 
iusliliam  et  iniquitatem  odio  habuerint.  Interoa  ipsimel  non  vicli 
sunl  a malo,  sed  vicerunt  in  bonn  malum.  Quinine!  ex  eis  quibus 
tune  claruere,  fortiludine,  longanimilale , patientia,  coeterisquc  vir- 
tutibus  vere  coaluil  thésaurus  valdo  locuples  el  nulli  païens  dire- 
plioni  sanclae  roinanae  Ecrlesiae  possessio.  Dura  igitur,  Deo  ila 
providcnlc,.quôlidic  lhesaurura  hune  adaugel  et  araplilical  Beatiludo 
Veslra,  sanctissimorum  decessorum  vestigia  premens,  dura  miratur 
orbis  uni  versos  quae  sil  veslra  sapientia,  veslra  magnanimitas , si- 
raulquo  impensa  vestri  peeloris  in  iniuslissimis  caritas,  inde  robo- 
ratur  liducia  noslra.  inde  eonlidimus  mox  fulurura  esse  ul  exau- 
diantur  Sanetilalis  Veslrae  procès,  universae  Ecelosiae  gemilus  ac 
lacrymas  misericordiler  aspiciat  rerum  "omnium  Modcralor,  diffusas- 
que  lencbras  opiatissima  luce  ditlugiat  ; nam  sains  iuslorum  a Do- 
mino , el  prolector  corum  in  tempore  tribulations  el  adiuvabit  eos 
Dominas  el  liberabil  eos. 

Quocirea  nos  quoque  ardeulius  orationi  instantes  erimus  : quiu- 
imo  et  asperrimarum  tribulationum  cxercilamenlis  claiius  innolescet 
quam  allas,  quam  inconvulsas  railices  in  noslris  habcat  animis  plc- 
nissima  erga  Scdem  aposlolieam  piolas,  a noslris  palribus  accepta, 
sedulo  in  hac  Parisiensi  ecclesia  enulrila  el  conservais . el  in  per- 
|H>limm  enutrienda  el  conservanda. 


Digitized  by  Google 


PROV INCIA  ECCLESIASTICA  DI  PARïtil. 


501 


Uis  igilur  filiis  suis  amantissimis  et  afllictissimis , ad  ipsius  pe- 
rtes prostralis,  dignetur,  Boatissime  Pater,  Sanctitas  Vestra  aposto- 

if 

licam  impertiri  benertictionem. 

• • 

Parisiis,  die  22  septembris  1860. 


(Seguono  trecento  novanlaquattro  firme  di  Ecclesiastid.  ) 


* 1*\RTE  SECONDA  - FRANCK. 


IL  SEMINARIO  TEOLOGICO  1)1  SAN  SULP1ZIO 


Très  Saint  Père, 

R 

Les  attaques  dirigées  contre  l’Eglise  romaine,  les  atteintes  sa- 
crilèges portées  au  Patrimoine  de  Saint  Pierre,  nous  avaient  pro- 
fondément attristés,  et  nous  adressions  chaque  jour  à Dieu  nos 
humbles  prières  pour  qu'il  daignât  mettre  un  terme  à ces  épreuves, 
quand  nous  avons  entendu  la  lecture  de  la  dernière  Encyclique. 
Les  paroles  de  Votre  Sainteté  ont  ranimé  notre  courage,  et  nous 
ont  fait  sentir  encore  plus  vivement  le  besoin  de  prier  avec  fer- 
veur : elles  nous  ont  inspiré  en  même  temps  le  désir  de  déposer  à 
vos  pieds  l'expression  des  sentiments  qui  nous  animent , et  la  con- 
fiance que  Votre  Sainteté  daignerait  nous  le  permettre. 

Qu’il  nous  soit  donné,  Très  Saint  Père,  de  vous  ouvrir  notre 
cœur  tout  entier.  Nous  vénérions  et  nous  aimions  votre  personne 
sacrée  ; mais  les  persécutions  qu’  elle  éprouve  nous  la  rendent  en- 
core plus  vénérable  et  plus  chère.  Les  enseignements  que  nous 
a laissés  l'abbé  Olier,  fondateur  du  Séminaire  de  Sainl-Sulpice, 
en  nous  disant  quo  cette  maison  ne  doit  respirer  que  le  respect, 
l’apiour  et  l’obéissance  envers  le  Souverain  Pontife,  la  magnanimité 
sacerdotale  de  l'abbé  Emery  qui  soutint  généreusement  la  cause  du 
Saint-Siège  en  présence  de  l’ Empereur  Napoléon , dans  des  temps 
très  difficiles,  l'exemple  de  plusieurs  de  nos  pères  et  de  nos  frères 
aînés  qui  sont  morts  glorieusement  pendant  la  révolution  pour  leur 
obéissance  à la  sainte  Eglise  romaine,  sont  pour  nous  des  traditions 
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loujours  vivantes  que  nous  conservons  précieusement,  qüc  nous 
serons  heureux  do  transmettre  à ceux  qui  viendront  après  nous, 
et  qui  nous  dirigeront  constamment  nous-mêmes.  Animés  de  cet 
esprit  que  nous  avons  puisé  au  Séminaire,  nous  ressentons  très  vi- 
vement les  injures  faites  au  Père  commun  des  fidèles,  nous  portons 
le  poids  do  ses  douleurs,  nous  demandons  à la  très  sainte  et  Im- 
maculée Vierge  Marie,  à Saint  Joseph  et  aux  bienheureux  Apôtres 
Pierre  et  Paul,  de  le  couvrir  de  leur  protection,  et  nous  nous 
efforcerons  de  remplir  ses  vœux  les  plus  ardents , en  répondant  par 
la  prière  et  par  l’élude  à la  grâce  de  noire  vocation,  bien  résolus 
à porter,  partout  où  il  plaira  à la  divine  Providence  de  nous  ap- 
peler, ce  profond  respect  pour  toutes  les  règles  qui  nous  viennent 
de  l' Eglise  romaine , cet  amour  filial  et  ce  dévouement  sans  réserve 
pour  la  personne  sacrée  du  Successeur  de  Saint  Pierre,  qui  foui 
la  gloire  du  prêtre  et  la  sûreté  de  son  ministère. 

Puissions-nous,  Très  Saint  Père,  apporter  quelque  soulagement 
à votre  affliction  par  ces  promesses  que  nous  vous  faisons' dans 
l’effusion  do  notre  âme,  et  mériter  une  faveur  que  nous  sollicitons 
humblement  à vos  pieds:  la  grâce  d»  votre  paternelle  bénédiction. 

Nous  sommes,  Très  Saint  Père,  avec  la  vénération  la -plus 
profonde . 

* 

De  Votre  Béatitude. 

Paris,  le  8 février  1860. 


Le»  Ire* humbles,  1res  obéissant.»  et  1res  dévoilé*  lits 

Les  supérieur,  professeurs  et  èlèees  du  séminaire  de  Saint-Sulpiee 
Jos.  CvnniKRE,  Supérieur 


fSeijiiOHO  rentiquattro  firme  di  Profemri , 
e trecenlo  ollantatré  di  Alunni.) 
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ALCUNI  STUDENTl 

DEL  SEMINARIO  MINORE  DI  SAN  NICCOLA 


Tues  Saint  Pèse, 

Si  à la  vue  des  souffrances  qu’endure  l’Eglise  de  Jésus-Christ, 
votre  cœur  de  père  est  percé  du  glaive  de  la  douleur,  les  catho- 
liques fidèles  ressentent  le  contre-coup  de  ces  douleurs,  et  s’em- 
pressent de  venir  déposer  à vos  pieds  le  gage  de  leur  attachement 
à 1’  Eglise  romaine  et  de  leur  dévouement  à celui  qui  en  est  le 
Chef  sur  cette  terre.  Pour  nous,  trop  jeunes  hélas!  pour  imiter  la 
noble  ardeur  de  tant  d’àmes  généreuses  qui  peuvent,  voler  au  se- 
cours du  Saint-Siège  et  sacrifier  à sa  défense  jusqu’à  la  dernière 
goutte  de  leur  sang,  nous  adressons  sans  cesse  nos  prières  au  Très- 
Haut  et  le  conjurons  de  mettre  fin  à ces  jours  de  deuil  et  de  tris- 
tesse. Sans  doute,  l’Eglise  de  Jésus-Christ  no  périra  point:  la  pa- 
role de  l’ Evangile  nous  le  promet , mais  il  est  bien  dur  pour  un 
cœur  vraiment  catholique  do  voir  le  chef  temporel  de  notre  sainte 
religion  en  butte  aux  persécutions  de  l’ injustice  et  do  l’ impiété.  Cha- 
que jour  nous  prions  Notre  Seigneur  Jésus-Christ,  dont  vous  êtes 
le  ministre,  do  rendre  à son  Eglise  la  paix  et  la  tranquillité;  il 
exaucera  nos  vœux  et  nos  prières  et  bicntél  nous  verrons  la  sainte 
Eglise  sortir  de  cette  épreuve  plus  puissante  que  jamais. 

Fils  de  la  Franco,  nous  nous  souvenons  que  nous  sommes  fils 
des  croisés  et  do  l’ Eglise  dont  notre  patrie  est  la  fille  aînée  ; et 
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comme  tels,  notre  désir  sera  toujours  de  procurer  la  gloire  de 
T Eglise  autant  qu’  il  sera  en  notro  pouvoir. 

Tels  sont,  Très  Saint  Père,  les  vœux  que  font  vos  fils  dévoués 
en  vous  demandant  votre  sainte  bénédiction  et  en  déposant  aux 
pieds  de  Votre  Sainteté  le  gage  de  leur  attachement  et  de  leur 
fidélité  inviolable. 

Paris,  le  2 décembre  1861. 

( Seguono  sei  firme.) 


V.  //.  Vol.  //.  Gi 
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Tris  Saint  PfeRt, 

La  puissance  temporelle  telle  que  Voire  Sainteté  l’a  reçue  des 
Souverains  Pontifes , ses  prédécesseurs , étant  la  garantie  de  l'indé- 
pendance du  Siège  apostolique,  nous  sommes  profondément  affligés 
des  attentats  commis  contre  votre  autorité,  et  nous  les  réprouvons 
avec  toute  l’énergie  de  nos  convictions. 

Daignez  agréer  les  vœux  ardents  que  nous  formons  pour  que 
Dieu  touche  les  cœurs  égarés , rende  la  paix  à vos  Etals  et  accorde 
à la  sainte  Eglise  un  triomphe  éclatant  sur  scs  ennemis. 

Durablement  prosternés  à vos  pieds,  nous  vous  prions  d'accor- 
der votre  bénédiction  à ceux  qui  ont  le  bonheur  d'être. 

Très  Saint  Père, 

Paris,  fête  de  la  Chaire  de  Saint  Pierre,  1860. 

Vu»  lit»  1res  soumis,  très  respectueux  et  très  dévoués 
(Seguono  sessantasei  firme.) 
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Très  Saint  Père. 

Les  entreprises  qui  menacent  le  Saint-Siège  excitent  notre  in- 
dignation et  nos  alarmes.  Nous  ne  pouvons  plus  longtemps  assister 
en  silence  h la  violation  de  vos  droits  qui , à tous  les  points  de 
de  vue,  sont  pour  les  souverains  et  les  peuples  de  l’Europe  la  ga- 
rantie de  tous  les  droits.  Dans  ces  tristes  circonstances , c’  est  pour 
nous  une  douce  consolation  et  en  même  temps  un  devoir  impérieux , 
de  venir  hautement  vous  exprimer  notre  profonde  douleur  et  la 
réprobation  dont,  au  nom  de  l’honneur  catholique  et  français,  au 
nom  des  principes  les  plus  sacrés  d’ordre  public  et  de  liberté,  nous 
flétrissons  également  ceux  qui  commettent  de  telles  injustices,  ceux 
qui  les  conseillent  et  ceux  qui  les  applaudissent. 

Nous  le  savons,  Très  Saint  Père,  votre  constance  ne  saura  fai- 
blir ; mais  puisse  votre  cœur  si  abreuvé  d’amertumes  trouver  quel- 
que adoucissement  à sa  douleur  dans  l’expression  du  dévouement 
avec  lequel  nous  sommes. 

De  Voire  Sainteté,  • 
paris.  28  lévrier  1880, 

I.ps  lî ls  rcÿjx'cltioiiv  H .iliOissHtii» 


Sef/noirn  rinriitmitaquaUrn  firme. 
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Très  Saint  Père, 

Dans  la  douloureuse  impuissance  où  nous  sommes  de  mettre 
notre  vie  à la  disposition  de  Votre  Sainteté  et  au  service  de  la 
cause  sacrée  du  Saint-Siège,  nous  nous  voyons  forcées  de  restrein- 
dre notre  zèle  aux  limites  qui  nous  sont  prescrites  ici-bas.  Proster- 
nées aux  piods  de  Votre  Sainteté,  après  y avoir  déposé  le  Denier  de 
Saiul  Pierre,  nous  lui  demandons  humblement  d’agréer  l’hommage 
de  nos  plus  ferventes  prières  ; unies  aux  siennes , elles  s’ élèvent  sans 
cesse  de  nos  cœurs  aflligés  vers  le  Ciel , afin  d’en  obtenir  la  cessa- 
tion des  maux  qui  accablent  l’Eglise  et  son  Chef  vénéré. 

• Il  nous  a semblé  que  nos  supplications  seraient  mieux  enten- 
dues, si  nous  y joignions,  aidées  de  la  bénédiction  du  Souverain 
Pontife,  quelques  dévotions  particulières.  A cet  effet,  nous  avons 

établi  entre  nous  une  communion  de  prières  devant  le  Très  Saint 

♦ 

Sacrement  avec  l' intention  de  prolonger  ce  pieux  exercice,  tant 
que  durera  la  tempête  qui  menace  aujourd1  hui  l' Eglise  et  tant 
que  le  cœur  de  Votre  Sainteté  sera  contristé  par  les  attentats  sa- 
crilèges des  impies. 

De  plus,  nous  nous  tiendrons  prèles  à toute  heure  à répondre 
avec  joie  au  moindre  signal  de  Votre  Sainteté  pour  telle  œuvre  de 
zèle  qu'elle  daignera  proposer  au  dévouement  sans  bornes  et  à la 
fidélité  inébranlable  de  ses  filles  très  humbles  et  très  respectueuses. 


(Segnono  mvanlalrè  firme.) 
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IN  NOME  DELIA  PARROCCHIA  Dl  .VO TRE-DA ME-T) ES-CHA MPS 


Très  Sxint  Père, 

Humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  Paulin  du 
Chesnc,  Chanoine  de  Paris,  Curé  de  la  paroisse  Nolre-Dame-des- 
Champs.  et  les  lidèlcs  de  la  même  paroisse,  osent  lui  demander  de 
daigner  agréer  le  faillie  tribut  de  leur  dévouement  au  Saint-Siège 
apostolique  et  au  magnanime  et  grand  Pontife  qui  fait , en  ce  mo- 
ntent, l'objet  de  l'admiration  et  de  la  vénération  de  l'Eglise. 

Noire  paroisse  est  l’une  des  plus  pauvres  de  Paris,  et,  néan- 
moins, Très  Saint  Père,  elle  lient  à ne  se  laisser  vaincre  par  au- 
cune de  ses  sœurs. 

Elle  offre  à Votre  Sainteté  le  denier  de  la  veuve  (3,762  francs), 
lui  demandant  de  no  voir,  dans  celle  obole  matérielle,  qu'une  fai- 
ble preuve  de  son  amour,  et  de  la  part  qu'elle  prend  aux  angoisses 
et  aux  combats  de  son  Pasteur  suprême. 

Nos  prières , Très  Saint  Père,  nos  vœux,  nos  espérances  nous 
suivent  dans  celle  voie  douloureuse  où  nous  combattez  pour  la  plus 
juste  des  causes,  la  cause  de  votre  pouvoir  temporel,  gage  néces- 
saire de  l' indépendance  et  de  la  liberté  du  Saint-Siège. 

Celui  qui  aura  l' honneur  de  remettre  notre  faible  offrande  à Vo- 
tre Sainteté,  qui  a vécu  longtemps  parmi  nous,  qui  nous  commit , 
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lui  dira , de  vive  voix , ce  fine  nous  serions  Ions  si  heureux  de 
pouvoir  lui  dire,  et  lui  demandera  sa  bénédiction  apostolique  que 
nous  implorons,  du  fond  du  cœur,  pour  la  paroisse,  pour  -son 
pasteur,  et  pour  les  brebis  confiées  à sa  garde. 

Paris,  le  15  mars  18B2. 

I)u  Ch  es  .\ü . Curé  de  Notre-Dame-des-C  hamps 
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IL  CURATO 

IN  NOME  DELLA  PARROCCHIA  DI  SAN  SEVERINO 


Très  Saint  Père. 

• 

Permettez  que  je  profite  du  retour  à Rome  de  Monsieur  le  Prince 
de  la  Tour  d’Auvergne,  pour  déposer,  par  son  intermédiaire,  aux 
pieds  de  Votre  Sainteté,  un  nouvel  hommage  de  mon  bien  filial 
respect , et  de  Y affliction  profonde , de  l' indignation  même  que 
j’éprouve,  de  concort  avec  tous  les  Prêtres  de  mon  Clergé,  ainsi 
que  toutes  les  âmes  chrétiennes  de  ma  paroisse  à cause  des  in- 
sultes et  des  iniquités  si  révoltantes  que  la  mauvaise  foi  et  l’ im-  • 
piété  osent  se  permettre  envers  Votre  Sainteté  et  l’auguste  chaire 
de  Saint  Pierre. 

Souvent  nous  prions  pour  leur  conversion,  et  pour  la  conso- 
lation de  votre  coeur  si  paternel  ; et  tous  les  mois,  le  second  sa- 
medi, je  célèbre  une  messe  toute  spéciale  à ces  intentions. 

Priez  pour  nous  aussi,  Très  Saint  Père,  et  daignez  agréer  l’ex- 
pression de  notre  inviolable  fidélité,  en  nous  donnant  votre  béné- 
diction apostolique. 

De  Votre  Sainteté, 

Le  23  octobre  1859. 

Voire  très  humble  el  toui  dévoué  serviteur  cl  fils  eu  Jésus-Cbrisl 
Hamiclk,  Curé  de  Saint  Sèverin  à Paris 


moviNr.il  ixc.i.Esiistii-.i  ni  i'vhh.i. 
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IL  SUPERIORE  E I RIRETTORI 

l>KL  SEMINARIO  DELLE  MISSION!  STR  AN  1ERE 


Bkitissime  PlTKII. 

Stnliin  ac  didicimus  rebelliones  in  qiiilnisdain  principalus  eccle- 
siaslici  provinciis  a perduellibus  excilatas,  perturbationes  ab  iisdeui 
alitas , elïraenatam  liccntiam  indc  exurgentem , perditos  mores  et 
omnis  generis  flagitia  hinc  scaturientia , religionem  conlemptui  ha- 
bitam,  cor  Sanetitatis  Vestrac  oh  tôt  ac  lantas  ralamitates  et  mala 
dolore  ac  moerore  conflxum  et  sollicitudinibus  oppressum,  non  po- 
tuimus  non  ingemisccre,  et  quamvis  in  intimo  cordis  vehemenlem 
dolorem  compressimus,  attamen  dolorem  acerbum  optimi  Patris  do- 
luimus.  Si  memhra  membris  compatiunlur,  nonne  filii  Sanctae  Sedi 
addiclissimi , vila  eius  vi  vente#,  non  sanctissimi  Patris  dolore  moe- 
rebunt  ? Sed  nunc  cnm  impii  liomines  de  suo  sacriiego  triumphu 
exultent  et  ultra  modum  contra  Sedem  successoris  Pétri  furant  ac 
blasphèment,  et  nihil  non  moliantur  ut  illatm  evertanl,  vel  impe- 
diant  ne  Chrisli  oves  pascal,  tempus  est  loquendi  cum  plcbe  chri- 
stiana  ad  cor  moerenlis  Sanctissimi  Patris,  illi  promendi  inlimos 
cordis  dolores,  illi  manifestandi  contra  perfidos  sanctae  Ecclesiae 
Deique  hostes  indignationem  nostram,  et  desiderium  et  zelum  pro 
tuendis  Sanctae  Sedis  iuribus,  et  vindicandis  ab  impuris  bomini- 
bus  sacro  Principalu  et  sacris  sanctae  Ecclesiae.  rebus  ab  istis  indi- 
gne ronrulcatis.  Omnes  istos  excessus  cunctaqne  isla  (lagilia  quae 
P.  II.  Vol.  II.  «.S 
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u niversos  lideles  dolorc  afficiunt,  et  llemus,  reprobamus  ac  dete- 
slamur.  ütinam  nobis  ad  iura  Sanctae  Sedis  defendenda  vindican- 
daque,  et  sic  Bealissimi  Patris  dolorem  leniendura  et  ilium  tôt  sol- 
licitudinibus  et  anxietatibus  ievandum  sanguinem  ac  vitam  ipsam 
profundendi  daretur  occasio,  sicut  suum  sanguinem  fundunt  et  vi- 
tam dant  lot  missionarii  nostri  ac  illorum  neophyti  inter  ethnicos 
degentes  ! 

Haec  sunt  vola  et  desideria  quae  nos,  Superior  et  Moderatores 
Seminarii  Missionum  ad  exleros,  nomine  omnium  Vicariorum  apo- 
slolicorum  et  caeterorum  operariorum  evangelizantium , alumnorum- 
que  nostrorum , ad  pedes  Sanctitatis  Yeslrae  provoluti , illi  exhibe- 
mus,  ac  actibus  et  oralionibus  et  zelo  exequi  gestimus. 

Quae  benigne  et  dignanler  suscipial  suppliciter  rogamus , et 
summa  veneratione  humiliter  suam  benedictionem  enixe  flagitamus. 
qui  smnus, 

* 

Beatitudinis  Yeslrae . 

Luletiae  Parisiorum,  die  £8  februarii  18B0. 

Ilumitlimi  serval!  ac  obsequentissimi  filii 
Ai.brand  , Snperior 

% 

Seynono  a lire  cinq  ne  firme.) 
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IL  SUPERI.ORE  GENERALE 

DELI.A  CO.NUREGAZIONE  DELLA  MISSIONS 


. Thks  Sont  Pkhk, 

L'  humble  successeur  de  sainl  Vincent  de  Paul  supplie  Voire 
Béatitude  de  lui  permettre  de  mêler  l’expression  de  ses  sentiments 
aux  voix  de  l’univers  catholique,  qui  viennent  déposer  h ses  pieds 
l’ hommage  de  leurs  condoléances  et  de  leur  dévouement.  Les  deux 
familles  de  ce  grand  Saint  prennent  une  bien  grande  part  aux  dou- 
leurs et  aux  amertumes  dont  le  cœur  de  Votre  Sainteté  est  abreuvé. 
C'est  surtout  en  la  voyant  aux  prises  avec  les  épreuves  et  les  tri- 
bulations les  plus  amères,  qu’elles  se  rappellent  sa  bonté  et  les 
faveurs  dont  elle  n’a  cessé  de  les  combler.  Elle  voudraient  en  hâ- 
ter la  lin  au  prix  de  tous  les  sacritices,  mais  elles  ne  peuvent 
qu'adresser  au  ciel,  dans  ce  but,  leurs  vœux  et  leurs  prières.  Aussi 
le  font-elles  avec  toute  la  ferveur  dont  elles  sont  capables.  Elles  sa- 
vent aussi.  Très  Sainl  Père,  que  la  plus  douce  consolation  qu’elles 
puissent  apporter  à vos  angoisses,  c’est  leur  lidéiilé  à occuper  di- 
gnement la  place  qui  leur  est  assignée  donc  l’Eglise,  el  à remplir 
avec  dévouement  les  fonctions  de  leur  double  Institut.  Je  suis  heu- 
reux de  pouvoir  donner  à Votre  Sainteté  l’assurance,  que,  dans  ces 
circonslances  si  lamentables,  les  enfants  de  sainl  Vincent  de  Paul 
redoublent  de  zèle  [tour  observer  les  Iradilious  de  leurs  bienheu- 
reux Père,  el  pour  procurer  la  gloire  de  Dieu  el  le  salul  des  Ames. 
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Par  l'esprit  de  sagesse  et  d'humilité  qu'il  leur  a recommandé,  ils 
ont  préservé  jusqu’à  ee  jour  leurs  œuvres  de  tous  les  dangers  qui 
les  menacent  comme  toutes  les  autres  Institutions  catholiques.  Ils 
comprennent  la  nécessité  de  ne  rien  négliger  pour  obtenir  que  la 
divine  Providence  continue  à les  protéger. 

Les  deux  maisons-mères  de  la  double  famille  de  saint  Vincent 
de  Paul  osent  ajouter  à leurs  vœux  et  à leurs  prières  pour  Votre 
Sainteté  la  modeste  offrande  de  six  mille  francs,  qu’elles  sont  heu- 
reuses de  déposer  aux  pieds  du  Prince  des  Apélres. 

Je  baise  humblement  les  pieds  de  Votre  Sainteté,  et  j'ai  l’hon- 
neur d’ être  avec  la  plus  profonde  vénération , 


Très  Saint  Père. 


Paris,  le  28  avril  1880. 


Voiri*  irè*  iinmblr*  i*i  irô*  obéissant  srnilnir 
Etien.M!.  Supérieur  général 
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IL  SUPERIORE 

DELL’ ORATORIO  DELL  IMMACOLATA  CONCEZIONE 


Beatissimf.  Pater  . 

Toi  inler  pracsenlium  tcmpormn  el  inslanlium  calamilalum  di- 
scrimina vehemenlcr  optamus  dilcctissimi  Palris  moerenlern  animum 
consolari , omni  rationc  altestando  quantum  Sanctitatis  Vestrae  in- 
columilatcm  cl  sacrosanclae  romanae  Ecclesihe  iura  devolo  corde  am- 
pleclamur. 

Quicumque  Scdis  aposlolicae  praerogativam  cl  ponliliciac  ditionis 
inlegritatetn  aggredianlur , horum  infandos  ausus  odimus  delcstamur- 
quc,  quum  regnum  hoc  confileamur  divinilus  dalum  ul  Ponlificis 
aucloritas  firmior  slarel  el  liberior  expedirclur. 

Nil  sollicili  ne  adversus  Ecclesiam . cui  so  Chrislus  pcrpcluum 
ail  fore  praesidium  pollicitns  est,  vis  hominum  et  insidiae  praeva- 
leant  ; tamen  ut  dies  isli  abbrevienlur,  quolidic  in  lumm  congro- 
gali,  communes  ad  Dominum  suppiicalioncs  fundimus,  in  iis  perse- 
veraturi , doncc  tandem  vincat , ipso  adjuvante , sacra  religionis  el 
iustiiiae  causa.  Quapropler  ad  pedes  Sanctitatis  Vestrae  provoluti , 
lænediclionem  aposlolicam  humillime  poslulamus.  • 

Congregationis  Oralorii  Immaculalae  Conceplionis  nomine, 

Sanctitatis  Vestrae . 

Parisiis,  in  orlava  Epiphaniae,  anno  I).  X.  I.  C.  1860. 

l)c\  olissimus  alque  ohNliontissimus  servus  ac  filins 

Pétktot  . O.  I.  Stiperior 
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IL  SUPERIORE  GENERALE 

DEL  LA  CONGREGAZIONE  DEL  SAMO  SP1RITO 
E DEL  SACRO  ClîORE  DI  MARIA 


Très  Saint  Père  . 

Il  y a trois  mois,  j’eus  la  consolation  de  signer  l'adresse 
destinée  à Votre  Sainteté  par  le  Concile  provincial  de  Bordeaux, 
tenu  à Agen. 

. Je  me  persuadais  volontiers,  à cette  époque,  que  les  douleurs 
du  Père  commun  des  fidèles  ne  seraient  pas  de  longue  durée.  Mon 
espoir , hélas  ! a été  déçu  et  nous  sommes  toujours  sous  le  poids 
d’une  immense  affliction  en  voyant  le  bon  droit  ot  la  justice  mé- 
connus envers  le  meilleur  des  Pères  et  le  Souverain  le  plus  légi- 
time de  la  ferre. 

Mais  ce  qui  nous  soutient  au  milieu  de  ces  tristesses,  c’est  que 
l’amour  du  monde  catholique.  Très  Saint  Père,  vous  est  inviolable- 
mcnt  acquis,  cl  puisque  vous  ne  dédaignez  pas  d’agréer  les  pieu- 
ses sympathies  des  plus  petits  de  vas  enfants,  je  reviens  avec  cou- 
liance  me  jeter  à vos  pieds  pour  y déposer  en  mon  nom  et  au 
nom  de  notre  petite  Société  du  Saint  Esprit  et  du  Saint  Cœur  de 
Marie  Y humble  témoignage  de  notre  dévouement  à la  sainte  Eglise 
et  à votre  auguste  personne. 
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Daignez,  Très  Saint  Père,  nous  accorder  voire  bénédiction 
apostolique  et  agréer  I'  hommage  de  la  vénération  profonde , avec 
laquelle  je  suis, 

De  Voire  Sainlelé. 

Paris,  ce  JO  janvier  1800. 

- Le  plus  humble  et  le  plus  indigne  (ils 

Sciiw LNUENHAMUen , C.  S.  S.  S.  C.  M. , Supérieur  ijénérnl 
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IL  SIJPERIORE  GENERALE 

DELU  CONGREGAZIONE  Ü1  KO  TRE-DAME-ÿE-SIO\ 


Très  Saut  Père, 

Je  me  sens  si  peu  de  chose  dans  l'Eglise,  que  jusqu’ à présenl 
je  n’ai  point  osé  porter  au  trône  de  Saint  Pierre  l’hommage  de  mon 
lilial  et  profond  attachement.  Je  m’étais  contenté  de, prier  tous  les 
jours,  dans  le  secret  do  mon  cœur,  en  union  avec  les  âmes  qui  me 
sont  confiées,  pour  le  triomphe  de  la  justice  et  de  la  vérité. 

Ce  n’est  pas  effectivement  en  mon  nom  seul  que  je  viens  dépo- 
ser à vos  pieds,  Très  Saint  Père,  un  hommage  qui  ne  serait  que 
la  simple  expression  des  sentiments  religieux  de  tout  catholique 
fidèle.  Mais  je  suis  l’ humble  organe  des  Prêtres  et  des  Religieuses 
de  la  Congrégation  de  Notre-Dame-de-Sion  ; Congrégation  qui  se 
voue  particulièrement  à ramener  au  bercail  les  brebis  égarées  de 
la  maison  d’ Israël , et  qui- prospère,  sous  votre  houlette  souveraine, 
en  France,  à Jérusalem,  à Londres  et  à Constantinople. 

C’est  au  nom  de  cette  vqste  famille  religieuse  et  de  plus  de 
cinq  cents  pieuses  néophytes,  que  je  voudrais  consoler  le  cœur  si 
douloureusement  éprouvé  de  Votre  Sainteté.  Nous  sommes,  il  est 
\ rai , les  dernière  de  vos  enfants  ; mais  ce  que  nous  sommes  et  ce 
que  nous  avons  est  à vous,  Très  saint  et  très  aimé  Père.  Je  rem- 
plis aujourd'  hui  le  plus  doux , comme  le  plus  sacré  de  mes  devoirs 
en  déposant  à vos  pieds  l’hommage  de  noire  piété  filiale,  de  nos 
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V, 


biens  cl  île  noire  vie  entière  ; trop  heureux  si , au  prix  de  notre 
sang,  nous  pouvions  rendre  au  Saint— Siège  apostolique  le  témoignage 
de  notre  amour  et  de  notre  inébranlable  dévouement. 

Que  Votre  Sainteté  daigne  agréer  ces  sentiments  et  les  bénir  ! 
Prosterné  à vos  pieds,  que  je  baise  avec  un  profond  respect,  j’ai 
l’honneur  d’ être. 

De  Votre  Sainteté, 

Paris,  25  mars  1860,  fête  de  l’Annonciation. 

Th.  De  Ratisbonnb,  Supérieur  général 


P.  II.  Vu I.  II.  00 
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Ü22  PARTE  SECONDA  - FRANCIA. 


I DOMENIf.ANI  RELLA  PROVINT.IA  IM  FRANCIA 


Très  Saint  Père, 

Depuis  les  déplorables  événements  de  l' Italie , c'est  la  première 
fois  que  les  Frères  Prêcheurs  de  la  province  de  France  se  trouvent 
réunis  en  assemblée  capitulaire.  A peine  convoqués,  leur  première 
pensée,  le  premier  élan  de  leurs  cœurs  a été  pour  vous,  Très  Saint 
Père,  pour  la  vénérable  image  du  Christ,  crucifié  de  nouveau  on 
votre  auguste  personne. 

Il  nous  lardait  de  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  en  des 
jours  si  douloureux  pour  vous  et  pour  toute  l'Eglise,  le  très  hum- 
ble et  très  lilial  hommage  de  notre  inaltérable  fidélité  à la  Chaire 
de  Pierre,  de  notre  dévouement  sans  bornes  à celui  que  la  main 
de  Dieu  y lient  assis,  calme  en  face  de  ses  ennemis  en  fureur, 
inébranlable  dans  sa  faiblesse,  déjouant  toutes  les  ruses  de  la  po- 
litique par  sa  tranquille  confiance  dans  la  justice  de  sa  cause  et 
dans  la  force  qui  lui  vient  d’en  haut. 

Notre  admiration  pour  une  si  rare  constance,  notre  profonde 
douleur  pour  de  si  longues  cl  si  cruelles  angoisses,  n'ont  pas  at- 
tendu ce  jour,  Très  Saint  Père,  pour  crier  vers  Dieu  et  deman- 
der le  terme  de  ces  épreuves.  Tous  les  jours,  depuis  bientôt  deux 
ans,  après  la  messe  conventuelle  où  le  Prêtre  a déjà  prié  à celle 
intention.  Ions  les  religieux  élèvent  la  voix  vers  Marie,  vers  celle 
qui  avait  réservé  à votre  piété  T immortel  honneur  de  proclamer 
son  Immaculée  Conception. 
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Mais,  si  ferventes  que  soient  nos  humbles  supplications,  que 
sont-elles  au  milieu  de  cet  immense  cri  de  douleur  qui  s'élève  de 
toute  la  terre  vers  Dieu  pour  son  Vicaire,  pour  le  Pontife  martyr? 
L’espoir  de  Votre  Sainteté  est  là  tout  entier,  nous  le  savons.  Elle 
a appris,  dès  longtemps,  (pi’ elle  n’a  rien  h attendre  ni  des  prin- 
ces, ni  des  puissants  de  la  terre,  en  qui  n’est  pas  le  salut.  Elle 
sait  aussi  que  Dieu  se  plaît  à choisir  ce  qui  est  faible  pour  con- 
fondre la  force , quo  la  puissance  de  Dieu  éclate  dans  Y infirmité 
des  moyens,  que  cette  folie  de  la  croix  a triomphé  de  toutes  les 
sagesses  et  de  tous  les  calculs  de  l’ambition  humaine,  qu’elle  n’est 
jamais  plus  forte  qu’à  l’heure  où  elle  parait  prèle  de  succomber, 
et  qu’ù  la  sombre  nuit  du  Golgotha  succède  l’aurore  sans  déclin 
de  la  Résurrection.  Cette  foi  est  aussi  la  nôtre,  Très  Saint  Père.  Et, 
s’il  est  vrai  que  Dieu  mesure  l’exaltation  au  degré  d’abaissement 
volontairement  accepté,  au  milieu  des  amertumes  du  présent,  nous 
nous  demandons  avec  une  sainte  impatience  quel  sera  donc  le  réveil 
après  une  telle  nuit,  quelles  seront  les  gloires  réservées  par  Dieu 
ù sa  sainte  Eglise,  puisqu’il  lient  attaché  ù ses  lèvres,  depuis  si 
longtemps,  le  calice  de  tant  d’humiliations! 

O Pontife  Roi , ô Pontife  martyr  ! que  les  âmes  chancelantes 
dans  la  foi  tremblent  pour  vos  destinées;  pour  nous,  pour  tous  les 
vrais  enfants  de  P Eglise  catholique , habitués  ù suivre  les  traces  de 
leur  divin  Maître  entre  les  larmes  de  la  crèche  et  le  sang  du  Cal- 
vaire, il  ne  saurait  être  douteux  qu’en  frappant  de  nouveau  le 
Pasteur  de  si  rudes  coups , Dieu  n’  ait  en  vue  non  seulement  le  sa- 
lut, mais  encore  la  glorification  de  son  peuple. 

C’est  dans  ces  sentiments,  Très  Saint  Père,  que  nous  et  tous 
nos  frères,  les  Religieux  de  l’Ordre  de  saint  Dominique  de  la  pro- 
vince de  France,  nous  osons  nous  dire, 

De  Votre  Sainteté, 

Les  plus  humbles  <‘t  les  plus  dév  oués  lils  eu  Noire-Soigneur  Jésus-Christ 
(Seyuono  sei  firme.) 


I'vrtf.  - seconda  ru  v\n  \ 
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IL  >11  MST  RO  PROVINCIALE 

I)EI  C APPII CCIIS I DI  FRANCIA 


Très  Saint  Pkke, 

Dès  le  commencement  de  la  guerre  impie  et  sacrilège  qui  allli- 
gc  si  douloureusement  le  cœur  paternel  de  Votre  Sainteté,  les  Frè- 
res Mineurs  Capucins  de  la  province  de  France,  dont  le  dévouement 
au  Saint-Siège  ne  le  cède  à aucun,  n’ont  cessé  d'appeler  sur  elle 
les  lumières,  les  consolations  et  les  forces  d’en  haut.  Aujourd’hui, 
que  l’enfer  semble  vomir  ses  derniers  poisons  sur  l’Eglise  de  Jé- 
sus-Christ, et  que  les  besoins  do  son  illustre  Chef  se  multiplient 
plus  pressants  chaque  jour,  en  redoublant  la  ferveur  de  leurs  priè- 
res, ils  osent  lui  présenter  une  modeste  offrande , persuadés  qu’elle 
daignera  l’agréer  comme  un  faible  témoignage  de  leur  pieuse  véné- 
ration et  de  leur  filial  amour. 

Pour  suppléer  à leur  indigence,  en  exhortant  vivement  les  fidè- 
les à se  serrer  de  plus  près  que  jamais  autour  de  leur  Père  corn- 

i 

mun,  ils  leur  prêcheront  l’importance,  la  nécessité,  la  sainteté  de 
l’œuvre  du  Denier  de  Saint  Pierre,  et  l’obligation  rigoureuse  pour 
tout  catholique  d’y  prendre  une  large  part. 

Puissent  les  sentiments  de  nos  cœurs,  si  religieusement  attachés 
au  Vicaire  du  divin  Maître,  adoucir  les  amères  angoisses  de  son 
àmo  ? Puissent  nos  supplications  et  nos  sacrifices  abréger  pour  lui 
les  jours  de  l’épreuve. 
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Humblement  prosterné  à vos  pieds,  je  vous  supplie,  Très  Saint 
Père,  de  répandre  sur  moi  et  sur  mes  frères  vos  plus  riches  bé- 
nédictions. 

De  Votre  Sainteté, 


l.c  très  humilie,  très  soumis  et  très  inehranlalilemciit  attaché  serviteur  ci  lits 
Fr.  Laurent  , Ministre  Provincial 
des  Frères  Mineurs  Capucins  de  France 


î 
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IL  S [j  PE  H I OHE  GENERALE 

DEI  FRATELLI  DELIE  SCUOLE  CRISTIANE 


Thés  Saint  Père, 

Uumblcmcnl  prosterné  aux  pieds  de  Votre  Béatitude,  je  la  prie 
d'agréer  l'expression  de  la  profonde  douleur  dont  nies  frères  et  moi 
sommes  pénétrés,  à la  vue  des  maux  qui  affligent  notre  religion 
sainte  en  la  personne  de  son  auguste  Chef  l 

Vous  ne  devez  pas  douter,  Très  Saint  Père,  de  la  large  part 
que  prend  à vos  tribulations  un  Institut  qui  a toujours  fait  pro- 
fession d’un  attachement  sans  bornes  au  Siège  apostolique.  Aussi 
est-ce  avec  la  plus  vive  ardeur  que  nous  unissons  nos  prières  à 
celles  de  tout  le  monde  chrétien , pour  supplier  la  divine  Provi- 
dence de  mettre  fin  aux  cruelles  épreuves  dont  votre  grand  cœur 
est  affligé. 

Dans  ces  sentiments , je  vous  renouvelle  Y hommage  du  pro- 
fond respect  et  du  parfait  dévouement  avec  lesquels  je  suis.  Très 
Saint  Père, 


De  Votre  Béatitude, 


l.c  très  humble  et  très  obéissant  fils 
Fr.  Philippe 
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I DUE  CONSI  G L1  CENTRAL! 

DELLA  PROPAGAZIONE  DELLA  FEDE 


» i 

Tnfcs  Saint  Pkhe, 

Les  Membres  des  Conseils  cenlraux  de  l’Œuvre  de  la  Propaga- 
tion de  la  Foi  onl  longtemps  contenu  dans  leur  âme  la  douleur 
profonde  qu’ils  ont  ressentie  à la  vue  des  événements  dont  une 
partie  des  Etats  de  Votre  Sainteté  éprouve  les  déplorables  effets. 

La  grande  voix  de  1'  Episcopat  devait  se  faire  entendre  la  premiè- 
re ; aux  Evêques,  d’abord,  il  appartenait.  Très  Saint  Père,  de 
vous  faire  parvenir  l’expression  d’une  douleur  devenue  celle  du 
monde,  par  cela  qu'elle  est  la  vôtre,  en  môme  temps  que  chacun 
d’eux  appelait  aux  pieds  des  autels  le  troupeau  qui  lui  était  spécia- 
lement confié. 

Nous  nous  sommes  empressés  de  répondre  à la  voix  de  nos 
premiers  Pasteurs  et,  réunis  aux  autres  fidèles,  nous  avons  supplié 
le  Père  des  miséricordes  d'accorder  à son  Eglise  la  cessation  des 
maux  dont  elle  est  aujourd'hui  affligée.  Mais,  après  avoir  rempli 
ce  devoir  avec  toute  l’ardeur  dont  nous  étions  capables,  nous  nous 
sommes  souvenus,  Très  Saint  Père,  que  plus  d’une  fois  déjà,  Vo- 
tre Sainteté  nous  avait  permis  de  lui  offrir  nos  respectueux  hom- 
mages et  de  nous  associer  d’une  manière  plus  intime  encore  à ce 
qui  pouvait  être  pour  elle  un  sujet  d' affliction  ou  de  joie.. 
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C’est  en  nous  confiant  dans  ce  souvenir  de  votre  bonté,  Très 
Saint  Père,  que  nous  nous  prosternons  aujourd’hui  à vos  pieds, 
pour  vous  réitérer  les  assurances  d’une  affection  toute  filiale  cl  d’un 
dévouement  auquel  ajouterait  encore,  s’il  était  possible,  lé  sentiment 
profondément  douloureux  dont  nos  cœurs  sont  transpercés. 

Organes  d’une  œuvre  il  laquelle  Votre  Sainteté  a prodigué  tant 
de  marques  de  bienveillante  affection , nous  nous  serrons  de  plus 
près  autour  de  votre  trône  sacré,  tandis  que,  profondément  humiliés 
sous  la  main  de  Dieu,  nous  prions  Celui  qui  commande  aux  tem- 
pêtes d’apaiser  les  flots  irrités  contre  cette  barque  que  vous  diri- 
gez, Très  Saint  Père,  et  qui  ne  doit  point  périr.  Le  calme  succé- 
dera à l’orage,  nous  en  avons  l’assurance,  mais  nous  conjurons  le 
Seigneur  d’abréger  les  jours  de  l’épreuve  à l’égard  d’un  Pontife 
qui,  à double  litre,  eu  quelque  sorte , est  son  représentant  sur  la 
terre,  et  par  le  pouvoir  qui  vient  do  lui  et  par  cette  mansuétude 
admirable  qui  le  rend , à la  vue  du  troupeau , P image  fidèle  de 
Celui  qui  en  est  l’invisible  Pasteur. 

En  attendant  ce  jour  heureux,  Très  Saint  Père,  où  votre  cœur 
paternel  sera  soulagé  des  angoisses  qui  l’oppressent  si  cruellement 
aujourd’hui;  puissent  du  moins  les  vœux  qui,  de  toutes  les  con- 
trées du  globe,  parviennent  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  contri- 
buer à amoindrir  sa  douleur  amère,  et,  au  milieu  de  ces  protes- 
tations unanimes  de  fidélité,  de  dévouement  et  d’amour,  daignez 
agréer  celle  que  vous  offrent  avec  un  profond  resj)ecl  et  dans  la 
sincérité  de  leurs  âmes.  Très  Saint  Père, 

l v , . 

De  Votre  Sainteté-, 

- . Lyon,  H»  décembre,  Paris.  18  décembre 


t.es  très  humbles  et  1res  obéissants  serviteurs  el  lits  soumis 
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IL  TERZ’  ORRINE  DE1  CAPPUCCINI  DI  PARIGl 


Très  Saint  Père, 

. * > 

Les  Frères  du  Tiers-Ordre  séculier  de  la  pénitence  de  saint  Fran- 
çois d’ Assise,  encore  à son  berceau  dans  cette  grande  ville  de  Pa- 
ris, ne  forment  qu’un  bien  petit  troupeau  bien  humble;  mais,  par 
la  grâce  de  Dieu,  leur  amour,  leur  respect,  leur  fidelité  pour  Vo- 
tre Sainteté  n’en  sont  pas  moins  vifs,  sincères  et  dévoués. 

Leurs  faibles  prières  montent  vers  le  Dieu  tout-puissant,  afin 
que  la  divine  Providence  daigne  consoler,  fortifier  et  défendre  ce- 
lui (jue  leur  séraphique  Patriarche  leur  a appris  à regarder  et  h 

✓ 

écouter  comme  le  représentant  de  Dieu  même  : et  leur  foi  émeut 
leur  cœur  de  vos  peines,  Très  Saint  Père  et  bien-aimé  Pontife, 
comme  ils  se  seraient  émus  s’ils  avaient  vu  pleurer  et  souffrir  le 
prince  des  Apôtres  Saint  Pierre,  s’ils  avaient  vu  pleurer  et  souffrir 
Celui  dont  vous  êtes  le  Vicaire  vivant  sur  la  terre,  Notre  Seigneur 
Jésus-Christ. 

Ils  éprouvent  le  besoin  de  déposer  ces  sentiments  à vos  pieds. 

i ».  < 

Paris,  anniversaire  de  la  Translation  de  Saint  Antoine  de  Pa- 
doue,  18  février  1860. 

Fr.  Stanislas,  Gardien  des  Capucins, 
Directeur  du  Tiers-Ordre 

* 

* . » / 

( Seguono  dieci  firme.) 

P.  II.  1 ni.  II.  m 
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IL  TKRZ'ORMNE  DEI  LONYEMIALI 

•DI  SAN  FRANCESCO 


ÎKfes  Saint  Pè»e. 

Permettez  à celui  de  \os  enfants  que  la  divine  Providence  a 
depuis  huit  ans  chargé,  à Paris,  de  la  direction  dn  Tiers-Ordre  sé- 
culier des  Mineurs  Conventuels  de  saint  François  d' Assise,  d'ètre . 
dans  son  troisième  pèlerinage  au  tombeau  des  Saints  Apôtres , l' in- 
terprète des  sentiments  de  dévouement  filial  des  Frères  et  des  Sueurs 
dudit  Tiers-Ordre  ; il  auraient  tous  voulu  signer  cette  adresse . si 
la  prudence  ne  les  eût  obligés  à ne  pas  éveiller  les  soupçons  île 
passions  haineuses. 

Nous  sentons  bien  vivement,  Très  Saint  Père,  combien,  dans 
les  temps  malheureux  où  nous  vivons,  temps  si  semblables  par  les 
guerres  et  les  révoltes  à ceux  où  notre  Séraphique  Père  saint  Fran- 
çois, pour  convertir  les  âmes  et  les  ramener  à la  piété  chrétienne, 
institua  son  troisième  Ordre  de  la  pénitence,  nous  sentons  bien 
vivement  combien  il  est  important  de  nous  serrer  avec’  plus  de 
dévouement  et  de  foi  autour  du  Saint-Siège  et  de  Votre  Sainteté: 
car  les  révoltes  actuelles  portent  le  sceau  de  l’enfer,  et  sont  mar- 
quées du  caractère  de  la  bète  ; ce  ne  sont  pas  seulement  des  révol- 
tes, c’est  le  schisme,  c’est  l’hérésie,  qui,  dans  leur  aveuglement, 
viennent  s’attaquer  au  roc  inébranlable  contre  lequel  les  efforts  de 
l’enfer  sont  toujours  impuissants.  L'Immaculée  Vierge  Marie,  à qui 
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il  a été  donné  de  triompher  de  toutes  les  hérésies  et  qui,  dès  le 
principe , a écrasé  la  télé  du  dragon  infernal , confondra  leur  or- 
gueil; c'est  en  vain  que  les  princes  et  les  peuples  conspirent  con- 
tre le  Seigneur  et  son  Christ. 

Si  le  Seigneur  a voulu,  Très  Saint  Père,  éprouver  votre  grand 
cœur,  il  l’a  raffermi  et  votre  main  soutenue  par  Dieu  dirige  avec 
autant  de  calme  que  de  fermeté  la  barque  de  Saint  Pierre,  pour 
l'empêcher  de  sombrer  pendant  la  tempête. 

Serait-il  possible  de  nous  laisser  entraîner  au  découragement 
par  les  défections  de  la  lâcheté,  en  contemplant  notre  Père,  dont 
la  charité  et  les  vertus  ne  sont  récompensées  ici-bas  que  par  l’ in- 
gratitude des  hommes;  en  voyant  le  Vicaire  de  Jésus-Christ,  le  suc- 
cesseur de  Saint  Pierre,  qui  est  l'objet  de  l'admiration  des  anges 
et  des  hommes,  insulté  comme  son  divin  Maître?  Non,  Très  Saint 
Père,  nos  cœurs  sont  réconfortés  par  le  courage  surnaturel  que 
le  Seigneur  a mis  dans  le  vôtre,  au  moment  des  luttes  que  vous 
avez  à soutenir  seul , pour  la  justice  et  la  religion  ; votre  voix  s'est 
élevée , comme  le  prélude  des  triomphes  de  la  sainte  Eglise  ; elle 
est  déjà,  elle  seule,  un  incontestable  triomphe;  puisse-t-il  devenir 
bientôt  plus  complet  1 Puissiez-vous , Très  Saint  Père , voir  les  re- 
belles se  soumettre  à la  voix  de.  l’ Eglise  ! Puissiez-vous  voir  bientôt 
rentrer  sous  votre  paternel  empire,  vos  peuples  qui,  avec  douleur, 
s’en  sont  vus  arrachés!  C'est  ce  que  nous  ne  cessons  de  demander 
à Dieu,  en  le  priant  de  conserver  les  jours  de  Votre  Sainteté. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  en  nous  bénissant,  agréer  l'hom- 
mage de  la  vénération  la  plus  profonde  et  la  plus  filiale,  avec  la- 
quelle nous  sommes, 

De  Votre  Sainteté, 

Rome,  ce  24  juin  1860. 

Les  très  soumis  et  1res  obéissants  fil» 

Antoine  Bebtiieullk,  Prêtre,  Visiteur  et  Commissaire  du  Tiers-Ordre, 
tant  en  son  propre  mm , qu'au  nom  des  Frères  et  des  Sœurs 
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IL  TE  H Z’  OR  DUNE  DI  SAN  DOMENICO 


Très  Saint  Père, 

Les  Frères  du  Tiers-Ordre  de  la  pénitence  de  saint  Dominique, 
établis  à Paris , s’empressent  de  présenter  à Votre  Sainteté  l’expres- 
sion de  leur  dévouement  filial  et  de  la  profonde  douleur  qu’  ils  éprou- 
vent à la  vue  des  outrages  qui  aflligent  votre  cœur  paternel. 

Nous  n'oublions  pas  qu’avant  d'ètre  le  Tiers-Ordre  de  la  Péni- 
tence, nous  étions  la  milice  de  Jésus-Christ;  que  saint  Dominique, 
notre  saint  Patriarche,  avait  appolé  et  organisé  nos  ancêtres  pour 
la  défense  de  l’Eglise,  menacée  et  opprimée  dans  ses  droits.  Nous 
nous  souvenons  de  sainte  Catherine  de  Sienne,  notre  sœur  et  no- 
ire patronno,  qui  consacra  dix  ans  de  sa  vie  à ramener  les  popu- 
lations soulevées  contre  le  successeur  de  Saint  Pierre.  Nous  nous 
rappelons  avec  joie  qu’en  face  des  calamités  nouvelles  qui  mena- 
çaient l’Eglise,  elle  offrit  à Dieu  le  sacrifice  de  sa  vie,  et  que  ce 
sacrifice  fut  accepté. 

Très  Saint  Père,  nous  sommes  fiers  de  ces  souvenirs,  et  des 
devoirs  qu’ils  nous  imposent.  Aujourd’hui,  comme  autrefois , la  mi- 
lice de  Jésus-Christ  répondra  à sa  vocation , et  Votre  Béatitude  peut 
compter  sur  nous  h l’heure  où  elle  aurait  besoin  de  nos  personnes, 
de  notre  zèle,  de  nos  biens,  et  s'il  le  faut  même,  de  notre  vie. 

Mais  quels  que  soient  les  devoirs  que  l’avenir  nous  réserve,  nous 
tenons,  dès  aujourd’hui,  à témoigner  au  Père  commun  des  fidè- 
les.  la  part  que  prennent  à ses  angoisses  les  derniers  et  les  plus 
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dévoués  de  ses  enfants.  ÎV'ous  sommes  confiants  dans  le  résultat  su- 
prême: votre  cause  est  celle  de  Dieu,  et  Marie  Immaculée  veille 
du  haut  des  deux  sur  le  vénéré  Pontife  qui  l’a  glorifiée  à la  face 
de  toute  la  terre. 

Mais  aujourd’  hui , vous  souffrez , Très  Saint  Père , vous  souffrez 
cruellement,  et  nous  qui  partageons  vos  douleurs,  nous  regardons 
comme  un  devoir  et  une  consolation  d’en  déposer  le  témoignage 
unanime  à vos  pieds. 

Humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté , nous  osons 
demander  pour  nous,  pour  nos  familles  et  pour  nos  frères  de  Fran- 
ce, sa  bénédiction  apostolique. 

» 

Diifricue-Desgfjnettes  , Curé  de  Notre-Dame  des  Victoires 

• * ' •** 

x 

( Secjuono  tr en tadue  firme.) 
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L’ASSOCIAZIONi:  1)1  SAN  FRANCESCO  1>I  SALES 


Tbès  Saint  Père, 

Le  Président  et  les  membres  du  Conseil  central  de  l'Association 
do  saint  François  de  Sales,  humblement  prosternés  aux  pieds  de 
Votre  Sainteté,  la  supplient  de  vouloir  bien  agréer  leurs  \ives  actions 
de  grâces  pour  le  Bref  et  les  Indulgences  précieuses  qu’elle  a dai- 
gné leur  accorder.  Ils  puiseront  dans  celte  bénédiction  et  ces  fa- 
veurs une  nouvelle  ardeur  pour  chercher  à conserver  et  à défendre 
la  foi  catholique,  seul  but  de  leurs  cflbrts  et  seul  objet  de  leur  amour. 
Ils  profitent  de  cette  occasion  pour  offrir  à Votre  Sainteté,  tant  en 
leur  nom  qu’en  celui  de  tous  leurs  associés,  la  nouvelle  assurance 
de  leur  entier  dévouement  à sa  personne  et  au  Saint-Siège  aposto- 
lique si  vivement  attaqué  en  ce  moment;  convaincus  de  la  nécessi- 
té du  maintien  intégral  de  la  Souveraineté  temporelle  du  Pape  pour 
le  libre  exercice  de  son  autorité  spirituelle,  ils  seraient  prêts,  s’il 
le  fallait , à donner  jusqu’  à leur  vie  pour  la  cause  du  Souverain 
Pontife,  qui  est  la  cause  île  Notre  Seigneur  Jésus-Christ. 

Paris,  le  Kl  février  1 860 

fi.  iieSégih.  Président 

Seijuuno  dodici  firme. 
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LA  CONFRÀTEKNITÀ 

DELLADORAZIONE  NOTTURNA  DEL  SANTISSIMO  SAGRAMENTO 


Beatissime  Dater  , 

.Nos  infrascripti , Superior,  Capellanus,  Praeses  iaicus,  zelatores- 
<{ue  Sodalitatis  adorationis  noclurnae  Sanotissimi  Sacramenli  ( in  Ur- 
be  « Il  Sacro  Ufficio  » nuncupatae)  in  dioecesi  Parisionsi  ercclae , 
ad  pedes  Sanctilatis  Vestrae  loto  corde  provoluti , inlimos  trislitiae 
et  anxictatis  nostrae  sensus  ob  nefarios  rebellionis  motus  contra  sa- 
crum et  legitimum  romanae  Sedis  principatum , nuper  suscitatos, 
ut  filii  devotissimi  et  bcali  Pétri  Cathedrae  tirmissime  adhaerentes, 
cordi  vestro  innotescerc  vehementer  optamus. 

Nos  ergo,  iuxta  pium  instansque  Sanctilatis  Vestrae  votum  dki 
nocluque  coram  Sanctissimo  Sacramento  in  oratione  vigilantes,  fer- 
vidissimas  Deo  Optimo  Maximo,  per  intercessionem  Beatae  Virginis 
Mariae  ïmmaculalae  et  beatonim  Apostolorum  Pétri  et  Pauli,  pre- 
ces  supplicationesque  offerimus,  ut  Ecclesiae  suae  militant!  et  eius 
supremo  Pastori , inter  huiusce  mundi  procellas,  praepotenter  auxi- 
lielur  et  omnes  Sedis  aposlolicae  inimicos  propilius  illustrare,  eosque 
omnipolenli  sua  virtutc  ad  veritatis,  iustitiae  salutisque  semitâs  re- 
ducere  dignetur. 

Luleliae  Parisiorum,  die  prima  marlii  18IJ0. 

Pro  omnibus  Confrntribus  supradiclae  Sodalilntis : 

A.  Le  Rebovhs,  Virarius  yen.  Archidioecesis , Sodalilntis  Superior 

( Seijuono  ventolto  firme.) 
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I DIRETTORI 

DELL’  ŒUVRE  DES  RAMOS El' RS 


Thés  Saint  Pèse. 

Il  y aura  bientôt  «leux  ans.  Votre  Sainteté  daigna  répandre  sa 
bénédiction  sur  une  Œuvre  qui  travaille  à l’ instruction  chrétienne 
des  pauvres  petits  ramoneurs  dans  la  ville  de  Paris  ; aujourd'  hui , 
les  membres  de  cette  Œuvre  vous  supplient  de  recevoir  l’expression 
de  la  douleur  qui  les  accable  à la  vue  des  attentats  dirigés  con- 
tre le  pouvoir  que  Dieu  vous  a confié;  ils  déposent  donc  aux  pieds 
de  Votre  Sainteté  le  témoignage  de  la  plus  profonde  affliction  qu’  ils 
puissent  ressentir,  car,  pour  eux,  le  Souverain-Pontife  n’est  pas 
seulement  le  Chef,  mais  le  Père  vénéré  d’une  famille  dont  ils  sont 
les  enfants. 

Ce  n'est  pas.  Très  Saint  Père,  que  nous  laissions  ébranler  no- 
tre confiance  ; quelque  soit  l'aveuglement , qucllcque  soit  la  perver- 
sité des  hommes,  nous  croyons  aux  divines  promesses  laissées  par 
Notre  Seigneur  Jésus-Christ  à son  Eglise.  Dans  le  recueillement  de 
notre  âme,  nous  entendons  le  Sauveur  vous  dire  de  ne  pas  redou- 
ter les  Ilots  que  se  pressent  autour  de  vous,  et  vous  répéter  ce 
qu'  il  disait  à Saint  Pierre  : Dur  in  allum  J Toutefois , Très  Saint 
Père,  nous  ne  cesserons  de  prier;  nous  et  nos  petits  ramoneurs, 
nous  élevons  nos  mains  vers  le  ciel  pour  obtenir  du  Dieu  de  tou- 
te consolation  qu'en  ramenant  à des  sentiments  plus  justes  tant 
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U’ hommes  égarés,  il  abrège  les  dures  épreuves  de  voire  glorieux 
Pontifical. 

Humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté , nous  osons 
la  supplier  de  nous  accorder,  h nous  et  à nos  chers  enfants,  la 
bénédiction  apostolique. 

Paris,  27  décembre  1839. 

E.  Keller,  Député  au  Corps  législatif. 
Président  de  f Œuvre 


P.  Il  Vol.  Il  tiü 


Digitized  by  Google 


I-VRTI.  SF.COMIA  - FBW.H 


IL  SUPERIORE 

l)ELLA  MISSIONS  POLACCA  1)1  PARU)! 


Très*  Saint  Péris, 

Avant  que  la  justice  divine  vienne  frapper  les  ennemis  de  l' Egli- 
se qui  s'obstinent  à repousser  la  céleste  miséricorde,  le  Dieu  de 
toute  consolation  console  les  enfants  fidèles  de  l' Eglise  en  consolant 
le  Père  commun  de  tous  les  fidèles.  Il  le  console  par  la  fidélité  des 
bons  catholiques,  qui  résistent  aux  tentations  presque  apocalypti- 
ques de  nos  jours  ; il  le  console  aussi  par  de  nouvelles  victoires 
de  f Eglise , remportées  simultanément  sur  le  paganisme  et  sur  le 
schisme,  en  Chine  et  en  Bulgarie. 

il  est  bien  doux  h la  Pologne , toujours  la  plus  lidèle  et  la  plus 
zélée  fille  de  l’Eglise,  d’avoir  eu  part  à ces  deux  conquêtes:  en 
Chine,  par  M.  Michel  Kleczkoswki , lequel,  en  qualité  de  secrétaire 
de  l’ ambassade  française,  avait  fait  tous  ses  efforts  pour  provoquer 
la  grande  expédition  anglo-française  qui  vient  de  relever  la  croix 
au  milieu  de  ces  lointaines  populations  ; en  Bulgarie , par  un  bon 
nombre  de  polonais  émigrés,  lesquels,  disséminés  par  tout  ce  pays, 
n’ont  cessé  de  prêcher  par  leurs  paroles  et  par  leurs  vertus  la  gran- 
de œuvre  du  retour  au  giron  de  f Eglise.  Cet  apostolat  des  persé- 
cutés , conduit  avec  grande  prudence  et,  non  sans  de  grands  sacrifi- 
ces, par  Son  Altesse  le  Prince  Adam  Czartoryski,  secondé  par  son 
neveu  le  Général  cnmle  Ladislas  Zamoyski  et  par  le  Colonel  Jordan , 
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polonais  au  service  lurc,  fui  couronné  d'un  plein  succès,  témoi- 
gnant de  la  vitalité  de  la  Pologne  et  de  son  zèle  pour  la  propaga- 
lion  de  la  vraie  foi  et  pour  le  triomphe  de  l’Eglise. 

La  Pologne  a donc  été  assez  heureuse  [»our  avoir  pu , tant  soit 
peu,  contribuer  aux  consolations  que  Votre  Sainteté  éprouve.  Elle 
s- en  réjouit  dans  le  Seigneur , et  clic  ose  espérer  que  la  bénédiction 
de  Votre  Sainteté  abrégera  le  temps  de  ses  expiations  et  la  fera 
bientôt  revivre  au  milieu  des  nations,  puisqu'elle  vit  si  bien  au 
sein  de  l'Eglise. 

Il  y a encore  une  joie  que  la  Pologne  ressent  au  milieu  de  ses 
douleurs:  c’est  celle  de  pouvoir  venir  au  secours  du  Trésor  pon- 
tifical, autant  que  le  lui  permettent  les  vexations  qu'elle  subit  ollo- 
mème  de  la  part  de  ses  envahisseurs. 

Déjà,  différentes  sommes  provenant  de  la  Pologne  ont  été  re- 
mises à Votre  Sainteté  ; nous-mêmes  nous  avons  eu  le  bonheur 
d'en  expédier,  et  en  ce  moment  nous  recevons  l'avis  d'un  prochain 
envoi.  Aujourd'hui  nous  joignons  à la  présente  lettre  une  somme 
de  dix  mille  francs,  fruit  d une  souscription  faite  par  nos  soins 
dans  le  rayon  de  notre  Mission  polonaise  de  Paris  : offrande  petite 
par  elle-même , mais  grande  par  la  dévotion , la  foi  et  l'amour  avec 
lesquels  nous  la  déposons  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  : heureux  de 
renouveler,  en  partie  du  moins,  le  tribut  que,  sous  la  dénomina- 
tion de  Denier  de  Saint  Pierre,  la  Pologne,  dans  des  siècles  de 
véritable  grandeur,  n'épargnant  pour  la  défense  de  l'Eglise  ni  sang 
ni  argent , faisait  passer  à Rome  comme  gage  de  sa  piété  filiale  en- 
vers le  Vicaire  de  Jésus-Christ , en  échange  du  gage  le  plus  sur  de 
toutes  les  prospérités,  de  celte  bénédiction  apostolique  qui  fait  vivre 
et  revivre,  el  que  nous  ne  cesserons  d'implorer  sur  nous,  proster- 
nés avec  amour  et  confiance  aux  pieds  de  Votre  Sainteté. 

Paris,  le  2‘»  janvier  1861. 

Alexandre  Jelowicki , Prêtre,  Supérieur 
île  In  Mission  Polonaise  à Paris 
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I MEMBRI  DELL  A M1SS10NE  POLACCA 

Di  PARIGl 


Très  Saint  Père, 

Depuis  qu’il  a plu  à Dieu  de  permettre  de  nouvelles  tentatives 
contre  sa  sainte  Eglise  pour  éprouver  la  foi  de  tous  les  fidèles,  la 
Pologne,  oubliant  son  infortune,  n’a  d’autre  douleur  que  celle  que 
lui  inspire  son  attachement  au  Saint-Siège,  attachement  qui  consti- 
tue le  fond  de  toute  son  histoire,  et  maintient  dans  son  sein  l’es- 
prit inextinguible  de  sa  vie  d’outre-tombe,  où  la  tiennent  enfermée 
toute  vivante  ceux-là  mêmes  auxquels  elle  avait  fait  grâce  de  la 
vie  ou  sauvé  la  vie.  Mais  ayant  les  pieds  et  les  mains  liés,  gisante 
sous  une  triple  pierre  sépulcrale,  elle  ne  peut  courir,  comme  elle 
l'a  toujours  fait  et  le  ferait  toujours,  à la  défense  de  votre  triple 
couronne.  El  ce  qui  augmente  encore  ses  souffrances,  c’est  qu’elle 
n’est  même  pas  libre  d’exhaler  sa  douleur,  en  ajoutant  ses  gémis- 
sements aux  accents  unanimes  de  tout  cœur  chrétien , qui , réunis 
dans  le  concert  du  monde  catholique,  forment  l'acte  le  plus  solen- 
nel de  sa  foi  et  de  son  espérance  et  l’expression  la  plus  sublime  de 
son  amour  pour  Jésus-Christ,  aimé,  honoré  et  vénéré  dans  la  per- 
sonne de  son  Vicaire  sur  la  terre. 

Oui,  Très  Saint  Père,  la  Pologne  n’étant  pas  libre  d’offrir  son 
bras  pour  la  défense  de  vos  droits  sacrés,  n’est  même  pas  libre 
de  vous  offrir  ostensiblement  son  cœur  ensanglanté  du  sang  qui 
s’échappe  en  ce  moment  de  dessous  votre  couronne  d’épines.  La 
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Pologne  n'est  pas  libre  de  dire  à la  face  du  monde,  f|ue  ses  en- 
fanls  voudraient  pouvoir  combattre  et  mourir  pour  vous.  Et  n’étant 
pas  libre  de  le  dire  par  elle-même,  elle  ne  se  résignera  jamais  à 
mêler  sa  voix  à celles  de  ses  oppresseurs  ; car  on  ne  saurait  jamais 
lui  persuader  que  ceux  qui  no  cessent  de  crucifier  la  Pologne , cette 
enfant  la  plus  attachée  et  la  plus  fidèle  de  la  mère  Eglise,  puissent 
être  de  véritables  amis  de  celle  même  Eglise. 

C’est  pourquoi,  il  n’y  a que  Dieu  qui  ait  pu  entendre  jusqu’à 
présent  les  gémissements  de  la  Pologne.  Mais  vous , Très  Saint 
Père , vous  les  avez  sans  doute  compris  ; car  vous  connaissez  bien 
la  foi  du  peuple  polonais,  son  dévouement  au  Saint-Siège,  son  at- 
tachement au  Vicaire  de  Jésus-Christ,  et  sa  dilection  spéciale  pour 
le  très  doux  Pie  IX. 

Oui,  Très  Saint  Père,  la  Pologne  prie  pour  vous,  et  elle  espère. 

Nous  prions  au  fond  de  nos  cœurs  el  aux  pieds  de  nos  autels. 
Et  nous  espérons  quo  bientôt  nous  serons  exaucés,  que  notre  Sei- 
gneur Jésus-Christ,  qui  sur  Pierre  a bâti  son  Eglise,  communique- 
ra, selon  ses  promesses,  au  Successeur  de  Pierre,  non  seulement 
sa  force  pour  résister  aux  portes  de  l’enfer,  mais  encore  sa  vertu 
pour  conjurer  la  terrible  tempête  qui  menace  le  monde;  et  qu’ ain- 
si, après  environ  un  siècle  de  tourmentes  et  d’injustices,  qui  ont 
fait  souffrir  l’Eglise  et  mourir  la  Pologne,  Dieu  fera  descendre  son 
règne  sur  la  terre  dans  le  triomphe  de  l’Eglise,  dans  lequel  la 
Pologne  ne  peut  voir  que  son  propre  triomphe. 

Tels  sont,  Très  Saint  Père,  les  sentiments  et  les  pressentiments 
de  la  Pologne.  Nous  sommes  heureux  de  pouvoir  les  déposer  aux 
pieds  de  Votre  Sainteté,  avec  l’expression  de  la  plus  profonde  vé- 
nération, et  en  demandant  votre  bénédiction  (mur  toute  la  Pologne. 

De  Votre  Sainteté, 

Paris,  ce  II  février  18ti0. 

Los  très  attachés  lits  cl  liilclcs  *ervilciu> 

( Snjiiono  dieci  firme.) 
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LA  MREZIONE 

DEL  PERIODICO  LE  ROSIER  DE  MARIE 


Très  Saint  Pèhe, 

Vivement  affligés  des  peines  qui  accablent  votre  cœur  et  dési- 
rant faire  trêve  au\  déchirantes  angoisses  du  Vicaire  de  Jésus-Christ , 
nous  sommes  heureux  et  tiers  de  lui  apporter  le  témoignage  d'un 
amour  et  d’un  attachement  inviolables.  Nous  traduirons  cette  pro- 
fonde et  respectueuse  affection  qui  nous  anime,  cette  admiration 
vive  pour  vos  hautes  vertus,  par  le  symbole  d’une  rose,  emblème 
de  notre  amour  filial  et  de  votre  martyre. 

Rien  au  monde,  Très  Saint  Père,  ne  nous  séparera  de  la  cause 
du  Saint-Siège  que  vous  défendez  avec  tant  de  fermeté  et  d’ hé- 
roïsme : ni  la  tribulation . ni  la  ruse , ni  le  péril , ni  la  persécution , 
ni  le  glaive  mémo  n’ébranleront  notre  dévouement  h la  sainte  Eglise 
notre- mère.  Nous  serons  heureux  de  souffrir  pour  vous  et  pour  elle, 
et  d’ être  regardés  comme  les  brebis  du  sacrifice:  quia  propter  te 
ttorlificamur  iota  die,  estimati  suinus  sicut  oces  occùionis. 

O bicn-aimé  et  auguste  Père , que  cette  rose  que  nous  vous  of- 
frons soit  sans  épine  entre  vos  mains  sacrées!  qu’elle  soit  le  pré- 
lude qui  annonce  la  fin  de  vos  amertumes  ! Que  le  ciel  remplisse 
Votre  Sainteté  de  longs  cl  nouveaux  jours,  afin  que  vous  puissiez 
jouir  du  grand  triomphe  que  vous  avez  préparé  à l’Eglise,  triom- 
phe qu’à  votre  exemple  si  admirable,  l’univers  catholique  attend 
avec  calme  et  résignation,  sous  la  protection  de  la  Vierge  Immaculée. 
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Tels  sont  les  vœux  et  les  prières  qu’adressent  au  ciel  les  18,000 
abonnés  du  Rosier  de  Marie,  dont  je  suis  l’heureux  interprète  au- 
près de  Votre  Béatitude. 

Il  est  vrai,  notre  offrande  de  20,000  francs  est  bien  loin  de 
nos  désirs,  mais  elle  sera  bientôt  suivie  de  beaucoup  d’autres,  et 
cela  pendant  tout  le  temps  des  besoins  et  des  difficultés  où  se  trou- 
vera le  Saint-Siège. 

Avec  cet  envoi,  permettez-moi , Très  Saint  Père,  de  vous  pré- 
senter également  par  le  digne  abbé  Guglielmi,  dont  le  concours  m’a 
été  si  utile  à Paris,  le  premier  volume  des  Biographies  des  Car- 
dinaux. Cet  ouvrage,  édité  à près  de  cent  mille  exemplaires,  est 
destiné  h relever  avec  éclat  T honneur  de  la  pourpre  romaine  que 
des  écrivains  indignes  avaient  jetée  dans  la  bouc,  à confondre  en 
France  et  en  Europe  les  vils  calomniateurs  des  Princes  de  l’Eglise 
et  à faire  voir  aux  hommes  de  bonne  foi  la  ruse  et  la  perversité 
de  certains  esprits  modernes. 

Si  Votre  Sainteté,  aux  pieds  de  laquelle  je  me  prosterne,  pense 
dans  sa  sagesse  que  son  indigne,  mais  très  dévoué  fils,  ait  fait 
quelque  chose  d’utile,  qu'elle  daigne  m’encourager  dans  mes  veil- 
les et  dans  mes  pénibles  labeurs,  ep  m’accordant  sa  bénédiction 
apostolique,  que  je  sollicite  humblement,  pour  moi,  pour  mes  col- 
laborateurs et  pour  tous  les  abonnés  du  Rosier  de  Marie. 

J’ai  l’honneur  d’être  avec  un  très  profond  respect, 

De  Votre  Sainteté, 

Paris,  15  mars  1862. 


Le  très  humble,  très  tidèle  et  tout  dévoué  fils 
Pillon  de  Thuiiï  , Vicaire  général  du  Kansas 
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nos  A D’ORO  OFFERTA  A SUA  SANTITÀ 

I»A L ROSIER  DE  MARIE 


Hnjnvui  ilalliar,  Jteynum  Marine 


Du  sein  de  celle  noble  France 
Où  les  cris  d’ infortune  ont  un  écho  pieux, 

Vers  vous  noire  regard  s'élance, 

El  pour  vous  nos  accents  s’élèvent  jusqu'aux  deux  ! 

En  bénissant  notre  patrie, 

Souriez  à l’aspect  de  notre  doux  Rosier. 

Qui,  du  Royaume  de  Marie , 

Exhale  son  parfum  dans  l’ univers  entier  ! 

Et  souffrez  qu’à  vos  pieds  il  ose, 

(O  vous  qu'a  consacré  de  nouveau  le  malheur!) 

Déposer  sa  plus  belle  rose, 

Comme  un  gage  d'espoir,  d'amour  et  de  bonheur! 

il  décembre  ltitil 


Louis  de  Vbyiuèbes 
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Beatissime  Pater  , 

In  praescntibus  tcmporum  angusfiis,  Canonici  oathedralis  Eccle- 
siae  Blescnsis,  humiliter  ad  pedcs  Sanctitatis  Yestrae  provoluti , suam 
erga  Paternilatem  Yestram  venerationem  devotionemque  exprimere,  . 
acdolorem,  quo  nimis  alliciuntur,  aperire  peramanter  exoplanl. 

Ex  quo  nerape,  Sanctissime  Pater,  regiones  et  plebes  ditionis 
Pontificiae  tôt  et  tantis  rerum  aniinorunique  perlurbationibus  concu- 
tiuntur,  et  interea  multi,  sive  seduelores,  sïve  seducli,  paternum 
moderamen  vestrum  iosolenter  répudiant,  nec  non  extraneura  a^I 
hostilera  dominatum  inquirere  vi  sacrilega  satagunt  ; nos,  humiles 
et  obsequiosissimi  Sanctitatis  Yestrae  filii,  unanimi  mente  Episcopo 
venerabili  nostro  cum  caeteris  nostris  in  Sacerdotio  fratribus  con- 
iuncti,  quanto  cordis  moerore  contrislemur  ex  impiis  istiusmodi 
adversus  patrem  nostrum  iinpugnationibus  proferre  vix  possumus. 
Tribulationes  vestrae,  Sanctissime  Pater,  tribulationcs  nostrac  sunt: 
vestro  cordis  dolori  corde  condolemus , utinam  et  in  vestrum , quod 
valde  peroptamus,  solatium  ! 

Minime  autem  fides  nostra,  divina  favente  gratia,  déficit:  fidu- 
ciam  enim  habemus  ad  I)eum  et  Dominum  Iesum  Christum,  qui 
supi-a  Pctram  posuit  Ecclesiae  fundamentum  : magnanimam  quoque 
novimus,  Sanctissime  Pater,  fortitudinis  vestrae  constantiam  quac 
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desursum  veuit,  el  di\ino  rnnnerc  sjahit , fa\iU|ue,  ï)eo  sempcr  iu- 
vanle,  ut  hrevi  relundatur  deploranda  nimis  hominum  perversorum 
audacia,  (|«i  advcrsus  rcgalem  vestrum  principatum  cl  subiude  Pou- 
tifiratuin  ipsum,  ulriusquc  iura  civilia  et  spiritualia  posihabentès , 
insidiis  aul  virihus  insurgunt  ! 

Nec  sutBcit  uubis  istorum  delestari  consilia,  dicta  et  opéra:  in- 
super et  asseverarc  liceal,  Beatissime  Pater,  prout  pietas  urget  nos. 
quaecumque  Saurlilas  Veslra  reiicial  vel  damnet , nos  eliam  ea  reii- 
cero  el  damnare  ; quaecumque  teneat  vel  definiat , nos  ea  lenere  et 
peramantissime  amplerli , utique  corde  volontés  el  ore  praedirantes 
nos  in  omnibus  cum  Beatitudine  Veslra,  per  Dei  misericordiam , esse 
nunc  el  usquequaque  futuros. 

Quocirea,  Ilealissime  Pater,  assiduas  ad  Deum  lolius  eonsolalio- 
nis  procès  effundcrc  non  desistimus  ut  haec  vota  noslra  el  desideria 
benigno  favore  jirosequatur ; et,  quo  plenius  supplicaliones  nostras 
divins  veiil  exaudire  miseratio,  nobis  aposlolicam  benedictionem  di- 
gnelur  impertiri  Sanctitas  Veslra,  cuius  pedes  vencramur 

Blcsis , die  23  ianuarii  1 860.. 

• - • . . ' . . - ) . . 

tluniiltimi  t'I  drvolissimi  litii 

( Seguonn  undici  firme  di  Canonici.) 
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Hkvtissime  Pateh  . 

Clerus  Bleseusis  ail  obeunda  exercilia  spirilualia  congregatus, 
gustare  non  polnit  quam  bonum  sit  atque  iucundum  babilare  fla- 
ires in  ununi,  quin  eliaoi  in  paslorem  supreraum  ac  amatissimum 
patrem  suas  ronfurret  rogilationes.  Heu , qucm  primum  e seccssu 
noslrd  exeunles  rumorera  auribus  excipiinus,  hic  lerrores  alque  mi- 
nas resonal,  nosque  summo  aflieit  dolore. 

Talis  porro  lantusipie  es!  hic  dolér  noster  in  conspeclu  inalorum 
quibus  nunc  sancta  I)ei  premitur  Ecclesia.  ul  eum  silenlio  compri- 
mere  minime  valeamus.  Inter  clamores  comminalionesquc  quibus 
Chrislo  eiusque  divinae  Religion!  quotidie  insultare  audent  impii , 
nobis  lemperare  non  possumus  quin  S&nctitali  Vcslrae  nova  prae- 
beamus  erga  eam  el  sanctam  Sedem  observantiae  ac  inlemeralae 
fulei  teslimonia.  Scimus  qnidein  quod  promissiones  Pelro  eiusque 
successoribus  -dalae  a lemporali  sanclae  Sedis  dominio  minime  pen- 
deant  ; sed  ilidem  scimus  islud  dominium  temporale  rem  esse  sa- 
crum, quam  nemini  licet,  quacumque  de  causa , usurpare  aut  etiam 
minuere. 

Etenim  in  dominatu  Ecclesiæ  lemporali  agnoscimus  divinae  Pro- 
videntiac  opus  quo  romani  Ponlificis  libcrlatem  in  exercenda  atirlo- 
ritalc  sua  spirituali,  firmatam  omnibusque  manifestam  esse  voluil. 
Summum  ergo  moerorcm  nobis  atTerunt  augentquo  in  dies  effrae- 
nala  ininriconim  Ecclesiae  aiulacia  atque  perversitas,  maxime  aulen 


Digitized  by  Google 


:»48  PA  II  TT-  SECONDA  - TBAXCIA. 

immensus  ille  dolor  quo  proscinditur  cor  Palris  amantissimi.  Non 
desinemus,  Beatissime  Paler,  Deum  exorare  ul  lenebras  dispellat 
erroris  atque  mendacii,  filiosque  ingrates  et  rebelles  ad  id  quod 
acquum  et  bonuin  est  perducai,  sicquc  quam  maximam  optimo  Pa- 
tri  afferat  consolationem. 

Frustra  Ecclesiae  adversarii  vicloriam  conclaraanl  ; frustra  inter 
Christianos  quidam  imbecilles  et  instabiles  de  dominio  temporali 
aclum  esse  pracdicant.  Expericntia  nos  docuit  alias  esse  divinae 
Providentiac,  alias  esso  sapientiae  humanae  vias  ; scimus  insuper 
dominatum  Ecclesiae  temporalem  maiorum  nostrorum  pielate  con- 
slitutum,  quem  adversarii  funditus  et  in  perpetuum  everlisse  ali- 
quando  iactitarunt , baud  semel  et  praeter  omnium  opinionem , a 
Deo  insperalis  ac  miris  modis,  fuisse  instauration.  Pergemus  ergo 
sperare , dum  etiam  omnem  spem  nobis  ademptam  conclamilant  ini- 
mici  nostri.  Reposita  enim  spes  nostra  est  iu  bonitate  et  potestatc 
div ini  Ecclesiae  fundaloris , in  virtute  orationis  animarum  sanctârum , 
et  in  invicta  et  regali  animi  firmitate  qua  mitissimum  Pontificum 
Deus  donare  dignatus  est. 

Ad  pedes  Sanctitatis  Vestrae  provoluti,  sibi  toliusque  dioecesis 
fidelibus  apostolicam  benedictionem  suppliciter  evposcunl. 

Sanctitatis  Vestrae , 

Blesis,  die  7 septembris  1861. 

Humillimi  ac  devotisaimi  lllli 

• >$1  Lcdovicis  Tdeopiuus , Episcopus  Blesentm 
( Seijuono  rento  xessanlasei  firme  di  Erclesiastici.) 
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ALCUNI  CATTOLICI  DI  BOISSY-LE-SEC 


Très  Saint  Père, 

Profondément  affligés  des  attaques  dirigées  par  les  ennemis  de 
la  religion  contre  Dieu  et  les  droits  sacrés  de  son  représentant 
sur  la  terre  ; s’ associant  du  fond  de  l’ âme  au  grand  mouvement 
catholique  qui  porte  les  fidèles  h témoigner  au  meilleur  des  Pères 
vénération , amour  et  dévouement , quelques  Prêtres  et  pieux  laïques 
du  diocèse  de  Chartres  se  jettent  aux  pieds  de  Votre  Sainteté , im- 
plorant sa  précieuse  bénédiction,  heureux  et  fiers  de  se  dire  avee 
une  inviolable  fidélité,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 


l.es  1res  respectueux,  très  soumis  et  très  aimants  fils 


( Seguono  venli  firme.  / 
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Très  Saint  Père, 

La  puissance  temporelle , telle  que  Voire  Sainteté  l'a  reçue  des 
Souverains  Pontifes  scs  prédécesseurs,  étant  la  garantie  nécessaire 
de  l' indépendance  du  Siège  apostolique,  nous  sommes  profondément 
affligés  des  attentats  commis  contre  votre  autorité,  et  nous  les  ré- 
prouvons avec  toute  l’énergie  de  nos  convictions. 

Daignez  agréer  les  vœux  ardents  que  nous  formons  pour  que 
Dieu  louche  les  cœurs  égarés,  rende  la  paix'  à vos  Etats,  et  ac- 
corde à fa  sainte  Eglise  un  triomphe  éclatant  sur  ses  ennemis. 

Humblement  prosternés  à vos  pieds,  nous. vous  prions  d’accor- 
der votre  bénédiction  à ceux  qui  ont  le  bonheur  d'élre. 

Très  Saint  Père, 

Dreux,  diocèse  de  Chartres,  fête  de  la  Purification  de  la  Très 
Sainte  Vierge,  i février  1860. 

Von  li U In1*  soumis , Ires  ri'spoclupux  el  très  ilCv  ours 

Seguono  sfilnntiuei  finnr.  ) 
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IL  SEMINARIO  TEOLOGICO  DI  ORLEANS 


lli; \TISSIMK  P\tek. 

Aurelianensis  Seminarii  Prcsbytcris  et  Clcricis  liceat  non  sepa- 
rari  ab  amantissimo  superiore , et  ad  pcdes  Sanclitatis  Vestrae  simul 
provolutis,  sium  crga  summum  christianorum  Doctorcm  reverentiam . 
lilialcmquc  erga  dileclissimuni  Patrera  amorem  prolestari. 

Addictissimi  Ecclesiae  romanac,  Olerii  doclrinis  et  exeinplis  iu- 
haerenlcs.  non  possumus  nisi  vividissime  aflligi  lot  vexationibus  et 
iniuriis  quibus  impeditur  Sedes  a)M)slolica.  Itaque  \otis , precibus 
et  geinilibus  continuis  pro  sacra  Ecclesiae  ipsiusque  capitLs  causa 
dimicabimus,  necnon  Vicarium  Chrisli  devolissima  obcdienlia  con- 
solari  conabimur. 

Hos  animorum  nostrorum  sensus  bénigne  respicere  dignetnr 
Sanctitas  Veslra . apostolicaque  benediclione  consolari  nos  omnes 
infrascriptos. 

( Set/iwno  sci  firme  <li  Direltori  c sessanlanove  ili  Studenli.) 
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Délia  Provtncia  ecclesiastica  di  Parigi  si  sono  ricevuti  ancora  i 
seguenti  Indirizzi,  cui  per  amore  di  brevità  basterà  solo  di  mentovare. 
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LA  COMUNITÀ  DELLE  FEDELI  COMPAGNE  DI  GESÙ 

( sottoscritta  la  Superiora.) 

LA  COMUNITÀ  DELLE  F1GLIE  DEL  CLORE  DI  MARIA 

(sottoscritta  la  Superiora.) 


LE  SUORE  DEL  BAMBIN  GESÙ 

( sottoscritta  la  Superiora.) 

LE  SUORE  DELLA  PROPAGAZIONE  DELLA  FEDE 

(sottoscritta  la  Superiora.) 

LE  DAME  DELLA  CONGREGAZIONE  DELLE  FIGLIUOLE  DI  MARIA 

. ( sottoscritta  la  Superiora.) 

LE  SUORE  DI  SAN  GIUSEPPE  DI  CLUNY 

(sottoscritta  la  Présidente.) 

LE  MONACHE  BENEDETTINE  E LE  LORO  EDUCANDE 

(sottoscritta  la  Superiora  generale.) 

LE  RELIGIOSE  VISITANDINE 

(sottoscritta  la  Priora.) 


l’KON INCIA  liCOLESl.VSTICA  1)1  l’AUKil. 


3S3 

LE  CARMEL1TANE  DELLA  R1PARAZI0NE 

(sottoscritta  la  Superiora.) 

LE  RELIGIOSE  CARM  ELI  TAISE 

(con  ventolto  firme.) 

LE  EDÜCANDE  DELL’ ASSOMPTION  ( AUTEL IL-PAR1S) 

(sottoscritta  la  Priant.  ) 

IL  COLLEGIO  DI  CLICHY-LA-G A1ŒISN E 

(con  noce  firme.) 
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IL  CAPITOLO  CATTEDRALE 


Très  Saint  Père, 

A la  pensée  des  angoisses  qui  oppressent  voire  cœur  paternel, 
et  des  attentats  sacrilèges  dont  votre  souveraineté  légitime  est  l’objet , 
le  Chapitre  de  l’Eglise  métropolitaine  de  Reims  éprouve  le  besoin 
d’exprimer  à Votre  Sainteté  les  sentiments  qui  l’animent,  et  qui 
sont  communs  à tous  les  membres  du  Clergé  de  ce  diocèse. 

Personne  n’ignore  quelle  est,  pour  l’Eglise  tout  entière,  l’im- 
portance du  pouvoir  civil  attaché,  depnis  tant  de  siècles,  au  Siège 
apostolique.  Il  protège  et  assure  l’ indépendance  spirituelle  du  Vi- 
caire de  Jésus-Christ  ; il  rehausse  aux  yeux  des  peuples  cette  Chaire 
de  Pierre,  qui  est  le  boulevard  de  la  foi,  la  règle  de  la  vérité,  le 
centre  impérissable  de  l’unité  catholique. 

C’est  h celte  autorité  temporelle,  si  chère  à Ions  les  cœurs 
vraiment  chrétiens,  que  des  mains  audacieuses  essaient  de  porter 
atteinte.  Comment  ces  odieuses  tentatives  n’ affligeraient-elles  pas 
profondément  le  Clergé  et  tous  les  fidèles  enfants  de  la  foi  ? Le 
Chapitre  de  l’Eglise  de  Reims  en  éprouve  la  plus  vive  et  la  plus 
amère  douleur. 
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C’  est  pourquoi , nous  associant  aux  protestations  que  Votre  Sain- 
teté a déjà  plusieurs  fois  fait  entendre,  nous  réprouvons  de  toute 
l’ardeur  de  nos  âmes  et  de  toute  l'énergie  de  notre  foi  tout  ce 
qu  elle  réprouve  et  condamne. 

Toutefois , malgré  les  incertitudes  du  moment , pleins  de  con- 
üance  dans  la  miséricordieuse  protection  de  Celui  dont  Votre  Sain- 
teté est  le  si  digne  représentant  sur  la  terre,  nous  espérons  que 
Dieu  n'abandonnera  pas  aux  mains  des  ennemis  de  l’Eglise  ces 
domaines  privilégiés , hommage  libre  et  spontané  de  la  foi  des  prin- 
ces et  des  peuples. 

Quels  que  puissent  être , à cette  égard , les  desseins  de  la  Pro- 
vidence, nous  savons  que  la  barque  mystérieuse  de  Pierre  peut 
être  agitée  par  les  vents,  assaillie  par  les  tempêtes , mais  qu’aucune 
puissance  humaine  ne  la  renversera,  parce  qu’elle  aura  toujours 
l’Esprit  Saint  pour  guide  et  Jésus-Christ  pour  soutien. 

Nous  unissons,  néanmoins,  nos  prières  à celles  du  monde  ca- 
tholique, pour  que  Dieu  éclaire , au  plus  tôt,  tant  d'esprits  flottants 
et  incertains , qu'  il  touche  tant  de  cœurs  défaillants  ou  égarés , qu'  il 
mette  un  terme  aux  rudes  épreuves  qui  pèsent  sur  votre  àme  hé- 
roïque , et  qu’  il  y fasse  succéder  aux  douleurs  les  consolations  les 
plus  abondantes. 

Humblement  prosternés  à vos  pieds , nous  supplions  Votre  Sain- 
teté de  nous  accorder  cette  bénédiction  qui  fortifie  les  cœurs , d’agréer 
le  témoignage  de  notre  attachement  inébranlable  au  Siège  apostoli- 
que , ainsi  que  1’  hommage  de  la  vénération  la  plus  profonde , de 
la  fidélité  la  plus  constante  et  du  dévouement  le  plus  absolu  avec 
lesquels  nous  sommes  tous,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

Reims,  le  2 février  1860. 

Les  très  humbles,  très  obéissants  et  très  dévoués  fils  eu  Jésus-Christ 
Seguono  dieri  firme. 
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À LC  U NI  NEGOZIANTI  DI  REIMS 


Très  Saint  Pèrb, 


Nous  soussignés , industriels  du  diocèse  de  Reims , venons  dépo- 
ser à vos  pieds  l' hommage  de  notre  dévouement  et  de  notre  amour. 

Les  coups  qui  frappent  le  père,  frappent  aussi  les  enfants,  et 
les  douleurs  de  votre  cœur  sont  les  douleurs  de  nos  cœurs. 

Qui  peut  en  effet  aimer  Jésus,  sans  aimer  son  très  doux  et 
très  vénéré  représentant  sur  la  terre? 

Aussi,  Très  Saint  Père,  si  dans  l’immense  élan  d’amour  qui 
part  de  la  France  vers  vous,  votre  Clergé  fidèle  parait  former  la 
majorité,  les  circonstances  seules  en  sont  cause,  et  des  milliers  de 
laïques  souffrent  en  silence,  se  contentant  de  faire  entendre  au  cœur 
de  Jésus  leurs  gémissements  et  leurs  larmes. 

A l’exemple  de  notre  divin  Maître,  vous  êtes  trahi  par  ceux 
que  vous  avez  comblés  de  bienfaits , et  comme  vous  en  êtes  le  plus 
auguste  représentant,  vous  en  partagez,  plus  que  tous,  les  amères 
douleurs. 

Mais  à mesure  que  graudit  votre  affliction , grandissent  notre 
amour  et  notre  dévouement. 

C’est  dans  ces  sentiments,  Très  Saint  Père,  que.  baisant  vos 
pieds  sacrés,  nous  demandons  pour  nous  et  nos  familles  votre  bé- 
nédiction apostolique. 
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Nous  sommes  avec  le  plus  grand  amour  et  le  plus  profond 
respect , 


De  Votre  Sainteté, 

Val-des-Bois , près  Reims  (Marne),  le  12  février  18(>0. 


Les  humbles  n soumis  enfants 


( Ser/uonn  cinq  ne  firme.) 


MOCESI  DI  AMIENS 


IL  CLERO  DELLA  DIOCESI 


Très  Saint  Père, 

Pendant  que  Sa  Grandeur  Monseigneur  I’  Evêque  d’Amiens  se 
prépare  à aller  porter  ses  hommages  aûx  pieds  de  votre  personne 
sacrée  et  rendre  compte  de  son  administration  sainte  à votre  sou- 
veraine autorité,  le  Chapitre  et  le  Clergé  de  l’Eglise  cathédrale,  les 
Prêtres  de  la  ville  épiscopale  et  de  tout  le  diocèse  qu'  il  gouverne 
de  votre  part  et  au  nom  de  Jésus-Christ , s' émeuvent  unanimement 
pour  le  supplier  de  présenter  aussi  à Votre  Sainteté  une  expression 
particulière  et  directe  de  leurs  sentiments. 

Daignez  les  agréer  avec  bonté.  Très  Saint  Père,  et  être  toujours 
assuré  que  tous  les  Prêtres  de  ce  vaste  diocèse,  instruits  par  leur 
Pontife  et  soutenus  par  son  exemple,  sont  et  demeureront , quoi 
qu’il  arrive,  stables  et  immobiles,  non  seulement  dans  leur  union 
au  Saint-Siège  apostolique  et  dans  leur  soumission  à votre  autorité 
suprême  daus  les  choses  spirituelles,  mais  encore  dans  leur  respect 
pour  votre  royauté  temporelle  et  pour  l’ intégrité  des  Etats  que  la 
Providence  vous  a confiés  afin  de  garantir  l’ indépendance  de  votre 
souverain  Pontificat. 

Ces  sentiments  de  nos  cœurs  et  cette  disposition  ferme  de  nos 
consciences  sont  comme  un  héritage  sacré  et  un  trésor  précieux 
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transmis  de  génération  en  génération  dans  l’Eglise  d'Amiens.  Per- 
mellez-nous  de  nous  en  glorifier,  Très  Saint  Père,  et  de  dire  à 
Votre  Paternité  qu’en  nous  montrant  aujourd'hui  enfants  fidèles  et 
dévoués,  nous  ne  faisons  qu'accomplir  le  devoir  qu’ont  accompli 
au  commencement  de  ce  même  siècle  nos  frères  et  nos  pères  les 
Prêtres  de  ce  même  diocèse. 

Que  Dieu  éloigne  de  nous  l’ épreuve  ! mais  s’ il  entre  dans  ses 
desseins  adorables  de  nous  y soumettre,  nous  espérons,  avec  sa 
grâce,  la  supporter  comme  l’ont  supportée  ceux  dont  nous  occu- 
pons aujourd'hui  la  place.  Nous  déposons  cette  promesse  dans  vo- 
tre cœur,  Très  Saint  Père  : puisse-t-elle  contribuer,  pour  uno  part, 
à le  consoler  dans  ces  jours  de  tristesse  et  d’amertume  ! 

Nous  sommes  encouragés,  Très  Saint  Père,  par  l’exemple  de* 
tant  de  patience,  de  douceur  et  d’amour,  de  droiture  de  cœur  et 
de  sincérité  de  langage  que  vous  opposez  à la  haine , à la  violence 
et  à l'astuce. 

Nous  remercions  Jésus-Christ  Notre  Seigneur  de  ce  qu'  il  daigne 
vous  remplir  si  à propos  et  avec  tant  d'abondance,  dans  ces  temps 
difficiles,  de  son  esprit  de  sagesse,  de  prudence  et  de  force.  Nous 
ne  laissons  pas  se  lever  un  seul  jour  sans  demander  toits,  par  la 
vertu  et  les  mérites  du  très  saint  sacrifice,  que  cette  assistance  di- 
vine vous  soit  toujours  présente  selon  la  promesse  infaillible  du 
Pasteur  des  pasteurs.  Et  cette  prière  est  une  joié  pour  notre  cœur 
et  le  sujet  d’une  douce  espérance  pour  notre  foi. 

Très  Saint  Père,  cet  humble  et  pieux  témoignage  de  notre  piété 
filiale,  de  notre  amour  et  de  notre  dévouement  n’est  signé  ici  que 
par  les  Prêtres  présents  dans  la  ville  épiscopale  la  veille  du  départ 
de  notre  Evêque  ; mais  il  exprime  également  la  pensée . la  foi  et 
les  sentiments  de  tous  ceux  de  nos  frères  que  le  devoir  de  leur 
charge  pastorale  retient  dans  leurs  Eglises  en  ce  temps  du  carême. 
Le  Clergé  du  diocèse  d’Amiens,  tout  entier,  est  aux  pieds  de  Vo- 
tre Sainteté,  vous  suppliant  de  le  bénir  dans  la  personne  de  son 
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Evêque  vénérable  et  bien-ainié,  et  de  lui  envoyer  encore  une  nou- 
velle bénédiction  que  lui-même  nous  rapportera. 

Nous  sommes,  avec  la  plus  profonde  vénération,  Très  Saint 
Père, 


De  Votre  Sainteté, 

Fait  à Amiens,  le  26  février  1861,  fête  de  la  Chaire  de  S.  Pierre. 


Les  fils  1res  fidèles,  1res  soumis  el  1res  dévoués 


(Seguono  trerentotrc  friru'  di  Ecclesiastici . ) 


DIOCESI  DI  BEAUVAIS 


IL  f.APITOLO  CATTEDRAI.E 


Beatissime  Pater  , 

Capilulum  Ecelcsiae  calhedralis  Bellovacensis  in  (iallia , .suum 
illustrissimum  ac  reverendissimuin  Episcopum  ad  sacra  Apostoloruin 
limina  properantem  et  ad  Sanetitatis  Tuac  pedcs  huinililcr  provolu- 
tum,  communihiLs  eomitatur  venerationis  pictatisque  scnsihus,  com- 
munibus  et  prccihus. 

Beatitudini  Tuae  ipse  dicet  quot  doloribus,  quoi  angoribus  lor- 
queatur  cor  nostrum , dum  Patris  anxietates  compatienti  animo  quo- 
tidie  pervolvimus,  quoi  ardentibus  votis  iam  a pluribus  annis  Deum 
omnipotenlem  et  misericordissimum  singulis  diebus,  publiée  et  pri- 
valim,  rogamus  et  obsecramus  ut  suo  Vicario  in  taillis  periculis 
versanti  opportuna  afferat  auxilia. 

Votis  igilur  omnibus  exoptamus,  Beatissime  Pater,  ut  servatis 
iuribus  quae  ad  lemporalem  speclant  ditionem , plôna  semper  liber- 
tate  gaudeas  in  regenda  docendaijue  Ecclcsia  catholica  ; gaudoas 
cliam  de  orienlalium  Ecclcsiarum  reditu  ad  gremium  Matris,  nec 
non  de  libéra  lidei  propagatione  in  longinquis  regionibus,  horum 
sanguine  fecundatis  Martyrum  qui , decreto  inter  omnia  solemni , 
lot  praesenlibus  orbis  catholicis  Praesulibus,  in  Sanctorum  cata- 
logo  adscribuntur , novi  Ecclesiae  militanlis  propugnatores  potentes- 
ipic  advocati. 

/>.  //.  Vol.  II.  7 1 


Digitized  by  Google 


m 


PARTE  SECONDA  - FRANCIA. 


Dignetur  Sanclitas  Tua  gratos  habcre  nostros  sincerae  subie- 
clionis  dileclionisque  vividae  sensus,  et  filiis  romanae  Scdi  intimis 
visceribus  addictis  indissolubiiique  nexu  adhacrenlibus  amplam  elar- 
giri  benediclionem. 

Bellovaci , iu  Gallia,  die  19  niaii  anno  Domini  1862. 

/ — . 

(Seffuono  sette  firme.) 
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IL  CLE RO  DELLA  DIOCESI  DI  BEAUVAIS 


Beatissimk  Pater, 

Bellovacenses  Presbyleri,  ad  vacandum  piis  eserciliis  in  maiori 
Seminario  cum  reverendissimo  suo  Praesule  congregati , quae  sunt 
Iesu  Chrisli  meditari  non  potucfunt  quin  siraul  recogitavcrint  quac 
sunt  Vicarii  eius.  Et  cnm  sciant  Sanclilatem  Vestram  in  magna  tri- 
bulatione  versari,  et  ab  ingratis  ac  sceleslis  hominibus  multa  pati, 
ipsi  loto  corde  compatienles,  et  quo  par  est  filiali  affectu  Patris  do- 
lorem  consolari  rupientes,  hoc  suae  fldei  dcvotionis(]ue  teslimonium 
et  pignus  offerre  satagunt. 

Memores  verborum  Beatiludinis  Vestrae  profitentur  : « Princi- 
« patum  civilem  Ecclesiae  romanae  singulari  divinac  iliius  omnia 
« regenlis  ac  moderantis  Providentiae  consilio  datum  fuisse  romano 
« Ponlilici,  ut  ipse  nulli  civili  potestati  unquam  subiectus  supre- 
« mum  apostolici  ministerii  munus  sibi  ab  ipso  Christo  Domino  di- 
« vinitus  commissum  plenissima  iibertate  ac  sine  ullo  impedimento 
« in  universum  orbem  exerceal.  » 

Quapropter  deteslantur  errores  illorum  qui  conlendunt  vel  sibi 
repugnare  civilem  et  spiritualcm  poleslatem,  vel  posse  minui  et  re- 
stringi  ad  arbilrium  Principum  ditionem  Pontificiam , vel  pênes  esse 
eiusdem  ditionis  subditorum , disruptis  sacri  principalus  vinculis,  ad 
alterum  regnum  libéré  transire. 

Plaudunt  igitur  et  omnia  fausta  precantur  iis  qui  militiac  ro- 
manac  nomen  dardes  pro  légitima  et  sacra  causa  sanguinem  suum 
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fumlere  parai i sunl  ; orani  laude  prosequenlur  eos  (|ui  bonis  suis 
sanclae  Scdis  angustiae  sublevanl.  lpsi  pro  possc  suo  partein  suh- 
slanliae  suae  offerentes  conununibus  conatibus  sociari  gaudent  ; et 
gcmentes  inler  veslibulum  et  allare,  assiduis  et  quotidianis  prceibus 
Deum  omnipotentem  tolo  animi  fenore  phscantur,  ut  magna  ilia 
Icinpestatc  depulsa  nec  non  acerbis  curis  quae  Bealitudinem  Yestram 
adiciunt  longe  remolis,  catholica  Ecclesia  oplatissimam  assequalur 
pacem  ac  sua  ubique  liberlate  pro  omnium  salute  frualur. 

Et  nunc  ad  pedes  Sanclilatis  Ycstrae  provoluli , bcncdictioncm 
aposlolicam  humillime  cfflagitantes,  ex  lotis  praecordiis  dicunt  : Bea- 
lissime  Pater,  prospéré  procédé  et  régna  propter  veritatein . et  man- 
sueludinem  et  iusliliam. 

\ 

Sanclilatis  Yeslrae, 

Bello\aci,  in  Gallia,  die  26  iulii  1860 

Atlilicü.-sinii  et  det  olissimi  lilii 

los.  Armaxdus,  Episcopus  Belhmacensis 
(Sttjiiono  altre  duecento  quaranlotto  firme  di  EcclesiaMici. 
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ALCliNI  CATTOLICI  DI  NOYON 


Très  Saint  Père, 


En  tout  temps,  les  fidèles  enfants  de  l’Eglise  de  Jésus-Christ 
doivent  tourner  leurs  yeux  et  leurs  cœurs  vers  celui  qui  conduit 
l’ impérissable  barque  de  Pierre,  hors  de  laquelle  il  n’y  a qu'abîmes 
et  ruines  éternelles  pour  les  peuples  et  les  rois;  mais  c'est  surtout  . 
au  jour  du  danger,  au  jour  où  les  armées  de  l’impiété  se  ruent 
sur  cette  barque  et  sur  son  divin  pilote,  que  ces  fidèles  enfants 
de  T Eglise  doivent  faire  éclater  leur  amour  ; ils  doivent , à ce 
jour  soleunel  du  dauger,  accourir,  se  presser  autour  de  leur  père 
commun,  en  Jui  criant:  Nous  voici,  disposez  de  nous,  commandez 
et  nous  obéirons.  • 

Très  Saint  Père,  vous  qui  êtes  revêtu  de  la  puissance  et  de  la 
foi  de  Pierre,  vous  à qui  est  confiée  sa  barque  immortelle,  nous 
accourons  au  bruit  de  la  tempête  qui  vous  menace  et  sommes  prêts 
à mourir  pour  vous.  Les  puissances  des  ténèbres  s'agitent  d un 
pôle  à l’autre;  elles  veulent  consommer  une  spoliation  sacrilège; 
elles  vont,  réunissant  leurs  efforts  désespérés,  essayer  encore , dans 
leur  orgueil  insensé , de  briser  cette  barque  contre  laquelle , depuis 
dix-huit  siècles,  se  brisent  les  portes  de  l’enfer. 

Très  Saint  Père,  tout  en  saluant  déjà  avec  enthousiasme  le  pro- 
chain triomphe  de  la  Papauté,  qui  sera  votre-  propre  triomphe,  nous 
ne  pouvons  ne  pas  voir  et  ne  pas  ressentir  vos  angoisses  et  les 
immenses  douleurs  de  votre  cœur.  Les  paroles  nous  manquent  pour 
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vous  exprimer  tout  ce  que  nos  cœurs  renferment  de  dévouement  et 
d’amour  pour  vous  et  ce  que  nous  souffrons  de  vous  voir  souffrir! 
Vous  avez , comme  Jésus , votre  calvaire  ; que  votre  croix , comme 
celle  du  fils  do  Dieu , est  lourde  et  cruelle  ! que  nous  serions  heu- 
reux de  la  porter  avec  vous  ! Dieu  puissant  et  bon  ! sauvez  Pie  IX  ! 
si , comme  votre  fils  Jésus , il  est  sur  la  croix , faites  que , comme 
votre  fils  Jésus,  il  entre  par  sa  croix  dans  la  gloire! 

Très  Saint  Père,  nous  sommes  au  pied  de  votre  croix,  nous  y 
attachons  nos  cœurs  et  y répandons  nos  larmes  ; une  chose  cepen- 
dant nous  console,  c’est  que  vous  souffrez  pour  Celui  qui  nous  a 
aimés  jusqu’  k la  mort  de  la  croix , et  que , du  calvaire , il  n’  y a 
pas  loin  k la  gloire  du  triomphe. 

Très  saint  et  très  aimé  Père,  bénissez-nous  ; demandez  au  Dieu 
de  toute  justice  et  de  toute  miséricorde,  au  nom  de  toutes  vos 
souffrances , que  notre  foi  ne  défaille  point  ; qu'  k votre  exemple 
nous  combattions  vaillamment  les  combats  du  Seigneur,  afin  qu'un 
jour,  après  avoir  été  sur  la  terre  fidèles  soldats  de  l’Eglise  mili- 
tante de  Jésus-Christ , nous  participions  avec  vous  dans  les  cieux  k 
la  gloire  de  l'Eglise  triomphante  où  le  Dieu  des  vertus  récompense 
si  magnifiquement  ses  fidèles  serviteurs.  • 

Nous  sommes,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté. 

Noyon  (France),  ce  10  janvier  1800. 

f 

- Les  1res  respectueux  et  dévoués  lils  « 


fSeyuono  sei  firme.) 


DIOCESI  DI  CHALONS 


IL  SEMINARIO  TEOLOGICO  1)1  CHÀLONS 


Beatissime  Patkk, 

liane  diem  semper  habebimus  in  monumentum,  in  qua  reve- 
rendus  Superior  nosler  limina  sanclae  Scdis  adilurus,  vola  noslra 
Sanctilali  Tuae  oITerenda  scripto  acci|iere  dignatus  est. 

Quid  cnim , Beatissime  Pater , nobis  honorabilius  quam  Christi 
Vicario  salutem  dare?  Quid  nobis  suavius  quam  quao  e\  tam  longo 
lemporc  interius  senlimus,  tandem  oxlerius  exprimera?  sicquc  aman- 
lissimum  Palrem  alloqui  posse  : 

In  nobilissima  neenon  et  christianissima  Gallia,  benignus,  o 
Beatissime  Pater , ad  maius  Seminarium  Catalaunense  attende  : hic 
dcvola  tibi  vivunl  corda  filiorum  : hic  lu  frequens  in  ore,  pracci- 
puus  in  mente,  totus  in  amorc.  Hic  lu  lumen  oculorum,  centrum 
cordium.  Quid  dicemus  ultra?  Sicuti  membra  uniuntur  capiti,  sic 
et  nos  unimur  successori  Pétri. 

Hinc,  Beatissime  Pater,  dolqres  lui  dolores  nostri.  Ecijuid  non 
possumus  addere  : gaudium  luum  gaudium  nostrum . iubilatio  tua 
iubilalio  nostra?  Sed  quoi!  non  hodie  licet,  licebit  postea,  auxiliantc 
Immaculata  Virginc  Maria,  quae  tibi  pro  data  gloria  gloriam  dabit, 
tandem  exurgentc  Christo.  qui  olim  imperavit  venlis  et  mari  et  facta 
est  Iranquillitas  magna. 
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Interea,  Bealissime  Pater,  nostrum  erit  iugiter  Deo  funderc  pro- 
cès, ut  univcrso  chrisliano  orbi  Sanctitatem  Tuam  diu  serve!  inco- 
lumen  diuque  in  terris  relinquat  ; quo  tandem  aliquando  non  sine 
omnipotenlis  Dci  praesidio,  catholicae  rcligionis  hostes,  omnesque 
a vera  fide  aberrantes  ad  ovile  fidelium  et  ad  unicum  salutis  por- 
tum  felieissime  deducantur. 

Haec  sunt,  Bealissime  Pater,  vota  nostra  quae  nec  ulla  potestas, 
nec  ulla  tribulatio,  nec  vita , nec  mors  mutare  aut  minuere  poterunt. 

Dignetur  Sanctilas  tua  ilia  benigno  favorc  excipere  ; nobisque , 
professoribus  et  alumnis,  humillime  ad  pedes  Tuae  Sanctilalis  pro- 
volulis,  benedictionem  apostolicam  impertire. 

Catalauni,  die  trigesima  aprilis  MDCCCLXI1 
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IL  CLERO  E I FEDELI 

DELU  PARROCCHIA  DI  NOTRE-DXME  IM  CHÂLONS  • 


. • Trks  Saint  Père, 

Le  Clergé  et  les  pâroissiens  de  Notre-Dame  de  Châlons-sur-Mar- 
ne, soussignés,  sont  heureux  de  faire  parvenir  jusqu’au  trône  de 
Votro  Sainteté,  par  l’entremise  de  leur  Pasteur,  leurs  respectueux 
hommages  et  l’expression  de  leifr  filial  dévouement. 

Loin  de  vous,  Très  Saint  Père,  mais  unis  intimement  à votre 
coeur  paternel ,. iis  ressentent  toutes  vos  angoisses,  comme  vos  con- 
solations et,  par  leurs  prières,  ilS  ne  cessent  do  combattre  pour 
l' Eglise  et  pour  vous. 

Puisse  la  Très  Sainte  et  Immaculée  Mère  de  Dieu , dont  la  gloire 
vous  est  si  chère  ; puissent  les  bienheureux  Apôtres  Pierre  et  Paul  ; 
puissent  les  glorieux  Martyrs  désormais  placés  par  voire  main  sur 
les  autels,  faire  bientôt  triompher  la  sainte  Eglise -et  son  Chef 
bien— alpré  ! 

Prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  ils  implorent  humble- 
ment votre  bénédiction  apostolique. 

Châlons-sur-Marne,  le  1er  juin  1862. 

( Eefjuono  noce  firme  di  Ecclesiastici  e duereutosessimla 
di  parrocchiani . ) ’ 
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I.K  PARROCCH1E  DI  VIRGINY  F DI  MASSIGES  ' 


Très*  Saint  Pêne,  . 

La  paroisse  do  Virginy,  prosternée  aux  pieds.de  Voire  Sainteté, 
vous  offre  par  les  mains  de  son  pasteur  les  sentiments  de  sa  véné- 
ration profonde  et  de  son  affection  toute  filiale. 

Au  milieu  des  peines  et  des  angoisses  qui  assaillent  de  toutes 
parts  votre  auguste  personne,  elle  est  heureuse  de  vous  faire  con- 
naître qu'elle  partage  votre  douleur  et  qu’elle  désire  voir  luire  pour 
un  père  si  chéri  des  jours  plus  calmes  et  plus  heureux. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  abaisser  vos  regards  sur  ces  enfants 
lidèles  et  dévoués  dont  les  noms  sont  ici , et  sur  tous  ceux  qui  leur 
sont  attachés  par  les  liens  de  la  famille  ou  de  l'amitié. 

Bénissez— les  et  aussi  leur  pasteur,  mille  fois  heureux  de  se  pro- 
sterner une  fols  en  sa  vie  aux  pieds  de  celui  que  les  vrais  chré- 
tiens révèrent  et  chérissent  comme  leur  Père. 

A Virginy,  le  1"  avril  .1 862.  # 

Seyumio  duermlo  settantariuipw  finit*.  ) 


I.a  popolaziffnr  Dilate  ili  questi  dur  Cnmuni  è di  srirento  trenlasetlc  anime. 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  LA-FERE 


Titfes  Saint  Pèbe, 

Profondémciil  touchés  des  peines  qui  affligent  Vôtre  Sainteté , et 
désirant,  autant  qu'itesl  en  eus,  contribuer  à leur  adoucissement , 
les  Ecclésiastiques  du  doyenné  de  La-Fèrc  (diocèse  de  Soissons  et 
Laon,  en  France)  prennent  la  liberlé  de  vous  adresser  la  somme  de 
deux  cents  francs , comme  un  témoignage  de  leur  filiale  affection. 

Ils  espèrent  que  cette  faible  offrande  sera  accueillie  avec,  bonté, 
et  prosterné?  aux  pieds  de  Voire  Sainteté,  ils  vous  supplient,  Très 
Saint  Père,  de  leur  accorder,  pour  eux  et  pour  les  fidèles  confiés  à 
leurs  soins,  votre  bénédiction  apostolique.  • 

lis  sont  avec  la  plus  profonde  vénération,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

La-Fère,  lo  2a  janvier  1862. 


Les  1res  humbles  et  très  dévoué*  lits 


(Segnano  didtntnove  firme,) 
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ARCHIDIOCESI  DI  RENNES 


IL  SEMINARIO  TEOLOGICO  DI  RENNES 


Très  Smnt  Pèbe, 

• f 4 

Après  tant  de  témoignages  d'attachement  filial  que  vous  avez 
reçus  (Je  tous  les  points  du  mondo  catholique,  si  c'est  encore  une 
consolation  pour  vous  d’apprendre  qite  quelque  part  il  y a des  cœurs 
qui  vous  aiment  et  qui  protestent  hautement  de  leur  dévouement 
inviolable  à votre  personne  et  au  Siège  que  vous  occupez,  permet- 
tez à quelques  enfants  de  la  Bretagne,  élèves  du  Grand  Séminaire 
de  Rennes,  de  venir  se  jeter  à vos  pieds,  et  d!y  déposer  humble- 
ment l’expression  des  sentiments  dont  ils  .sont  animés. 

Très  Saint  Pèro,  renfermés  dans  leur  solitude,  étrangers  aux 

0 

détails  de  la  politique  humaine,  ils  n'ont  guère  connu  que  par  vous 
et  par  vos  admirables  Encycliques  vos  peines  et  vos  angoisses.  El 
leur  douleur  n’en  a été  que  plus  grande  à la  triste  pensée  qu’ils 
ne  connaissaient  peut-être  -qu’  une  partie  des  amertumes  dont  on 
abreuvait  votre  cœur.  Ah  ! Très  Saint  Père , seulement  d’ après  ce 
qu’  ils  en  ont  connu , qui , comme  vous , parmi  les  Pontifes  romains , 
aura  été  l’objel  de  tant  de  haines  concentrées,  de  tant  d’injustices 


Digiiized^by  Google 


PROVINQJA  ECCLESIASTICA  DI  BENNES.  573 

accumulées  ! Mais  aussi , qui , comme  vous , aura  contribué  à exalter 
la  sainte  Eglise  I 

Il  est  une  chose,  Très  Saint  Père,  que  vos  ennemis  ne  vous 
enlèveront  point:  c’est  le  cœur  et  l'affection  des  deux  cent  millions 
de  catholiques  quo  votre  admirable  conduite  a si  intimement  Unis 
entre  eux  et  si  fermement  attachés  k cette  Chaire  de  Pierre  qui  doit 
résister  même  aux  puissances  de  l’enfer. 

On  dit  que  votre  nom  est  devenu  populaire  dans  le  monde  en- 
tier, que  partout  il  est  béni;  ohl  il  l’est  surtout  en  Bretagne/  Ici, 
partout  on  prie,  .partout  on  espère on  espère  Bans  vos  souffran- 

ces, Très  Saint  Père,  on  espère  dans  la  protection  de  la  Reine  du 

0 

Ciel  que  vous  avez  si  solennellement  glorifiée.  Chaque  jour,  -nous  re- 
mettons entre  ses  mains  votre  cause  et  votre  personne  sacrée. 

Vous  avez  appris  tout  cela  de  la  bouche  de  nos  amis  d’enfance 
qui  ont  volé  d’ici  à votre  secours.  Que  n’avons-nous  pu  aHer,  com- 
me ces  héros , offrir  jusqu’  k la  dernière  goutte  de  notre  sang  pour 
la  cause  du  Vicaire  de  Jésus-Christ.  I & Pasteur  (Te  ce  diocèse, 
qui  vous  visite  en  ce  moment,  nous  rétient  ici  pour  nous  former  k 
d’autres  combats;  c’est  pour  vous,  pour  le  triomphe  de  la  cause 
qui  vous  est  conliée,  qu’il  veut  nous  préparer  k une  vie  forte  et 
généreuse. 

Très  Saint  Père,  quand  sa  main  vénérée,  k laquelle  nous  osons 
confier  ces  lignes,  se  tendra  pour  vous  les  offrir,  cherchez  dans,  les 
trésors  de  grâces  et  de  bénédictions  dont  vous  êtes  le  dépositaire 
de  quoi  reconnaître  pour  nous  cette  charité  vraiment  pastorale  qui 
a protégé  notre  jeunesse  et  qui  veillo  avec  tant  de  soin  sur  ce 

qu’elle  appelle  l’avenir  de  son ‘diocèse. 

* . * 

. De  Votre  Sainteté, 

. » 

Les  enfants  tw>s  soumis  et  1res  dévoués 

; Seguono  cenloscssmladue  firme  di  Sludenli  e note,  di  Diretlori.) 


l’VHTK  SECONDA  - I HA.NUA. 


:>7i 


IL  SEM1NARIO  MINORE  DI  SAINT-MEEN 


Tués  Saint  Péiik, 

Lorsque,  it  la  nouvelle  des  chagrins  sans  nombre  dont  les  en- 
ricmis  de  Dieu  el  de  son  Eglise  abreuvaient  Votre  Sainteté,  les  pro- 
testations les  plus  énergiques,  parties  de  tous  les  points  de  l'uni- 
vers, vinrent  apporter  quelques  consolations  à votre  cœur  affligé, 
nous  osâmes  mêler  notre  faible  voix  aux  voix  les  plus  illustres  du 
monde  catholique.  En  remplissant  ce  devoir  sacré,  nous" étions  loin 
de  nous  attendre  au  bonheur  qu’  il  devait  nous  procurer  : Votre 
Sainteté  a daigné  nous  faire  connaître  qu’  elle  noùs  avait  enten- 
dus, en  noms  envoyant  une  lettre  louchante,  avec  sa  bénédiction 
apostolique.  . 

Recevez,  Très  Saint  Père,  l’expression  des  sentiments  de  recon- 
naissance qu’a  excités  en  nous  celte  preuve  éclatante,  de  votre  af- 
fection spéciale  pour  la  jeunesse  et  pour  les  bretons.  Nous  n’avions 
fait  que  bien  peu  pour  vous  témoigner  notre  dévouement;  noûs 
aurions  voulu  tous  suivre  quelques-uns  de  nos  condisciples  plus 
heureux  que  nous,  et  voler  à la  défense  de  votre  personne  el  du 
Saint-Siège.  Avec  quelle  joie  nous  aurions  répandu  noire  sang  pour 
Mne  cause  si  sainte  et  si  noble! 

Ce  que  nous  n’avons  pu  faire  par  nous-mêmes,  Très  Saint  Père, 
nous  le  ferons  par  nos  prières:  nous -supplierons  Marie  Immaculée 
dans  sa  Conception , de  protéger  le  saint  Pontife  qui  toujours  a 
montré  tant  de  zèle  pour  publier  ses  glorieux  privilèges  et  pour 
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étendre  son  culte;  .de  le  soutenir  au  milieu  de  circonstances  si  diffi- 
ciles. et,  par  sa  puissante  intercession,  de  faire  renaître  pour  l'Egli- 
se des  jours  puis  et  sereins. 

Pour  nous,  nous  continuerons  à travailler  avec  ardeur  à deve- 
nir des  Prêtres  saints,  savants  et  zélés,  capables  de  consoler  l’Eglise 
en  procurant  le  salut  de  ses  enfants:  c’est  ce  que  nous  espérons, 
Très  Saint  Père,  aidés  du  secours  de  Dieu  et  de  votre  bénédiction 
apostolique  que  nous  vous  demandons  tous  de  nouveau,  en  baisant 
avec  respect  les  pieds  de  Votre  Sainteté. 

Vos  enfants  les  plus  dévoués 

. • Us  Rhèloriciens  an  nom  de  leurs  condisciples 

A 

« 

( Seguono  vcntiquattro  firme  di  Sludenti  e sedici 
* ' di-  Direttori  e Professori.  ) 


a 


» 


& 


Digitized  by  Google 


HAUTE  SBCOMiA  - FRANCIA. 


IL  COLLEGiO  1)1  SAN  VINCENZO 


Très  Saint  Père, 

Pénétrés  de  l'affliction  la  plus  vive  et  la  plus  profonde  au  récit  des 
maux  et  des  outragés  qui , depuis  si  longtemps.,  oppressent  le  cœur 
du  meilleur  des  pères,  vos  humbles  enfants,  maîtres  et ‘élèves  du 
collège  Saint-Vincent , de  Rennes , saisissent  l'occasion  qui  leur  est 
offerte  de  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  l'expression  de  leur 
douleur  et  de  leur  dévouement.  Vérifiant  une  fois  encore  la  prédi- 
ction du  divin  Maître,-  l’irréligion  et  la  cupidité  se  sont  unies  pour 
lutter  contre  la  sainte  Eglise  romaine  et  son  Chef  auguste.  Mais 
plus  les  attaques  se  sont  multipliées,  plus  aussi  votre  inébranlable 
confiance  nous  a rappelé  la  promesse  tlu  triomphe.  Vous  continuez , 
Très  Saint  Père,*  la  victoire  que  Jésus-Christ,  Notre  Seigneur,  a 
commencée. 

Toutes  nos  prières,  tous  nos  vœux  les  plus  ardents  se  pressent 
depuis  longtemps  sous  la  glorieuse  bannière  de  votre,  foi.  Aussi 
avons-nous  vu  avec- un  immense  bonheur  aller  offrir  à celte  cause 
sacrée  leur  courage  et  leur  vie , gragd  nombre  de  ceux  qui , commé 
nous,  ont  vécu  dans  cette  maison  de  Saint-Vincent.  Leur  sang  a 
coulé  : ious  ne  sont  pas  revenus  ; mais  ceux  que  Dieu  a préservés 
de  la  mort  reprennenl  leur  place , entraînant  après  eux  de  nouveaux 
cœurs  dévoués  sortis  de  nos  rangs.  Et  nous  qui  restons,  nous  en- 
vions leur  bonheur  cl  leur  gloire;  car  c’est  pour  Dieu,  pour  sou 
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Eglise  el  le  Chef  bien-aimé  de  celte  saiule  Eglise  qu  ils  corabat- 
lent  et  qu’ils  mourront,  si  Dieu  les  veut  honorer  de  la  couronne 
du  martyre. 

Bénissez  donc,  Très  Saint  Père,  vos  enfants  de  Saint-Vincent, 
ceux  qui  demeurent,  comme  ceux  qui  volent  où  voire  voix  Irénie 
les  appelle. 


(Seyiiono  selle  firme  di  Superiori  e renl'nllnnln  di  Aluniii.) 
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IL  CLERO  I)ELLA  Cl  TT  A DI  REIVNES 


Ti«i:s  Saint  Père. 

A la  vue  de  lous  les  attentats  sacrilèges  commis  contre  votre 
autorité  spirituelle  et  temporelle,  le  Clergé  de  la  ville  et  du  diocèse 
de  Rennes  s’est  trouvé  blessé  dans  sa  foi  et  profondément  affligé. 
Il  s’est  associé  à vos  douleurs  et  a protesté  contre  les  blasphèmes 
et  les  spoliations  des  enfants  de  Déliai.  C’est  avec  le  plus  profond 
respect  qu’  il  a entendu  votre  voix  dans  les  admirables  et  coura- 
geuses Encycliques  et  Allocutions  adressées  par  aous.  Très  Saint 
Père , à nos  vénérables  Evêques  ; il  en  a fait  la  règle  de  sa  con- 
duite, et  n’a  pas  cessé  d’instruire  les  fidèles,  conformément  à vos 
instructions,  et  de  les  exhorter  à soutenir  la  cause  pontificale  par 
des  prières  continuelles  et  des  offrandes. 

Dès  le  commencement  de  vos  épreuves,  Très  Saint  Père,  notre 
vénérable  Archevêque  s'empressa  d’écrire  à Votre  Sainteté  pour  lui 
faire  connaître  son  dévouement  et  celui  de  tout  son  Clergé.  Nous 
avons  été  comblés  de  joie,  Très  Saint  Père,  en  apprenant  par  la 
lettre  que  vous  avez  daigné  adresser  à notre  vénérable  Archevê- 
que, que  les  sentiments  que  Sa  Grandeur  vous  avait  exprimés  en 
son  nom  et  au  nôtre,  avaient  été  une  consolation  pour  vous  au 
milieu  des  angoisses  qui  vous  assiègent , et  nous  aurions  voulu  dès 
lors  vous  envoyer  par  écrit  l’expression  de  notre  inviolable  attache- 
ment, à vous,  Très  Saint  Père,  et  au  Siège  apostolique.  Mais,  sa- 
chant que  notre  vénérable  Archevêque  avait  le  projet  arrêté  de  sc 
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rendre,  aussitôt  qu'il  lui  serait  possible,  auprès  de  Votre  Sainte- 
té, pour  honorer  et  vénérer  dans  votre  personne  le  successeur  de 
Pierre,  nous  avons  attendu  avec  impatience  ce  moment  qui  fera 
époque  pour  notre  église  archiépiscopale  de  Rennes,  et  c’est  ce  té- 
moignage de  notre  profonde  vénération  et  de  notre  inviolable  at- 
tachement que  nous  déposons  en  ce  moment  aux  pieds  de  Votre 
Sainteté  par  les  mains  de  notre  véuéré  pontife. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  accueillir  avec  votre  bonté  paternelle 
si  bien  connue,  l'assurance  des  sentiments  respectueux  avec  lesquels 
nous  nous  faisons  honneur  et  gloire  d’étre  jusqu’à  la  mort. 

De  Votre  Sainteté, 


Les  très  humbles  serviteurs  et  tils 


Seynono  rentinore  firme.  ) 
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IL  CLE RO 

DHL  DECANATO  1)1  NOTRE-DAME  I)I  RENNES 


I. 


Très  Saint  Père, 

A la  vue  de  lous  les  sacrilèges  attentais  à l’autorité  spirituelle 
et  temporelle  du  Souverain  Pontife,  le  Clergé  de  la  ville  de  Rennes , 
connue  tous  les  véritables  enfants  de  l’Eglise,  s’est  trouvé  blessé 
dans  sa  foi  et  profondément  affligé;  il  s’est  associé  à vos  douleurs 
et  a protesté  contre  les  blasphèmes  et  les  spoliations  des  enfants  <îe 
Bélial  ; il  a entendu  avec  respect  votre  voix  dans  les  admirables 
et  courageuses  Encycliques  et  Allocutions  adressées  à nos  vénérables 
Evêques  ; il  en  a fait  sa  règle  de  conduite  et  n’  a pas  cessé  d’ in- 
struire les  fidèles  conformément  «à  vos  enseignements,  et  de  les  ex- 
horter à soutenir  la  cause  pontificale  par  des  prières  continuelles 
cl  des  offrandes. 

Dès  le  commencement  de  vos  épreuves,  notre  vénérable  Arche- 
vêque s’empressa  d’ecrire  à Votre  Sainteté  pour  lui  faire  connaître 
son  dévouement  et  celui  de  son  Clergé.  En  répondant  à Sa  Grandeur, 
Votre  Sainteté  lui  fit  savoir  que  le  témoignage  de  dévouement  de 
l'Archevêque,  du  Clergé  et  des  fidèles  lui  avait  procuré  une  grande 
consolation  dans  scs  angoisses.  Nous  avons  été  heureux  de  celte 
communication  et  nous  aurions  voulu  dès  lors  vous  envoyer  par  écrit 
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l'expression  de  noire  dévouement  au  Saint-Siège  dans  celte  guerre 
parricide  qu’on  lui  fait.  Mais  sachant  que  notre  vénérable  Arche- 
vêque avait  le  projet  arrêté  de  se  rendre,  aussitôt  qu’il  lui  serait 
possible,  auprès  de  Votre  Sainteté  pour  voir,  honorer,  consoler, 
écouter  le  successeur  de  Pierre  et  lui  présenter  de  nouveau  les  sen- 
timents d’attachement  et  de  soumission  de  tout  son  diocèse,  nous 
avons  impatiemment  attendu  ce  moment  désirable  et  qui  fera  épo- 
que pour  l’ Eglise  archiépiscopale  de  Rennes. 

Comme  cet  heureux  moment  est  arrivé,  le  susdit  Clergé  s'em- 
presse de  vous  transmettre  la  présente  adresse  par  la  main  de  son 
vénérable  Pontife. 

Incapables  d’exprimer  dignement  à Votre  Sainteté  toute  la  vi- 
vacité et  l'étendue  de  notre  dévouement  au  Saint-Siège,  h ses 
droits,  ii  ses  privilèges,  nous  résumerons  tout  en  lui  protestant 
que  nous  partageons  les  sentiments  que  lui  ont  exprimés  tous  les 
Evêques  du  monde  catholique. 

Au  milieu  des  peines  que  nous  partageons  avec  notre  saint  Pè- 
re, une  chose  nous  console,  c'est  de  voir  que  toutes  les  trames 
ourdies  et  les  attaques  inqualifiables  de  P impiété  contre  votre  au- 
torité spirituelle  et  temporelle,  n’ont  fait  que  réveiller,  surexalter 
dans  l’univers  entier  le  dévouement  au  Saint-Siège. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  accueillir  paternellement  notre  adres- 
se, nous  donner  à tous  votre  bénédiction,  et  nous  permettre  de 
nous  jeter  à vos  pieds  pour  vous  offrir  les  respectueux  hommages 
avec  lesquels  nous  nous  faisons  honneur  et  gloire  de  nous  dire  et 
d’être  jusqu’à  la  mort, 


De  Votre  Sainteté, 


Les  très  humbles  sert  Heurs  et  fils 


( Seyuono  settantaqunttro  firme. ) 
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Tufs  Saint  Pkrb, 

Vos  tils  dévoués,  les  Curés  el  Vicaires  du  canton  de  Notre- 
Dame  de  Rennes , en  Bretagne , avaient  eu  I'  honneur , avec  tout 
le  Clergé  de  P arehidiocèse  de  Rennes,  lors  du  premier  voyage  de 
notre  digne  Archevêque  h Rome,  en  1860,  de  vous  envoyer  une 
adresse  pour  vous  témoigner  leur  dévouement , vous  dire  combien  ils 
avaient  souffert  de  vos  épreuves,  comment  ils  reconnaissaient,  res- 
pectaient et  prêchaient  votre  double  autorité  spirituelle  et  temporelle , 
el  comment  ils  priaient  pour  le  triomphe  du  Saint-Siège  si  injuste- 
ment insulté  et  attaqué  par  les  portes  de  l'enfer. 

Aujourd'hui  ledit  Clergé,  toujours  animé  des  mêmes  sentiments 
pour  votre  personne  sacrée  et  tous  vos  droits , comme  Chef  de  P Egli- 
se, désire  vous  l’exprimer  de  nouveau  par  la  présente  qu'  il  aime 
à vous  faire  parvenir  par  les  mains  du  Curé  de  ce  canton , qui  a 
le  bonheur  de  se  rendre  à Rome  pour  se  prosterner  à vos  pieds, 
vous  offrir  ses  hommages  et  les  nôtres  et  demander  votre  bénédi- 
ction apostolique  pour  lui,  pour  nous  tous,  ainsi  que  pour  tous  les 
fidèles  de  nos  paroisses,  qui,  nous  le  disons  avec  joie,  continuent 
à prier  pour  Votre  Sainteté,  à entretenir  le  Denier  de  Saint  Pierre. 
et  à se  retremper  de  plus  en  plus  dans  leur  attachement  à la  Chaire  * 
du  Prince  des  Apôtres  ; animés  qu'  ils  sont , comme  nous , par 
l'admirable  exemple  que  nous  donne  notre  vénérable  cl  bien-aimé 
Archevêque. 
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Puisse  l’expression  de  ces  sentiments  être  agréable  à Votre  Sain- 
teté , cl  soulager  son  cœur  : c’  est  le  vœu  de  vos  très  obéissants  fils , 
les  Recteurs  et  Vicaires  du  canton  de  Notre-Dame,  qui  se  proster- 
nent «à  vos  pieds  et  vous  supplient  de  les  bénir  avec  toutes  les  âmes 
qui  leur  sont  confiées. 


Set/nono  vcnlitrè  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  ANTRAIN 


Très  Saint  Père, 

Tous  les  Ecclésiastiques  du  canton  d’Antrain , diocèse  de  Rennes , 
viennent  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  les  témoignages  du 
dévouement  et  de  l’amour  fdial  qu’  ils  ressentent  pour  votre  auguste 
personne  et  pour  le  Siège  apostolique  que  vous  occupez  avec  tant 
de  grandeur,  tant  de  gloire  et  tant  de  souffrances:  heureux  si  ces 
sentiments  les  plus  sincères  et  les  plus  dévoués  peuvent  apporter 
quelques  adoucissements  à l'amertume  dont  des  hommes  impies  ont 
travaillé  à abreuver  votre  àme  si  bonne,  si  charitable  et  si  com- 
patissante, et  cela,  par  les  manœuvres  les  plus  noires  et  les  plus 
criminelles,  que  déplorent  avec  le  plus  profond  chagrin  tous  les 
cœurs  sincèrement  attachés  au  Saint-Siège  apostolique. 

Daignez , Très  Saint  Père , agréer  les  témoignages  de  dévouement 
et  d'amour  de  cœurs  qui  sont  entièrement  à vous. 


( Seguono  diciamove  fi  vint.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  ARGENTRE 


Très  Saint  Père, 

Prosternés  à vos  pieds,  les  Curés  et  les  Vicaires  du  canton 
d’Argenlré,  diocèse  de  Rennes,  voudraient  vous  témoigner  toute 
l’admiration  que  leur  inspirent  votre  prudence  consommée,  votre 
sagesse  surhumaine  et  votre  énergique  fermeté  ; ils  voudraient  vous 
dire  l'espérance  que  leur  donne  votre  conduite  si  calme  et  si  di- 
gne ; ils  voudraient  que  vous  connussiez  leurs  cœurs  dévoués,  cl 
les  vœux  qu’  ils  font  pour  votre  triomphe  et  la  conservation  do  vos 
jours , si  chers  à l’ Eglise  de  Dieu  ; ils  voudraient  vous  faire  sa- 
voir avec  quelle  sympathie  ils  s’associent  aux  douloureuses  épreu- 
ves que  vous  subissez  ; enfin , ils  vous  prient  d’avoir  pour  agréable 
l'assurance  de  la  fidélité  et  du  dévouement  sans  bornes  qu’ils  ont 
pour  le  Siège  apostolique  et  pour  votre  personne  auguste  et  sacrée. 

Àrgentré,  17  décembre  1860. 

( Segunno  ventitrè  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DEÇA  NATO  DI  BAIN 


Thés  Saint  Pèbe. 

Le  Clergé  du  canton  de  Bain,  archidiocèse  de  Rennes,  hum- 
blement prosterné  aux  pieds  do  Votre  Sainteté,  est  heureux  d’avoir 
une  occasion  de  lui  donner  des  marques  de  son  respectueux  et 
sincère  attachement  et  de  son  dévouement. 

C’est  pour  nou6  un  devoir,  dans  tous  les  temps,  d’être  irrévo- 
cablement attachés  h la  chaire  de  Saint  Pierre,  fondement  de  l'Eglise 
de  Jésus-Christ;  aujourd'hui  c’est  plus  qu’un  devoir,  c’est  une 
obligation  de  nous  y attacher  d’autant  plus  fortement  qu’elle  est 
plus  menacée  et  battue  par  la  tempête. 

Nous  protestons  de  toute  l’énergie  de  nos  cœurs  conlro  les  in- 
jures, les  injustices  et  spoliations  que  l’on  vous  fait  subir. 

Nous  voudrions,  par  tous  les  sacrifices  qui  sont  à notre  disposi- 
tion, alléger  votre  fardeau,  adoucir  vos  peines  et  y mettre  fin. 

Nous  prions,  Très  Saint  Père,  et  nous  continuerons  à prier 
avec  vous  et  pour  vous , afin  que  Dieu  donne  la  paix  à son  Eglise , 
paix  que  le  monde  ne  veut  pas  et  ne  peut  pas  donner,  et  qu’ après 
la  tempête  il  se  fasse  un  grand  calme.  Votre  foi  et  votre  confiance 
en  Dieu,  Très  Saint  Père,  vous  sauveront.  La  protection  de  l’im- 
maculée Vierge  Marie  ne  vous  fera  pas  défaut  et  vous  verrez  des 
joqrs  plus  heureux  ! Fiat  ! fiat  ! Ce  sont  les  désirs  et  les  vœux  les 
plus  ardents  de  vos  enfants  en  Jésus  Noire-Seigneur. 

! Srgmno  ventidue  firme.  ) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  BECHEREL 


Très  Saint  Père. 

Accompagnant  d’esprit  et  d’affection  dans  la  ville  sainte  noire 
Archevêque  bien-aimé,  nous  déposons,  de  concert  avec  lui,  aux 
pieds  de  Votre  Sainteté,  nos  cœurs  et  ceux  do  tous  nos  paroissiens. 

Puisse  l’expression  de  nos  hommages,  de  notre  piété  filiale  et 
de  notre  entier  dévouement,  puissent  les  prières  incessantes  que 
noms  adressons  au  ciel  pour  votro  augusto  personne,  Très  Saint  Pè- 
re , et  pour  la  prospérité  de  l’ Eglise , apporter  quelque  adoucisse- 
ment aux  amères  douleurs  dont  votre  grande  àme  est  abreuvée  ! 
Puissent  votre  héroïque  résignation  et  votre  immense  confiance  dans 
le  Dieu  très  bon  et  très  miséricordieux  attirer  sur  vous  les  plus 
abondantes  consolations  divines,  et  préparer  des  jours  meilleurs  à 
la  sainte  Eglise,  unique  objet  de  vos  paternelles  sollicitudes! 

Tels  sont , Très  Saint  Père , les  vœüx  et  les  sentiments  que  dé- 
posent à vos  pieds , il'  un  commun  accord-,  tous  les  Prêtres  du  can- 
ton de  Béeherel,  en  vous  demandant  pour  eux-mêmes  et  pour  tous 
les  fidèles  confiés  à leurs  soins  votre  bénédiction  apostolique  et  en 
se  disant  avec  gloire  et  bonheur, 

De  Votre  Sainteté, 

Les  fil»  très  humbles  et  très  soumis 
(Seguono  renlmnee  firme.) 
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IL  CLE RO  DEL  DECANATO  DI  CANCALE 


Très  Saint  Père, 

Assailli  par  une  tempête  affreuse,  le  vaisseau  de  l'Eglise,  en 
ces  tristes  jours,  est  violemment  agité.  Les  hommes  de  peu  de  foi 
s'épouvantent  et  s'imaginent  qu'il  va  s’engloutir  dans  l'ablme. 
Mais  nous , Prêtres  el  fidèles , nous  ne  partageons  pas  ces  alarmes  : 
la  barque  de  Pierre  a des  promesses  divines  qui  la  mettent  à 
l'abri  du  naufrage.  Une  main  ferme  est  au  gouvernail.  C’est  la 
vôtre , ô bien-aimé  Père  ; sous  sa  direction , si  violent  que  soit 
l' orage , nous  naviguons  sans  crainte.  Aussi , plus  que  jamais , te- 
nons-nous par  le  fond  de  nos  entrailles  à I'  Eglise  romaine  et  h 
votre  auguste  personne. 

Ce  qui  nous  afflige  profondément , c’  est  de  voir  des  fils  ingrats 
et  dégénérés  vous  abreuver  d'amertume,  fouler  aux  pieds  votre 
autorité  sainte,  au  mépris  de  tous  les  droits,  s'emparer  d'une  partie 
de  vos  Etats  el  porter  atteinte  à votre  Souveraineté  temporelle,  la 
garantie  de  votre  indépendance  dans  l'exercice  de  vos  fonctions  di- 
vines. A la  vue  de  ces  sacrilèges  attentats,  indignés  comme  notre 
pieux  Archevêque,  nous  protestons  énergiquement  avec  lui  contre 
cette  injuste  et  odieuse  invasion  ; avec  lui , nous  nous  levons  au- 
tour de  Votre  Sainteté,  pour  lui  témoigner  notre  dévouement  et  no- 
tre amour.  Puisse  l'expression  de  nos  filiales  sympathies,  que  Sa 
Grandeur  va  déposer  h vos  piods,  adoucir  votre  doulour  immense  ! 
Puissent  les  princes  catholiques,  comprenant  leur  devoirs  et  leurs 
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inférèls,  s'unir  avec  ardeur  pour  soutenir,  protéger  et  défendre  vo- 
tre pouvoir  civil , le  fondement  et  l’appui  de  leurs  propres  gouver- 
nements! Puissent  la  Vierge  Immaculée  et  les  bienheureux  Apôtres 
saints  Pierre  et  Paul , obtenir  de  Dieu  qu’  il  fasse  éclater  la  puissan- 
ce de  son  bras , humilie  les  ennemis  du  Saint-Siège  et  change  leurs 
cœurs  par  la  vertu  toute-puissante  de  sa  grâce! 

Daignez,  Très  Saint  Père,  agréer  les  pieux  sentiments  et  les 
vœux  sincères  de  notre  humble  canton,  et  nous  accorder,  à nous 
et  aux  fidèles  confiés  à nos  soins,  votre  douce  et  paternelle  bé- 
nédiction ! 

Cancale,  le  1»  décembre  1860. 


Vos  fils  respectueux,  xoumix  et  dévoués 


( Serjuono  vend  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  CHATEAUBOURG 


Très  Saint  Père. 

Los  Prêtres  du  canton  de  Châtcaubourg  (diocèse  de  Rennes), 
voulant  essayer  d’apporter  un  adoucissement  aux  amertumes  dont 
votre  cœur  paternel  est  abreuvé,  unissent  leurs  voix  à celles  qui 
s’élèvent  de  tous  les  points  de  la  terre  pour  rendre  hommage  à 
votre  double  caractère  de  Pontife  et  de  Roi.  Oui,  Très  Saint  Père, 
les  sacrilèges  altcnlals  dirigés,  dans  ces  jours  d’épreuves,  contre 
voire  auguste  personne  et  contre  le  Siège  apostolique,  ne  font  que 
resserrer  les  liens  de  soumission , de  respect  et  de  filiale  affection 
qui  nous  y attachent. 

Toujours,  vénéré  Pontife,  nous  nous  efforcerons  d'entretenir 
dans  le  cœur  des  fidèles  confiés  à nos- soins  le  dévouement  au  suc- 
cesseur de  Pierre,  en  leur  rappelant  qu’il  est  le  Maître  de  la  foi,  le 
Pasteur  des  pasteurs , auquel  il  est  nécessaire  d’ être  uni  pour  appar- 
tenir à Jésus-Christ.  Nous  ne  manquerons  pas  non  plus,  Très  Saint 
Père,  de  faire  ce  qui  dépend  de  nous  pour  contribuer  à la  défense 
de  votre  domaine  temporel , nécessaire  à votre  indépendance  de  Pon- 
tife. Puisse  le  ciel  exaucer  promptement  les  prières  que  nous  lui 
adressons,  cl  apaiser  bientôt  la  tempête  soulevée  contre  son  Eglise! 

Daignez , vénéré  Pontife , agréer  l’ hommage  du  respect  profond 
et  du  dévouement  sans  bornes  avec  lesquels  nous  sommes.  Très 
Saint  Père. 

De  Votro  Sainteté, 

l,e»  1res  humilies  el  1res  dévAls  lits 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  CHATEAUGIRON 


Très  Saint  Père, 

Nous , Prôtres  soussignés  du  canton  de  Chàteaugiron , diocèse 
de  Rennes  (Bretagne),  venons  offrir  à Votre  Sainteté,  par  l'inter- 
médiaire de  notre  bien-aimé  Archevêque,  l’hommage  respectueux 
do  notre  profondo  vénération,  et  vous  témoigner  la  part  bien  sin- 
cère que  nous  prenons  à la  douleur  et  aux  aflliclious  que  vous 
éprouvez  de  la  part  des  ennemis  de  I'  Eglise  catholique , qui  vien- 
nent de  vous  ravir  votre  domaine  temporel , si  nécessaire  pour 
maintenir  votre  indépendance  spirituelle  dans  le  gouvernement  de 
1’  Eglise. 

A la  vie  et  à la  mort.  Très  Saint  Père,  nous  sommes  attachés 
à votre  personne  vénérée,  au  Saint-Siège  et  à l’Eglise  catholique, 
dans  le  sein  de  laquelle  nons  voulons  vivre  et  mourir. 

C’est  avec  bonheur  que  nous  nous  disons,  Très  Saint  Père, 
vos  enfants  dévoués. 

Chàteaugiron.  le  21  décembre  1860. 


(Seyunno  venluna  finna. 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  CHATEAUNEUF 


Très  Saint  Père, 

Si  nous  croyons  d’une  foi  inébranlable  que  vous  avez  reçu  de 
Jésus-Christ  la  pleine  puissance  de  gouverner  l'Eglise  universelle, 
nous  croyons  aussi  que  vous  avez  besoin,  pour  l’exercice  de  cette 
sublime  prérogative,  d'une  pleine  indépendance. 

C’est  pourquoi,  Très  Saint  Père,  à l’exemple  de  notre  illustre 
Archevêque,  ou  plutôt  de  l’Episcopat  du  monde  entier,  nous  pro- 
testons de  toute  l’ énergie  de  notre  àme  contre  Y invasion  sacrilège 
de  la  révolution  sur  le  domaine  de  Saint  Pierre,  à l’abri  duquel 
Jésus-Christ  a voulu  mettre  à jamais  la  liberté  de  son  Eglise. 

Nous  serons  toujours  heureux,  Très  Saint  Père,  et  nous  le 
sommes  particulièrement  à cette  époque  d’égarement  et  de  vertige, 
de  nous  prosterner  humblement  à vos  pieds,  pour  y partager  vos 
angoisses,  et  y déposer,  avec  l’expression  de  notre  invincible  foi 
à votre  autorité  suprême , Y hommage  de  la  vénéralion  profonde , 
du  filial  amour  et  de  la  soumission  sans  bornes  avec  lesquels  nous 
sommes, 


De  Votre  Sain  te  lé, 


l.o  1res  humbles  et  Irêts  respectueux  fils 


(Seguono  diciannove  firme.) 


IL  CLERO  DEL  DEC  A NATO  1)1  COMBOUUG 


Très  Svivr  Père, 

/ 

Mous  soussignés,  Préires  du  doyenné  de  Combourg,  en  l’ar- 
chidiocèse  de  Rennes  (France),  aucun  exceplé,  profondément  émus 
à la  pensée  des  horribles  angoisses  donl  votre  cœur  est  abreuvé, 
déposons  par  les  mains  de  noire  pieux  et  vénérable  Archevêque, 
aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  les  sentiments  de  dévouement  et  d’af- 
fection que  nous  avons  cl  que  nous  ne  cesserons  d’avoir  pour  vo- 
tre auguste  personne , prenant  Dieu  à témoin , que  si  nous  pou\  ions . 
par  le  sacrifice  de  notre  vie,  faire  disparaître  les  douleurs  qui  vous 
environnent,  aucun  de  nous  ne  reculerait  devant  la  mort. 

Daigne  le  Dieu  de  toute  miséricorde  et  dont  la  Providence  a 
des  ressources  infinies,  mettre  un  terme  à ces  maux  qui  ne  sont 
pas  seulement  les  vôtres,  mais  ceux  de  l’Eglise  entière!  C’est 
l’objet  de  nos  vœux  et  de  nos  supplications  de  tous  les  jours  et 
surtout  do  chaque  dimanche,  où,  prosternés  devant  le  saint  Sacre- 
ment, nous  demandons  à Celui  qui  y réside  et  donl  vous  êtes  le 
représentant,  d'apaiser  les  Ilots  qui  agitent  si  furieusement  la  bar- 
que que  vous  conduisez  en  son  nom,  et  de  rétablir  le  calme. 

Ces  sentiments  que  nous  exprimons  à Votre  Sainteté  et  que 
nous  la  supplions  d’agréer,  sont  ceux  de  la  presque  totalité  des 
fidèles  qui  composent  le  doyenné. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  bénir  ceux  qui  vous  les  expriment 
-par  ces  lignes,  comme  vous  avez  béni  ceux  de  leurs  compatriotes 
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qui  ont  tout  quitté  pour  voler  à la  défense  des  droits  que  vous 
ne  pouvez  ne  pas  soutenir , puisqu’  ils  sont  les  droits  de  Dieu  et 
de  l‘  Eglise. 

Dans  cette  attente,  nous  nous  prosternons  eu  esprit  aux  pieds 
de  Votre  Sainteté,  répétant  en  toute  vérité,  qu'à  la  vie  et  à la 
mort,  nous  voulons  être  et  serons  à vous,  Dieu  aidant. 

S ci/ thino  ccittiqmllru  /iniir.) 
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IL  CLE  HO  DEL  DECANATO  1)1  DDL 


Tnfcs  Saint  Père, 

# 

Les  événements  déplorables  qui  se  sont  accomplis  depuis  quel- 
ques années,  les  actes  de  brutalité  et  de  spoliations  sacrilèges  que 
l’on  a osés  au  sein  de  vos  Etats,  ont  excité  notre  indignation,  nos 
soupirs  et  nos  larmes.  Ils  ont  eu  un  autre  effet,  Très  Saint  Père, 
sans  modifier  nos  principes  à l’endroit  du  Saint-Siège  apostolique, 
principes  qui  n’ont  jamais  varié  et  qui,  avec  la  grâce  de  Dieu,  de- 
meureront gravés  dans  nos  cœurs  en  caractères  indélébiles  : ils  ont 
resserré  davantage,  si  la  chose  était  possible,  les  liens  indissolubles 
qui  nous  unissent  â la  Chaire  de  Pierre.  Nous  le  proclamerons  hau- 
tement, partout  et  toujours:  « Tout  doit  être  soumis  â ces  clefs 
« dont  le  chef  visible  de  l’ Eglise  a reçu  le  sublime  dépôt  ; tout 
« doit  être  soumis  à ces  clefs,  rois  et  peuples,  pasteurs  et  trou- 
« peaux  ; pasteurs  à l’ égard  du  troupeau , nous  sommes  brebis  à 
« l’égard  du  successeur  de  Pierre.  » 

Daignez,  Très  Saint  Père,  nous  permettre  de  céder  au  besoin 
que  nous  éprouvons  de  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  l’ hom- 
mage de  notre  piété  filiale,  de  notre  dévouement  sans  bornes  et 
des  vœux  si  légitimes  que  nous  formons  pour  la  conservation  de 
vos  précieux  jours. 


( Seyurno  Imitadne  firme.) 
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IL.CLERO  DEL  REGANATO  DI  FO  l]  GERA  Y 


Très  Saint  Péri;, 

Permettez  <|ue , prosternés  aux  pie<Is  de  Voire  Sainteté , les  Pré- 
Ires  du  doyenné  de  Fongeray,  diocèse  de  Rennes  (en  Bretagne), 
aient  l' insigne  bonheur  de  déposer  Y hommage  de  leur  piété  fdiale 
envers  le  Vicaire  de  Jésus-Christ,  et  de  leur  admiration  pour  tant 
de  vertus  dont  l'exemple  ranime  la  foi,  le  zèle  et  la  patience  de 
tous  les  véritables  Prêtres.  Qu'il  leur  soit  aussi  permis,  Très  Saint 
Père,  d’épancher  dans  le  cœur  de  Votre  Sainteté  toute  l'étendue 
de  l’ailliclion  qui  remplit  leurs  cœurs,  non  seulement  depuis  qu'ils 
ont  connu,  mais  même  depuis  qu'il  sont  pu  pré\oir  les  immenses 
douleurs  qui  devaient  inonder  ce  cœur  paternel . et  de  lui  faire 
connaître  les  larmes  qu’  ils  ont  répandues  avec  les  pieux  fidèles 
confiés  à leurs  soins.  Ce  fut  toujours  pour  nous.  Très  Saint  Père, 
un  devoir  bien  doux  , de  prier  pour  le  triomphe  du  Chef  de 
l'Eglise  dans  nos  exercices  spirituels,  mais  c’est  avec  une  ardeur 
nouvelle  que  nous  et  nos  peuples,  sur  l'invitation  de  notre  digne 
Archevêque,  nous  nous  réunissons  depuis  longtemps  aux  pieds  de 
Jésus  présent  dans  son  divin  Sacrement,  pour  le  conjurer  de  ren- 
dre à son  Vicaire  sur  la  terre  la  joie  et  le  bonheur.  Encouragés 
par  les  paroles  de  Votre  Sainteté  et  l’exemple  de  notre  vénéré  Pré- 
lat, nous  jurons  avec  toute  l’elTusion  de  nos  cœurs,  de  demeurer 
fidèles  au  successeur  de  Pierre  jusqu'au  dernier  de  nos  soupirs, 
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et  d'endurer  pour  lui  et  la  foi  catholique  toutes  les  tribulations  par 
lesquelles  Dieu  voudra  nous  éprouver,  fortifiés,  nous  l’espérons, 
par  la  grâce  de  Jésus-Christ , et  la  bénédiction  de  son  Vicaire. 

De  Votre  Sainteté, 


Les  fils  et  les  serviteurs  1res  humbles  et  très  soumis 


l Seguoiw  unir  firme. 
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IL  CLERC)  DEL  DECANATO  DI  LA  GLERCHE 


Très  saint  et  très  affligé  PfenF., 

Les  Curés,  les  Vicaires  cl  les  autres  Prêtres  du  canton  de 
La  Guerche,  fiers  et  heureux  de  marcher  à la  suite  de  leur  digne 
Archevêque  (que  Dieu  garde  longtemps!)  éprouvent  le  besoin  de 
venir,  humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Béatitude,  pro- 
tester de  toute  la  force  de  leur  âme  contre  les  indignes  attentats 
dont  depuis  trop  longtemps  vous  êtes  l'objet  comme  Pontife  et 
comme  Roi. 

Tous,  Très  Saint  Père,  en  notre  nom  et  au  nom  de  nos  pieux 
paroissiens , nous  réprouvons , condamnons  et  exécrons  le  vol  sacri- 
lège que  l'on  fait  de  vos  Etals,  et,  pas  un  excepté,  sommes  prêts 
à répandre  jusqu'à  la  dernière  goutte  de  notre  sang,  pour  la  dé- 
fense du  Saint-Siège  apostolique  et  du  grand  Pontife  qui  gouverne 
aujourd'hui  la  sainte  Eglise  notre  mère. 

Nous  venons  peut-être  un  peu  lard , Très  Saint  Père,  vous  ouvrir 
nos  cœurs;  il  y a si  longtemps  que  le  vôtre  souffre!  Toutefois, 
permettez-nous  de  vous  le  dire,  nos  voix  n’ont  pas  été  muettes, 
nous  n’avons  pas  gardé  un  coupable  silence  ; en  toute  occasion , en 
particulier  et  en  chaire,  nous  avons  parlé  à nos  religieux  bretons 
des  douleurs  et  des  amertumes  dont  des  fils  dégénérés  abreuvent 
Votre  Sainteté. 

Aussi,  Très  Saint  Père,  quelles  que  soient  les  épreuves  que 
nous  apporte  l'avenir,  à la  vie,  à la  mort,  nous  resterons  les  en- 
fants dociles  de  l’auguste  Vicaire  de  Jésus-Christ. 
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El  pourquoi  ne  le  dirions-nous  pas , puisque  nos  coeurs  l'éprou- 
vent? Que  ne  nous  esl-il  donne,  non  pas  de  partager 'son  amer 
calice,  nous  le  faisons  lous  les  jours;  mais  de  le  boire  à sa  place! 
Si,  pour  apaiser  la  Irop  jusle  colère  du  Seigneur,  il  faut  des  victi- 
mes, que  le  meilleur  des  Pères  soit  épargné;  que  les  enfants  soient 
immolés  ! 

A vous,  Très  Saint  Père,  à vous  si  digne  d’un  meilleur  sort, 
k vous  si  bon , si  doux , si  grand  et  si  saint , la  paix , la  joie  et 
le  bonheur  ! A nous  les  croix , les  larmes  et  les  sacrifices  ! 

Puisse,  Très  Saint  Père,  la  trop  juste  part  que  nous  prenons  k 
vos  indicibles  douleurs,  consoler  Votre  Béatitude  et  nous  mériter  k 
nous  et  k lous  nos  paroissiens,  votre  paternelle  bénédiction  ! 

La  tiuerchc  de  Bretagne,  le  20  décembre  1860. 

( Sri/ h mm  renliquntli'o  firmi".) 


Digiiized  by  Google 


II.  CLERO  DEL  DECANATO  DI  GlilCHEN 


Très  Saint  Père  , 

i 

Jamais  le  trône  pontifical  n'offrit  au  monde  chrétien  un  mo- 
dèle plus  respectable  et  plus  touchant  : vous  êtes  le  digne  succes- 
seur de  Saint  Pierre  1 

L' ingratitude , la  perfidie,  l'inqualifiable  injustice  dont  vous  êtes 
l'objet,  le  lâche  abandon  dans  lequel  vous  laissent  les  puissants 
de  la  terre,  nous  ont  remplis  de  tristesse  et  d’indignation. 

Nous  partageons  profondément,  Très  Saint  Père,  \ os  souffrances 
de  Pontife  et  de  Roi.  Nous  protestons  de  toute  notre  conscience, 
de  toutes  nos  forces,  de  toutes  les  puissances  de  notre  àmc  contre 
t'indigne  spoliation  d’un  patrimoine  qui  nous  appartient  comme  à 
la  chrétienté  tout  entière. 

En  ces  jours  de  terribles  épreuves,  Très  Saint  Père,  réunis  à 
vos  pieds  avec  notre  illustre  Archevêque,  nous  sentons  te  besoin 
de  vous  assurer  de  notre  inébranlable  fidelité.  Nous  sommes,  nous 
voulons,  quoiqu’il  arrive,  rester  toujours  vos  fils  dévoués.  La  gran- 
deur de  vos  peines  vous  rend  plus  vénérable  à nos  yeux,  plus 
cher  encore  aux  affections  de  notre  cœur. 

Daigne  le  Seigneur  exaucer  les  prières  que  nous  lui  adressons 
tous  les  jours,  vous  assister  toujours,  Très  Saint  Père,  et  consoler 
l'Eglise  en  humiliant,  en  convertissant  ses  ennemis! 
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Puisse,  Très  Saint  Père,  l’expression  du  dévouement,  de  lar- 
dent désir  de  vos  très  humbles  fils  qui  implorent  h genoux,  comme 
leur  plus  précieux  soutien,  voire  sainte  bénédiction,  être  un  adou- 
cissement à vos  douleurs  1 

Décembre  1860. 

( Segtiono  ventûjuattro  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  HEDE 


Très  Saint  Père, 

Nous  sommes  français  et  Prêtres  catholiques  ; nous  tenons  par 
les  entrailles  à la  sainte  Eglise  romaine  ; nous  voyons  en  vous  le  Chef 
suprême  de  cette  famille  innombrable  des  catholiques  répandus  sur 
toute  la  terre,  le  légitime  successeur  de  Saint  Pierre,  le  digne  Vi- 
caire de  Jésus-Christ.  Comment  donc  pourrions-nous  voir,  sans  la 
plus  vive  indignation , se  consommer  cette  sacrilège  usurpation  de 
ce  domaine  temporel  que  nos  anciens  rois,  catholiques  sincères  et 
solides  appuis  de  l’Eglise,  donnèrent  au  Saint-Siège,  pour  en  re- 
lever P éclat,  pour  assurer  à jamais  l’indépendance  du  Souverain-  , 
Pontife  et  le  mettre  en  état  de  remplir  dignement  la  divine  mission 
qu’il  a reçue  du  Ciel ?.  Comment  nos  cœurs  seraient-ils  insensi- 
bles 'a  la  douleur  d’un  père  aimé  et  si  digne  de  l’ètre?  Oui,  Très 
Saint  Père,  nos  cœurs  sont  déchirés  par  la  pensée  de  la  peine  amère 
qui  a brisé  le  vôtre.  Notre  sympathie  pour  vos  malheurs  n’a  d’égale 
que  notre  admiration  pour  le  courage  héroïque  que  vous  déployez 
dans  ces  malheureux  jours , et  la  fermeté  vraiment  apostolique  avec 
laquelle  vous  protestez  contre  la  violence  et  Y hypocrisie. 

Ah  ! si  après  avoir  attaqué  le  Chef  suprême  des  pasteurs , l’ im- 
piété s’en  prenait  aux  pasteurs  inférieurs,  si,  de  nos  jours,  on 
tentait  encore  de  séparer  la  France  de  l’Eglise  romaine,  si  on  de- 
mandait de  nous  d’adhérer  à des  actes  contraires  à la  fidélité  que 
nous  devons  et  que  nous  voulons  garder  au  Successeur  de  Pierre, 
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uous  nous  montrerions  les  dignes  héritiers  de  ces  Prêtres  français 
qui  tombèrent  glorieusement  et  si  nombreux  sous  la  hache  révolu- 
tionnaire ; soutenus  per  la  grâce  et  animés  par  votre  exemple , com- 
me eux,  nous  saurions  mourir,  et,  comme  vous,  nous  dirions 
jusqu’à  la  mort,  non  possumus,  non  debemus,  non  volumus. 

Puisse,  vénéré  Pontife,  cette  espression  sincère  de  nos  senti- 
ments adoucir  votre  extrême  douleur  ! 

Hédé,  18  décembre  1860. 


Von  fils  dévoués 

(Seguono  dieciotto  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  JANZE 


Très  Saint  Père, 

Très  humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  nous 
vous  offrons , en  compensât jop  dfi  font  d’PUtrages  et  de  tant  de  pei- 
nes qui  affligent  si  cruellement  votre  cœur  paternel , Y hommage 
le  plus  profond  de  notre  amour  et  de  notre  vénération.  Nous  vous 
souhaitons  les  consolations  dont  vous  avez  besoin:  nous  demandons 
au  Dieu  très  clément  et  très  miséricordieux  qu’  il  soutienne  votre 
courage,  et  qu’il  accorde  enfin  à son  Eglise  la  paix  et  la  tranquil- 
lité. Quelsque  puissent  être  les  événements  que  la  divine  Providence 
lui  réserve,  nous  resterons  toujours  unis  fermement  au  Siège  de 
Saint  Pierre,  comme  à la  colonne  de  la  vérité,  ot  nous  répéterons 
toujours:  Ubi  Papa,  ibi  Roma. 

Janzé,  en  Bretagne,  le  2 janvier  1861. 


(Seguono  tredici  firme.) 
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IL  CLE  HO  DEL  DECANATO  DI  LIFFRE 


Tues  Saint  Père, 

Pénétrés  de  la  plus  profonde  tristesse,  à la  vue  des  attentats 
horribles  et  inouis  que  les  ennemis  acharnés  de  la  sainte  Eglise 
viennent  de  commettre  conlro  votre  personne  sacrée  et  votre  Sou- 
veraineté temporelle,  les  Prêtres  soussignés,  unis  à leur  vénérable 
Prélat  et  Père,  prennent  la  liberia  do  déposer  aux  pieds  de  Votre 
Sainteté  Y humble  hommage  de  leur  filial  dévouement  et  de  leur 
respectueuse  douleur-  11*  partagent  profondément  votre  affliction  et 
vos  souffrances  de  Roi,  de  Père  et  de  Pontife  et  se  font  un  devoir 
de  protester,  devant  Votre  Sainteté,  de  leur  attachement  inviolable 
à la  Chaire  à jamais  vénérée  du  Prince  des  Apôtres. 

Pleins  de  confiance  dans  la  promesse  du  divin  Maître,  ils  no 
cesseront  d’élever  vers  le  Ciel  leurs  mains  suppliantes,  pour  con- 
jurer le  Seigneur  de  vous  conserver  à leur  amour,  de  mettre  fin 
aux  cruelles  épreuves  auxquelles  Voire  Saiufolé  est  en  butte  et  de 
déjouer  les  criminels  projets  de  vos  perfides  ennemis. 

C’est  dans  ces  sentiments  qu  Us  supplient  Votre  Sainteté  de  leur 
accorder  sa  bénédiction  apostolique  pour  eux  et  pour  le  troupeau 
confié  à leurs  soins. 

Ils  sont  avec  le  plus  profond  respecl  et  la  plus  inaltérable  fidé- 
lité, Très  Sainl  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

Les  fils  dévoués  et  soumis 


( Sequono  quindici  firme.) 
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IL  CLE  RO  DEL  DECANATO  DI  MAURE 


Très  Saint  Père  . 

Les  membres  du  Clergé  du  canton  de  Maure,  diocèse  de  Ren- 
nes , ne  peuvent  résister  plus  longtemps  au  besoin  qu’  ils  éprouvent 
de  déposer  aux  pieds  du  successeur  de  Pierre  leurs  hommages  les 
plus  respectueux. 

Combien  il  seraient  heureux  de  pouvoir,  humblement  proster- 
nés, lui  exprimer  de  vive  voix  leur  attachement  inaltérable  h la 
sainte  Eglise  romaine  et  la  large  part  qu'  ils  prennent  aux  peines 
et  aux  angoisses  de  chaque  instant  qui  affligent  si  profondément 
son  noble  cœur  ! 

Puissent  leurs  humbles  prières,  leurs  faibles  secours  accompa- 
gnés de  ceux  des  pieux  fidèles  confiés  à leurs  soins,  désarmer  la 
colère  de  Celui  qui  commande  aux  vents  et  aux  tempêtes , et  la  paix 
sera  rendue  à son  Eglise  et  le  cœur  du  vénéré  Pontife  sera  consolé  ! 

Tels  sont  les  vœux  les  plus  ardents  des  soussignés. 

( Seguono  setlici  firme.) 
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IL  CLE  HO 

DEL  DECANATO  DI  M ONT  F O RT-S  U R-M  E V 


Très  Saint  Père. 

Humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  nous  tous 
supplions  d’agréer  les  sentiments  dont  nous  nous  sentons  pénélrévS 
à la  pensée  des  cruelles  persécutions  dirigées  contre  votre  personne 
sacrée  et  contre  le  Saint-Siège  apostolique.  Notre  indignation  est  à 
son  comble  quand,  tous  les  jours,  nous  apprenons  les  odieuses  usur- 
pations , les  sacrilèges  attentats  par  lesquels  votre  Souveraineté  tem- 
porelle est  attaquée. 

Inutiles  efforts  des  ennemis  de  notre  sainte  religion  ! toute  ces 
malheurs  vous  affligent.  Très  Saint  Père,  car  vous  en  êtes  avant 
tout  autre  et  la  victime  et  le  témoin.  Nous  nous  en  affligeons  avec 
vous,  et  nous  serions  tentés  de  nous  les  reprocher  à nous-mêmes 
comme  étant  des  fléaux  que  Dieu , dans  sa  colère , envoie  pour  nous 
châtier  de  nos  péchés.  Du  moins , nous  protestons  ici  solennellement 
à Votre  Sainteté  que  nous  voulons,  quoi  qu’il  arrive,  lui  demeurer 
inviolablement  attachés,  et  mourir  même,  s’il  le  faut,  en  témoi- 
gnage de  notre  fidélité  à la  sainte  Eglise  romaine,  dont  Pie  IX  est 
le  Chef  légitime. 

C’est  dans  ces  sentiments,  ô Très  Saint  Père,  que  prosternés 
aux  pieds  de  Votre  Sainteté , les  Curés , Aumôniers , Vicaires  et  au- 
tres Prêtres  du  doyenné  de  Mont  fort-su  r-Mcu  (diocèse  de  Rennes) 
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implorent  à genoux  pour  eux  et  pour  tous  les  fidèles  confiés  à 
leurs  soins  la  bénédiction  apostolique  de  leur  Père  commun , le 
très  saint  et  très  vénéré  Pie  IX,  le  successeur  de  Saint  Pierre,  le 
Chef  visible  de  l’Eglise,  le  Vicaire  de  Jésus-Christ. 

(Seguono  venlinnque  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  MONTAÎJBAN 


Sanctissime  Pater, 

Nos  unanimiter  Parochi,  simul  et  Saccrdotes  e decanatu  Eccle- 
siae  diclae  vulgo  Monlauban , in  dioecesi  Rhedonensi , infrascripti , 
in  unione  intentionis  domini  Archiepiscopi  nostri  cuius  virtutes  in 
exemplum  habemus  ; in  nomino  proprio  et  in  nomine  piorum  paro- 
chianorum  nostrorum , ad  pedes  vestros  humillimo  provoluti  Vestram 
adiurantcs  Sanctitatem  ut  gratas  habeat  orationes  et  Supplieationes 
quae  apud  Deum  omnipotcntem , ad  consolationem  et  sublevamen 
suipsius  in  imraensis  et  innumeris  tribulationibus  quae  illam  cir- 
cumdant , offerimus. 

Pro  certo  habeat , Beatissime  Pater , Sanditas  Vestra , nos  omnes 
et  toto  corde  et  animo  maxime  devotos  esse  ; eius  sacratissimam 
causam  esse  nostram , et  omnes  nos  mori  paratos  esse  potius  quam 
Sedem  Pétri , quam  de  Iesu  Christo  tam  digne  tenet , deserere  : nam 
qui  Ecclesiam  unam , sanctam , catholicam , apostolicam  et  romanam 
matrem  non  habet,  Deum  ut  patrem  noc  haberc  nec  vocarc  potest. 

Haec  sunt,  Sanctissime  Pater,  vota  nostra  crga  Sanctitatem  Ve- 
stram.. 

E parochia  dicta  vulgo  Montauban,  in  Britannia,  die  18  decem- 
bris  1860. 

Servoli  vestri  sic  et  fil»  addictissimi  quamvls  indigne  dicti 

( Seguono  diciassette  firme.) 
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IL  CtERO  DEL  DECANATO  DI  MORDELLES 


Très  Saint  Père. 

Vos  très  soumis  et  très  respectueux  fils,  tous  les  Prêtres  du 
doyenné  de  Mordellcs , unis  aux  pieux  fidèles  confiés  à leurs  soins , 
seraient  heureux  de  baigner  des  Larmes  de  leurs  cœurs  déchirés 

par  les  angoisses  que  ressent  le  plus  vénéré  des  Pères,  les  pieds 

* 

de  Votre  Sainteté,  et  d’ honorer,  dans  votre  auguste  personne,  le 
Pontife  Roi , Vicaire  de  Jésus-Christ  sur  la  terre  et  successeur  de 
Saint  Pierre;  prince  des  Apôtres. 

En  présence  de  la  guerre  impie  déclarée  à la  religion  par  des 
attentats  sacrilèges  au  principal  civil  de  l'Eglise  romaine,  mère  et 
maîtresse  de  toutes  les  Eglises,  et  par  la  violation  des  droits  les 
plus  sacrés  du  Saint-Siège  apostolique , ne  sachant  comment  témoi- 
gner à Votre  Paternité  nos  gémissements  et  notre  indignation , nous 
éprouvons  le  besoin  de  nous  presser  autour  d’elle  plus  fortement 
que  jamais.  Daignez  donc,  Très  Saint  Père,  permettre  h vos  en- 
fants très  affectionnés  de  protester  solennellement  que  vos  douleurs 
sont  leurs  douleurs  et  qu’ils  réprouvent  et  maudissent  les  outrages 
sans  nombre  faits  au  Pasteur  de  nos  âmes  et  par  Y hypocrisie  la 
plus  infernale  et  par  la  violence  la  plus  révoltante.  Que  n' est-il 
donné  à chacun  do  nous  d’aller  arracher  de  votre  auguste  tète 
les  épines  sacrilèges  qui  la  déchirent  comme  autrefois  celle  du 
divin  Maître  î 
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Unis  à vous,  Très  Saint  Père,  dans  la  prière  et  dans  l'espé- 
rance , votre  bénédiction  consolera  nos  âmes  désolées  ; et  tous , prê- 
tres et  fidèles,  nous  la  sollicitons  à genoux  aux  pieds  de  celui  que 
nos  coeurs  appelleront  toujours  le  Pontife-Roi. 

Mordclles,  le  20  novembre  1860. 


( Seyuono  quallordici  firme.  ) 
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IL  CLE  RO  DEL  DECANATO  DI  PIPR1AC 


Très  Saint  Pèhk  , 

Nos  cœurs  à jamais  dévoués  au  Siège  de  Saint  Pierre  et  pleins 
de  la  vénération  la  plus  profonde  et  de  l'affection  la  plus  tendre 
pour  votre  personne  sacrée,  accompagneront  notre  vénérable  Archo- 
vèque  aux  pieds  de  Votre  Sainteté.  Mieux  que  nous*,  il  vous  dira 
combien  nous  sommes  sensibles  aux  douleurs  qui  vous  oppressent 
et  combien  nous  exécrons  la  conduite  indigne  des  spoliateurs  sacri- 
lèges du  domaine  de  Saint  Pierre. 

Que  ne  pouvons-nous,  Très  Saint  Père,  par  nos  gémissements 
et  nos  larmes,  désarmer  enfin  la  justice  divine,  qui,  depuis  si  long- 
temps , frappe  le  juste  pour  les  coupables  ! 

C'est  du  moins  un  bonheur  bien  grand  pour  nous  de  pouvoir 
vous  dire  que  nous  voudrions,  au  prix  de  la  dernière  goutte  de 
notre  sang , être  à mémo  de  rendre  à votre  cœur  si  bon , le  seul 
bien  qu'il  désire,  le  retour  de  ses  enfants  égarés  et  la  paix  de 
la  sainte  Eglise  roinaino,  dans  laquelle  nous  voulons  tous  vivre 
et  mourir. 

Ce  sont  là,  Très  Saint  Père,  les  sentiments  dont  sont  animés, 
envers  votre  personne  auguste  et  sacrée,  tous  les  Prêtres  du  canton 
de  Pipriac.  Tous  humblement  prosternés  à vos  pieds,  vous  conju- 
rent de  les  bénir  dans  la  personne  de  leur  bien-aimé  Pontife,  cl 
votre  bénédiction  paternelle  sera  pour  eux  le  plus  précieux  des  biens. 

(Setjuono  vent  una  firma 
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IL  CLE RO 

DEL  DECANATO  DI  PLEINEFOUGERES 


Très  Saint  PfeHE, 

Dieu,  qui  est  admirable  dans  toutes  ses  œuvres,  l’est  particu- 
lièrement dans  sa  Providence  attentive  à veiller  sur  son  Eglise  et 
à la  soutenir  dans  toutes  ses  luttes.  C’est  une  chose  bien  digne  de 
remarque  et  bien  consolante,  que,  dans  les  temps  de  crise  les  plus 
difficiles,  il  suscite  des  Pontifes  dont  les  talents,  lç  courage  et 
l’énergie  sonl  à la  hauteur  do  toutes  les  difficultés.  Nous  en  voyons 
aujourd'  hui  un  des  exemples  les  plus  mémorables  et  qui  brillera 
avec  éclat  dans  les  fastes  de  l’ histoire  ecclésiastique.  L’  Eglise  fut- 
elle  jamais  soumise  à de  plus  cruelles  épreuves  qu’elle  ne  l'est  au- 
jourd’hui1? Fut-elle  jamais  attaquée  avec  plus  de  ruse,  de  fourberie 
et  do  rage  par  les  agents  des  puissances  ténébreuses  de  l'enfer?  Mais 
Dieu  y a pourvu.  Un  Pontife  vigilant,  ferme  et  inébranlable  la  di- 
rige. C’est  vraiment  l’homme  des  circonstances.  Oui,  Très  Saint 
Père,  vous  étonnez  le  monde  par  la  sagesse  et  le  courage  invin- 
cible avec  lesquels  vous  résistez  à tous  les  efforts  des  ennemis  de 
la  sainte  Eglise  catholique.  En  de  si  habiles  mains,  lo  droit  et  la 
justice  ne  peuvent  manquer  de  triompher.  Voilà  ce  qui  console  et 
relève  les  cœurs  abattus  par  tant  d’ iniquités.  Voilà  aussi  pourquoi , 
nous,  Prêtres  du  canton  de  Pleinefougères , diocèse  de  Rennes  en 
Bretagne,  transportés  des  plus  vifs  sentiments  d’admiration . nous 
venons  en  déposer  humblement  l’expression  à vos  pieds. 


Hli 
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Très  Sainl  Père;  nous  suivons  avec  anxiété  la  marche  des  évé- 
nements qui  accablent  voire  sollicitude  pastorale.  Vos  peines  sont 
les  nôtres  ; vos  tribulations  et  vos  angoisses  sont  les  nôtres.  Nous 
vous  sommes  unis  de  tout  notre  cœur  et  de  toutes  nos  entrailles. 
Ni  les  menaces,  ni  les  persécutions,  ni  même  la  mort  ne  seraient 
capables  de  rompre  celte  union  dont  nous  nous  faisons  gloire.  Sou- 
tenus par  la  grâce  divine,  excités  par  vos  hauts  exemple,  oui!  nous 
donnerions  notre  vie  plutôt  que  de  nous  séparer  jamais  du  Siège  de 
Pierre , si  dignement  occupé  aujourd'  hui , et  nous  nous  efforçons 
d’entretenir  dans  ces  dispositions  les  fidèles  confiés  à nos  soins. 

Enfin,  Très  Saint  Père,  nous  ne  nous  bornons  pas  à une  ad- 
miration stérile  ou  à des  protestations  écrites  ; tous  les  jours  nous 
conjurons  le  Seigneur,  Dieu  tout-puissant,  de  veiller  sur  vos  jours 
si  précie.ux  et  si  utiles  à l’Eglise,  de  vous  consoler,  de  vous  sou- 
tenir, de  vous  fortifier  au  milieu  de  tant  de  périls  et  de  persé- 
cutions. 

Puissent,. Très  saint  et  très  vénéré  Père,  ces  faibles  témoignages 
d'amour  et  de  dévouement  apporter  quelqu  adoucissement  aux  amer- 
tumes dont  votre  grande  âme  est  abreuvée! 

(Seguono  eenlilrè  firme.; 
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IL  CLERC)  DEL  DECANATO  DI  PLELAN 


Très  Saint  Père. 


Humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté , les  Prêtres 
du  canton  de  Plélan , au  diocèse  de  Rennes , éprouvent  le  besoin  de 
vous  offrir  l’expression  des  sentiments  qu’ont  fait  naître  en  eux  les 
circonstances  douloureuses  qui  affligent  votre  cœur  paternel.  Puisse 
la  part  abondante  qu’ils  prennent  à vos  tribulations  vous  procurer 
quelque  soulagement  I 

C’est  avec  la  plus  vive  indignation  et  un  profond  chagrin  que 
nous  avons  appris  l’usurpation  sacrilège  de  la  plus  grande  partie 
des  Etats  de  l'Eglise.  Nous  protestons  de  toute  l’énergie  de  notre 
âme  contre  cet  odieux  attentat,  nous  le  regardons  comme  souverai- 
nement injuslo,  parce  qu’il  viole  les  droits  sacrés  de  notre  bicn- 
aimé  Père  et  Pontife  suprême,  et  parce  que,  au  mépris  de  toutes 
les  lois  divines  et  humaines,  il  tend  à priver  do  la  liberté  de 
conscience  deux  cents  millions  de  catholiques,  en  détruisant  votre 
indépendance. 

. Et  maintenant  que , devenue  plus  audacieuse  à la  vue  de  ses 
triomphes,  la  révolution  menace  de  mettre  bientôt  le  comble  à ses 
iniquités,  ah!  nous  vous  le  disons  dans  l’effusion  de  nos  cœurs: 
si  Dieu  permet  une  telle  calamité,  partout  où  vous  serez,  là  pour 
nous  sera  Rome  ; jamais  nous  ne  reconnaîtrons  pour  Chef  de  l’ Eglise 
que  Votre  Sainteté  ou  son  légitime  successeur  ; jamais  nous  ne  re- 
connaîtrons pour  véritables  Pasteurs  que  les  Pasteurs  en  communion 
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avec  le  Siège  apostolique.  Cette  doctrine  sera  toujours  la  notre  ; 
nous  la  prêcherons  aux  fidèles  confiés  à nos  soins.  Dieu  nous  en 
fera  la  grâce,  nous  J’espérons ; car  il  nous  a donné,  dans  sa  misé- 
ricorde, un  Archevêque  dont  les  leçons  et  les  exemples  ranimeraient 
au  besoin  notre  courage. 

Très  Saint  Père , nous  adressons  à Dieu  de  fréquentes  supplica- 
tions, et  nous  engageons  les  fidèles  à prier  beaucoup  pour  obtenir 
l’humiliation  de  vos  ennemis  et  l’exaltation  de  notre  sainte  mère 
l’ Eglise  : leurs  prières  sont  ferventes  aussi , car  ils  partagent  com- 
me nous  vos  douleurs.  Puissent  ces  supplications  continuelles  être 
exaucées,  comme  le  furent  celles  des  premiers  chrétiens,  quand 
Dieu  délivra  Saint  Pierre  des  mains  d’ Hérode  ! jamais  nous  n’aurons 
éprouvé  une  plus  grande  joie,  un  bonheur  plus  parfait. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  accorder  votre  bénédiction  apostoli- 
que à ceux  qui  veulent  être  toujours. 

De  Votre  Sainteté, 

Plélan,  16  décembre  de  l’an  de  grâce  1860. 


Les  dévots  fils 


(Seguono  ventiqnattro  firme  ) 
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IL  CLERO  DEL  .DECANATO  DI  PLEURTl'lT 


Très  Saisi  Père, 

Les  Paires  du  canton  de  Pleurtuit,  arebidioeèsc  de  Rennes,  unis 
d'esprit  et  de  cœur  à leur  révérendissime  Archevêque,  attachés  par 
le  fond  de  leurs  entrailles  h l’Eglise  romaine  et  h son  Chef,  dans 
lequel  ils  confessent  et  vénèrent  l’autorité  de  Saint  Pierre,  le  cen- 
tre de  l’unité,  le  Pasleur  des  Pasteurs,  depuis  qu’ils  ont  connu  la 
douleur  amère  et  les  angoisses  cruelles,  dont  le  cœur  si  bon,  si 
doux  et  si  aimant  de  Voire  Sainteté  a été  abreuvé  par  les  menson- 
ges odieux , l’ impiété  et  la  dérision  sous  le  masquo  du  respect  et 
par  la  violence  ouverte  et  l'usurpation  sacrilège  de  fils  ingrats  qui 
dissimulent  leur  malice  sous  le  voile  do  la  liberté,  et  leur  soif  de 
domination  sous  le  faux  prétexte  du  bonheur  des  peuples,  ne  ces- 
sent de  redoubler  leurs  prières  pour  obtenir  de  Dieu  tout-puissant 
et  miséricordieux , qu’  il  mette  fin  à vos  longues  épreuves  et  fasse 
succéder  à des  jours  si  tristes  et  si  douloureux , dés  jours  de  paix 
et.  de  prospérité. 

Pleins  de  foi  dans  les  promesses  divines,  ils  attendent  avec 
une  confiance  inébranlable  que  Celui  qui  commande  il  la  mer  et 
aux  tempêtes,  se  lève  et  dissipe  les  ennemis  de  son  Eglise,  dont 
jls  saluent  d'avance  le  triomphe  d’autant  plus  glorieux,  que  la 
conjuration  des  princes  et  des  peuples  contre  Dieu  et  son  Christ, 
ourdie  avec  une  malice  infernale,  et  soutenue  par  de  si  formidables 
moyens,  paraîtra  plus  vaine  et  plus  impuissante. 

P.  Il  Vol.  II.  7 H 
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. Mais,  Très  Saint  Père,  malgré  cette  foi  inébranlable,  noos  ne 
sommes  pas  moins  accablés  d’une  inexprimable  douleur,  envoyant 
celle  de  notre  Père  commun , dans  lequel  nous  vénérons  et  aimons 
Jésus-Christ  lui-mèmc. 

Successeurs  des  confesseurs  et  des  martyrs  de  la  foi,  héritiers 

» 

de  leur  fidélité  et  de  leur  amour  pour  le  Saint-Siège,  les  liens 
qui  nous  y attachent  ont  été  rétrempés  dans  leur  sang. 

Humblement  prosternés  à vos  pieds,  et  les  baisant  avec  le  plus 
profond  respect,  nous  y déposons'  l’hommage  de  notre  vénération 
sans  bornes  et  de  notre  inaltérable  fidélité,  avec  le  témoignage 
que  vos  douleurs  <sont  nos  douleurs,  et  que  le  jour  de  votre 
triomphe , que  nous  ne  cessons  de  demander  à Dieu , "sera  celui 
de  notre  triomphe. 

Puissions-nous  alléger  vos  épreuves  et  adoucir  vos  souffrances  ! 
ce  serait  notre  seule  cousolation,  comme  c’est  le  plus  ardent  de 
nos  vœux  ! 


* De  Votre  Sainteté, 

Pleurluit,  17  décembre  1860. 


Loî<  fils  profondément  respectueux  et  dévoués 
de  tout  leur  cœur  et  de  toute  leur  àmc 


( Seguono  dinamme  firme.) 
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IL  CLERO 

♦ 

i 

DEL  DECANATO  DI  POU VIGNE-DU-DESERT 

«r  • 


Très  Saint  Pèrk, 

Fidèle  à son  antique  foi,  pénétré  du  plus  sincère  dévouement, 
attaché  par  le  fond  des  entrailles  à la  Chaire  de  Pierre , le  Clergé 
de  la  religieuse  Bretagne  n’a  pas  attendu  jusqu’à  ce  jour  pour  ma- 
nifester ses  sentiments  envers  Votre  Sainteté , dans  les,  circonstances 
présentes:  plus  d’une  fois,  déjà,  il  a fait  hautement  entendre  sa 
voix  par  la  bouche  de  ses  pontifes  vénérés,  de  son  Archevêque  et 
de  ses  Evêques  ; des  adresses , signées  par  un  grand  nombre  de 
pieux  laïques  et  par  une  multitude  de  Prêtres,  ont  été  envoyées 
et  déposées  au  pied  du  Vicaire  de  Jésus-Christ. 

Cependant  nos  cœurs  n’étaient  pas  satisfaits  ; “chaque  Prêtre, 
les  Prêtres  de  chaque  paroisse  auraient  voulu  pouvoir  aller  eux- 
mêmes,  chacun  en  particulier,  répéter  à Votre  Sainteté  les  senti- 
ments qui  les  animent.  Aujourd’hui  donc,  après  que  tant  de  voix 
éminentes  et  distinguées  se  sont  fait  .entendre , qu’il  soit  permis. 
Très  Saint  Père,  aux  Prêtres  du  canton  de  Pouvigné-du-désert  de 
venir  humblement  et  d’une  voix  unanime  déposer  aux  pieds  de 
Votre  Sainteté  l' hommage  de  leur  haute  admiration , de  leur  sym- 
pathique douleur,  de  leur  dévouement  sans  bornes,  de  leur  atta- 
chement inviolable.  * 

Oui,  Très  Saint-Père,  la  fermeté  de  votre  conduite,  votre  con- 
stance dans  le  malheur,  votre  calme  inaltérable  au  milieu  de  la 
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plus  furieuse  tempête,  ont  rempli  nos  âmes  de  la  plus  haute  ad- 
miration ; nous  sommes  fiers  d’être  les  enfants  d’un  tel  père,  les 
soldats  d’un  tel  chef.  Votre  noble  courage  à résister  à tant  d’en- 
nemis implacables,  qui  emploient  tour  à tour  l'audace  et  la  ruse 

pour  dépouiller  le  Saint-Siège  et  le-  renverser,  nous  rappelle  les 

■« 

paroles  et  la  conduite  de  ceux  dont  vous  êtes  le  .si  digne  réprésen- 
tant , quand  ils  disaient  : Non  possumus obedire  opbrtet  De o 

magis  quam  hominibus. 

Ah  ! si  l’Apôtre  des  nations  aimait  si  tendrement  les  premiers 
chrétiens  qu'il  avait  enfantés  au  Christ  au  milieu  de  tant  d'angois- 
ses, qu'il  souffrait  avec  ceux  qui  souffraient,  pleurait  avec  ceux 
qui  pleuraient,  ô saint  et  vénéré  Père*,  quand  nous  pensons  à la  . 
tendresse  que  vous  portez  à tous  vos  enfants  de  l’ immense  famille 
catholique  et  que  c'est  à cause  d’eux  cl  pour  eux  que  vous  souffrez , 
comment  le  cœur  de  ces  enfants  ne  compatirait-il  pas  aux  douleurs 
de  leur  Père,!  Oui,  vol  douleurs  sont  nos  douleurs,  vos  persécu- 
tions nos  persécutions  ; vos  humiliations  nos  humiliations  ! heureux 
les  enfants  si,  en  partageant  les  douleurs  de  leur  Père,  ils  pou- 
vaient les  adoucir  !.. 

Déjà,*  Très  Saint  Père,  la  catholique  et  pieuse  province  de  Bre- 
tagne, en  particulier  le  diocèse  de  Rennes  dont  nous  faisons, 
partie,  a fourni  au  Saint-Siège  de  nombreux  et  d'intrépides  dé- 
fenseurs ; elle  comptait  plusieurs  de  ses  enfants  parmi  les  héros 
de  Castel fidardo , elle  y a versé  de  son  sang  le  plus  pur.  Moire 
mission  de  paix  et  de  charité,  à nous  Prêtres,  ne  nous  permet 
pas  de ‘voler  l’épée  à la  main  à la  défense  du  Saint-Siège  ; nous 
nous  armerons  de  l'arme  toute-puissante  de  la  prière  ; en  offrant 
la  sainte  victime,  nous  nous  offrirons  nous-mêmes  en  holocauste 
pour  apaiser  la  divine  justice,  et  nous  voulons  tenir  à la  disposi- 
tion de  notre  Père  bicn-aimé  le  peu  de  biens  temporels  que  pos- 
sèdent ses  enfants.  * 

Enfin,  Très  Saint  Père,  si  jamais  il  arrivait  des  temps  assez 
malheureux  pour  que  notre  foi  à l' unité  catholique  fût  mise  à 


Digitized  by  Google 


PROYINCI.V  KCCI.ESI.YSUC.V  Ol  RENNES. 


«il 


l'épreuve;  si  l'on  voulait,  nous  faire  rompre  le  lien  sacré  qui  nous 

* « * 

unit  à Rome  et  au  successeur  de  Pierre  ; aidés  de  la  grâce  de 
Dieu,  nous  aurions  le  courage  de  nous  montrer  dignes  du  catholi- 
que et  inébranlable  Clergé  du  diocèse  de  Rennes  qui , à la  fin  du 
dernier  siècle,  fournit  tant- de  martyrs  à l'unité;  nous  redirions 
cette  parole  céfèbre  : « Si  je  t' oublie , Eglise  romaine , puissé-je 
« m’oublier  moi-même  ! que  ma  langue  se  sèche  et  demeure  im- 
« mobile  dans  ma  bouche,  si  tu  n’es  pas  toujours  la  première  dans 
« mon  souvenir,  si  je  ne  le  mets  pas  au  commencement  de  tous 
« mes  cantiques  de  réjouissance,  » Adhaereat  lingua  mea  fauc i bus 
mois,  si  non  meminero  lui,  si  non  proposuero  Jérusalem  in  principio 
Idelitiae  meae. 

Nous  serons- bien  honorés,  «Très  Saint  Père;  si  nous  daignez 
agréer  1' humble  expression  de  notre  respectueux  dévouemeul.  et 
nous  donner  en  retour  votre  paternelle  bénédiction. 

Ce  21  décembre,  fête  de  saint  Thomas  1860. 


(Seguono  ventiquattro  firme.) 
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IL  CLEHO  DEL  DECANATO  1)1  K EDO  A 


Très  Sont  Pèse. 

Nous  entendions  naguère,  à la  retraite  ecclésiastique,  le  pre- 
mier Pasteur  de  noire  diocèse  rendre  à votre  auguste  infortune  le 
plus  solennel  el  le. plus  touchant  des  hommages;  après  avoir  épanché 
dans  nos  cœurs  les  douloureuses  sympathies  du  sien , il  nous  disait  ; 
« Dans  ces  temps  malheureux , rallions-nous  autour  du  Vicaire  de 
Jésus-Christ , noire  Pontife  bien-aimé  : si  jamais  je  venais  à vous 
prêcher  une  autre  doctrine,  lancez  contre  moi  les  analhèmes  de 
votre  foi  bretonne.  » Le  chaleureux  enthousiasme  qui  accueillit  ses 
paroles  lui  prouva  une  fois  de  plus  qu’il  pouvait  compter  sur  l'union 
et  la  fidélité  dé  ses  Prêtres. 

Aujourd’  hui , nous  sommes  heureux  et  tiers  d’apprendre  que  ce 
pieux  Archevêque  veut  se  faire  lui-même  l’interprète  de  sou  oom- 
breaux  .troupeau , en  allant  déposer  aux  pieds.de  Votre  Sainteté 
son  dévouement,  sa  tristesse  et  scs  larmes.  .Nos  vœux  l’accompa- 
gneront jusqu'à  Rome,  et  nous  serons  avec  lui  quand  il  vous  dira 
la  part  généreuse  que  prennent  nos  populations  bretonnes  aux  amer- 
tumes dont  votre  cœur  paternel  est  abreuvé,  les  vifs  et  affectueux 
témoignages  que  chaque  jour  elles  rendent  à la  sainteté  de  votre 
cause  et  à l’ inviolabilité  de  vos  droite.  • 

De  tous  les  pointe  du  monde  catholique,  nous  avons  entendu 
s’élever  les  voix  les  plus  éloquentes  pour  défendre  ces  droits  sacrés, 
pour  llélrir  l’odieuse  spoliation  dont  Votre  Sainteté  est  victime,  el 
nos'  diocèses  Prêtons  ne  sont  pas  eux-mêmes  restés  en  arrière  : 
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nous  avons  vu  avec  bonheur  tant  de  monuments  impérissables  dres- 
sés à la  gloire  de  la  Papauté.  Et  si  noire  siècle  laisse  à Y histoire 
quelques  pages  d’  iniquité,  il  en  laissera  d’autres  qui  demeureront 
brillantes  et  immortelles  dans  les  annales  de  notre  Eglise. 

Mais,  Très  Saint  Père,  à cùté  de  ces  éclatantes  protestations, 
il  en  est  d'autres  qui,  pour  être  moins  grandioses,  n’en  sohl  pas 
moins  précieuses  ni  moins  consolantes  pour  le  coeur  d'un  Père:  ce 
sont  les  protestations  de  nos  campagnes , de  nos  villages.  Quel  élan 
de  tendresse  pour  Votre  Sainteté  dans  ces  cœurs  restés  fidèles  aux 
antiques  croyances  ! Quelle  indignation . contre  vos  ennemis  dans 
ces  âmes  .encore  simples  mais  fortes  ! Que  de  sacrifices  sous  ces 
toits  de  chaume  pour  donner  lo  denier  de  la> veuve!  que  de  priva- 
tions, qui  ne  seront  jamais  connues  que  de  Celui  que  vous  repré- 
• • 

sentez  sur  la  terre!  Quelle  abnégation  dans  la  plus  tendre  enfance 

* elle-même  pour  donner  au  Pape  malheureux  ! * 

Pour  nous,  Très  Saint  Père,  qui  travaillons  au  salut  des  âmes 

• dans  l’un  des  cantons  les  plus  religieux  de  ce, pays,  nous  serions 
impuissants  «à  dire  combien,  nous  avons  été  vivement  émus  et  con- 
solés de  tant  de  foi  et  de  tant  *de  générosité.  Déjà  notre  ville  de 
Redon  avait  eu  son  organe  auprès  de  Votre  Sainteté  pour  vous  en- 
voyer l'expression  de  notre  inaltérable  attachement.  .Mais  une  mère 
pourrait-elle  se  lasser  d'entendre  son  enfant  lui  dire  qu’il  l'aime 
tendrement  ? 

Daignez  donc,  Très  Saint  Père,  agréer  encore  ces  hommages  de 
nos  piouses  paroisses  ! Puisse  votre  cœur  affligé  en  éprouver  quel- 
. «jue  consolation,  quand  notre  zélé  Prélat,  breton  lui-même,  vous 
exprimera  avec  cet  accent  dont  lui  seul  a le  secret  les  sentiments 
de  son  Clergé  et  de  tous  ses  diocésains  ! 

Redon,  15  décembre  1860,  octave  de  la  fête  de  f Immaculée 
Conception  de  Marie. 


( Seyuono  venliduc  firme.  ) 
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IL  CLE  RO  DEL  DECANATO  1)1  RHETIERS 


Très  Saint  Père, 

* 

Le  Clergé  du  canton  de  Rhetiers,  diocèse  de  Rennes,  s’unit 
avec  le  plus  vif  empressement  à son  bien-aimé  Archevêque,  pour 
déposer  à vos  pieds  l’expression  de  son  respect,  de  son  attache- 
ment efc  du  dévouement  le  plus  inviolable.  Il  proteste,  de  toute  son  ' 
énergie,  contre  les  attentats  commis  contre  votre  Souveraineté  tem- 
porelle, qu’il  regarde  comme  nécessaire  h votre  indépendance  et  h 
l’exercice  de  votre  pouvoir  spirituel.  L’usurpation  des  Etats  pon- 
tificaux est,  à ses  yeux,  la  violation  des  droits  les  "plus  sacrés. 
Il  est  profondément  touché  de  vos  douleurs;  il  prie  Dieu  de  les 
adoucir  et  demies  abréger;  il  n’hésiterait  pas,  au  besoin,  à verser 
son  sang  pour  la  cause  du  Saint-Siège  et  de  l’Eglise  romaine. 


(Seguono  ventuna  firma.) 
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IL  CLE RO 

DEL  DECANATO  DI  SAINT-AUBIN  D'AU  DIGNE 


Très  Saint  Père. 

Les  amertumes  dont  votre  cœur  de  Vicaire  de  Jésus-Christ  est 
abreuvé,  les  attentats  sacrilèges  commis  contre  l’autorité  et  l’ indé- 
pendance du  Saint-Siège  apostolique,  les  dangers  dont  les  impies 
menacent  toujours  votre  pouvoir  temporel  nous  affligent  d'une  pro- 
fonde douleur.  Plus  la  haînc  que  vous  portent  les  ennemis  de  Dieu 
est  implacable,  plus  notre  attachement  à votre  personne  sacrée  est 
tendre  et  dévdué. 

Moins  heureux  que  nos  frères  bretons  qui  ont  eu  et  qui  ont 
encore  la  gloire  inestimable  d'offrir  leurs  personnes  et  leur  sang  pour 
la  cause  sacrée  de  l’Eglise  catholique,  apostoliquo  et  romaine,  e! 
la  défense  de  son  Chef  auguste,  nous  ne  pouvons,  Très  Saint  Père, 
protester  contre  tant  et  de  si  grandes  énormités  que  par  les  gémis- 
sements et  les  prières  que  nous  adressons  à Dieu  pour  son  Eglise, 
et  par  l’amour  et  la  fidélité  que  nous  professons  pour  vous,  le  re- 
présentant de  Jésus-Christ  sur  la  terre  et  notre  Père  commun.  Oui, 
nous  protestons  contre  de  >si  horribles  sacrilèges  par  nos  supplica- 
tions et  nos  instances  auprès  de  Dieu  pour  que,  dans  sa  miséricorde, 
il  daigne  toucher  les  cœurs  de  ses  ennemis  et  prendre  en  main  la 
cause  de  sa  divine  épouse,  notre  sainte  mère  l'Eglise,  si  injurieu- 
sement traitée.  Nous  protestons  contre  la  conduite  indigne  de  fils 
P.  II.  Vol.  II.  10 


FAUTE  SECONDA  - FRANCIA. 


«2tf 

dénaturés  à l'égard  du  plus  tendre  des  pères,  par  l'amour  sans 
bornes  ei  la  fidélité  inviolable  que  nous  jurons  à votre  personne 
sacrée  dans  ces  jours  de  lâcheté  et  d'abandon.  Nous  protestons  con- 
tre tant  d’hypocrisies  et  de  mensonges  par  nos  soins  et  notre  zèle 
h éclairer  les  fidèles  et  h les  attacher  irrévocablement  à la  Chaire 
de  Pierre  et  à son  successeur  sur  celle  chaire  infaillible. 

Si  l'indignation  qu'éprouve  tout  cœur  chrétien  à l’aspect  des 
attentats  inouïs  qui  se  commettent  contre  l' Eglise  de  Jésus-Christ  ; 
si  la  douleur  profonde  que  ressentent  tous  les  Prêtres  catholiques 
à la  pensée  des  angoisses  qui  affligent  leur  Père  et  leur  Chef  vé- 
néré ; si  l’amour,  la  tendresse  et  le  respect  qui  remplissent  les 
cœurs  d’enfants  dévoués  à la  vue  do  leur  Père  bien-aimé,  accablé 
par  le  malheur,  peuvent  apporter  quelque  soulagement  à vos  afflic- 
tions et  à vos  peines,  nous  déposons  aux  pieds  de  Votre  Sainteté 
ces  sentiments,  qui  sont  los  nôtres,  et  comme  gage  de  notre  per- 
sévérance dans  ces  mêmes  sentiments  de  fidélité  et  d’amour,  nous 
demandons  humblement  |M)ur  nous  et  pour  les  fidèles  qui  nous  sont 
confiés,  votre  bénédiction  apostolique. 

Décembre  1860. 


( Seguono  rntisei  firme. 
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IL  CLERO 

DEL  DECANATG  DI  SA1NT-AUB1N-DU-CORM1EB 


Très  Saint  Père, 

PermeUez-nous  de  déposer  aux  pieds  de  Voire  Sainteté  l’expres- 
sion sincère  de  la  vive  douleur  que  nous  causent  les  persécutions 
de  tout  genre  auxquelles  se  livrent  contre  vous,  et,  dans  votre  au- 
guste personne,  contre  le  vénérable  Chef  de  l’Eglise,  des  hommes 
animés  de  l’esprit  de  Satan , hypocrites , menteurs , injustes , impies 
et  ennemis  de  toute  société  religieuse  et  civile. 

Mplgré  notre  tristesse,  à la  vue  de  tant  d’iniquités,  nous  sen- 
tons, Très  Saint  Père,  naître  au  fond  de  nos  âmes  une  douce 
espérance,  en  contemplant  avec  admiration  votre  inébranlable  fer- 
meté et  votre  inaltérable  douceur,  au  milieu  des  tribulations  con- 
tinuelles qui  vous  environnent. 

Très  Saint  Père,  que  le  Dieu  juste  et  tout-puissant  abaisse  en- 
fin l’orgueil  de  vos  ennemis  ; qu  il  déconcerte  leurs  iniques  projets , 
arrête  leurs  démarches  impies  et  sacrilèges;  qu’il  daigne,  dans  sa 
miséricordo,  répandre  dans  votre  cœur,  si  doux  et  si  paternel,  les 
plus  abondantes  consolations  ; puissions-nous , nous-mêmes , adoucir 
l’amertume  de  votre  douleur,  par  notre  dévouement  filial  à voire 
auguste  personne  et  notre  attachement  inviolable  à l' indestructible 
Chaire  de  Saint  Pierre!  Tel  est,  Très  Saint  Père,  l’objet  de  nos 
vœux  les  plus  ardents  cl  de  nos  prières  les  plus  ferventes. 
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Daignez  agréer  l’assurance  de  la  vénération  la  plus  profonde 
et  de  l’attachement  le  plus  filial  avec  lesquels  nous  avons  l’hon- 
neur d’êlrc,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

Saint-Aubin-du-Cormier , le  15  décembre  1800. 


Los  très  humbles  serviteurs  et  très  dévoués  üis  en  Jésus-Christ 


( Segnono  dienotto  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DELA  NATO  DI  SAINT-BRICE 


Thés  Saint  Père, 

Vos  fils  bien  sincèrement  dévoués,  les  Curés,  Vicaires  et  aulres 
Prêtres  du  canton  de  Saint-Brice , Archevêché  do  Bennes,  ont  l’hon- 
neur de  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  P hommage  de  leur 
respect  et  de  leur  inviolable  attachement  au  Siège  apostolique  et  à 
votre  personne  sacrée. 

Depuis  le  commencement  des  tribulations  dont  vous  no  cessez 
d'être  abreuvé,  nos  veux  n’ont  cessé  de  se  porter  vers  Rome  et 
nos  vœux  se  sont  incessamment  élevés  vers  Celui  qui  a dit  à 
Pierre  : Ego  autem  rogavi  pro  le. 

Si  vous  avez  des  enfants  ingrats  qui  se  sont  laissé  égarer  par 
les  doctrines  perverses  des  ennemis  du  Christ  et  do  son  Eglise, 
nous  pouvons  vous  assurer , Très  Saint  Père , que  la  grande  majorité 
de  nos  pieuses  populations  a fermé  l'oreille  à ces  pernicieuses  sug- 
gestions, et  qu’  elles  conserveront  profondément  gravés  dans  leurs 
cœurs  les  sentiments  d’amour,  de  respect,  de  dévouement  cl  d’ad- 
miration pour  votre  auguste  personne  ; nous  avons  la  confiance  que 
tous  les  efforts  de  l’ennemi  ne  parviendront  point  à les  déraciner. 

Fortifiés  par  les  exemples  et  les  conseils  de  notre  vénéré  Arche- 
vêque, rien  ne  nous  fera  faillir,  rien  ne  nous  fera  rompre  les  liens 
sacrés  qui  nous  unissent  si  étroitement  à la  Chaire  de  SaintJPicrre 
dont  votre  énergie  à résister  aux  puissances  suscitées  par  l”enfcr. 
vous  rend  si  digne. 
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Notre  divin  Sauveur  nous  a montré  la  route  du  Calvaire;  nos 
prédécesseurs,  de  sainte  mémoire,  nous  ont  montré  en  1793  celle 
de  l'exil,  des  cachots  et  de  l’échafaud,  et  nous  avons  la  con- 
fiance que,  Dieu  aidant,  ils  n'auront  pas  à rougir  de  la  défoction 
de  leurs  successeurs. 

Pie  IX  Pape  et  Roi  I sera  la  devise  à laquelle  Prêtres  et  laïques 
seront  fidèles  jusqu’à  la  mort. 

Prosternés  à vos  pieds,  Très  Saint  Père,  nous  osons  solliciter 
votre  bénédiction  pour  nous  et  les  fidèles  dont  la  garde  nous  est 
confiée,  et  nous  dire, 


Do  Votre  Béatitude, 


I.es  lits  (rès  respectueux  et  inviolablcment  dévoués 
(Seguono  ventilrè  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  SAINT-ETIENNE 


Très  Saint  Père. 

A la  vue  de  tous  les  attentats  sacrilèges  contre  l’autorité  spiri- 
tuelle et  temporelle  du  Souverain  Pontife,  le  Clergé  de  la  ville  de 
Rennes,  comme  tous  les  véritables  enfants  de  l’ Eglise , s’est  trouvé 
blessé  dans  sa  foi  et  profondément  aflligé  ; il  s’ est  associé  à vos 
douleurs  et  a protesté  contre  les  blasphèmes  et  les  spoliations  des 
enfants  do  Déliai  ; il  a entendu  avec  respect  votre  voix  dans  les 
admirables  et  courageuses  Encycliques  et  Allocutions  adressées  à nos 
vénérables  Evêques  ; il  en  a fait  sa  règle  de  conduite , et  n a pas 
cessé  d’ instruire  les  lidèies  conformément  à vos  enseignements , et 
de  les  exhorter  à soutenir  la  cause  pontificale  par  des  prières  con- 
tinuelles et  des  offrandes. 

Dès  le  commencement  de  vos  épreuves,  notre  vénérable  Arche- 
vêque s’empressa  d’écrire  à Votre  Sainteté  pour  lui  faire  connaître 
son  dévouement  et  celui  de  son  Clergé.  En  répondant  h Sa  Gran- 
deur, Votre  Sainteté  lui  fit  savoir  que  le  témoignage  de  dévouement 
de  l’Archevêque,  du  Clergé  et  des  fidèles  lui  avait  procuré  une 
grande  consolation  dans  ses  angoisses.  Nous  fûmes  heureux  de  cette 
communication,  et  nous  eussions  voulu  dès  lors  vous  envoyer  par 
écrit  l’expression  de  notre  dévouement  au  Saint-Siège;  mais,  sa- 
chant que  notre  vénérable  Archevêque  avait  le  projet  arrêté  de  se 
rendre,  aussitôt  qu’il  lui  serait  possible,  auprès  de  Votre  Sainteté, 
pour  voir,  honorer,  consoler,  écouter  le  Successeur  de  Pierre,  et 
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lui  présenter  de  nouveau,  les  sentiments  d'attachement  et  de  sou- 
mission do  tout  son  diocèse  ; nous  avons  impatiemment  attendu  ce 
moment  désirable,  et  qui  fera  époque  pour  l' Eglise  archiépiscopale 
de  Rennes.  Comme  cet  heureux  moment  est  arrivé,  le  susdit  Clergé 
s’empresse  de  vous  transmettre  la  présente  adresse  par  les  mains  de 
son  vénérable  Pontife. 

Incapable  d’exprimer  dignement  h Votre  Sainteté  toute  la  viva- 
cité et  l’étendue  de  notre  dévouement  au  Saint-Siège,  à scs  droits, 
à ses  privilèges,  nous  résumerons  tout  en  lui  protestant  que  nous 
partageons  tous  les  sentiments  que  lui  ont  exprimés  tous  les  Evê- 
ques du  monde  catholique.  Au  milieu  des  peines  que  nous  parta- 
geons avec  notre  saint  Père,  une  chose  nous  console,  c’est  de  voir 
que  toutes  les  trames  ourdies,  et  les  attaques  inqualifiables  de  l'im- 
piété contre  votre  autorité  spirituelle  cl  temporelle  n'ont  fait  que 
réveiller,  surexalter,  dans  l' univers  entier,  le  dévouement  au  Siège 
apostolique. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  accueillir  paternellement  notre  adresse, 
nous  donner  à tous  votre  bénédiction,  et  nous  permettre  de  nous 
jeter  à vos  pieds,  pour  vous  offrir  les  respectueux  sentiments  avec 
lesquels  nous  nous  faisons  honneur  et  gloire  de  nous  dire  et  d’être 
jusqu’à  la  mort, 

De  Votre  Sainteté, 


Les  très  humbles  serviteurs  et  lils 


(Scyiiono  Irenladiie  firme.)' 
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IL  CLERO 

DEL  DECANATO  DI  SAINT-LEONARD-DE-FOUGERES 


• Très  Saint  Père, 

Humblement  prosterné  à vos  pieds,  tout  le  Clergé  du  canton  de 
Saint-Léonard-de-Fougères , diocèse  de  Rennes,  uni  à son  pfbmier 
Pasteur,  vient  offrir  à Votre  Sainteté  l’expression  de  la  part  qu  il 
prend  à ses  immenses  tribulations,  à ses  cruelles  angoisses; 

.Protester  de  son  inviolable  attachement  à la  Chaire  de  Pierre 
qu’elle  occupe  si  dignement  ; 

Condamner  avec  toute  l’énergie  de  cœurs  sincèrement  catholi- 
ques les  sacrilèges  spoliations  dont  elle  est  la  victime  ; 

Faire  les  vœux  les  plus  ardents  pour  qu'elle  soit  rétablie  dans 
toute  l’intégrité  de  ses  droits  comme  Souverain  temporel,  afin  de 
gouverner  librement  l'Eglise  de  Dieu  et  de  conduire  h l’étemelle 
vie  les  pasteurs  et  les  fidèles. 

Daigne  le  Dieu  des  miséricordes  et  de  toute  consolation  entendre 
notre  humble  supplication  I Nous  le  lui  demandons  par  la  puissante 
intercession  des  Apétres  Pierre  et  Paul,  par  les  Très  Saints  Cœurs 
de  Marie,  la  Vierge  Immaculée,  et  deJésug,  le  souverain  Pasteur. 

Nous  osons  vous  prier,  Très  Saint  Père,  de  daigner  nous  ac- 
corder, ainsi  qu’aux  ouailles  qui  nous  sont  confiées,  votre  pater- 
nelle bénédiction.  • 

Fougères,  le  16  décembre  1860. 

. ( Seguonn  ventisei  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  Dl  SAINT-MALO 


Très  Saint  Père,  • 

Au  milieu  des  persécutions  de  tout  genre  dont  le  catholicisme 
est  aujourd’hui  l’objet,  le  Clergé  du  canton  de  Saint-Malo,  diocèse 
do  Rennes,  ose  prier  Votre  Sainteté  de  lui  permettre  de  déposer  à 
ses  pieds  l’expression  de  sa  profonde  douleur  et  de  son  inviolable 
attachement  au  Successeur  de  Pierre , au  guide  des  guides,  au  pas- 
teur des  pasteurs. 

Soutenus  par  la  piété,  les  lumières  et  le  zèle  d’un  Archevêque 
qu’  ils  aiment  et  vénèrent , tous  les  Prêtres  de  ce  canton , comme 
sans  aucun  doute  tous,  leurs  confrères  du  diocèse  de  Rennes,  espè- 
rent , Très  Saint  Père , qu’  avec  le  secours  de  Celui  dont  vous-  êtes 
le  représentant  et  l'organe,  ils  ne  seront  jamais  détachés,  quelle 
que  puisse  être  la  violence  do  la  tempête , du  fondement  immuable 
de  l'édifice  divin  contre  Joquel  les  puissances  de  l’enfer  ne  sau- 
raient prévaloir.  • 

Si  l’expression  de  ces  sentiments  pouvait  adoucir  en  quoique 
chose  l’ amertume  dans  laquelle  est  plongé  depuis  longtemps  le 

meilleur  des  pères,  ce  serait  une  grande  consolation  pour  des  fils 

• • 

bien  résolus  h vivre  et  à mourir  dans  l’amour  le  plus  intime  avec 
celui  pour  lequel  ils  seraient  heureux  de  donner  leur  vie. 

( Seguono  di  ri  (innove  firme.) 
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Thés  Saint  Père, 


Les  Prêtres  du  canton  de  Notre-Dame  de  la  ville  de  Vjlré,  au 
diocèse  de  Rennes  (Bretagne),  humblement  prosternés  à vos  pieds, 
se  font  un  religieux  devoir  de  protester  de  toute  l’énergie  de  leur 
foi  et  de  leur  amour,  conlre  les  sacrilèges  attentats  commis  et  à 
commettre  envers  les  droits  séculaires  et  providentiels  de  voire  Sou- 
veraineté. temporelle  Ils  voudraient,  au  prix  de  leur  vio  mê- 

me , expier  l' ingratitude  d’ un  trop  grand  nombre  de  ceux  qui  fu- 
rent vos  enfants. 

Puisse  Votre  Ratemiié  trouver  quelque  soulagement  à son  ex- 
trême affliction  dans  l’expression  sincère  de  notre  commune  et  fi- 
liale douleur!  • • • . 

Père  saint  et  vénéré,  votre  mortelle  tristesse  est  partagée  par 
tous  les  fidèles  qui  nous"  sont  confiés  ! 

Mais,  béni  soit  le  Dieu  de  toute  consolation  pour  la  noble  fer- 
meté de  votre  grando  âme  qui,  au  mépris  de  si  redoutables  maux 
dont  elle  est  menacée,  ne  veut , ne  doit,  ne  peut  transiger  sur  les 
garanties  de  soit  indépendance  spirituelle. 
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Que  Dieu  se  lève  pour  la  cause- du  premier  des  Pontifes,  qui 

est  celle  de  Y Eglise  fondée  dans  son  sang  I C’  est  notre  vœu 

le  plus  ardent,  et  l’objet  de  notre  incessante  prière 

Daigne  le  Pontife-Roi,  le  Vicaire  de  Jésus-Christ,  bénir  ses 

Le  17  décembre  1860,  fête  de  Saint  Judicaïl , roi  de  Bretagne. 

Très  humbles , très  respectueux  et  très  soumis  enfants 


( Seguono  .venticingue  firme.) 
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Très  Saint  Père, 

• 

Nous,  Prêtres  de  l'archevêché  de  Renues , Curé,  Desservants  et 
Vicaires  dans  l’arrondissement  de  Vitré,  nous  n’ignorons  pas  les 
tribulations,  les  terribles  épreuves  que  vous  subissez  depuis  long- 
temps, les  grandes  amertumes  dont  votre  cœur  est  abreuvé  à la 
vue  des  attentats  qui  sont  commis,  presque  sous  vos  yeux,  avec 
une  sacrilège  audace,  par  des  hommes  indignes  de  ce  nom,  en- 
nemis jurés  de  l’ordre,  et  pardessus  tout,  ennemis  de  notre  sainte  • 
religion,  do  l’Eglise  et  de  son  Chef  auguste.  Nos  cœurs  en  ont  été 
sensiblement  émus,  et  que  de  fois  nous  avons  gémi  entre  le  vesti- 
bule et  l’autel  sur  tant  d'atrocités  et  d’abominations  dignes  des 
temps  les  plus  barbares  1 Et  qu'  avions-nous  à faire , Très  Saint 
Père,  si  non  à élever,  dans  des  circonstances  pareilles,  à l’exem- 
ple de  notre  bon  et  pieux  Archevêque,  d’après  les  conseils  duquel 
nous  avons  toujours  agi,  à l’exemple  aussi  des  Evêques  de  la  ca- 
tholicité tout  entière,  à élever  des  mains  suppliantes  vers  le  Sei- 
gneur pour  conjurer,  par  nos  laripes  et  nos  prières,  la  plus  hor- 
rible tempête  qui  ait  jamais  été  déchaînée  contre  la  barque  de 
Pierre,  dont  vous  tenez  d’une  main  si  ferme  le  gouvernail.  Àh  1 
Dieu  ne  permettra  pas,  nous  devons  l’espérer,  que  cette  barque 
soit  submergée  par  les  flots,  lui  qui  a dit  que  les  portes  de  l’enfer 
ne  prévaudraient  jamais  contre  son  Eglise. 

Unis  do  cœur  à votre  personne  sacrée,  au  digne  représentant 
de  Jésus-Christ  sur  la  terre  ; unis  du  fond  de  nos  entrailles  à la 
sainte  Eglise  romaine,  la  principale  Eglise,  la  mère  et  la  maîtresse 
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de  toutes  les  autres  églises  ; ne  faisant  tous  ensemble  qu’  un  cœur 
cl  qu'une  âme,  nous  continuerons  à prier  avec  une  nouvelle  ar- 
deur Je  Dieu  de  bonté  et  de  miséricorde,  le  Dieu  de  toute  conso- 
lation , de  vouloir  bien  accorder  au  Chef  suprême  de  son  Eglise , 
une  augmentation  de  force  et  de  courage  pour  combattre  les  glo- 
rieux combats  du  Seigneur  et  répandre  sur  tout  son ‘troupeau  ses 
abondantes  bénédictions,  jusqu’à  ce  qu’il  lui  plaise  de  commander 
aux  Vents  et  à la  tempête  de  s’ apaiser. 

Très  Saint  Père,  nous  nous  prosternons  humblement  à vos  pieds 
pour  vous  prier  de  vouloir  bien  nous  accorder , à nous  d’ abord , 
vos  plus  fidèles  sujets,  ainsi  qu’aux  bons  fidèles  confiés  à nos  soins, 
votre  bénédiction  apostolique  en  Notre  Seigneur  Jésus-Christ.  • 

• i ■ / < 

( S eytiono  trentasei  firme.  > 


A. 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  Dl  SAINT-MEEN 


. Beatissime  Pater  . 

Dolor  oppressit  corda  noslra,  cum  audivimus  nefanda  contra 
Ponliflcem  et  Regem  optimum  commissa,  urbesquc  et  provincias 
quac  regimino  Paternitatis  Vestrae  gaudebant  ab  hostibus  occupatas. 
Milites  qui  animo  forti  et  generoso  mortem  gloriosam  et  sanctam 
pro  tuenda  Ecclesiao  libertate  oppetierunt , eodem  doflenlo  paire  di- 
lectissimo,  et  nos  deflevimus.  Mendacia,  perfldiam  et  violenliam 
inimicorum  vestrorum  detestati  sumus,  et  tamen  eordis  vestri  mi- 
sericordissimi  verbis  et  exemplis  edocti,  Dèum  et  Virginem  lm- 
maculatam  deprecamur  ut  ad  meliora  redeant.  ac  matris  Ecclesiac 
viscera  non  amplius  dilacerent. 

Nihil  nobis  dulcius  esset  quam  cum  Anlistitc-  nostro  dilectissimo 
et  nos  simul  limina  Apostolorum  invisere.  et  ad  pedes  Beatitudinis 
Vestrae  procumbentes  de  reverentia  ac  ’devotione  noslra  protestari. 
Hoc  tamen  nos  consolatur.  quod  eximius  ille  Praesul,  qui  noelra 
iamdudum  novit  corda  et  opéra,  lestaturus  sit  nos  sempcr  Calhedrac 
sancti  Pétri  ex  visccribus  addictissimes  fore,  nos  semper  cum  dile- 
clissimo  et  sanctissimo  Pontifice  nostro  Pio  IX  velle  credere.  sperane. 
diligere,  orare,  pali'  vel  ga'udere,  adjuvante  Dei  giatia. 

Ad  pedes  Sanctitalis  Vestrae  provoluli  pro  seipsis  suisque  paro- 
chiis  et  seholis-  |iaternam  benedictionem  efflagilant . 

• 

Sanclilatis  Vestrae, 

lliimîllimi , ohedientissimi  cl  devolissimi  servi  el  lilii 
( Set/iiono  trentasei  firme.) 
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IL  CLERQ  DEL  DECÂNATO  DI  SAINT-SERVAN 


Très  Saint  Père, 

Au  milieu  des  tristes  événements  qui  affligent  si  douloureuse- 
ment votre  cœur,  le  Clergé  de  la  ville  ot  du  canton  de  Saint-Ser- 
vaii  regarde  comme  un  devoir  de  piété  fdiale  de  déposer  aux  pieds 
de  Votre  Sainteté  P hommage  de  sa  profonde  sympathie  et  de  son 
entier  dévouement.  Il  serait  heureux,  Très  Saint  Père,  d'adoucir, 
en  la  partageant,  l'amertume  de  voire  douleur. 

Interprète  des  sentiments  des  pieux  et  nombreux  fidèles  confiés 
à ses  soins,  il  se  félicite,  Très  Saint  Père,  de  pouvoir  vous  donner 
l’assurance  qu’ils  .vous  sont  tous  sincèrement  dévoués,  qu’ils  vous 
vénèrent  et  vous  aiment  comme  un  Père,  qu’ils  continueront  de 
vous  venir  en  aide"  dans  une  si  grande  détresse  pour  des  besoins 
qui  sont  les  besoins  de  la  catholicité  elle-même  ; enfin , qu'  ils 
prieront  avec  plus  de  ferveur  que  jamais  pour  la  conservation  et 
le  bonheur  de  leur  Pontife  bien-aimé,  pour  la  paix  de  l'Eglise 
et  le  rétablissement  de  son  domaine  temporel,  seule  garantie  de 
son  indépendance. 

A « * * . 

(Seguono  dieciotlo  firme.) 
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IL  CLERO 

DEL  DECANATO  DI  SAINT-SULPICE-DE-FOUGERF.S 


Très  Saint  Père. 

Prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté , pcrmettez-nous  de  vous 
exprimer  la  douleur  profonde  dont  nos  cœurs  sont  pénétrés,  à la 
vue  des  atienlats  sacrilèges  qui  se  commettent  dans  ces  malheureux 
temps,  contre  votre  auguste  personne,  contre  le  Saint-Siège  aposto- 
lique et  contre  Dieu  même,  dont  vous  tenez  la  place  sur  la  torre. 
Les  paroles  nous  manquent  pour  vous  exprimer  ce  que  nous  res- 
sentons   Mais  en  même  temps,  nous  admirons  dans  Votre 

Sainteté  le  courage  apostolique  qui  a brillé  d’un  si  vif  éclat  dans 
Saint  Grégoire  VII , dans  Pie  VI  et  Pie  VII  do  glorieuse  et  sainte 
mémoire. 

Si  les  sentiments  de  nos  cœurs  peuvent  un  peu  consoler  le  vô- 
tre , nous  vous  disons  tous  ensemble , et  chacun  en  particulier,  avec 
les  fidèles  qui  nous  sont  confiés:  Cathedrae  Pctri  consocior,  et  nous 
espérons  avec  la  grâce  de  Dieu , que  ni  la  vie , ni  la  mort , ni  au- 
cune puissance  au  monde , ne  pourront  jamais  nous  séparer  du  cen- 
tre de  l’unité  catholique. 

Nous  continuerons,  Très  Saint  Père,  à conjurer  le  Seigneur 
de  vous  assister  et  de  conserver  longtemps  vos  jours  si  précieux 
à l’ Eglise. 

P II.  Vol  II.  SI 
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Tels  sonl  les  sentiments  de  tous  les  Prêtres  du  doyenné  de 
Saint-Sulpice-de-Fougères , diocèse  de  Rennes,  qui  vous  demandent 
humblement  votre  bénédiction  apostolique,  pour  eux  et  pour  tous 
les  fidèles  confiés  à leurs  soins. 

De  Votre  Sainteté, 

Fougères,  15  décembre  1860,  jour  do  l’octave  de  la  Conception 
Immaculée 'de  Marie. 

Les  très  humbles , 1res  dévoués  et  très  obéissants  enfants  et  serviteurs 
(Seguono  ventitrè  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  LE-SEL 


Très  Saint  Père, 

• 

Touchés  jusqu'au  fond  de  làme  des  maux  do  toute  espèce  qui 
vous  accablent,  des  persécutions  perfides  qu’on  vous  suscite,  des 
entraves  sourdes  et  ténébreuses  que  l’esprit  infernal  met  à votre 
augusto  ministère,  les  Prêtres  du  doyenné  du  Sel,  archidiocèse  de 
Rennes,  déposent  à vos  pieds  leur  sympathie,  leur  dévouement 
et  le  plus  sincère  atlachemcnt  à votre  personne  sacrée  et  à la 
Chaire  de  Pierre  que  vous  occupez  avec  tant  de  dignité  et  de 
grandeur  d'âme. 

Vivement  désolés  de  l’ injuste  spoliation  qui  vous  prive  de  vos 
Etats,  ils  réprouvent  de  toute  l’énergie  de  leur  âme  tout  acte  et 
toute  doctrine  qui  tendraient  à justifier  celle  spoliation , et  pleins 
de  confiance  dans  le  Dieu  de  toute  miséricorde  et  de  toute  justice, 
ils  élèvent  sans  cesse  leurs  mains  suppliantes  vers  le  ciel  pour  que 
Dieu  prenne  en  main  votre  cause,  qui  est  celle  de  l’ordre  et  de  la 
stabilité  des  royaumes  et  des  empires , et  qu'  il  confonde  vos  enne- 
mis et  ceux  de  la  sainte  Eglise  catholique. 

Ils  voudraient  au  dépens  de  leur  vie  consoler  votre  cœur  en 
proie  à tant  d’amertumes,  mais  s’il  ne  leur  est  pas  donné  d’en 
alléger  les  douleurs,  ils  peuvent  du  moins  vous  assurer  de  leur 
obéissance  et  de  leur  fidélité.  Vous  pouvez  croire,  Très  Saint  Père, 
qu’aidés  de  la  grâce  de  Dieu,  ils  n’ouvriront  jamais  leurs  cœurs 
aux  séductions  du  schisme,  de  l’hérésie,  ou  des  fausses  doctrines 
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qui  désolent  le  monde  : iis  resteront-  dans  la  barque  de  Pierre  quel 
que  soit  l’orage  ou  la  tempête  qui  la  pousse  et  l'agite. 

Tels  sont  leurs  sentiments  et  ceux  de  beaucoup  d’ âmes,  fidèles 
qu’  ils  sont  appelés  à diriger.  Ils  les  déposent  en  toute  humilité  aux 
pieds  de  Votre  Sainteté,  vous  prient  d'en  agréer  la  sincère  expres- 
sion, et  le  front  courbé  en  terre,  ils  vous  supplient  de  leur  accor- 
der votre  bénédiction. 

Agréez,  Très  Saint  Père,  l'assurance  du  profond  respect  et  de 
la  profonde  vénération  avec  lesquels  nous  sommes  tous. 

Pc  Votre  Sainteté. 

Au  Sel,  le  20  décembre  1860. 


Le*  très  humble*,  très  obéissants  et  très  dévoués  serviteurs 


( Sa/ u o no  dodici  firme. ) 


PKOMNCLV  ECCLESIASTICA  Dl  BENNES. 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  TINTENIAC 


Très  Saint  Père, 

« 

Les  Prêtres  du  canton  de  Tinteniac,  au  diocèse  do  Rennes, 
humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  sentent  leurs 
cœurs  se  soulager;  ils  vont  transmettre,  par  leur  Archevêque  bien- 
airné,  l’expression  de  leur  attachement  et  de  leur  dévouement  le 
plus  inviolable  à votre  personne  sacrée  et  au  Siège  apostolique.  A 
la  vue  de  votre  admirable  fermeté  en  face  des  plus  lâches  trahisons 
et  au  milieu  de  celle  tempête  infernalo,  ils  éprouvent  le  besoin  de 
se  serrer  autour  de  vous  et  do  vous  dire  que  votre  affliction  est  la 
leur,  que  vos  croix,  et  ils  les  portent.  Ils  vous  admirent,  vous  vé- 
nèrent et  vous  aiment  plus  qu’ils  ne  le  peuvent  dire.  Tous  les  jours, 
au  saint  autel , par  l' intercession  de  Marie  Immaculée , ils  conjurent 
le  Dieu  puissant  et  fort  de  soutenir,  de  protéger,  de  défendre  leur 
Pôrc  commun. 

Si,  ce  qu'à  Dieu  ne  plaise,  les  puissances  de  la  terre  nous  de- 
mandaient un  jour  un  acte  contraire  à notre  soumission  absolue  à 
l’autorité  du  Saint-Siège  ou  à notre  dévouement  sans  bornes  à vo- 
ire personne  sacrée,  Très  Saint  Père,  nous  vous  le  promettons,  sou- 
tenus par  la  grâce  de  notre  divin  Sauveur,  les  yeux  fixés  sur  vous 
cl  à la  suite  de  notre  vénérable  Archevêque,  tous,  comme  un  seul 
homme,  nous  dirions  non  possumus , non  debemus,  non  volumus. 
Pour  soutenir  noire  fidélité,  nous  vous  supplions  à genoux  do  vou- 
loir bien  nous  bénir. 


Seynono  renluna  /irma.  • 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  TOUSSAINTS 


Très  Saint  Père. 

A la  vue  des  attentats  sacrilèges  commis  contre  votre  autorité 
spirituelle  et  temporelle,  nos  cœurs  ont  été  vivement  émus  et  pro- 
fondément attristés  ; nous  avons  partagé  toutes  vos  douleurs  et  toutes 
vos  amertumes.  Recueillant  avec  amour  les  paroles  descendues  de 
votre  Chaire  sacrée,  nous  en  avons  fait  la  règle  de  notre  conduite. 
Nous  avons  exhorté , et  nous  continuons  à exhorter  les  fidèles  con- 
fiés h nos  soins  à soutenir  votre  cause  et  celle  du  Saint-Siège  par  des 
prières  continuelles  et  par  les  offrandes  de  la  tendresse  filiale. 

Au  moment  où  notre  vénérable  Archevêque  se  rend  auprès  de 
Votre  Sainteté  pour  présenter  les  sentiments  de  soumission , de  dé- 
vouement et  de  fidélité  de  tout  son  diocèse,  nous  voulons  nous 
associer  à la  foi  qui  le  conduit  auprès  du  Successeur  de  Pierre  et 
nous  venons  déposer  avec  lui  entre  vos  mains  la  protestation  de 
notre  vénération  la  plus  profonde , de  notre  amour  le  plus  filial , 
de  notre  obéissance  la  plus  entière. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  accueillir  avec  votre  bonté  paternelle 
les  sentiments  de  nos  cœurs,  et  répandre  vos  bénédictions  divines 
sur  des  enfants  qui  se  jettent  à vos  pieds. 

De  Votre  Sainteté, 

Les  très  humbles  lils 


Sei/nono  venlidve  firme.) 
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IL  CLERO  DI  TREGUIER  E DEI  DINTORNI 


Très  Saint  Père, 

Le  Clergé  de  la  ville  de  Tréguicr  et  des  environs,  profondé- 
ment touché  des  angoisses  dont  votre  coeur  paternel  est  déchiré, 
saisit  avec  bonheur  l’occasion  qui  lui  est  offerte  de  vous  exprimer 
respectueusement  , dans  la  langue  de  son  pays  1 , son  dévouement 
et  son  amour  filial.  Nous  vénérons  en  Votre  Sainteté  le  Successeur 
de  Saint  Pierre,  le  Chef  de  la  catholicité,  le  Vicaire  de  Jésus-Christ 
sur  la  terre.  Nous  sommes  disposés  à tous  les  sacrifices,  à celui 
môme  de  notre  vie,  pour  soutenir  et  défendre,  autant  qu’il  sera 
en  notre  pouvoir,  votre  autorité  sacrée. 

Ce  n’est  pas  sans  un  vif  sentiment  de  douleur  et  d’indignation 
(jue  nous  avons  vu  cette  agression  sacrilège  et  contraire  à tous  les 
droits , qui  a ravi  à votre  sceptre  le  patrimoine  sacré  de  1’  Eglise. 
Nous  pleurons,  nous  gémissons,  nous  mêlons  nos  larmes  aux  vô- 
tres; nous  prions  le  Dieu  de  toute  justice  d’ouvrir  les  yeux  à 
vos  ennemis  et  de  rendre  à leur  Roi,  à leur  Père  bien-aimé, 
des  sujets  si  violemment  arrachés  à son  administration  si  douce  et 
si  paternelle. 

A cette  lin , le  saint  sacrifice  de  la  messe  est  fréquemment  offert 
dans  l’ancienne  cathédrale  de  Tréguier  et  dans  les  autres  églises 
du  pays. 


* Si  pubblica  una  versione  Iranccsc  dcll'originalc  scritto  ncll  antica  lingua 
delta  Ürettagna. 
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Chacun  de  nous  aussi  se  fera  un  devoir  el  un  bonheur  de  pren- 
dre part  à l’œuvre  précieuse  du  Dénier  de  Saint  Pierre  que  notre 
vénérable  Evêque  s’occupe  à fonder  parmi  nous. 

D’un  autre  côté,  quand  nous  considérons  cette  foule  de  pieux 
enfants  de  toute  I'  Eglise  catholique  prosternés  aux  pieds  de  Jéitus- 
Christ,  priant  avec  foi,  communiant  avec  ferveur,  disant  à leur 
Sauveur,  quand  ils  le  possèdent  dans  leur  âme,  comme  les  Apôtres 
sur  la  mer  de  Tibériade:  Seigneur,  sauvez-nous,  nous  périssons; 
quand  nous  pensons  au  sang  généreux  qui  vient  d'être  versé  pour 
la  défense  de  l’ Eglise  et  de  son  Chef  ; pleins  de  confiance , nous 
aimons  à espérer  que  bientôt  la  tempête  se  calmera,  et  que  le 
Chef  vénéré  de  la  catholicité  verra  l'Eglise  une  fois  de  plus  victo- 
rieuse des  erreurs  et  des  attaques  du  siècle,  jouir  de  la  paix  el 
de  la  liberté. 

C’est  par  les  mains  de  notre  vénérable  et  bien-aimé  Archevê- 
que que  nous  avons  le  bonheur,  Très  Saint  Père,  d’adresser  h Vo- 
tre Sainteté  l’expression  des  sentiments  do  scs  enfants  à jamais 
respectueux  cl  dévoués. 

Dévotement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  nous  la 
prions  avec  instance  de  nous  accorder  sa  bénédiction  apostolique. 

Tréguier,  le  20  novembre  1860. 

( Seguono  cinquanladue  fime.  ) 
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LA  CONGREGAZIONE  DETTA  DEGLI  EL  DISTES 


Très  Saint  Père. 

Jusqu’  ici , nous  confondant , dans  notre  petitesse , avec  les  Ec- 
clésiastiques .et  les  fidèles  des  différents  diocèses  où  nous  travail- 
lons, nous  nous  sommes  contentés  de  vous  adresser  avec  eux  nos 
hommages  de  vénération,  de  tendre  et  vive  sympathie,  de  dévoue- 
ment et  de  fidélité,  ainsi  que  nos  modestes  offrandes. 

Mais,  aujourd’hui,  nous  voulons  seuls  et  tous  ensemble  réunir, 
comme  en  un  faisceau,  nos  cœurs  et  nos  voix  pour  vous  dire 
avec  plus  d’amour  encore  et  plus  d’énergie  que  nous  partageons 
vivement  toutes  vos  douleurs,  que  nous  ressentons  jusqu’au  fond 
de  nos  entrailles  les  angoisses  qui  déchirent  votre  âme  de  Père, 
de  Pontife  et  de  Roi , et  que , depuis  le  commencement  de  vos  tri- 
bulations, nous  n’avons  cessé  de  prier  et  de  gémir  pour  vous  et 
avec  vous.  Oui,  Dieu  nous  est  témoin  que  nous  donnerions  avec 
joie  le  sang  qui  coule  dans  nos  veines,  si,  par  ce  sacrifice  tout 
d’amour,  nous  pouvions  verser  dans  votre  âme  un  peu  de  joie 
et  de  consolation. 

Ce  que  nous  aurions  voulu  faire , ce  que  nous  ne  pouvions  pas 
faire  nous-mêmes,  nos  enfants  spirituels  l’ont  fait  pour  nous.  Seize 
de  nos  anciens  élèves  ont  volé  vers  Rome,  pour  défendre  l’Eglise 
et  le  trône  pontifical.  Deux  d’entre  eux,  M.  Gaston  du  Plessis  de 
Grénédan  et  M.  Paul  de  Parcevaux,  ont  eu  le  bonheur  et  la  gloi- 
re de  donner  leur  vie  pour  celle  noble  et  sainte  cause.  Nous  usons 
P.  II.  Vol  II. 
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espérer  que  les  bénédictions  répandues  par  vous  sur  les  âmes  de 
ces  généreux  .soldais  du  Christ,  reflueronl  aussi  sur  la  petite  Con- 
grégation qui  les  a formés,  et  que  ces  bénédictions  seront  pour  elle 
le  gage  des  bénédictions  divines. 

Très  Saint  Père , nous  vous  offrons  nos  personnes  et  tout  ce  que 
nous  avons.  Nous  déposons  humblement  et  avec  amour  'a  vos  pieds 
notre  chétif  denier,  heureux  de  recevoir  en  retour  un  regard  pa- 
ternel de  Votre  Sainteté  et  votre  bénédiction  apostolique,  pour 
croître  encore  en  amour  et  en  dévouement  à Y Eglise  et  au  Sou- 
verain Pontife  1 

A genoux  en  esprit  à vos  pieds,  nous  vous  supplions  de  vou- 
loir bien  agréer  nos  sentiments -de  vénération,  d'amour,  de  sou- 
mission et  de  dévouement  inaltérable. 

Le  21  décembre  1860,  fête  de  Saint  Thomas. 


Vos  enfants  et  serviteurs  en  N.  S.  J^sus-Christ 


( Seyuono  ottantanove  firme.) 
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1 CATTOLICI  DELLA  RIOCESI  DI  RENNES 


Très  Saint  Père, 

Je  suis  heureux  de  pouvoir  déposer  aux  pieds  de  Voire  Sainlelé 
l'expression  de  dévouement  à leur  Père  et  d’indignation  contre  vos 
persécuteurs  et  calomniateurs,  de  deux  mille  habitants  de  l'arron- 
dissement que  j’ habite. 

Beaucoup  plus  s'y  joignent  de  coeur,  mais  la  plupart  des  bons 
habitants  de  nos  campagnes  ne  savent  pas  signer.  En  outre  il  faut 
lutter  contre  des  entraves  de  toute  sorte,  l’hypocrisie  et  la  violen- 
ce; puis  souvent  et  avec  encore  plus  de  tristesse,  trouver  faibles- 
se et  lâcheté  où  l'on  aurait  droit  do  supposer  le  plus  de  fermeté 
et  de  courage. 

Le  temps  des  aveuglements  semble  pourtant  passé  I 

L’esprit  du  mal  rejette  ses  masques  et  nous  le  voyous  prêt  à 
livrer  la  grande  bataille  où  il  croit  anéantir  enfin  avec  la  foi , toute 
société,  et  remplacer  l’œuvre  entière  de  la  civilisation  chrétienne 
par  le  culte  do  la  matière  et  de  la  force. 

Aucune  âme  honnête  ne  doit  en  pareil  moment  reteuir  son  élan 
vers  ceux  qui  nous  donnent  glorieusement  l’exemple  du  courage 
et  de  la  lutte,  et  chacun  se  doit  presser  autour  du  Vicaire  de 
Jésus-Christ,  non  seulement  notre  Père  spirituel,  mais  l’auguste 
Représentant  de  tous  les  droits,  de  touto  liberté  et  de  toute  di- 
gnité humaine. 
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Qu'aux  ténèbres  du  mensonge,  répondent  tes  clartés  de  la 
vérité. 

Qu’aux  excès  de  la  force,  on  oppose  toujours  le  respect  du 
droit.  • 

Qu'aux  perfidies  de  l’hypocrisie,  on  ne  réponde  que  par  le 
mépris,  et  qu’ enfin,  les  fils  des  Croisés  montrent  aux  fils  de  Vol- 
taire qu’  ils  ne  les  craignent  pas , et  seraient  encore  prêts  à ne 
prendre  pour  devise  que  cette  vieille  leçon  de  leurs  pères:  « Fais 
ce  que  dois , advienne  que  pourra  I » 

En  quelle  occasion  plus  solennelle  pourrait-on  s'en  souvenir  ! Le 
Chef  visible  de  notre  sainte  Eglise  est  entouré  de  tant  de  menaces  ! 
Qu’  il  daigne  faire  un  appel  à ses  fils  fidèles , et  toutes  les  poitrines 
où  bal  encore  un  cœur  s’estimeront  trop  heureuses  de  lui  faire  un 
rempart  que  sa  bénédiction  rendra  invincible. 

Dans  ce  nombre  sorait  heureux  de  se  trouver  celui  qui  implore 
humblement  pour  sa  femme,  ses  enfants,  toute  sa  famille  et  lui-mê- 
me la  bénédiction  apostolique  de  Votre  Sainteté,  et  la  prie  de  dai- 
gner agréer  ses  plus  respectueux  hommages. 

Au  Château  du  Plessis  do  Guignen  (Ille-et-Vilaine),  9 avril  1860. 

Baron  A.  de  Nolbocke 


(Setjuono  filtre  due  mita  firme.) 
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ï CATTOLICI 


DELLA  CITTÀ  E DIOCESI  DI  RENNES 


Très  Saint  Père, 


Attachés-  du  fond  du  cœur  à la  Chaire  infaillible  de  Saint 


Profondément  convaincus  que  dans  le  temps  où  nous  sommes, 
la  conservation  de  votre  autorité  temporelle  et  de  Y Etat  pontifical 
dans  les  limites  où  vous  l’avez  reçu  de  votre  saint  prédécesseur, 
est  la  condition  indispensable  du  libre  exercice  de  votre  autorité 
spirituelle  ; 

Considérant  donc  comme  un  péril  sans  égal  pour  Y Eglise  uni- 
verselle et  pour  la  justice,  la  moindre  atteinte  portée  à vos  droits 
de  prince  légitime  et  de  souverain  indépendant  ; 

Détestant  et  réprouvant  toutes  les  odieuses  calomnies  cent  fois 
refutées  que  propage  l’esprit  de  mensonge  contre  votre  gouverne- 
ment paternel  ; 

Enfin,  pénétrés  d’horreur  pour  les  attentats  commis  contre  vo- 
tre autorité,  qui  sont  en  même  temps  des  attentats  à la  liberté  de 
notre  culte , de  notre  foi  et  de  notre  conscience  ; 

Nous,  catholiques  de  l’archevêché  de  Rennes,  ancienne  provin- 
ce de  Bretagne  ; 


Pierre  ; 


Digitized  b/  Google 


..►-■A* 


654 


PARTE  SECONDA  - FRANCIA. 


ÎS’ous  déposons  à vos  pieds  sacrés  ce  faible  témoignage  de  no- 
tre douleur  poignante,  de  notre  profond  amour  et  de  notre  filiale 
vénération,  en  suppliant  Voire  Sainteté  de  nous  accorder  la  faveur 
incomparable  de  sa  bénédiction  apostolique. 

Le  15  février  1860. 

( Seyuono  quattromila  duecento  /inné 
raceolte  nella  Diorexi.  ) 

! 
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LE  CATTOLICHE  DI  RENNES 


Très  Saint  Père. 

• 

Vos  enfants  dévoués  de  la  Bretagne  pleurent  avec  amertume  les 
douleurs  que  vous  endurez,  et  s’affligent  profondément  des  attentats 
commis  contre  votre  autorité.  En  attaquant  votre  puissance  tempo- 
relle, on  blesse  nos  sentiments  religieux,  nos  convictions  les  plus 
intimes.  Nous  nous  joignons  à nos  frères  catholiques  de  Lyon , aux 
Belges  si  pleins  de  ferveur-,  et  à votre  Irlande  fidèle,  pour  vous  of- 
frir nos  vœux  les  plus  ardents. 

Nous  prions  Dieu  qu'  il  vous  protège  dans  vos  angoisses , et 
qu'il  vous  conserve,  avec  le  patrimoine  de  l’Eglise  que  vous  avez 
reçu  de  vos  saints  prédécesseurs , l’ indépendance  nécessaire  à la 
Chaire  de  Saint  Pierre. 

Nous  vous  demandons  votre  bénédiction,  Très  Saint  Père,  nous, 
qui  avons  le  bonheur  d’être 

Bennes,  décembre  18î>9. 


Vos  tilles  très  soumises,  très  respectueuses  et  très  dévouées 


( Seyuono  nouecento  firme.) 
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Très  Saint  Père, 

» 

Celui  sur  les  traces  duquel  vous  marchez  si  douloureusement 
et  si  glorieusement  à la  fois,  se  montra  surtout  bienveillant  poul- 
ies petits  et  les  humbles.  Cette  pensée  nous  donne  la  hardiesso  de 
joindre  aujourd’  hui  nos  voix  à celles  qui  s’ élèvent  de  toutes  parts , 
comme  une  énergique  expression  d’amour  et  de  dévouement  pour 
Votre  Sainteté.  Bienheureux  ceux  qui  l'ont  signée  de  leur  sang, 
cette  protestation  d’amour!  Grâces  k Dieu,  beaucoup  sont  bretons: 
ils  savent  mourir,  s’ils  ne  savent  pas  parler.  Mais  qu’il  nous  soit 
permis  de  rappeler  que  ce  fut  une  voix  bretonne  aussi  qui  s’éleva 
la  première  en  faveur  de  la  religion  après  les  tristes  jours  que  tout 
français  voudrait  pouvoir  oublier  : oui  ce  fut  une  voix  bretonne  et 
combourgeoise , ce  souvenir  fait  notre  gloire.  Après  Chateaubriand , 
qui  de  nous  oserait  parler? 

Très  Saint  Père,  si  les  femmes  bretonnes  ne  peuvent  vous  don- 
ner leurs  vies,  au  moins  leurs  cœurs  sont  bien  h vous,  et  c’est 
dans  leur  amour  qu’elles  puisent  leur  prière  à Dieu  pour  qu’il 
mette  fin  aux  angoisses  de  votre  cœur. 

Que  Votre  Sainteté  daigne  en  accueillir  l’ardente  et  fervente 
expression;  et  qu'elle  daigne  aussi  bénir  des  enfants  humblement 
prosternée*  h ses  pieds  1 


( Seguono  ccnto  guaranlasei  firme 
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LA  CONFERENZA  DI  SAN  VINCENZO  DE’  PAOLl 

DI  MONTFORT 


I. 

% • 

• « 

Très  Saint  Père, 

* • 

Au  milieu  des  épreuves'  qu’  il  plaît  à Dieu  d'imposer  à son 
Eglise,  la  petite  Conférence  de  Saint  Vincent  de  Paul,  de  Montfort, 
se  jette  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  pour  lui  offrir  Y hommage  de 
son  amour  filial  et  de  son  inviolable  attachement. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  nous  envoyer  en  retour,  par  l’entre- 
mise de  notre  digne  et  bien-aimé  Archevêque , une  bénédiction  qui 
nous  conserve  inébranlables  dans  la  foi,  dans  l’espérance  et  dans 
la  charité. 

Montfort-sur-mcr,  petite  ville  de  Bretagne  (diocèse  de  Rennes),- 
le  jour  de  l’Epiphanie  de  Notro  Seigneur t J’ an  de  grâce  4861. 

* 

(Seguono  quattordici  firme.) 
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Très  Saint  Père, 

» 

Déjà,  l’année  dernière,  notre  digne  Archevêque  avait  bien  voulu 
vous  porter  l’expression  de  notre  foi  et  de  notre  amour. 

Aujourd’hui,  l’un  d'entre  nous,  pressé  de  ce  désir  qui  met 

» s / 

en  mouvement  vers  Votre  Sainteté  le  monde  catholique  tout  entier, 

' va  se  prosterner  à vos  pieds,  pour  y renouveler  en  son  nom  et 
dans  le  nôtre,  l’hommage  de  notre  fidélité. 

Daignez,  ô Très  Saint  Père,  nous  bénir  tous  en  sa  personne, 
de  cette  bénédiction  qui  console  et  qui  fortifie  dans  l’épreuve. 

En  vain  Satan  veut  briser  notre  unité,  il  n’y  réussira  pas;  vous 
êtes  notre  tête  et  nous  sommes  vos  membres  en  Notre  Seigneur 
Jésus-Christ.  Quelle  puissance  au  monde  pourrait  donc  jamais  uous 
séparer  de  vous? 

Bénisscz-nous  donc,  Très  saint  et  bien-aimé  Père,  afin  que 

• # 

nous 'demeurions  inébranlables,  et  que,  quoi  qu’il  arrive,  nos 

cœurs,  comme  le  votre,  ne  défaillent  point  dans  la  tourmente. 

Nous  baisons  avec  amour  vos  pieds  sacrés. 

* • 

16  mai  *1862. 


( Seguonô  (juaUt'o  firme. 
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1 CATTOLICI  DEL  CÏRCONDARIO  DI  REDON 


Très  Saint  Père. 

* « 

Au  nom  de  la  foi  menacée,  de  l’honneur  outragé,  de  la  vérité 
méconnue les  fidèles  enfants  de  Votre  Sainteté  ne  peuvent  retenir 
un  cri  de  douleur,  d’indignation  et  de  protestation. 

De  toutes  parts  ils  viennent  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté 
l’hommage  de  leur  respect,  de  leur  dévouement  et  de  leur  inalté- 
rable attachement. 

Notre  voix  vomirait  parvenir  aussi  jusqu’au  trône  auguste  et 
d’où  tant  de  lumière,  de  bienfaits  et  do  liberté  ont  ravonné  sur 
le  monde,  pour  dire  au  Pontife  vénérable  dont  .le  cœur  ne  sait 
qu’aimer  et  patdonner  : 

Qu’  il  peut  encore  compter  sur  de  nombreux  enfants  qui  ne  fail- 
liront ni  en  amour  ni  en  dévouement  ; 

Que  l' hypocrisie  et  la  violence  nous  indignent , et  que  les  en- 
fants de  la  fille  aînée  de  l'Eglise  se  glorifient  trop  de  son  histoire, 
pour  croire  quelle  puisse  laisser  toucher  au  domaine  de  Saint  Pierre.* 

De  ce  nombre  sont  les  habitants  de  l’arrondissement  de  Redon , 
diocèse  de  Rennes  (Bretagne),  qui  viennent  humblement  déposer  aux 
pieds  de  Votre  Sainteté  leur  témoignage  de  douleur  et  d'affliction 
filiale,  en  la  suppliant  de  leur  accorder  la  précieuse  faveur  de  sa 
bénédiction  apostolique. 

JO  octobre  1<SG0. 


Seguono  seicento  sellanta  /inné.) 
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LA  SOCIETÀ 

lUJ  PRET)  DELL  IMMACOLATA  CONCEZIONE  IN  SA1NT-MEEN 


Très  Saint  Péhk  , 

Le  récit  de  vos  épreuves,  de  vos  douleurs  et  des  attentats  commis 
contre  les  droits  sacrés  de  votre  Siège  apostolique  a retenti  dans 
lotit  l’univers  catholique,  et  est  venu  jusque  dans  la  solitude  de 
notre  noviciat  troubler  doloureusement  la  paix  de  la  religion  et 
contrister  nos  cœurs  inviolablement  attachés  à l'auguste  personne 
du  successeur  de  Pierre. 

Depuis  longtemps  déjà,  nous  vous  suivons  de  loin,  Très  Saint 
Père,  dans  cette  voie  douloureuse  qui  semble  vous  conduire  au 
sommet  d’un  nouveau  Calvaire  ; nous  vous  y avons  suivi  pas  à 
pas  avoc  notre  amour,  nos  larmes  et  nos  prières,  comptant  avec 
angoisses  tous  les  coups  qui  vous  étaient  portés  et  recueillant  avec 
un  religieux  respect  les  admirables  exemples  do  douceur,  de  cou- 
rage et  de  sublime  résignation  que  vous  donnez  an  monde. 

Oui,  Très  Saint  Père,  nous  avons  déploré  dans  l’amertume  de 
nos  âmes  et  réprouvé  de  toute  l’énergie  de  nas  consciences  d’en- 
fants de  l’Eglise  romaine  les  violences  et  les  perfidies,  les  attaques 
ouvertes  ou  déguisées  dirigées  contre  la  Souveraineté  pontificale,  si 
indispensable,  dans  l’ordre  de  la  divine  Providence,  à la  libre  cl 
parfaite  indépendance  du  Chef  de  l'Eglise. 
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Aller  à la  suite  de  noire  bien-aimé  et  vénéré  Père,  Monsei- 
gneur l’Archevêque  de  Rennes,  baiser  les  pieds  de  Votre  Sainteté 
et  adresser  sur  les  tombeaux  des  saints  Apôtres  de  ferventes  prières 
pour  le  succès, de  votre  sainte  et’  noble  cause,  eut  été  la  réalisa- 
tion du  plus  ardent  de  nos  vœux  ; nous  ne  pouvons  espérer  de 
goûter  co  bonheur,  mais  nous  nous  unissons  à notre  pieux  Pontife 
et  par  lui  nous  déposons  «à  vos  pieds  sacrés  l’expression  de  nos 
sontiments  de  respect  et  dT  amour.  Avec  quel  profond  attendrisse- 
• ment,  quelle  religieuse  émotion,  nous  avons  prêté  l’oreille  à ces 
plaintes  paternelles,  * à ce  long  cri  de  douleur  que  nous  a apporté 
la  dernière  Allocution  de  Votre  Sainteté  sur  les  indicibles  malheurs 
qui  de  toutes  parts  menacent  l’Eglise  de  Jésus-Christ,  ou  pèsent 
déjà  sur  elle..  Ah!  Très  Saint  Père,  nous  souffrons  et  prions  avec 
vous  : surtout  avec  vous , nous  attendons  et  espérons.  Nous  ne  pou- 
vons croire  que  la  Vierge  Immaculée,  dont  l’honneur  nous  est  cher, 
puisse  abandonner  sans  défense  ou  seulement  oublier  longtemps  en- 
core le  Vicaire  de  Jésus,  son  divin  Fils,  auquel  elle  doit  se  re- 
connaître redevable  d’une  de  ses  plus  belles  auréoles  au  Ciel  et 
d’un  de  ses  plus  beaux  titres  do  gloire  sur  la  terre.  Marie  conçue 
sans  péché,  voilà  la  consolation  de  nos  douleurs,  lo  fondement  de 
nos  espérances,  la  source  certaine  de  la  joie  que  nous  prépare  la 
prochaine  délivrance  du  Siège  de  Pierre.  C’  est  dans  ces  sentiments 
humblement  déposés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  que  nous  vous 
supplions,  Très  Saint  Père,  d’accorder  votre  bénédiction  apostolique 
à tout  le  noviciat  des  Prêtres  do  T Immaculôe-Conception  de  Saint- 
Méen  et  à chacun  de  ceux  qui  se  font  gloire  et  bonheur  de  se  dire 
à jamais,  Très  Saint  Père, 

•*>  De  Votre  Sainteté,  , • 


l.cs  (t!.-  liés  respectueux,  très  obéissants  cl  très  ilév<m«\s 
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I CATT0LIC1  DI  SAINT-SERVAN 


Tbks  Saint  I’frk  . 

Comme  loule  la  chrétienté , nous  sommes  profondément  émus  des 
attaques  sacrilèges  dont  votre  Souveraineté  temporelle  et  spirituelle 
est  l’objet.  Les  chagrins,  les  amertumes  dont  votre  coeur  si  géné- 
reux est  abreuvé  depuis  longtemps,  nous  les  partageons,  nous  les 
ressentous  vivement. 

Fils  de  la  cplholique  Bretagne,  nous  sommes  heureux  et  tiers 
de  voir  nos  parents  et  nos  concitoyens  se  .vouer  à la  défense'  de 
la  plus  noble  et  de  la  plus  sainte  des  causes.  Si  nous  ne  pouvons 
partager  leur  bonheur,  alu  moins  nous  supplions  Votre  Sainteté  de 
nous  rendre  participants  à la  même  œuvre,  en  acceptant. la  modeste 
offrande  -que  nous  déposons  à ses  pieds. 

Le  Dieu  tout-puissant  prendra  sûrement  en  main  la  cause  de 
son  digne  Vicaire,  qui  est  aussi  celle  des  principes  sans  lesquels  il 
ne  peut  exister  ni  ordre , ni  paix  ,*  ni  bonheur  sur  cette  terre.  Il  ne 
permettra  pas  que  P injustice  et  l’impiété  s’établissent  en  maîtres 
dans  la  plus  belle  partie  du  monde  civilisé  et  surtout  dans  ce  pays 
à jamais  consacré  par  le  règne  des  successeurs  de  Pierre. 

Mais  s’il  entrait  dans  les  desseins  do  la  divine  Providence, 
d'éprouver  plus  longtemps  et  plus  cruellement  son  Eglise,  nous 
voulons,  avec  la  grâce  d’en  haut,  rester  toujours  unis  par  le  cœur 
et  la  foi  au  Saint-Siège  apostolique,  nous  voulons  partager  sa  des- 
tinée jusqu'au  tombeau. 
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Que  Voire  Sainteté  veuille  fortifier  ees  résolutions , en  les  bénis-  • 
sanl  ; qu’elle  veuille  aussi  agréer  avec  sa  bonté  paternelle  les  senti- 
ments de  filiale  tendresse  et  de  profonde  vénération  avec  lesquels 
nous  sommes. 


Très  Saint  Père. 
Sainl-Servan , mai  186(1. 

Vos  (‘niants  les  plus  soumis  el  les  plus  dévoués 


l Seguono  duecento  iwrantasette  firme.) 
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DIOCESI  DI  QUIMPER 


IL  CAPITOLO  CATTEDRALE 

* * 

A MONSIGNOR  VESCOVO 


Motoeignbuh  . 

L’un  des  premiers  parmi  les  Evêques  de  France,  vous 'avez 
voulu  éclairer  les  chrétiens  sur  les  angoisses,  si  cruelloment  justi- 
fiées , de  leur  Père  commun  ; et  votre  attitude , votre  langage  nous 
auraient  appris  à faire  notre  devoir  dans  l’épreuve,  si  la  pratique 
de  ce  devoir  n’était,  par  la  grâce  de  Dieu,  traditionnelle  parmi 
nous,  comme  elle  l’est  sur  votre  Siège  épiscopal. 

Vous  avez  agi  en  Evêque,  Monseigneur;  permettez-nous  de  vous 
en  remercier  d’abord,  et  puis  de  vous  dire,  à notre  tour,  avec 
quels  sentiments  nos  cœurs  de  Prêtres  accueillent  les  événements 
qui  se  précipitent. 

Les  sept- cents -Prêtres  dont  la  miséricorde  divine  et  le  choix 
du  -Vicaire  de  Jésus-Christ  vous  ont  établi  le  Pasteur,  seraient  au- 
jourd’  hui  rangés  autour  de  vous , si  la  démarche  quo  notro  con- 
science de  chrétiens  nous  inspire,  ne  devait  être  pacifique,  autant 
qu’ello  est  grave,  libre  et  réfléchie.  Au  reste,  nous  affirmons  que 
nous  sommes  ici  en  leur  nom  comme  au  nôtre , non  pas  seulement 
parce  quo  los  institutions  sacrées  de  l’Eglise,  votre  confiance  et  la 
leur,  nous  font  leurs  représentants  légitimes;  mais  surtout  parce 
que,  baptisés  du  même  baptême,  consacrés  par  la  même  onction 
sacerdotale,  nous  n’avons  tous  ensemble  qu’un  cœur  et  qu’une  âme. 
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Donc,  devant  vous,  Monseigneur,  notre  chef  et  noire  Père,  et 
par  vous  aux  pieds  du  Souverain  Pontife , votre  Père  et  le  nôtre , 
nous  déclarons  que  tous  les  principes  de  l' Eglise  romaine  sont  nos 
principes  ; que  tous  ses  intérêts  sont  nos  intérêts  les  plus  chers  ; 
quo  les  injures  qui  s’adressent  au  Siège  de  Pierre  nous  blessent 
au  cœur  ; que  toute  usurpation  sur  les  droits  qu’il  tient  de  la  Pro- 
vidence de  Dieu  et  de  la  volonté  libre  de  nos  ancêtres  chrétiens, 
est  la  plus  effrayante  secousse  que  le  démon  de  la  révolution  puisse 
imprimer  au  monde. 

Nous  croyons  que  les  ennemis  de  la  Papauté,  sous  quelque  pré- 
texte qu’  ils  l’attaquent , sont  les  ennemis  de  P Eglise  de  Jésus-Christ  ; 
et  que  tous  ceux  qui  ne  jugent  pas  ainsi,  ignorent  profondément 
l’ histoire  de  ses  douleurs  ou  ont  perdu  le  sens  chrétien. 

Nous  affirmons  que  tel  était  le  cri  do  notre  conscience,  même 
avant  quo  la  voix  de  Pie  IX  se  fut  fait  entendre , et  que  cinq  cents 
voix  d’ Evêques  fidèles , seuls  juges  avec  lui  des  intérêts  de  Y Eglise , 
lui  eussent  répondu. 

Maintenant  sa  douleur  est  notre  douleur,  son  espérance  est  no- 
tre espérance,  et  si  quelque  nouvelle  épreuve  devait  l’atteindre, 
elle  nous  trouverait  tous , avec  vous , Monscigueur , prosternés  à ses 
pieds  pour  en  avoir  notre  part. 

Leç  membres  soussignés  de  votre  Chapitre  cathédral  vous  sup- 
plient, Monseigneur,  de  vouloir  bien  transmettre  au  Souverain  Pon- 
tife l’expression  de  leurs  sentiments,  et  d’agréer  pour  vous-même 
la  vénération , le  dévouement , la  reconnaissance  avec  lesquels-  nous 
sommes.  Monseigneur, 

De  Votre  Grandeur, 

Quimper,  le  13  janvier  1860. 

Les  très  humbles  et  très  obéissants  serviteurs 

( Seguono  tindici  firme  di  Canonici.  Altri  seicenlo  venti  Saeerdoti  dei 
diversi  decanali  délia  diocesi  hanno  mandato  a Monsignor  Veseovo 
le  loro  lettere  d’adesione  al  présente  indirizzo.) 

p.  n.  voi.  n.  si 
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IL  SEMINARIO  TEOLOGICO  DI  QUIMPER 


Beatissime  Pater, 

Sacra  ilia  Apostolorum  limina,  quae  qui  vident  beati  sunt,  a 
longe  saltera  nobis  quoque  liceat  salutare , et  hoc  qualecunque  humil- 
limac  reverenliae  et  devolionis  pignus  Sanctitati  Vestrae  filiali  animo 
ofïcrrc  : qui  utinam  Patris  nostri  quum  tristitiam  habcat , viscera  re- 
ficere,  quantum  in  nobis  fuerit,  valeamus  ! 

Deum  igitur  totius  consolationis  enixe  rogamus,  ut,  humiliatis 
sanctae  Ecclesiae  inimicis,  tandem  aliquando  post  lacrymas  exulta- 
tio,  post  tempestatem  redeat  optata  serenitas. 

Et  nos  quidem  in  felici  hoc  doctrinae  et  pictatis  sacrario,  oran- 
tes  et  lectioni  atlendentes,  conabimur  digne  ambularo  vocationc  qua 
vocati  sumus,  ut  Dei  gratia  adiuvante,  semper  in  iis  quae  ab  Ec- 
clesia  romana  didicimus,  reverendissimo  et  dilectissimo  Episcopo 
duce,  permanentes,  Sedis  apostolicac  iura,  sin  minus  agcndo,  at 
certe  deprecando,  tueri  possimus  ac  propugnare. 

Quae  tcnuitatis  nostrae  vota  accepta  habere  Sanctitas  Vestra  di- 
gnetur,  nec  non  cl  apostolicam  benedictionem  humillimis  et  devo- 
tissimis  filiis  impertiri. 

(Seguono  cenlorinqitanta  firme  di  Studenti.) 
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Quae  spoute  sua  dilecli  semiuarii  Alumni,  iilam  quam  Iradere 
nilimur  lestati  doctrinam,  Paternitali  Vestrae  obtuleruut  vola,  iis- 
dem  et  nos  toto  corde  adhaeremus  et  libentissime  subscribimus. 

Corisopiti,  in  Seminario  maiori,  sexto  idus  deccmbris,  in  festo 
Iuimaculatae  Cdnceptionis  B.  M.  V.  anno  Doraini  MDCCCLX. 

( Seguono  olto  firme  di  Drrellori.) 
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A LC  UNI  CATTOLICI  DI  QUIMPER 


Thés  Saint  Pkre. 

Voire  voix  auguste  qui  a lrou\é  un  lidèle  écho  dans  celle  de 
F Episcopal  tout  entier , a signalé  au  monde  chrétien  les  dangers 
dont  le  Saint-Siège  est  menacé.  Nous,  catholiques  laïques,  enfants  de 
cotte  France  à qui  la  foi  de  nos  pères  mérita  le  titre  de  fille  aînée 
de  l'Eglise,  suivant  l’exemple  qui  nous  est  donné  par  nos  chefs 
spirituels  et  nous  ralliant  à eux,  nous  remplissons  un  devoir  sacré , 
nous  obéissons  au  plus  impérieux  besoin  de  nos  cœurs  en  appor- 
tant aux  pieds  de  Votre  Sainteté  l’ hommage  de  notre  profonde  vé- 
nération et  l'assurance  de  notre  dévouement  sans  bornes.  ??os  âmes 
sont  remplies  de  douleur  et  d' indignation  en  présence  des  attentats 
commis  et  médités  contre  la  Souveraineté  temporelle  du  Saint-Siège, 
si  légitime  h tant  de  litres,  sanctionnée  d’ailleurs  par  les  anathèmes 
dont  l’Eglise  a frappé  quiconque  oserait  l'attaquer  et  dont  la  Pro- 
vidence et  la  prévoyaule  pieté  de  nos  ancêtres  ont  fait  le  gage  pro- 
tecteur de  celto  autorité  spirituelle  qui  fut , qui  est  et  qui  sera  tou- 
jours la  régie  et  la  loi  de  nos  consciences. 

Très  Saint  Père,  à tous  les  embarras  dont  on  vous  entoure,  à 
toutes  les  difficultés  qu'on  vous  oppose,  notre  raison  et  notre  cœur 
ne  reconnaissent  qu'  une  solution  : la  consécration  de  tous  vos  droits , 
le  respect  et  la  soumission  à tout  ce  que  vous  déciderez  dans  vo- 
tre haute  sagesse  et  sous  l’ inspiration  du  Dieu  fort  et  juste  dont 
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vous  ôtes  sur  la  terre  le  représentant  et  l'organe  infaillible  pour 
nous  et  pour  tous  les  catholiques  du  monde. 

Pénétrés  de  respect  et  d’admiration  pour  la  noble  fermeté  avec 
laquelle  vous  maintenez  contre  les  envahissements  de  la  révolution 
toute  T intégrité  du  précieux  dépôt  confié  h vos  mains  vénérables , 
nous  nous  recueillons  dans  la*  plénitude  de  notre  amour  et  de  no- 
tre dévouement  lilial  à Votre  Sainteté  et  à sa  double  puissance  pour 
vous  prier  de  vouloir  bien  répandre  vos  saintes  bénédictions  sur 
nous  et  notre  chère  patrie. 

I)e  Votre  Sainteté, 


Les  fils  dévots  el  soumis 


( Sef/uom  sessantaquattro  fimt.) 
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ALCUNE  CATTOLICIIE  DI  QUIMPER 


Très  Saint  Père, 

Permettez  auv  femmes  chrétiennes  de  Quimper,  de  déposer  aux 
pieds  de  Voire  Sainteté  leur  dévouement  et  leur  amour  pour  votre 
personne  sacrée.  Celles  d’entre  nous  qui  ont  compté  des  fils,  des 
frères , des  amis  dans  les  rangs  de  T héroïque  armée  pontificale , 
s'en  font  un  titre  de  gloire.  Nous  remercions  Dieu  qu’il  ait  dai- 
gné trouver  dans  notre  patrie  du  sang  digne  d'étre  versé  pour 
sa  cause. 

Nos  cœurs  bretons  ressentent  amèrement  les  afflictions  du  vôtre. 
C’est  notre  Evêque  vénéré  qui  se  chargera  de  vous  l’exprimer. 
Notre  respectueux  attachement  pour  lui  s’accroît  de  son  profond 
amour  envers  le  Saint-Siège.  11  vous  dira,  Très  Saint  Père,  que 
nous  n’aurons  désormais  de  joies  que  dans  vos  joies. 

Toutes  nos  pensées  sont  à Rome.  Ce  nom  est  incessamment  sur 
nos  lèvres,  il  est  toujours  dans  nos  cœurs. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  bénir  vos  enfants,  afin  qu'il  plaise 
au  divin  Maître  de  nous  fortifier  dans  l’épreuve,  et  que  nous  vous 
soyons  toujours  intimement  unies  dans  la  foi. 

(SeguoHO  rento  xetmpntttna  fima .) 
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IL  CAPITOL  O CATTEDRALE 


i. 


Beatissime  Pater, 

Etsi  iam , in  tanto  Ecdesiae  simul  et  raagnanimi  cordis  vestri 
angore,  ad  Sanctitatem  Vestram  reverendissimus  Anlistes  noster  cum 
suos  ipsius,  tum  totius  Cleri  necnon  laicorum  fidelium  suae  dioe- 
ceseos  sensus  detuierit;  nos  vice  nostra,  filii  vestri  devotissimi,  et 
ad  Beati  Pétri  Cathedram  addictissimi , Canonici  scilicet  et  Capitu- 
lum  Ecclesiae  calhedralis  Briocensis  in  Gallia  valde  complorantes 
quod  tantum  Ecclesiae  catholicae  discrimen  cum  amarissimo  animi 
vestri  dolore  in  dies  ingravescere , nedum  minui  videatur,  haud 
incongruum  intempestivumve  duximus,  peculiarem  mentis  noslrae 
luctum  ac  moerorem  Paternitati  Vestrae  depromerc  ; fidem , amorem , 
omnimodam  obsequentiam  utcumque.  demonstrare . et  . quantum  Deus 
det,  levamen  adferre. 

Rêvera  nihil  ampiius  nobis  datur  quam  supplices  ad  Deum  loto 
corde  nostro  preces  cum  lacrymis  effundere  : at  saltem  volumus 
Sanctitatem  Vestram  certiorem  fieri  nos  ab  hac  humili  et  indefessa 
supplicatione  ac  obseeratione  in  nomine  Domini  Noslri  Iesu  Christi, 
per  mérita  Immaculatae  Virginis  Deiparae  apud  nos  a spe  nuncu- 
patae,  beatorum  Patronorum  noslrorum  Brioci  et  Guilielmi , die  ac 
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nocte  non  desistere,  nec  destituros  esse,  donec  « exurgat  Deus  et 
dissipenlur  inimici  eius  »,  et  tandem  omne  Beati  Pétri  Dominium, 
libero  atque  ab  omni  humana  potestate  independenti  Ecclesiae  ca- 
tholicae  regiraini  tantopere  uecessarium,  absque  ulla  imminutione, 
integrum  remaneat. 

Nec  plura,  ne  summa  rerum  laborantem  diutius  moremur;  liceat 
tantum  ad  pedes  Sanctitalis  Vestrae  demississime  provolutis  aposto- 
licam  benedictionem  instanter  efïlagitare. 

Brioci,  die  VIII  mensis  decembris  anno  Domini  MDCCCLIX. 


(Seguono  nove  firme.) 
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Heatissime  Pater, 


Canon  ici  Ecclesiae  cathedralis  Briocensis,  in  Gallia,  novis  alque 
inauditis  contra  Provincias  pontificales  simul  et  contra  sacrosanctam 
vestram  ac  Sedis  apostolicac  independentiam  ansibus  vehementer 
commoti , communem  et  unanimem  cordis  sui  dolorem  ac  moerorem 
Paternitati  Vestrae  exprimere  satagunt. 

Pro  cerlissimo  hal)ere  dignelur  Sanctitas  Vestra , nos  idem  sentire 
in  nobis,  si  fas  sit  dicere,  quod  et  in  Christi  Vicario,  animarum 
nostrarum  parente,  quem  infallibilem  fidei  nostrae  praeceptorem 
amplectimur  et  veneramur.  Angustiae  cius  nostrae  sunt.  Nostrum 
est  teterrimum  illud , audacia  una  cura  hypocrisi  cooperantibus , ve- 
nerando  totius  Ecclesiae  Capiti  nuperrime  illatum  vulnus.  Quolibet 
nempo  iclu  Sedes  aposlolica  impetitur,  eodem  nos  omnes  commo- 
vemur,  percutimur,  sauciamur. 

Ad  exemplar  autem  pracclarac  huius  fortitudinis  invictaequc  fir- 
mitatis  quam  in  Sanctitate  Vestra  demiralur  universus  orbis,  animo 
non  déficientes,  scimus  cui  credidimus  et  certi  sumus  quia  potern 
est  Detts  omnem  gratiam  abundare  faccre , ut  Ioquitur  Apostolus. 
Itaque  per  auetorem  fidei  nostrae  et  consummatorem  Iesum  confidi- 
mus  fore  ut,  preces  quas,  una  cum  Christi  fidclibus  ubique  terrarum 
degentibus , de  mandato  ipso  reverendissimi  Antistis  nostri , singulis 
diebus,  praesertim  dominicis,  ex  imo  corde  cfiundimus,  Altissi- 
mus  tandem  exaudiat.  alque  inimicos  sanctae  Ecclesiae  humiliarc 
. P.  II.  Vol.  II.  SU 
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ac  conterere  dignetur,  nisi  polius  (quoil  divina  largialur  miseri- 
cordia  ! ) resipiscant , et  per  veram  pocnitentiam  se  abscondant  ali 
ira  Agni. 


Sanctilalis  Veslrae. 

Brioci  (in  GaHia),  die  12  oclobris  anno  1860 

HumiUimi  alquc  obsequenlissimi  fil» 

' Seguono  alln  firme.  ) 
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ALCUNI  CATTOLICI  DI  LAMBALLE  • 


Très  Saint  Père, 

Lorsque  le  Chef  de  famille  est  dans  la  douleur,  c’est  un  de- 
voir pour  les  enfants  de  lui  manifester  la  part  qu’  ils  prennent  à 
son  affliction. 

Connaissant  toutes  les  souffrances  de  votre  cœur  en  présence 
des  dangers  qui  menacent  le  trône  pontifical  et  l’Eglise,  nous  ve- 
nons, très  vénéré  Père,  nous  associer  h vos  peines,  et  déposer  aux 
pieds  de  Votre  Sainteté,  en  même  temps  que  le  tribut  de  notre 
respectueux  amour  pour  votre  personne  sacrée,  l’assurance  de  no- 
tre ferme  attachement  à la  Chaire  du  Prince  des  Apôtres,  et  l’ex- 
pression • spéciale  des  sentiments  que  nous  inspirent  les  différentes 
attaques,  dont  votre  Souveraineté  temporelle  est  l’objet. 

Nous  déplorons  amèrement  la  coupable  révolte  que  des  hommes 
pervers  ont  fomenté  parmi  les  populations  soumises  au  Saint-Siège. 

Nous  protestons  avec  énergie  contre  toute  mesure  qui  tendrait  à 
ravir  au  sceptre  du  Roi-Pontife  une  portion  quelconque  de  ses  Etats. 

Nul  ne  peut,  sans  un  crime  détestable,  toucher  aux  droits  de  la 
Papauté  sur  les  provinces  qui  forment  le  Patrimoine  de  saint  Pier- 
re: droits  inaliénables,  imprescriptibles,  fondés  en  raison , sanction- 
nés par  les  siècles  et  consacrés  tant  par  les  décrets  des  souverains 
Pontifes  que  par  la  grande  voix  des  conciles  œcuméniques. 

Daignez , Très  Saint  Père , agréer  le  témoignage  que  rendent  ici 
à la  cause  de  la  justice  et  de  la  vérité  quelques  enfants  de  la  vieille 
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Bretagne,  terre  où  l’on  sait,  quand  il  le  faut,  mourir  pour  la  re- 
ligion catholique.  Puisse  ce  faible  gage  de  notre  foi  vous  procurer 
un  peu  de  consolation  dans  les  jours  mauvais  et  pleins  de  tristesse 
que  vous  avez  à traverser  ! 

* Courage , auguste  Vicaire  de  Jésus-Christ  I nous  vous  admirons 
sur  la  voie  douloureuse  où  vous  marchez  avec  tant  d’héroïsme,  et 
nous  supplions  le  Seigneur  de  continuer  à vous  accorder  les  grâces 
surabondantes,  dont  vous  avez  besoin  pour  porter  la  croix  si  pe- 
sante qui  vous  est  imposée. 

Prosternés  à vos  pieds,  très  vénéré  Père,  nous  vous  prions  in- 
tamment  de  vouloir  bien  nous  donner  votre  bénédiction  apostoli- 
que ainsi  qu’à  nos  familles  et  à nos  amis. 

De  Votre  Sainteté, 


Février  1860. 


Les  très  obéissants  el  très  dévoués  fil* 


( Seguono  tcntilrè  firme.  ) 
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A LC  UNE  CATTOLICHE  DI  PORDIC 


Très  Saint  Père, 

Il  est  dit,  dans  l’Imitation  de  Notre  Seigneur  Jésus-Christ , que 
celui,  dont  l’amour  est  éclairé,  considère  moins  le  don  de  celui  qui 
aime  quo  l’amour  de  celui  qui  donne.  C’est  là,  Très  Saint  Père,  ce 
qui  encourage  quelques  brebis  fidèles  d’un  petit  bourg  de  la  Breta- 
gne à offrir  à leur  premier  Pasteur,  aujourd’hui  si  affligé,  1’  hum- 
ble témoignage  de  leur  foi  et  de  leur  dévouement,  bien  sûres  que 
son  cœur  paternel  ne  considérera  pas  tant  la  modicité  que  Y inten- 
tion de  leur  offrande.  Pénétrées  de  cette  douce  confiance  et  humble- 
ment prosternées  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  elles  osent  attendre 
pour  elles  et  leurs  familles  sa  bénédiction  trois  fois  sainte. 

Daignez , Très  Saint  Père , agréer  le  profond  hommage  de  celles 
qui  prient  Dieu  de  pouvoir  se  dire  toujours 

Pordic.,  près  Saint-Brieuc  (Côtes-du-nord),  le  26  février  1860. 

Vos  filles  soumises  et  à jamais  dévouées 


( Scyuono  quattro  firme.) 


Al  <1  NK  CATTOLTCHE  DI  SA1NT-BRIEDC 


Très  Saint  Pèrk. 

A la  vue  des  douleurs  qui  accablent  votre  cœur  paternel  et  des 
tristesses  que  quelques  fils  ingrats  vous  préparent,  nous,  mères  de 
famille  de  Saint-Brieuc,  berceau  et  siège  de  i’Archiconfrérie  de  No- 
Ire-Dame-d’ Espérance.  à laquelle  nous  recommandons  chaque  jour 
Votre  Sainteté,  avons  réuni  cette  obole  pour  r offrir  au  Père  com- 
mun des  fidèles  dans  un  même  sentiment  de  foi  et  d’amour. 

Daignez  l’agréer,  Très  Saint  Père,  corne  une  preuve  de  notre 
dévouement  sans  réserve  au  Siège  apostolique;  daignez  l’agréer 
avec  l’assurance  que,  tous  les  jours,  dans  notre  catholique  Breta- 
gne, parents  et  petits  enfants,  nous  adressons  au  ciel  d’ardentes 
prières  afin  d’obtenir  la  fin  de  vos  souffrances  et  le  triomphe  de  la 
sainte  Eglise  notre  mère. 

Prosternées  à vos  pieds,  Très  Saint  Père,  en  sollicitant  humble- 
ment pour  nos  familles  une  bénédiction  qui  les  confirme  dans  la 
foi.  nous  sommes  avec  la  vénération  la  plus  profonde. 

De  Voire  Sainteté, 


Los  tilles  1res  obéissantes  et  très  dévouées 


Sef/iiôiin  (fnaranlacmqnc  firme.) 


(17!» 
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A LC  UNI  CATTOLICI  DI  TREGUIER 


Thés  Saint  Père, 

• 

Si  lontaine  que  soit  notre  catholique  Bretagne,  si  faibles  que 
soient  nos  voix  pour  espérer  qu’  elles  parviennent  jusqu'  à votre 
auguste  Irène  de  Pontife  et  de  Roi , nous  venons  néanmoins  unir 
nos  protestations  du  plus  respectueux  amour,  et  du  dévouement  le 
plus  inébranlable , à celles  qui  s’élèvent  en  ce  moment  de  toutes  les 
parties  du  monde  catholique  pour  dédommager  votre  cœur  paternel 
des  outrages  qu  il  reçoit. 

Combien  de  temps  encore  durera  la  tempête?  Combien  de  temps 
encore  le  Tout-Puissant  pilote  semblera-t-il  dormir  dans  la  barque 
insubmersible  confiée  à vos  soins?  iNül  ne  le  sait:  mais  ce  que  nous 
savons  tous,  c’est  que  ce  sommeil  n’est  qu’apparent,  et  que  le  cal- 
me se  fera,  quand,  se  dressant  encore  sur  la  barque  de  Pierre,  d'un 
mot  il  commandera  à la  mer  et  au  vent. 

Puisse,  Très  Saint  Père,  l’expression  de  notre  vénération  et  de 
notre  amour  filial  arriver  jusqu'  h vous  avec  le  chétif  et  modeste 
tribut  que  nous  osons  vous  offrir.  Si  Dieu  vit  avec  complaisance 
le  denier  de  la  veuve  se  perdre  dans  le  trésor  du  temple,  nous 
l'espérons,  son  représentant  sur  la  terre  daignera  voir  avec  bonté 
I humble  offrande  de  pauvres  enfants , et  laisser  tomber  sur  eux,  de 
son  cœur  paternel,  une  bénédiction. 

A Tréguicr,  ancien  Evêché  de  Bretagne,  le  ;>  mars  18110. 

( Seyuono  t renia  noce  firme.) 


DI  OC  E SI  DI  VANNES 


1 FRATELLI  DELL’  ISTRUZIONE  CRISTIANA 

1)1  PLOËRMEL 


Très  Saint  Père, 

Au  moment  où  le  Seigneur  Pa  appelé  à lui  par  une  sainte  mort , 
le  vénérable  abbé  Jean  Mario  de  la  Mennais,  Fondateur  et  Supé- 
rieur général  des  Frères  de  P Instruction  chrétienne,  se  disposait  à 
adresser  à Votre  Sainteté  l’expression  de  son  vif  attachement  à la 
sainte  Eglise  et  de  son  tendre  amour  pour  son  Chef  visible. 

En  nous  léguant  le  lourd  fardeau  du  gouvernement  de  P Insti- 
tut qu'il  a dirigé  avec  tant  de  sagesse  et  de  zèle,  le  père  a laissé 

aux  enfants  l’esprit  dont  il  a toujours  été  animé  pour  la  sainte 

• * 

Eglise.  Pcrmcttcz-nous  donc,  Très  Saint. Père,  au  nom  de  tous  les 
membres  de  notre  humble  Congrégation,  de  déposer  aux  pieds  de 
Votre  Sainteté,  dans  ces  jours  de  tristesse  et  d’angoisses  pour  l’Egli- 
se  tout  entière  et  pour  son  auguste  Chef,  l'hommage  de  notre  dé- 
vouement le  plus  complet,  de  notre  vénération  la  plus  profonde  et 
de  notre  amour  le  plus  filial.  ‘ 

Attachés  de  toute  la  force  de  notre  âme  au  Pontife  bien-aimé 
<jui  régit  la  sainte  Eglise  de  Jésus-Christ , nous  ressentons  dans  nos 
cœurs  une  affliction  indicible  en  pensant  aux  douleurs  inouïes  dont 
les  ennemis  de  tout  bien  remplissent  le  cœur  si  bon  de  Votre  Sain- 
teté, par  des  attentats  de  toutes  sortes  dirigés  contre  le  Saint-Siège 
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el  contre  la  sainte  Eglise,  notre  mère.  Avec  vous,  Très  Saint  Père . 
et  avec  tous  les  fidèles  catholiques,  nous  gémissons,  nous  prions, 
nous  espérons  

Puissent  les  témoignages  de  vénération,  d’amour  el  de  fidélité 
déposés  de  toutes  parts  aux  pieds  de  Votre  Sainteté , apporter  quel- 
que adoucissement  aux  amertumes  dont  votre  âme  magnanime  est 
si  depuis  longtemps  et  si  crucllemont  abreuvée  ! 

En  suppliant  Votre  Sainteté  d'agréer  la  faible  expression  de  nos 
sentiments,  nous  vous  conjurons  humblement,  Très  Saint  Père,  de 
vouloir  bien  demander  à Dieu  pour  nous , sur  qui  retombe  la  lourde 
charge  de  diriger  nos  frères , la  force , le  zèle  et  la  sagesse  qui  nous 
sont  nécessaires  pour  les  conduire  sûrement,  en  y entrant  nous- 
mêmes,  au  port  du  salut. 

Au  début  de  notre  administration , nous  nous  sentons  fortement 
pressés,  Très  Saint  Père,  de  solliciter  pour  nous  spécialement , et 
pour  tous  nos  frères,  votre  bénédiction  apostolique. 

Ploèrmel  (diocèse  de  Vannes),  fête  de  la  Circoncision  de  No- 
tre Seigneur.  1861. 

Us  membres  du  Conseil  de  la  Congrégation 
des  Frères  de  l’ Instruction  chrétienne 

Seguono  cingue  firme.  ) 


P.  II.  Vol.  II.  SC, 


Digitized  by  Google 


68  i 


PARTE  SECONDA  - nUNCIt. 


IL  C0LLEG10  1)1  SANTA  MARIA 

JN  LANGONNET 


Très  Saint  Père, 

Profondément  touches  des  malheurs  qui  affligent  la  sainte  Egli- 
se romaine  notre  mèret  et  le  coeur  de  son  auguste  Chef,  nous 
regrettions  de  ne  pouvoir  présenter  à Dieu  que  l'offrande  de  nos 
prières,  pour  que,  dans  sa  miséricorde,  il  daignât  mettre  fin  à 
ces  maux. 

Mais  aujourd'hui,  Très  Saint  Père,  la  divine  Providence  nous 
offre  un  autre  moyen  de  vous  témoigner  notre  amour  filial.  11  nous 
est  permis  de  disposer  des  récompenses  qui  vont  couronner  nas 
travaux  scolaires,  et  de  réunir  notre  petite  obole  aux  dons  que 
vous  offre  la  piété  des  fidèles. 

C’est  avec  un  profond  sentiment  de  religion,  que,  prosternés  à 
vos  genoux,  et  réclamant,  pour  nous,  pour  nos  familles  cl  pour 
l'Institution  de  Sainte  Marie  de  Langonncl,  votre  bénédiction  apos- 
tolique, nous  vous  adressons.  Très  Saint  Père,  le  prix  des  ré- 
compenses qui  nous  étaient  destinées,  nous  vos  très  dévôts  et  très 
dévoués  fils,  élèves  de  Sainte  Marie  de  Langonncl  (Morbihan). 

Notre-Dame  de  Langonnet,  le  15  juillet  1860. 

( Seguimo  cnitnrevtisei  firmr  ili  Ahinni.  1 
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Délia  Provincia  ecclesiastica  di  Rennes  si  sono  ricevuti  ancora  i 
seguenti  Indirizzi,  cui  per  amore  di  brevita  basterà  solo  di  mentovare. 


RENNES 

ALCUNE  GIOVANI  DI  RENNES 
(con  quarantotto  firme.) 

LE  DAME  DEL  SACRO  CLORE  LN  RENNES 
(con  ventuna  firma.) 

LE  SLOllE  DELLA  MADRE  DI  GESÙ  IN  RENNES 
(sottoscritta  la  Superiora.) 

LE  ORSOL1NE  DI  CHATEAUG1RON 

( sottoscritta  la  Superiora.) 

U CONGREGAZIONE  DELLA  PROYVIDENZA  LN  RENNES 
( con  duecento  cinquanta  firme.) 

LE  EDUCANDE  DEL  SACRO  CUORE  IN  RENNES 
( con  seltantatrè  firme.) 

LE  SUORE  DELL’  ADORAZIONE  PERPETUA 
E LE  LORO  EDUCANDE 

( con  quattordici  firme.) 


HAUTE  SECONDA  - FHANCIA. 
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U CONGREGAZIONE 

DELLE  FIGLIE  DELLA  SANTISSIMA  VERGINE 

(sottoscritta  la  Superiora.) 


QU  IMPER 

L ASSOCIAZIONE  DEGU  ENFANTS  DE  MARIE  IN  MORLAIX 

( con  quaranta  firme.  ) 


SAINT-BRI  E.UC 

LE  DAME  DELL’ ASSOCIAZIONE  DI  SANT  ANNA 
( con  dodici  firme.) 

LE  ORSOLINE  DI  QUINTIN 

♦ 

(con  quarantoUo  firme.) 
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ARCHIDIOCESI  DI  ROUEN 


ALCUN1  CATTOLICI  DI  ROUEN  E DI  DIEPPE 


Très  Saint  Père, 

Àu  moment  où , par  sa  courageuse  résistance  au  démembrement 
des  Etats  pontificaux,  Votro  Sainteté  défend  une  cause  qui,  pour 
tout  catholique , n’est  autre  que  celle  do  Y Eglise  et  do  la  foi , nous 
avons  pensé  qu  il  serait  doux  à son  cœur  paternel  de  voir  quel- 
ques uns  de  ses  enfants  les  plus  soumis  venir  se  prosterner  respec- 
tueusement devant  elle  et  déposer  à ses  pieds,  avec  l'expression  de 
leur  profonde  douleur,  1’  hommage  de  leurs  personnes  et  de  leurs 
biens,  si  jamais  ils  lui  étaient  utiles,  pour  reconquérir  des  droits 
injustement  méconnus. 

Telles  sont  nos  intentions  : veuillez , Très  Saint  Père , les  bénir. 

( Seyuono  le  firme  di  Irecento  (juatlordici  Callolici  di  Rouen 
e di  duecento  trentaseUe  di  Dieppe.) 


DIOCESI  DI  BAYEUX 


11.  OA  P IT0I.0  C ATTERRA  LE 


Bevtissimk  Pater. 

Elsi  lilleris,  quas  ail  Veslram  Sanctitatem  direxit  revcrcndissimus 
noslcr  Episcopus  die  18  ianuarii,  non  solum  suum  sed  et  nostrum 
in  vos  et  in  sanctam  Sedcra  obsequentissimum  studium  notum  fece- 
rit  ; altamcn , cum  unus  e noslris  fratribus,  annuenlo  eodem  reve- 
rendissimo  Episcopo,  ad  sacras  vestros  pedes  osculo  colendos  pcre- 
grinandi  consilium  ccperit,  nos  vel  inter  filios  vestros  rainimi,  gradu 
quidem  non  affectu,  Canonici  scilicot  insignis  cathédrales  Ecclesiae 
Baiocensis,  in  Gallia,  hanc  occasiouem  nostrac  devotissimae  piotatis 
sponte  nostra  iteruni  exhibendae  alacri  animo  arripimus. 

Voslrae  igitur  benignitali  confisi,  humillinic  petimus  ac  postu- 
lamus  ut , inter  tantos  orbis  christiani  concursus  sanctissime  in 
amalissimi  Patris  solatium  aeinulanlihus,  cliam  peculiari  nostrao, 
ipiantula  sil,  amoris  dolorisquc  teslilirafioni  atteiulere  velitis,  ex  ore 
fratris  nostri  accipero  dignantes  quanto  animi  horrore  percepiraus 
nefarios  in  sacrum  Prineipalum  assultus,  quanta  admiralione  invi- 
clam  veslram  in  Beali  Pétri  luenda  haereditate  virlulem  contempla- 
inur,  ac  praccipue  ([nantis  ad  Deum  votis  et  prccihus  (haec  sola 
sed  summa  nobis  spes  est)  insislimus  ut  tandem,  infraelis  intpio- 
rum  consiliis,  pacem  iuslitiamquc  reducat  et  constabiliat  1s  apud 
quein  non  est  impossibile  ouine  verbum. 
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Haec  vovemus,  haec  praecamur,  ac  Veslrae  Sanclilalis  pedibus 
advoluli,  aposlolicam  benedictionem  flagilamus. 

Veslrae  Sanclilalis, 

In  Capitulo  insignis  occlcsiae  Baioccnsis  in  Gallia,  10  marlii  1860. 

Devolissimi  cl  obodiciitissimi  fllii  cl  servi 
(Seguono  dieri  firme.) 
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IL  SEMINARIO  TEOLOGICO  1)1  BAYEUX 


Beatissime  Pater  , 

Cum  necesse  sil  ut , si  quid  palitur  unum  mcmbrum . compatian- 
tur  omnia  membra,  quanto  mugis  sollicita  esse  debent  pro  capite. 
ubi  nempe , impietate  et  hypocrisi  filiorum  Belial , tantis  urgetur  an- 
gustiis  supremus  omnium  Pater  et  Magistcr  I 

Tristilia  porro  magna  est  et  continuus  dolor  cordi  Clcrieorum 
seminarii  theologici  Baiocensis,  qui,  ctsi  novella  germina  sint  fa- 
miliae  sacerdotalis , quanto  assuescunt  in  Domini  castrts , et  sub  di- 
sciplina reverendissimi  Episcopi  sui , discunt  per  singulos  gradus  di- 
vini  rudimenta  servitii , tanto  plus  augeri  in  suis  cordibus  sentiunt 
sanctae  Sedis  apostolicae  et  romani  Pontilicis  amorem  et  devotionem , 
tantoque  ardenlius  optarent,  quod  soient  tiliolorum  blanditiae,  pa- 
ternos  nonnihil  mulcere  dolores. 

Quem  inlimum  suorum  praecordiorum  affectum,  ad  sacras  pe- 
des  vestros  provoluti,  eiïundunt,  apostolicam  ex  corde  elllagitanles 
tiencdictionem , Baiocensis  seminarii  Directores  el  Alurani , 

Sanctitatis  Veslrae. 


Devotissimi  et  lramillimi  servi  el  lîlii 
(Seguono  sei  firme  di  Drrettori  e seltanladue  di  Sludenti. 
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I SEMINARII  MINORI  DI  BAYEIIX 


I. 

• Beatisshie  Pateb  . 

Ad  pedes  Sanclilatis  Vcstrae  provoluti , Direclores  el  Alurani  se- 
minarii  Sommerviacensis , in  dioecesi  Baiocensi,  supplicanl  ul  sibi 
liceat  ore  cordeque  per  Superiorem  suum,  sanctorum  Aposloloruni 
limina  adeunlem , proiiteri  quantum  compatianlur  multiplicibus  ae- 
rumnis  el  calamilatibus  quibus  iu  hoc  miscro  lempore  aflicitur  san- 
ctissima  Sedes  aposlolica  et  ipsa  Sanctitas  Vestra  ; quantum  mirenlur 
in  Yicario  Iesu  Christi , magistri  mitis  praeserliin  et  humiiis  corde , 
virtutes,  paritcr  et  animi  conslantiam  qua  sustinet  crucem  confu- 
sione  contempla  ; quantum  sint  arctis  obedientiae  el  dilectionis  vin- 
culis  sanctissimae  Sedi  lotis  praecordiis  uniti  ; demumque  quanto 
animi  fenore  ad  beum  pro  Sedis  apostolieæ  exaltalione  reftnique 
vestri  prosperitate  quotidianas  fundant  prcces. 

Benedictiouem  aposlolicam  silîi  a Vestra  Sanctitate  imperliri  fie-  ' 
xis  genibus  precanlur  • • 

Hiinùllinii  el  addictisslmi  fllii 
( Seguono  aessanlaciiique  firme.  ) 
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Beatissime  Pater, 

Nos  filii  vcslri  devotissimi-,  Ecclesiae  proies  sacerdoliiqùc  can- 
didali,  sludils  in  minore  Seminario  apud  pagum  Villacensem , vulgo 
didum  Villiers-le-sec , dioeeesis  Baiocensis,  in  Galba,  vacantes, 
quamvis  humiles  ct  pueruli  Vestram  Palernitalem  lilteris  nostris  adi- 
ré praesumpsimus. 

ül  nautarum  fdios  videmus  proximis  in  nostris  liltoribus,  mm 
saevit  (empestas,  oculis  anxic  ponlum  interrogantes,  ita  et  nos  circa 
Pétri  naviculam  (Inclus  saevientes  cum  tremorc  prospicimus  ; sed 
tamen  metus  abest  : nam  « Deus  nostor  refugium  et  virtus  » ut  pro 
vobis,  iubente  reverendissimo  Episcopo,  in  psalmo  dominica  quaque 
decantare  solemus. 

Poccavimus  nos  filii,  vosque,  Beatissimo  Pater,  pro  nostris  ex-  • 
cessibus  perculil  Deus.  O utinam  aclate  majores  essemus  valentio- 
resque  qui,  si  non  armis  at  saltem  verbo  et  opéré  debellantes,  vos 
vestramque  sanclissimam  auctorilalem  lueremur!  Sed  quae  in  usu, 
pro  viribus  nostris,  habemus,  cepimus  arma,  orationem  scilîcet  et 
sacram  communionem. 

Singulis  diebus  ante  somnum , ad  Immaculalae  Virginis  imaginem 
prostrati , omnes  corde  nnanimi  et  ore , Sub  tuum  recilamus  ; singu- 
lisque  diebus  plures , omnium  nomino  deputati , sacram  communio- 
nem vicissim  adimus,  orantos  ut,  sicut  olim  naviculam  Pétri  inter 
fluetus  maris  servavit  Christus,  et  nunc  quoque  salvam  facial  hanc 
eamdem  naviculam  euius  gubemaculo  (am  finuiter  adhaeretis. 
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Et  no$,  Beatissime  Pater,  pedes  vestros  cum  sumraa  religione 
et  araore  deosculantes , qua  crescat  in  nobis  inconcussa  fides,  vo- 
catio  sancta,  Ecclesiaeque  romanae  studiuin  et  araor,  pro  nobis  et 
pro  iis  qui  paterno  amore  nos  in  Christo  edocendos  susceperunt, 
apostolicam  benedictionem  #denter  imploramus. 

* In  seminario  Villiacensi  (Villiers-le-scc),  in  feslo  B.  Ioseph,  die 
19  martii  1861. 


(Seguono  dueeento  cinguantadue  firme.) 


CAKTK  SECOXUA  - FHAXCIA. 


«a  * 


1 MISSIONARII  DELLA  DlpCESI  DI  BAYEIJX 


Beatissime  Pater, 

lampridcm  nos  filii  vestri  devotissimi,  Superior  scilicct  Congre- 
gationis  Missionariorum  Baiocensium , necnon  ciusdem  Congrégations 
presbyteri  sanctuario  Bealae  Mariae  Virginis  (vuigo  la  Délivrande) 
quod  nuper  Sanctitas  Vestra  sacrosandae  domüi  Laurelanae  beni- 
gnissime  aggregare  voluil , praepositi,  qnibus  insuper  eum  missio- 
num  labor  (uni  minorum  ciusdem  dioecesis  Baiocensis  seminariorum 
a Rmo  Episcopo  nostro  cura  commissa  fuit  ; maximo  aniroi  angore 
aerumnas  vestras  quas  propter  iustiliam  veritalemque  patimini  au- 
dientes,  ad  clementissimum  Deum  et  Immaculatam  Yirginem  preces 
ingeminavimus,  communiones  sacras  sanctaque  Missarum  sacrificia 
qûolidie  ordinavimus,  ut  tandem  a \obis  transeat  calix  iste. 

Hodievero,  grassante  malorum  nequitia  vobis , Beatissime  Pater, 
tolo  üliali  aflcctu  tolaque  animi  effusione,  dolores  et  vota  simul  ac 
amorem  devotionemquo  nostrarfl , pedes  veslros  humililer  deosculan- 
les\  palefacere  voluimus.  Nos  enim  in  Paternitate  Vestra  Petrum 
denuo  Christi  nomen  gloriosissimo  conûtentem , Christum  denuo  no- 
ccntium  manibus  traditum,  hostiamque  tandem  Deo  placcntem,  quae 
pro  nostra  et  totius  Ecclesiae  salute  cum  odoro  suavitatis  ad  Deum 
ascendit , vénérantes , malitiam  istorum  hominum  qui  Christi  tunicam 
sortiri  illiusque  Vicarium  telle  et  amariludinc  iterum  potare  auda- 
der  praesumpseruut , pit>  nostra  liumili  parte,  loto  mentis  horrore 
tolaque  indignatione , abiieimus  et  respuimus,  simulque  aposlolicae 
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Sedis  immobili  saxo  iuhaereules,  Sanctitatique  Vestrae  sive  in  vila 
sivc  in  morte  et  corpore  et  anima  nos  proütemur  devolissimos. 

Quo  magis  Omnipotens  Deus  scnsus  istos  in  cordibus  nostris 
foveat.et  confirmet,  nobis  operibusque  nostris,  praesertimque  dile- 
ctissimis  alumnïs  solliciludini  nostrae  commissis,  cum  omni  spe  et 
humilitale  benediclionem  apostolicam  exposcimus. 

Sanclilalis  Vestrae. 

In  seminario  Villiacensi  (vulgo  Villiers-le— sec  ) , in  festo*B.  Io- . 
seph.  19  martii  1861. 

Aüilictissimus  necuon  devotissinms  filius 

\omine  lolius  Congregationis  presbyterwum 
Mmimiaiiorum  dioecesis  Baioreivtn 
Saolkt,  Supérieur 
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A IX UNI  CATTOLICI  DI  CHERBOURG 


Très  Saint  Père, 

Le  spcclacle  des  épreuves  et  des  tribulations  de  tout  genre  aux- 
quelles le  plus  doux  et  le  plus  généreux  des  pontifes  est  en  butte 
depuis  trop  longtemps,  et  auxquelles  il  oppose  une  grandeur  d'âme 
et  une  résignation  qui  font  l’admiration  du  monde  entier,  a pro- 
fondément ému  le  cœur  de  tous  les  fidèles  enfants  de  T Eglise  ca- 
tholique, et,  des  diverses  contrées  du  globe,  ils  vous  ont  adressé 
d’expressifs  témoignages  de  leur  sympathie. 

A notre  tour  nous  venons.  Très  Saint  Père,  unir  notre  humble 
voix  à celles  de  tant  d’éminents  Evêques  et  de  zélés' catholiques . 
qui , par  de  louchantes  preuves  de  leur  dévouement  au  Saint-Siège 
et  par  d’éloquentes  protestations  contre  la  sacrilège  audace  de  ses 
ennemis,  ont  consolé  vos  afflictions  et  celles  de  toute  l’Eglise,  et 
nous  dé|»osons  respectueusement  devant  le  trône  de  Votre  Sainteté 
la  faible  expression  des  mêmes  sentiments  et  les  vœux  ardents  que 
nous  formons  pour  que  le  triomphe  éphémère  de  l’ iniquité  cesse 
bientôt,  et  que  votre  cœur  de  Pontife  et  de  Souverain  reçoive, 
par  le  prompt  rétablissement  de  votre  légitime  autorité  et  par  le 
retour  de  l' Italie  entière  à la  paix  et  à la  religion , autant  de- 
bonheur  et  de  consolations  qu’  il  endure  maintenant  de  douleurs 
et  d’ amertume  ! 
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Nous  regrettons,  Très  Saint  Père,  <le  ne  pouvoir  servir  \otrc 
cause  sacrée,  pour  laquelle  d’ héroïques  français  ont  eu  récemment 
l' insigne  honneur  de  combattre  et  de  verser  leur  sang , que  par 
nos  vœux  et  par  les  ferventes  prières  qu'à  voire  auguste  appel 
nous  adressons  souvent  au  Dieu  tout-puissant , pour  le  triomphe  de 
l'Eglise  romaine;  et  nous  voudrions  pouvoir  venir  en  aide  à Votre 
Sainteté  autrement  que  par  notre  modeste  concours  à l’œuvre  pieuse 
du  Denier  de  Saint  Pierre,  secours  filial  qu’elle  a noblement  pré- 
féré aux  subsides  des  puissants  de  la  terre. 

Animés  de  ces  sentiments  de  vénération  et  d’amour,  nous  osons. 
Très  Saint  Père,  solliciter  humblement  votre  précieuse  bénédiction 
pour  nous  et  pour  nos  familles. 

Cherbourg,  25  novembre  1860. 

• * ” K * • > 

Vos  fils  soumis  cl  1res  respectueux 
• 1 * 

i Ser/uono  scdici  firme.) 
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Très  Saint  Pèrf., 

Nous  soussignés , demeurant  à Valognes  (France),  profondément 
affligés  des  attaques  et  des  outrages  dont  votre  personne  et  le  Saint- 
Siège  sont  l’objet,  venons  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté 
l’expression  de  notre  douleur  et  de  notre  dévouement.  Attachés  de 
eamr  et  d'âme  au  représentant  de  Jésus-Christ  sur  la  terre,  nous 
voulons  en  tout  et  partout  lui  rester  fidèles  jusqu’  h notre  dernier 
soupir..  Aussi , répudiant  toute  participation  aux  attentats  dont  nous 
sommes  les  impuissants  témoins,  nous  désavouons,  en  ce  qui  nous 
concerne , tout  ce  qui , au  nom  de  quelque  pays  que  ce  soit , a 
été,  est  ou  pourra  être  fait  contre  vous.  Nous  ne  reconnaissons 
à personne  le  droit  de  briser  en  tout  ou  en  partie  votre  double 
couronne  de  Pontife  et  de  Roi,  et  d’entraver  ainsi  dans  le  libre 
exercice  de  sa  haute  mission  notre  plus  sûr  guide  dans  les  voies 
du  salut  et  notre  plus  ferme  défenseur  contre  toute  espèce  de  ty- 
rannie cl  de  servitude. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  recevoir  avec  bonté  ce  faible  témoi- 
gnage de  notre  piété  filiale,  et  agréer  l'hommage  des  sentiments 
de  profonde  vénération  avec  lesquels  nous  sommes, 

De  Votre  Sainteté. 

Valognes,  11  avril  1860. 

Les  très  respectueux  et  très  soumis  fils  en  N.  S.  J. 

Charles  le  Vaillant  oe  Folleviliü 
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ALC.llNI  ( ATTOLK'.I  DELIA  C1TTA  DI  EVREtX. 


Très  Sjunt  Père, 

La  puissance  temporelle  telle  que  Votre  Sainteté  l’a  reçue* des 
Souverains  Pontifes T ses  prédécesseurs,  étant  la  garantie  nécessaire 
de  l’ indépendance  du  Siège  apostolique , nous  sommes  profondément 
affligés  des  attentats  commis  contre  votre  autorité,  et  nous  les  ré- 
prouvons avec  toute  l’énergie  de  nos  convictions. 

Daignez  agréer  les  vœux  ardents  que  nous  formons  pour  que 
Dieu  touche  les  cœurs  égarés , rende  la  paix  à vos  Etats , et  accorde 
à la  sainte  Eglise  un  triomphe  éclatant  sur  ses  ennemis. 

Humblement  prosternés  à vos  pieds,  nous  vous  prions  d’accor- 
der  votre  bénédiction  à ceux  qui  ont  le  bonheur  d’être. 

Très  Saint  Père. 

Evreux,  31  mars  1860. 

Vos  (ils  très  soumis,  très  resppclueux  et  très  dévoués 


( Seguono  quarantaine  firme.) 
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* Très  Saint  Père, 

Les  entreprises  qui  menacent  le  Saint-Siège  excitent  notre  indi- 
gnation et  nos  alarmes.  Nou9  ne  pouvons  plus  longtemps  assister 
en  silence  à la  violation  de  vos  droits , qui , à tous  les  points  de 
vue,  sont,  pour  les  souverains  et  les  peuples  de  l’Europe,  la  ga- 
rantie de  tous  les  droits.  ■ * 

• Dans  ces  tristes  circonstances,  c’est  pour  nous  une  douce  con- 
solation et  en  même  temps  un  devoir  impérieux , de  venir  hautement 
vous  exprimer  notre  profonde  douleur  et  la  réprobation  dont,  au 
nom  de  ï honneur  catholique  et  français , au  nom  des  principes 
les  plus  saints  d'ordre  public  .et  de  liberté,  nous  flétrissons  égale- 
ment eeux  qui  commettent  de  telles  injustices,  ceux  qui  les  con- 
seillent et  ceux  qui  les  applaudissent. 

Nous  le  savons,  Très  Saint  Père,  votre  constance  ne  saura  fai- 
blir; mais,  puisse  votre  cœur  si  abreuvé  d’amertume,  trouver  quel- 
que adoucissement  à sa  douleur  dans  l’expression  du  dévouement 

V 

avec  lequel  nous  sommes, 

De  Votre  Sainteté, 


Los  fils  dévoués  ot  respectueux 
(Seijuono  quaranta  firme.) 
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IL  SEMINARIO  TEOLOGICO  DI  SEEZ 


Hkatissime  Patkr, 

Rector , saerae  lheologiae  Professores  et  Clerici  maioris  seminarii 
Sagiensis  in  Gallia , opportunissiinam  nacli  occasioncm  pcregrinatio- 
nis  a duobus  istius  seminarii  Sacerdotibus  ail . sacra  limina  susce- 
ptae,  per  manus  eorura  exiguum  hoc  filialis  devolionis  et  amanlis- 
simi  obsequii  testimonium  deponere  gaudent  ad  pedes  Sanclilatis 
Vestrae.  Utinam  unicuique  nostrum  liceret  araplecli  pedes  istos,  an- 
gelicam  iliam  faciem  contemplari  in  qua  refulgere  dicitur  suavitas 
tam  benigna  et,  summis  otiarn  in  ad  vernis,  placidissima  serenitas ! 
Dicant  sallem  illi  quibus  dabitur  in  veslra  persona  videre  Pelrum, 
dicant  ex  ore  noslro  quam  tenero  aflectu  Paternitatem  Vestram  pro- 
sequamur,  quam  inviolabili  vinculo  adhacreanius  Sanctae  Sedi  et 
Cathcdrae  Pétri,  quanto  cum  dolore  quotidio  inflicla  aniantissimo 
u'stro  cordi  vulncra  defleamus , quam  fenidis  volis  Deum  summe 
iustum  et  bonum  depreccmur  ut  quam  citius  avortai  mala  vobis  in 
Ecclcsia  Dei  impendenlia. 

Moricns  proclamabat  infracti  animi  Sanclilatis  Vestrae  praede- 
cessor,  Beatus  Pontifex  Gregorius  Septimus,  cuius  hodie  celebramus 
festivilatem , Dilexi  iustiliam  et  odivi  iniquitatem , propterea  morior 
in  exilio.  Non  secus  ac  illo  ccclesiaslicae  libertatis  et  Sanctae  Sedis 
iurium  inviclus  propugnator,  dilexistis  iustiliam  et  ndistis  iniquitatem , 


Digitized  by  Google 


700 


FAUTE  SECONDA  - HIA.NCIA. 


proplerea  fremuerunt  genles  et  populi  méditait  tutti  mania  ; propter- 
ea  adstiterunl  reges  terras  el  principes  conveneruut  in  unum  adver- 
sité Dominum  el  adversus  Christum  eius.  ConQdimus  aulem,  adiu- 
vantibus  orationibus  quae  ab  Ecclesia  sine  inlermissione  üunl  ad 
Deum  pro  vobis,  portas  inferi  non  prævalituras,  ncc  omnium  ca- 
tholicorum  Patrem  ab  impiis  üliis  e Sede  sua  proficiendum , nec  Ro- 
mam  viduandam  fore  Capite  et  Pastore  suo,  nec  sacrilegam  auda- 
dam  in  aima  Urbe  triumphantis  more  sessuram.  Ideo,  magis  ac 
magis  oculos  ad  caelum  levantes , ex  intimo  corde  cum  lacrymis  ob- 
secramus  Deum  qui  est  in  se  sperantium  forlitudo,  ut  Palernitati 
Vcslrae  conserve!  diuturnam  felicemque  vilam,  et  de  hostibus  Ec- 
rlesiac  faustam  tandem  vicloriam  reporlare  concédât. 

Interea,  Sanctissime  Pater,  de\otissimis  tiliis  ad  Sanctitatis  Ve- 
slrae  genua  provolutis  benedictionem  paternam  impertire  dignemini. 

Sagii , in  fosto  sancti  tiregorii  Septimi , ilie  vigesima  quinla  maii , ' 
anno  MDCCCLX11. 

( Styuono  ciiufiianlastlle  firme.] 


\ 
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IL  SEMINARIO  MINORE  DI  SEEZ 


ItelTISSIME  Pateb, 

.Nos  minoris  scminarii  Sagicnsis  sub  tilulo  Immaculalae  Conce- 
plionis  Magislri  cum  nostris  Alumnis  ad  pedcs-  Veslrae  Sanctitatis 
provoluli , summam  reverenliam  summumque  amorem  lestamur  erga 
veslram  auclôrttalem,  quara  ab  ipso  Domino  Noslro  lesu  Christo 
per  Beatum  Petrum , inlcgram  iugiler  manare  agnoscimus  ! Apud 
vos  enim  omnis  veritatis  incorruptum  esse  fctnlem  seimus,  atque 
hinc  puros.  fidei  lalices  in  universum  orbem  derivari.  Nam  didici- 
mus  Pelmm  Sedi  suae  praeesse  semper,  et  indeflciens  obtinere  cum 
ælerno  sacerdote  consortium.  Novimus  eliam  ubi  Petrum  ibi  esse 
Ecclesiam , quac  est  columna  et  firmamentum  veritatis.  Proinde 
quidquid  docelis  verum,  quidquid  iubetis  sanctum,  quidquid  dam- 
natis  falsum,  quidquid  prohibetis  malum  esse  credimus  atque  pro- 
tilemur.  Haec  a patribus  olim , a quibus  instituli  sumus , cum  ac- 
ceperimus,  nunc  ipsi  ubique  docere  palam  ac  praesertim  dilectissimis 
nostris  Alumnis  Iradere  ac  suadere  omnibus  gloriamur. 

Igitur  Dominum  Nostrum  lesum  Christum , cuius  vices  in  terra 
gcritis,  ac  piissimam  eius  Malrem,  cuius  Immaculatam  Conccplio- 
nem.  univorsa  plaudente  Ecclesia,  definivistis , singulis  diebus  enixe 
preramur  atque  oblestamur  ut  Veslram  Sanclitatem  incolumera  lueri 
vclint,  quam  ad  versus  impielatem  veluli  murum  ferreum  slatuerunl. 
Quidquid  dolelis,  o Pater,  nos  filioli  dolemus. 
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Faxit  Deus  Optimus  atque  Omnipotens , ut  superalis  tandem  aul , 
quod  optabilius  foret,  conversis  Iesu  Christi  hominumque  hostibus. 
novum  Ecclcsiae  triumphum  quem  vestris  laboribus,  aerumnis  al- 
que  admirabili  constantia  paratis , ipsis  vestris  oculis  mox  aliquando 
réméré  gaudeatis. 

Patemitatis  Veslrae  benedictionem , quam  ab  ipso  Christi  pectore 
proficisci  confidimus,  ut  nobis  nostrisque  omnibus  irapertiri  digne- 
mini,  humililcr  imploramus. 

Sagii.  in  Gallia,  VII  kal.  iunii  anno  Domini  MDCCCLXII. 

Seguono  dieri  firme  di  VirtUori  e Profemri.  ) 
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IL  CLERO  DELLA  DIOCES1  DI  SEEZ 


Beatissiue  Pater, 

> 

Parochi  aliique  Sacerdoles  ecclesiae  Sagiensis  in  secessu  eccle- 
siastico  coadunati,  antequam  ad  propria  redeant,  illustrissimum  ac 
reverendissimum  Episcopum  suum  et  patrem  humiliter  deprecanlur 
ut,  pro  insigni  ilia  pietale  qua  erga  vestram  Sedem  est  aflectus, 
hoc  quantuiumcumquc  nostrae  dilcctionis  et  fidelitatis  testimonium  in 
sinum  Sanctitatis  Veslrae  déferré  dignetnr.  Trislitia  enim  magna  et 
continuus  dolor  cordi  nostro  eo  quod  superbia  eorum  qui  vos  ode- 
runt  ascendat  semper  tanlaque  malignetur  inimicus  in  sanclo.  Quis 
nostrum  obliviscalur  unquam  gemitus  matris  nostrae  dum  non  solum 
ab  infensissimis  hostibus,  sed  ab  iis  eliam  quos  ipsa  genuit  nutri- 
vitque  impugnatur  et  spolialur?  L’Iinam  saltem  magnam  velut  mare 
ronlritionem  vestram  ali(|uali  modo  levare  possit  ilia  nostrae  filialis 
devotionis  et  amatissimi  obsequii  sincerissima  declaratio  ! Sciai  ergo 
Patemitas  Veslra  nos  Sanctae  Sedi  et  cathedræ  Pétri  eo  firmius  et 
immobilius  adaerentes  quo  maiori  impetu  circumfremunt  impietalis 
duetus,  ex  intimo  corde  tenere  quod  tenet,  reprobare  quae  repro- 
bat,  anatbema  dicere  quibus  anathema  dicit  Ecclesia  ista  quae  est 
rolujana  et  firmamentum  veritatis.  Inter  tôt  tantas(|uc  (empestâtes, 
o naviculae  Pétri  sapientissime  gubernalor,  ad  vos  oculos,  ad  vos 
aures,  ad  vos  cor  et  animum  confidenter  et  amanter  convertimus  : 
ad  vos  oculos  ut  dirigamur,  aures  ut  voei  veslrae  tanquam  oves 
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(idoles  promptum  praestcmus  obsequium , ad  vos  cor  et  animum  ne 
desperemus,  seientes  et  firmiter  credentes  eos  qui  cum  Pcjro  na- 
vigant nunquam  perituros.  « Futurum  enim  confidimus  » ( iiceat , 
o Beatissime  Pater,  ab  ipsis  labiis  vestris  propria  mutuari  verba) 
« ut  misericors  Deus  in  cuius  manu  sunt  omnium  potestates,  me- 
« liorem  quam  ab  eo  suppliciter  exposcimus  temporum  conditionem 
« inducat,  alque  ita  cesset  luctuosa  rerum  subversio  qua  iustitiae 
« et  Ecclcsiao  causa  tantopere  labefaclatur.  » Sed  intérim  licet  mi- 
nime incerti  do  exitu  parricidac  huius  contra  vestram  Sedcm  et 
sacra  ipsius  iura  pugnae  commissae , dicenle  veritate  ipsa  : Por- 
lac  inferi  non  praevalebunt  adversus  eam,  levantes  oculos  nostros 
ad  montes  undc  veniet  auxilium  nobis,  Deum  summe  iustum  et 
bonum  cnixe  deprecabimur , ut  quo  vehementiori  amaritudino  re- 
plevil  vos  Omnipotens,  eo  abundantiori  consolatione  tandem  ali- 
quando  laetificet  animam  vestram,  ut  posl  lacrymationem  et  fletum 
exultationem  infundat , ut  ventis  imperet  et  mari , fiatque  tranquil- 
litas  inagna. 

In  quorum  spem , expleto  illo  tam  dulci  sed  non  omnis  tristiliae 

experto  officio , rogamus  et  obsecramus , ut  benedictionem  paternam, 

t » 
omnium  bonorum  pignus,  nobis  amantor  impertiri  dignemini. 


• Beatissime  Pater,  Carolus  Friderieus,  Episcopus  Sagiensis,  ac 
Vicarii  eius  Generales  et  Capitulum  Ecclesiae  cathedralis,  ad  San- 
ctilatis  Vcstrae  pedes,  cum  suao  filialis  diiectionis  et  omnimodae 
submissionis  erga  D.  N.  lesu  Christi  Yicarium  testimonio,  hance 
humiliter  deponunt  declarationem  devotissimi  obsequii  omnium  pa- 
rochiarom  Rectorum , Vicariorum  aliorumqae  Prcsbyterorum  qui  sa- 
cri  secessus  exercitiis,  in  eivitate  episcopali  hoc  anno  pro  more 
habitis,  inlerfuerunt. 

lisdem  sane  animi  sensibus  affieiuntur  omnes  alii  Presbyteri, 
qui  in  parochiis,  sui  muneris  otficii  impediti,  remanserunt,  omnis 
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deuique  dioeccsis  Clerus  sinccrissima  fulget  vencratione  erga  Pétri 
Sedem  dilcclissimumque  Ponlificem  pro  tola  Ecclesia  his  luctuosis 
temporibus  laborantem. 

Sagii,  in  (îallia,  sexto  kalendas  augusti  1861 . 

Car.  Fridericus,  Episcopus  Sagiensi* 
( Seguono  allre  duecento  diciamove  firme  rfi  Erclesiaslici.) 
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Délia  Provincia  ecclesiaslica  di  Rouen  si  sono  ricevuti  ancora  i sc~ 
guenti  Indirizzi,  cui  per  amore  di  brevità  baslerà  solo  di  menlovare . 


C O UT A N CES 

LE  SUORE  DEL  BON-SAUVEUR,  DI  PONT-L’ ABBÉ 
(con  cinqiianta  firme.) 


S E E Z 

LE  AGOSTINE  DI  SEEZ,  MORTAGiNE  E VIMOUTIERS 
{con  qmranlasctte  firme.  )■ 


PROVINCIA  ECCLES.  DI  SENS 


ARCHIDIOCESI  DI  SENS 


IL  SEMINARIO  TEOLOGICO  DI  SENS 


Sancte  Pater, 

Inter  lot  et  tanta  ncgotia  quao  pro  Ecclesia  Dei  sustinetis,  Bea- 
tissime  Pater , audirc  verba  ac  vola  quae  ’ rev  erentia  filiorum  ve- 
slrorum  et  amor  ad  pedes  Sanctitalis  Vestrae  effundunt,  ne  dedigne- 
mini.  Nos  igilur,  ülii  subdilissimi , dum  inimici  vestri , humanitatem 
ac  religionem  cxuentes,  dignilatem  vestram  in  contemptum  dedu- 
cere  conantur,  cum  fiducia  et  simplicitate  ad  vos  accedimus,  ut 
praelucente  illuslrissimi  ac  reverendissimi  Archiepiscopi  nostri  exem- 
ple , in  vobis  Beatum  Petrum , in  vobis  Ecclesiam , in  vobis  Chri- 
stuin  pontificem  et  regem  veneremur.  Quapropler  clament  impii  ; 
insane  excogilata  de  sancta  Sede  educant  in  lucem  ; pienis  buccis 
evulgent  Vicarium  Christi  ad  res  temporales  regendas  ineptum  esse 
ac  proinde  non  immerito  expolialum  ; denique  sperent , progressu 
ac  actalis  nostrae  lumino  faventibus,  funcra  Sedis  apostolicae  mox 
celebranda.  Nos  omnes,  auxiliante  Deo,  Pontifices  romapos  qui  lo- 
tum  orbem  catholicum  sustinent,  exiguum  temporale  spcciali  pro- 
videnliae  consilio  lenere.  illud  caeterum  legilimius  exercere  quam 
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hodic  princeps  ullus  ; spirilualo  tandem  supremi  Pontiflcalus  regnum 
quod  est  regnum  Dei  super  tcrram,  et  saeculis  et  morte  et  in- 
ferno  firmius  esse,  profitemur.  Quam  grande  hodie  spectaculum  ! 
potcntes  huius  sacculi  astutia  et  gladio  innituntur,  Pius  Nonus  iu- 
stitia  et  cruce  ; undique  peccatores  super  Vicarium  Ghristi  apcriunt 
os  suum,  et  quasi  canes  multi  obsident  eum,  cum  arrogantia  da- 
mantes: « Quarc  mordicus  tenes?  iura  perdidisli  et  hoc  facta  aperte 
dicunl.  » Christi  vero  Vicarius  simplex  et  forlis  solus  in  orbe  ter- 
rarum  impavide  iura  contra  facta  défendit.  Christus  est  qui  contra 
Satanam  luctatur. 

Cerle  quidem,  Beatissime  Pater,  aperiuntur  coeli , ac  Deus  cum 
Immaculata  Virgine  et  choris  angelorum,  dcsursum  considerans,  in 
Sede  apostolica  singulariter  hodie  sibi  complacet’,  datque  Sanclita- 
tem  Vestram  in  signum  et  lucem  genlibus.  Vestri  quoque  praede- 
cessores,  praesertim  illi  qui  inter  procellas  Pétri  naviculam  guber- 
narunt , potissimum  et  Grcgorius  YII  et  Pius  VI  et  Pius  VII , qui 
moriendo  dicere  potuerunt  : Dilexi  iuslitiam  et  odivi  iniquitalem  ; 
manum  suam  fortem  quae  contra  principes  et  imperatores  Ecclesiam 
Dei  sustinuit,  de  coelo'ad  vos  protegendum,  oxtendunt.  Ipsa  terra 
inota  est , mirans  inter  lot  tempestates  fiduciam , inter  tantas  ini- 
quitates  aequitalem  vestram,  et  ecce!  undique  surrexerunt  pastorcs 
Israël  ab  Oriente  et  Occidcntc  venientes , ut  a vobis  qui  munus 
accepistis  contirmandi  Fratres  vestros , magis  ac  magis  accipiant  ro- 
bur  et  lucem , nostrisque  temporibus  quae  discordia  et  odiis  hor- 
rent,  unitatls  et  amoris  spectaculum  exhibeant.  Nos  autem,  Beatis- 
sime  Pater,  qui  vultu  vestro  gaudere  non  possumus,  a Sanclilate 
Vestra  benedictionem  humiliter  petimus  et  amorc  Scdis  apostolicae 
innutriti,  ut  abbrevientur  dies  aflUIctionis , Ecclesiaeque  mox  lucescat 
dies  triumpbi,  Deum  (juotidie  precamur. 


Seguono  cinquanlanove  firme  di  Studcnti.) 


PROVfNCIA  ECC.LESIASTICA  O!  SENS. 


70!) 


IL  SEMINARIO  MINORE  DI  AUXERRE 


Bkatissime  Pater, 

Quamquam  cxterna  tcnont  longinquum  littora  patrem. 
Altamen  ut  natus  miscrum  cognovit,  acerbo 
Sollicitam  subito  luctu  exhorrcsccrc  incnlcm 
Sonsit,  et  hic  genilor  gaudct  sub  peclorc  natum 
Ingemcro,  ot  nati  solalur  amorc  dolores. 

Nunc,  quum  le  nobis  Dominus  «ledit  esse  parentcin. 

Et  le  saeva  prcmunt  mala.  possil  noslra  silere 
Yox  et  ccrlatim  cuncti  haut!  tesleraur  amorem  ! 

Hac  animo  tenus  et  precibus  defendere  iuvit 
Àflliclum,  cur  non  etiam  fateamur  orantcs, 

Quando  palam  dalur  esse  luos?  Te,  non  fugil  ullum. 

Te  reges  supcrum  solio  miranlur  ab  alto; 

Asl  humiles  pueros  sublirai  haud  despicis  orc, 

Et  le  vota  iuvant  puerorum.  Tempore  noslram 
Quo  melius  deforrc  lidem,  pia  lurha,  valemus? 

.Nam  quando  gemuit  maioribus  acta  proccllis 
Cymba  Pétri,  quando  nimbos  aestusque  rapaces 
Exlirauit  mugis?  Al  saevos  insana  furores 
Tempeslas  gcininct,  surgant  in  culmina  lluclus 
Turbine  praecipili  ; tuti  cum  pace  per  undas 
lbimus,  et  eerlum  tangemus,  le  duce,  porlum 
Ipsc  Dcus  te  non  (ali  signassct  honore, 

Nec  te  legissel  manifeslo  numine,  ponli 
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Aequora  ni  venlis  agilata  tumesccrc  laie 
Vidisscl,  rahie  pelagi  ni  navila  maior 
Duccre  iaclalam  deberel  per  fréta  puppini. 

Vixque  gubemaclo  cyinbae  imindoque  polilus. 
lam  le  Chrisliadae  nul li  virtule  secundum 
Alque  simul  videre  malis;  quotiesque  nefandos 
Casus  sub  Irisli  versamus  eorde,  refugil 
Mens  luclu,  scelcrique  lioiTescit  credere  lanlo. 
Quando  Pontificcs  islos  subiere  dolores? 

Impia  quand»  inanus  saneli  palrintonia  Pelri 
Diripuit?  quando  cuncli  fugere  Parentem 
Reges?  Sola  tibi  superesl,  sed  Routa  lidclis: 

Asl  illi  fursan  non  explevere  furores. 

Forsan  le  maiora  mancnt,  forsanque  sceicsla 
Sacrilego  Romain  proslcrnenl  agmina  ferro. 

Et  lu  Pclrus  eris Sislantus  ! dicere  clades 

Infandas  quid  opus  i lant  vis  sal  magna  doloris 
Conficil,  alque  ullro  lacrymae  labunlur  oborlae. 
Si  vcro  opprimeris.  furias  augcnlc  prorclla, 
Flebimus  oppressum  palrem , al  praecordia  luclus 
Invadcl  miuor,  egregia  quum  laude  docere 
Nos  caeli  curaris  iter  raelique  coronas. 

Alque  dies  miscrae  \eniant,  foeeundaque  pocnis 
Tcmpora  ; tu  nalos  non  dégénérasse  videbis 
Acdibus  c superis.  dignes  virtule  patenta. 

Soit  ventura  Deus:  lu  nunc  in  ulrumque  paralus 
Seu  nalis  sal  vus,  scu  morte  pararc  salulem, 

Olim  lanquain  inter  felicia  tempera  regni. 

Evigilas  populo  qui  le  dediscil  araare. 

Eeee  parum  est  dudum  lanlos  hausisse  dolores. 
L’squc  levare  iuval  miseras,  et  nuper  amicos 
Rex  porlus  reperil,  solio  depulsus  avilo, 

Quando  luas  adiil  sedes.  urbemque  paratam. 


PHOVINCU  KUXESI.ISTICA  1)1  sE-\s. 

T)  l’aler  aute  alios  sandissime,  quam  lilii  sorlem 
El  virlus  lalam  meruissct  amorque  luorum  ! 
ü (juanla  Ilaliae  fclix  orbiquc  parasses 
(îaudia,  si  mundus  digno  coluisset  honore 
Promerilum  ! Medio  sed  defecisse  periclo 
Quamvis  non  pudnil  mullos,  sensisse  precanlem 
En  mullos  longinqua  iuvaï  per  lillora  lerrac. 

Nonne  etiam  invictae  fidei  sunt  praclia  pignus 
Queis  cecidcrc  lui  ? scircnlquc  dcindc  cruorem 
Fundere  turba  virurn  si  sacra  in  bella  vocares. 
Anliquam  Caroli  servavit  Gallia  prolem, 

El  palria  ardenti  pietas  sub  corde  nepolum 
Vivit  adliur.  Ulinam  legisse  per  intima  dclur 
Peclora  ! al  hoc  sal  crit  libi  noslrae  credere  voci. 
Namquc  patri  nalus  mentiri  nescit  amorem  : 

El  quamvis  haercre  scelus  plerique  putarunt 
Summo  Pontifici,  nos  edocuerc  magislri 
Natum  qui  palris  casus  miseralur  acerbos 
Non  peccarc.  Minas  rnundi  ridemus  inanes. 

Ridcmus  linguas,  el  Itomac  lege  bcali 
Nos  le  respicimus,  de  le  pendemus,  el  orbi 
Exilium  quodcumquc  Deus  parel,  usque  lidelcs 
Slabimus  : hic  lluclus  eademquc  pericula  passi , 

Ad  laudcm  coeli  démuni  vcniamus  eamdem. 

t)uo  melius  dclur  saecli  subiissc  laborcs 
ExoplaU  \elis  largiri  muncra  nalis 
Atque  avidis  tua  suBicial  benediclio  vires. 

Segitono  duecenlo  firme  di  A lu  nui- 


PR0V1NCIA  ECCLESIASTICA  DI  SENS 


Delta  Provincia  ecclesïastica  di  Sens  si  sono  ricevuti  ancora  i se- 
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NEVERS 

LE  SUORE  DI  CARITÀ  DI  NEVERS 
( sottoscritta  la  Superiora  g en.) 

LE  ORSOLINE  DI  NEVERS 
(sottoscritta  la  Superiora.) 

LE  EDUCANDE  DELLE  ORSOLINE  DI  NEVERS 
(con  Ire  firme.)' 

LE  VISITAND1NE  DI  NEVERS 
( sottoscritta  la  Superiora.) 
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ARCI1IDIOCESI  DI  TOLOSA 


IL  CAPITOLO  CATTEDRALE 


Bevtisrihe  Pater, 

Canonicis  Capituli  Tolosani  ad  pedes  Sanctitatis  Vestrae  hu mi- 
liter provolutis,  magnus  erit  dignalionis  honor  et  insignis  gratia, 
si  potissimum  in  hisce  lomporum  et  rei  christianae  angustiis , reve- 
renliam,  obediontiam,  suimetipsorumque  devotionem  erga  Sedein 
apostolicam , et  Ponliticcm  in  ea  regnanlem,  una  cum  ubique  ter- 
rarum  capitulis  profiteri  et  lestari,  Beatitudo  Veslra  permisorit. 

Quippe  qui  decessorum  nostrorum  avitao  fidei  et  pielaiis  haere- 
des  licet  indigni , centra  indefectibili  unitatis  catholicac  addictissimi 
Sanctitali  Vestrae  persuasum  et  certo  cerlius  esse  magnipendimus , 
quantis  unusquisque  nostrum  afficiatur  angoribus,  quam  sympathicas 
cum  veslris,  Sancte  Pater,  lacrymas  effundat , ob  banc  luctnum  lem- 
pestatumque  cohortem,  et  tantam  qua  Paternitas  Veslra  impugnatur 
confliclationem , orbi  universo  nuper  per  Litteras  encyclicas  sollici- 
tius  manifestatam. 

Nihil  enim  nobis  est,  uec  esse  potest  antiquius  quam  vicissim, 
cum  quibusquc  Sedi  apostolicae  et  Yirario  Chrisli  devotissimis  aeniu- 
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lari,  ut  toi  aerumnarum  causae  e medio  tollanlur.  Feliees  oheu  ni- 
mis!  si  bonorum  omnium  amissionc,  el  vitae  dispendio  etiam,  tanlis 
doloribus,  et  trepidantis  Ecclesiae  anxietatibus  solatium,  finem  me- 
tamque , a Deo  maximo  optimo  promereri  et  obtinere  continuât  ! 

Quae  cum  ita  sint,  et  qui  novit  corda  Deus  noverit  de  his 
praeparationes  cordis  noslri  ; si  gloriari  oportet , non  expedit  qui- 
dem  : nunc  forsan  locus  est  ( quod  pace  vestra , et  consolationis 
gratia,  Sanclissime  Pater,  sil  dictum)  de  fide  nostra  orthodoxa  glo- 
riari qua  damnamus  et  reprobamus  errorem  iam  a pluribus  saeculis 
condemnatum  in  concilio  Constantiensi  et  nuper  a nostrae  provin- 
ciae  concilii  RU.  Patribus  T adversus  Vicleff.  propos.  36,  33.  Quam 
etiam  nos,  de  dilione  temporali  romani  Pontificis,  auctoritati  spi- 
rituali  subnexa , catholicam  doctrinam  tenemus  et  propugnamus  \ 
quod  singulare  id  genus  potestatis,  qua  nullus  unquam  inter  homi- 
nes  meliori  possessionis  litulo  exercetur  principatus,  et  quae  aliun- 
de  unica,  praeter  aliam  quamcumque  mviolabilitatis  divino  quasi 
sculo  protegitur.  Ea  nempe  quae  ad  romanam  Ecclcsiam  pertinent: 
almam  urbem , mitâtes,  caeterasque  terras,  loca  veï  iura  quae 
sancti  Pétri  patrimonium  nuncupant  ; cum  ipsius  haec  bona  tan- 
quam  I>eo  dedicata,  inviolata  haberi  debent,  non  sine  ôrimine  sa- 
crilegii  usurpari,  perlurbari , retineri , aut  vexari  posse  profitemur, 
ex  sac.  Trident.  Concilii  sess.  22,  et  summomm  Pontifieum  consti- 
tutionibus,  praeserfim  conslit.  P ns  for  a Iis  romani  Pontifias  vigilans. 
Tandemque  omnibus  in  causis,  nos  hodic,  ut  olim , ut  semper, 
post  sanctuin  Augustinum , omnia  concludere  gloriamur  uno  verbo  : 
Homa  locula  est,  causa  /mita  est. 

interea  tam  privât is  quam  publicis  precibus  quotidie  ante  altaria 
proslrati  instanter  deprecamur,  dignelur  Deus  virtutum  aliquando 
tandem  oxurgere,  animam  Vicarii  Chrisli  a malignitate  impiorum  re- 
stituere,  ad  Pontificem  et  regem  devios  reducei-e,  subdilis  indulgere, 
el  reddere  superbis  retributionem  ; ita  ut , pace  facta  in  virlute  sua , 
illud  Prophetae  adamussim  adimpletum  comprobetur:  Cum  ipso  sum 
in  tribulatione,  eripiam  Enm  et  < florifirnbo  Emu. 
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Quibus  ut  Ecelesia  donetur  et  gaudeat  bonis,  ut  per  longos 
iucoluinis  vi vêtis  anuos  et  regnetis,  o Pastor  suprême,  o Pater,  o 
Rex  ; Virginem  Mariam  matrem  nostram , cuius  singulare  lmmacu- 
latae  Conceptionis  privilegium , per  solemne  decretum  Veslra  Bea- 
titudo  pro  catholicao  tidei  dogmate  infallibiliter  déclara  vit  et  pro- 
mulgavit,  incessabili  voce  invocamus  ; Immaculatam  Virginem  cuius 
tantus  honor  deinceps  asserlus,  et  dignitas  sic  in  pcrpetuum  in  ter- 
ris vindicata,  in  tuto  servatur. 

Item  ferventcr  enixe  oramus  Beatam  virginem  huiusce  dioecesis , 
Germanam,  cui  honores  beatis  debitos  Beatitudo  Vestra  per  aucto- 
ritalem  apostolicam  decernendos  nuper  sancivit:  ad  Germanam  no- 
stram oculos  attollimus  quae,  in  nostris  Tolosanis  traclibus,  quinqua- 
ginta  abhinc  annis  ut  protectrix  sanctae  Sedis  et  lutela  colitur;  ex 
eo  potissimum  die  quo,  sanctae  et  felicis  memoriae  Papa  Pius  Vil 
(quod  quidem  Sanctitatem  Vestram  non  latet)  ab  ingressu  ci\  itatis 
interdiclus,  extra  muros  nostros  caplivus  transiret  rheda  vectus,  et 
vinctus  Christi  vencrabilis  senex  in  diversorio  vix  paulisper  requie- 
sceret;  multitudine  plebis  in  tuto  prostrala,  lac ry mis  Pont iticem  be- 
nedicentem  sibi  a longo  prosequente:  eodem  die,  sodalitas  Spineae 
sanctae  coronae  nuncupata  hoc,  ex  unauimi  consensu,  emisil  vo- 
tum  pro  supreini  Pontiticis^  obtinenda  libertate;  ut  quotannis,  die 
solemni  festi  sanctomm  apostolorum  Pétri  et  Pauli,  ad  sepulchrum 
servae  Dei  Beatae  virginis  Germanae  devoti  et  processionaliter  con- 
fratres  so  conferrent  cum  capeilano  ; quod  communi  omnium  aedi- 
ficatione  hue  usque  servatur. 

Porro  neino  ncscit  quod  paucis  post  elapsis  mensibus  Pium  Pa- 
pam  incolumem  Romain  inlroivisse  et  suis  reddilum , -edoctus  orbis 
universus  immortali  Deo  graliarum  actionibus  exullaret.  Quinimo, 
amori  filiorum  indulgere  diguelur  Sanclitas  Vestra  r si  iinmensum 
dolorem  renovamus  ; cum  vix  decem  abhinc  annis  ex  aima  civ  itale 
Caietam  confugere  ab  impiis  et  perducllibus  cogeretur,  eadem  So- 
dalilas,  eodem  \olo  pro  Beatiludine  Veslra  renovato,  eamdem  pe- 
rcgrinalionem , codera  anno  perfecit  die  29  mensis  iunii  et , quod 
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operae  preliura  ducimus  Bcatitudinis  Vestrae  commendare  memoriae, 
eodem  dio  ferme  ni  failamur,  aut  saliem  eodem  mense,  aimam  ur- 
bem  in  ditionem  Palris  et  Pontificis,  protligatis  a Galloruin  exercitu 
rebellibus,  rediisse  non  sine  gaudio  magno  et  gratiaram  aclionibtis, 
fama  j>cr  mundum  penolabat. 

Quos  modo  fidei  et  pietatis  sensus  effudimus,  quae  ex  ultimis 
cordium  medullis  emisimus  vota,  totius  Ecclesiae  votis  apprime  con- 
sonantia,  eo  libentius  Sanctitati  Vestrae  otferre  gralulamur  quo  ma- 
iori  studio  et  spontaneitate  in  Gallia  nostra  eruperint  undique  mani- 
festationes  omnimodo  populares,  innumerae,  non  incerlae,  quarum 
inter  caeleras  ( ut  taceamus  de  tôt  scriptis  ubi  luculenter  non  minus 
quam  scite  cnucleata  quaestio,  meridiana  luce  clarior,  soluta  evadit), 

imam  et  alteram  nunc  referre  iuvabit  ex  pluribus. 

% 

In  nostra  civitate  Tolosana,  cum  de  mandato  domini  reveren- 
dissimi  Arehiepiscopi , legendi  ex  cathedra  sacra  Lifteras  encyclicas 
tempus  et  hora  venit,  novum  quid  insolitum  religione  plénum  vi- 
dore  fuit,  quod  caeterum  alibi  visum  pêr  scripta  periodiea  modo 
excipimus  certiorati. 

Yix  incepit  Litterarum  apostolicarum  recitatio  in  Missa  et  coelu 
parochiali , ecce  uno , instantaneo  quasi  unius  viri  impulsu , assur- 
gere  omnes,  arrectis  auribus,  ab  ore  legentis  pendere,  et  monte 
collecta,  singula  Pontificis  supremi  verba  haurire  tanquam  verba 
Pétri,  et  sicut  sunt  vere,  verba  Christi  Domini. 

Insuper  dum  domini  reverendissimi  Arehiepiscopi  de  mandato  per 
singulos  quadragesimalis  temporis  dies  in  Ecclesia  calhedrali,  pa- 
rochiali et  conventuali,  singulari,  unicuique  singulari  praefixo  die, 
solemnes  preces,  pro  pace  et  Papa  sedente  celebrantur,  concessa 
indulgentia  parliali,  simul  cum  expositione  XL  Horarum  sacrosancti 
Sacramenti  ; nec  non  in  fine  diei , solemni  sanetissimi  Sacramenti 
salute.  quanam  fidelium  aemulatione  pietatis,  pro  sua  unusquis- 
que  facultate,  dona  sua  asserat,  mirandum  est;  flores,  ccreos, 
vasa  argentea  et  aurea , thymiamata  ; quanta  religionis  manifesta- 
lionc,  fluctus  populi  sacros  aditus  inundent  ad  vesperum,  ex  omni 
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aetate,  sexu,  statu  et  conditione;  et  quod  absque  perturbatione  ulla, 
absque  ullo  tumultuoso  strepitu  taies  concursus  fiant  non  minus  mi- 
randum  et  in  sua  cum  pace  quisque  redeat,  hac  spc  et  fide  refer- 
tus  quod  optimus  Deus  noster  non  tardabit,  et  in  auxilium  orantis 
Ecclesiae  et  Vicarii  Chrisli  in  terris  cito  veniet. 

Quae  omnia  pergrata  et  benigne  in  solalium  aliquod  a Vesira 
Beatitudine  accepta  haberi , exoplant , deprecantur  ; et  sperant  in- 
super apostolicam  benedictionem  caelestium  benedictionum  omen  et 
pignus,  quo  melius  ipsis  nullum  aliud  bonum  arridet  nec  arridere 
potest,  etïlagitant  a benevoletilia  vestra , Beatissime  Pater,  ad  pedes 
vcstros  prostrati 


i - Sanctitatis  Vestrae,  . 

Tolosis,  in  (iallia,  hac  23  martii  1860. 

Adtiiclissimi  et  ehsequcntissimi  ftlii  Pt  scrvuli 


(Seyuono  undici  firme.) 
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A LC U NI  CATTOLICI  DI  TOLOSA 


Très  Saint  Père, 

. Les  catholiques  laïques  de  Toulouse  la  sainte,  demeurent  convain- 
cus que  les  portes  de  l’enfer  ne  prévaudront  pas  contre  l’ Eglise  de 
Jésus-Christ.  Malheur  à celui  qui  oserait  se  heurter  contre  la  pierre 
angulaire  sur  laquelle  elle  repose:  ils  le  savent. 

Mais  ils  n'ignorent  pas,  d'un  autre  côté,  tout  ce  qu'il  y a 
d’audace  dans  l’esprit  révolutionnaire.  Ils  ont  le  cœur  navré  au 
récit  de  tous  les  attentats  commis  contre  le  Saint-Siège  ; ils  gémis- 
sent, en  prévision  de  ce  qui  peut  encore  être  tenté. 

Leur  douleur  n'a  d’égale  que  l'admiration,  dont  ils  sont  rem- 

plis, devant  la  mansuétude  de  leur  Père  commun. 

Vous  avez  placé , Très  Saint  Père , votre  confiance  dans  le  Dieu 
de  toute  justice  ; les  catholiques  laïques  de  Toulouse  ne  cessent  île 
l’ invoquer. 

Ils  adhèrent  de  tout  cœur  à la  réponse  faite  par  Monseigneur 
Dupanloup  à la  brochure  le  Pape  el  le  Congrès  ; toutes  les  pensées 
exprimées  par  le  noble  Prélat  sont  les  lours. 

Permcltez-leur,  Très  Saint  Père,  de  déposer  aux  pieds  de  Vo- 
tre Sainteté  l’expression  de  leur  amour  filial  el  celle  de  leur  pro- 

fonde vénération. 


( Seijuono  (/mUcrtflci  firme. 
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IL  C A P I T O L O C A T T E I)  R A L E 


Bevtissimf.  Pater, 

Canonici  Capituli  Careassonensis  ( in  Gallia } ail  genua  Sanc lilalis 
Yeslrae  provoluli,  suos  piae  devolionis  crga  vos  et  sanctam  Sedem 
aposlolitam  per  hasce  litteras  aperirc  sensus  uno  animo  decernunt. 
Ipsis  enim  vestrac  Encyclicae  litterae  nuper  ad  univcrsum  orbem 
dalae  nolum  fecere  quam  gralo  animo  quantoque  doloris  vestri  so- 
latio  tum  ccclesiaslicorum  tum  laicorum  litteras  pene  iunumerabi- 
les  aaceperilis. 

Quamvis  nimium  sera  nostrae  erga  vos  religionis  declaratio  vi- 
deri  posait,  atiamcn  iamdudum  et  a plurimis  mensibus  coniunctim 
eum  reverendissimo  et  dilectissimo  nobis  EpLscopo  unaque  cum  to- 
tius  dioecesis  Clero  quolidiana  in  publico  preces  profundimus , qua- 
tenus  Deus  Optimus  Maximus , qui  Principum  corda  ad  nutum  suum 
dirigere,  ipsosque  efferatos  populorum  animos  cohibere  et  ad  arbi- 
trium  suum  mollira  solet,  vestras  tandem  simul  et  nostras  amaritu- 
dines  solari  dignetur. 

Interdum  tamen  vi vidas  Deo  rependimus  gratias,  quod  vestrae 
prorsus  laudandae  mansuetudini  et  patientiae  tantam  adiccerit  aninri 
conslantiam  et  virtutem  quae  firmiler  tueatur  Ecclesiam  et  eius  san- 
ctissima  iura  vindicare  queat. 
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Quapropler  Omnipotentem  exoramus  uli  vos  semper  in  maius 
provehat  vosque  in  sui  nominis  gloriam  et  Ecciesiae  suae  tutelam 
diulissime  servet  incolumem. 

Sanctitatis  Vestrae, 

Carcassi,  die  15  febrnarii  1860. 

Addicli.wlim  et  hnmillimi  filii 


( Seguono  note  firme.) 


Digitized  by  Google 


PKOVIXCIA  KC.ei.ESIASTICA  IH  TOMKA. 


721 


IL  CLERO  DI  CARCASSONA 


Très  Saint  Père. 

. Aucuu  terme  ne  pourrait  exprimer  la  douleur  que  nous  éprou- 
vons en  voyant  les  épreuves  cruelles  que  Votre  Sainteté  est  obli- 
gée de  subir.  Jusqu’  à ce  moment , nous  avons  gardé  le  silence , 
nous  contentant  de  prier  et  d’attendre.  Cependant,  les  usurpateurs 
sacrilèges  poursuivant  leur  œuvre  infernale  de  spoliation,  il  est  de. 
notre  devoir,  comme  chrétiens  et  comme  Prêtres,  de  donner  à Vo- 
tre Sainteté  les  consolations  qui  dépendent  de  nous.  Nous  sommes 
assurés  que  l’une  des  plus  douces,  que  votre  âme  affligée  de  tant 
de  maux  puisse  ressentir,  est  celle  de  nous  savoir  fidèlement  atta- 
chés à la  Chaire  de  Pierre. 

Oui;  Très  Saint  Père,  notre  fidelité  à votre  cause  est  'une  fi- 
délité à toute  épreuve  ; avec  la  grâce  de  Dieu  nous  serions  prêts 
à la  sceller  de  notre  sang.  Nous  ne  cessons  d’offrir  le  saint  sacri- 
fice pour  que  Dieu  accorde  à son  Eglise  des  jours  de  paix  et  de 
prospérité. 

Nous  sommes,  dans  ces  sentiments  et  avec  le  plus  profond  re- 
spect. de  Votre  Sainteté, 

Très  Saint  Père, 

Carcassonne,  le  1er  mars  1860.  - ' 

' Les  fils  très  humbles  et  très  obéissant-) 

( Seyuono  ventiseite  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  FAlJJEAliX 


Beatissime  P\ter  , 

Prnpere s semper  habelis  vobiscum,  me  autem  non  semper  knbelis. 
lia,  Bealissime  Pater,  lilii  calholiri  Papam  rcverendissimam  semper 
liahebunl,  non  autem  Papam  marlyrein,  Papam  indigentera.  O fe- 
lices  ergo  nos,  si  nostram  sortent  inlelligere  valeamns,  et  nostris 
suhsidiis  Vestram  Palernilalem  suslcntare  studeamus  I Hoc  eapere 
potnerunl  primi  fideles  erga  sanetissiinos  Apostolos,  rpiamvis  non 
omnino  Ananias  et  Saphira.  lia  lihenter,  Sanctissime  Pator.  octüos 
noslros  eniere  et  ri  tant  noslram  offerre  desideramus  pro  saiute  Pa- 
Icrnilalis  Yestrao  et  gloria  sanelae  romanae  Ecelesiae. 

L'tinam  lanquam  noslrae  addictissimae  de\ olionis  pretium,  hune 
lihrum  apprime  decoratum  arcipere  dignemini  ! 

SulDeit,  si  ita  placere  possint  hnmilfimi  el  Vestrae  Paternilali 
addiclissimi  et  devotissimi  lilii, 

Paroisse  de  Faojeaux,  le  1"  mai  1862. 

Redores  cirnili  rulrjo  dicti  Fnujemlx 
Pioeresis  Carcassonensis,  in  (îallia 

( Snjuom  dodici  firme. 
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IL  VESCOVO 

IN  NOME  DEL  CLERO  E DEI  CATTOLICl  DELIA  DIOCESI 


Très  Saint  Père, 

• • > * * 

Avec  les  malheurs  de  l’Eglise,  notre  bonne  mère,  avec  les  cha- 
grins dont  votre  àme  si  tendre  est  abreuvée,  croissent  nos  douleurs 
et  uos  alarmes.  Prêtres  et  fidèles , nous  gémissons  constamment  sur 
tous  les  scandales,  toutes  les  iniquités,  tous  les  sacrilèges  déjà  ac- 
complis, soit  contre  les  droits  du  Saint-Siège,  soit  contre  l'indépen- 
dance de  votre  pouvoir  spirituel  et  la  dignité  de  votre  suprématie. 

Vos  avertissements,  Très  Saint  Père,  vos  exhortations,  vos  rne- 
nacess  les  coups  de  votre  auguste  et  redoutable  autorité,  vos  lar- 
mes, votre  patience  et  votre  douceur  angéliques,  votre  fermeté  dans 
les  plus  rudes  épreuves,  rien  ne  peut  donc  éclairer  vos  aveugles 
ennemis,  émouvoir  leur  cœur  de  bronze,  arrêter  le  cours  de  leurs 
audacieuses  et  brutales  entreprises  ! 

A votre  exemple , Très  Saint  Père,  nous  inclinons , d'abord  sous 
le  bras  du  Seigneur,  et  même  sous  le  bras  parricide  des  méchants, 
nos  fronts  humiliés:  nous  adorons  en  tremblant,  mais  sans  défian- 
ce quant  à l'avenir,  les  desseius  impénétrables  de  la  divine  Provi- 
dence : nous  prions  pour  les  persécuteurs  du  juste  opprimé 

Mais  aussi , nous  repoussons  avec  Y indignation  de  la  piété  liliale 
la  plus  ardente,  comme  la  plus  légitime  et  la  mieux  méritée,  les 
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atlaijues  orales  el  écrites,  dont  vos  actes  vénérables  sont  incessam- 
ment l’objet.  Oh!  que  c’est  bien  le  cas  de  répéter  pour  ceux  qui 
vous  font  tant  souffrir:  Pater,  ignosce  Mis!  Espérons  que,  pour 
plusieurs,  il  est  permis  d'ajouter  l’excuse  que  trouva  dans  sa  misé- 
ricorde inépuisable  le  divin  Crucifié  : non  enim  sciunl  quod  fariunt. 
A les  entendre,  en  effet,  ne  dirait-on  pas  qu’ils  ont  perdu  l’ intelli- 
gence? Au  reproche  d’injustice,  ils  répondent  par  le  fait  accompli  ; 
au  droit  naturel  et  divin,  par  un  droit  de  nouvelle  invention , celui 
de  la  force  ; aux  refus  de  votre  conscience , par  les  conseils  de  la 
politique  humaine  ; à la  raison  et  à la  foi,  par  le  sophisme  et  l’oubli 
du  devoir.  Toutes  les  nations  sont  donc  confondues;  toute  bonne  foi 
est  méconnue,  toute  équité  violée.  C’est  un  chaos  intellectuel  et  mo- 
ral, où  nous  devons  appeler  de  tous  nos  vœux  la  lumière,  qui  a 
sa  source  en  Dieu  seul , et  dont  vous  ôtes  à notre  égard  le  canal 
fidèle,  ainsi  que  vous  êtes  pour  nous  l'image  vivante  et  chérie  de 
Celui,  au  nom  duquel  seul  peut  s’obtenir  le  salut. 

Notre  respectueux  amour,  Très  Saint  Père,  notre  soumission  ab- 
solue, notre  admiration , nos  condoléances  profondes  vous  sont  dus. 
Nos  personnes  et  nos  biens  vous  appartiennent. 

Ce  sont  là  les  sentiments  d'un  humble  Evêque  el  de  son  Clergé, 
dont  pas  un  membre,  de  lui  connu,  ne  démentirait  cette  protes- 
tation el  cet  hommage.  Telles  sont  aussi  les  dispositions  de  l’ im- 
mense majorité  de  ses  ouailles,  il  vous  les  présente  à bénir  avec 
les  Pasteurs  ; et  prosterné  lui-même  aux  pieds  de  Voire  Sainteté , 
il  vous  conjure,  Très  Saint  Père,  de  lui  départir  une  portion  abon- 
dante des  grâces  dont  votre  main  sacrée  est  la  dépositaire  et  la 
dispensatrice. 

De  Votre  Sainteté, 

Pamiers.  le  I"  mars  1861. 

l.i»  très  obéissant,  1res  affectionné,  1res  dévoué  serviteur  »•!  fils 
►Js  Al  ni  ste  . Evêque  de  Pamiers 
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Délia  Provincia  ecclcsiastica  di  Tolosa  si  sono  ricevuti  ancora  i se- 
guenti  Indmzzi,  cui  per  amore  di  brevilà  basterà  solo  di  menlovare. 


TOLOSA 

LE  V1SITANDINE  DI  TOLOSA 

(sottoscritta  la  Superiora.) 

LE  SUORE  Di  NOTRE-DAME  DU  REFUGE 
(coït  cinguanta  firme.) 


CARCASSOiNA 

LE  FIGLIE  DI  NOTRE-DAME  DI  CASTELNAUDARY 
...  (soltoseritta  la  Superiora.) 

■ - -■  - i—  — . i 

■ - « ‘ > 

M OIN  TAU  B A N - 

LE  SUORE  DI  NOTRE-DAME  DU  REFUGE 

(ron  venticinque  firme.) 


PROVINCIA 


ECOLES. 


TOI)  R S 


ARCHIDIOCESI  1)1  TOURS 


L’ARCIVESCOVO 

IN  NOME  DEI.  CAPITOLO  E DEL  GLERO . 


Très  Saint  Père.  , 

Plusieurs  fois,  déjà,  j’ai  exprimé  à Voire  Sainteté  la  profonde 
affliction  que  j'éprouve  en  voyant  tous  Les  attentats  commis  contre 
vos  droits  et  ceux  de  la  sainte  Eglise. 

Mais  il  me  serait  impossible  de  ne  pas  porter  encore  une  fois 
aux  pieds  de  votre  personne  sacrée,  le  témoignage  de  mon  entier 
dévouement  et  de  la  part  que  je  prends  aux  peines  do  Votre  Sain- 
teté, au  moment  où  le  ltoi  de  Piémont,  oubliant  tous  ses  devoirs 
de  fils  de  1'  Eglise  et  foulant  aux  pieds  toutes  les  lois  do  la  jus- 
tice, vient  de  s’emparer  par  la  violence,  de  plusieurs  provinces 
de  votre  Etat,  et  de  détruire  avec  ses  nombreuses  cohortes  la  pe- 
tite armée,  que  Votre  Sainteté  avait  formée  pour  le  maintien  de  la 
tranquillité  intérieure. 

On  ne  trouve  pas.  Très  Saint  Père,  d’expressions,  quand  on 
veut  qualifier  toutes  les  choses  monstrueuses  dont  nous  sommes  les 
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témoins  dans  notre  temps.  On  n'  a jamais  vu  un  tel  oubli  des  prin- 
cipes de  l’honnêteté  et  de  la  morale  chrétienne,  une  pareille  insou- 
ciance de  la  part  des  princes  de  l’Europe,  et  cnlin  une  confusion  si 
profonde  dans  les  idées  qui  ont  cours  dans  la  société  actuelle. 

Je  regrette  particulièrement  que  le  gouvernement  de  mon  pays  se 
conduise  de  manière  à faire  douter  que  notre  nation  remplisse  tous 
les  devoirs  que  lui  impose  sa  qualité  de  fille  aînée  de  l’ Eglise. 

Que  Votre  Sainteté  ne  se  laisse  pas  accabler  sous  le  poids  de 
ses  épreuves.  Nous  partageons  tontes  vos  douleurs  : comptez  sur 
notre  invariable  fidélité.  Que  le  Vicaire  do  Jésus-Christ  soit  à Rome , 
ou  que  le  soin  de  sa  dignité  et  de  son  indépendance  l’engage  à 
quitter  sa  capitale , nous  serons  toujours  à lui  avec  le  même  amour 
et  la  même  soumission  ; quelque  soit  le  lieu  où  il  porterait  ses  pas , 
nous  tï’ oublierons  jamais  la  maxime,  Ubi  Petrus,  ibi  Roma. 

Le  temps  viendra,  Très  Saint  Père,  où  Dieu  se  montrera  dans 
toute  sa  puissance  et  dissipera  tous  les  desseins  do  Y iniquité.  Lors- 
que après  les  tempêtes , la  paix  sera  rendue  à 1'  Eglise , votre  mé- 
moire sera  bénie  ; Y histoire  louera  votre  calme  fermeté  ; et  tant 
de  malheurs,  supportés  a\ee  la  patience  du  disciple  de  Jésus-Christ 
et  la  dignité  du  Pontife  suprême , deviendront  dans  f Eglise  des 
leçons  salutaires  et  un  sujet  intarissable  d’édification  pour  les  âges 
à venir.  * ' 

Permettez,  Très  Saint  Père,  qu’ après  vous  avoir  exprimé  mes 
sentiments  personnels,  je  présente  à Votre  Sainteté  une  adresse 

que  le  vénérable  Chapitre  de  ma  Métropole  m’a  prié  de  vous  faire 

» 

parvenir,  et  dans  laquelle  il  exprime  tous  les  sentiments  dont  il  est 
animé  envers  le  Vicaire  de  Jésus-Christ.  Je  suis  heureux  de  dire 
à Votre  Sainteté  qu’on  ne  saurait  trouver  nulle  part  des  Prêtres 
plus  pieux  et  plus  fidèles  que  ceux  qui  composent  ce  premier  corps 
ecclésiastique  de  mon  diocèse  ; Votre  Sainteté  peut  compter  sur  leur 
dévouement  comme  sur  le  mien.  . - . 

Tous  les  Prêtres  du  diocèse  qui  se  trouvaient  réunis  pour  les 
exercices  de  la  retraite,  ont  voulu  s’associer  à l'acte  du  vénérable 
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Chapitre , et  ont  demandé  qu’  il  leur  fût  permis  d’ apposer  leur 
signature  à une  adresse  qui  exprime  les  sentiments  du  Clergé 
tout  entier. 

Je  prends  la  liberté,  Très  Saint  Père , d’adresser  ces  différentes 
pièces  à Votre  Sainteté. 

Prosterné  humblement  à vos  pieds,  Très  Saint  Père,  je  vous 
supplie  do  vouloir  bien  me  donner  votre  bénédiction  et  d'agréer 
avec  votre  bonté  paternelle , Y hommage  du  profond  respect  et  de 
l'inaltérable  dévouement  avec  lesquels  je  suis 

Tours,  le  4 octobre  1860. 


Voue  très  humble  serviteur  et  fils 
>$(  J.  Hippol.  , Archevêque  de  Totirs 
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IL  CAPITOLO  ED  IL  CLERC  DI  TOURS 


Beatissime  Pater, 


Cura  omnia  Ecclesiae  Ohristi  prospéré  succedunt , Ecclesiae  decus 
et  gloria  in  principio  lactiliae  nostrae.  Quando  autem , Deo  permit- 
tente,  àdversis  rebus  premitur,  non  quiescit  dolor  noster.  His  vero 
durissimis  temporibus,  quis  temperet  a lacrymis?  Ideoquc  voluimus, 
Beatissime  Pater,  gcmitum  nostrura  a vobis  non  esse  absconditura. 

Nos  ergo,  Capitulura  et  Canonici  sanctae  Ecclesiae  mctropolitanac 

, \ 

Turonensis,  in  omnibus  quidem,  in  hoc  vero  maximo  cura  reve- 
rertdissirao  Archiepiscopo  concordes,  unanirai  senlentia  banc  nostrara 
acerrimi  doloris  lestificationem  ad  pedes  Sanctitatis  Vestrae  humili- 
ter  et  sine  mora  deferre  decrevimus.  Crescentibus  enira  animorum 
angustiis,  proclamare  summopere  et  Veheraentcr  optamus,  nos  san- 
ctae Sedi  apostolicae  et  Beati  Pétri  suecessori  addiclos  atque  obstri- 
ctos,  ante  et  super  omnes,  slare  et  permanere.  Benigne  igilur  San- 
ctitas  Vestra  ilia  sincerissima  amoris  perpctui  filialisque  obscquii 
signa  suscipial. 

Deum  Optimum  Maximum  enixo  deprecamur  ut  omnia  Beatilu- 
dini  Vestrae  melius  cedant,  ita  ut,  Urbc  et  Orbe  optata  in  pace 
compositis,  superabundeL  consolatio  vestra  ubi  superabundavlt  moe- 
ror  et  fristitia.  ' - • 

. t . ’ ' 

• ' - • ■ » 
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Et  nos,  Capitulum  et  Canonici  sanctae  Ecclesiae  mctropolitanae 
Turonensis,  ad  pedes  Sanctitatis  Vestrae  humiliter  provoluti;  apo- 
stoücam  benediclionem  imploramus, 

Sanctitatis  Vestrae, 

Turonibus,  die  25  septembris  1860. 

nevotissimi  et  obedientissimi  filii  et  servi 

(Seguono  tredici  firme  di  Canonici.) 


Nos  Parochi , * Redores  aliiquo  Sacerdotes  Archidioecesis  Turo- 
nensis, in  maiori  Scminario  pro  spiritualibus  excrcitiis  obeundis 
congregati , Litteris  venerabilis  Capituli  suprascriptis  corde  et  ani- 
mo  adhacsimus;  sicque  voluimus,  in  his  flebilibus  rerum  publicarum 
circumstantiis , flrmissimc  asserere  dolorém  gravissimum  quo  aflligi- 
mur,  et  de  novo  testimonium  proferre  inconcussae  nostrae  devotio- 
nis,  etiam  morte  foilioris,  erga  Sedem  apostolicam , fidei  catholicae 
firmamentum. 

j „ 

(Seguono  rentot tanta  fime  (fi  Ecrlesiastici. ) 
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IL  VESCOVO 

IN  iSOME  DEL  CAP1TOLO  E DEL  CLEKO 


Très  Saint  Père, 

Au  commencement  de  celte  nouvelle  année,  permettez-moi  de 
déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  les  hommages  dû  Clergé  de 
mon  diocèse.  Le  Chapitre  de  ma  Cathédrale,  les  Prêtres  de  la  ville 
épiscopale  et  ceux  des  divers  cantons  du  diocèse  ont  voulu,  chacun 
h leur  manière,  faire  parvenir  à Votre  Sainteté  l’expression  de 
leurs  sentiments  les  plus  respectueux,  les  plus  soumis  et  les  plus 
dévoués.  A leur  tête  se  présente  le  Pasteur,  qui  veut  toujours, 
comme  une  simple  brebis,  être  compté  comme  le  plus  soumis  et 
le  plus  affectueux  de  vos  fils. 

Puisse  cette  année  être  moins  pénible  pour  votre  cœur  que 
celle  qui  vient  de  se  terminer  ! mais  si  de  nouveaux  orages  ve- 
naient à menacer  le  Siège  apostolique  ce  serait  pour  nous  un  mo- 
tif de  plus  de  nous  serrer  tous  autour  de  ce  trône  qui  sera  tou- 
jours indéfectible , malgré  les  efforts  des  passions  et  de  l' impiété , 
et  de  témoigner  au  Père  commun  d'autant  plus  d’amour  et  de 
soumission  pour  le  dédommager  de  tant  de  tribulations. 
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Daigne  Votre  Béatitude  agréer  1’  hommage  du  respect  profond 
et  de  la  soumission  filiale  avec  lesquels  j’ai  l'honneur  d'être, 

Très  Saint  Père, 

Angers,  le  20  janvier  1860, 

Voire  fils  le  plu?  soumis,  le  plus  respectueux,  le  plus  affectueusement  dévoué 
* Guux. , Evêque  d'Angers 
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IL  CAPITOLO  El)  IL  O LE  RO  DI  ANGERS 


Très  Saint  Père, 

Bien  que.  plusieurs  fois,  notre  digne  et  vénéré  Prélat  vous  ait 
fait  connaître,  avec  ses  sentiments,  les  nôtres  et  ceux  de  son  dio- 
cèse, permettez  au  Chapitre  do  l’Eglise  d’Angers  de  venir,  au 
commencement  de  la  nouvelle  année , déposer  à vos  pieds  l’ expres- 
sion de  son  profond  respect,  de  son  amour  filial  et  des  vœux  ar- 
dents que  pour  vous,  et  depuis  longtemps  déjà,  il  fait  monter  vers 
le  Ciel.  Car  depuis  longtemps,  Très  Saint  Père,  nos  regards  sont 
attachés  avec  une  anxiété  douloureuse  sur  les  événements  dont 
l’ Italie  est  le  théâtre.  Comment  ne  serions-nous  pas  émus  au  spec- 
tacle d’une  guerre  fratricido  où  la  violence  le  dispute  à la  perfi- 
die, où  sont  foulées  aux  pieds  les  lois  qui  régissaient  les  peuples 
païens  eux-mèmes , où  en  face  des  nations  chrétiennes  on  ne  craint 
plus  d’avouer  le  dessein  de  briser  un  sceptre  qui  fait  leur  sécurité 
et  à l’abri  duquel  elles  ont  vécu  pendant  des  siècles.  A Dieu  ne 
plaise  quo  nous  restions  froids  à la  vue  de  pareils  attentats  ! Car 
vos  combats,  Très  Saint  Père,  ce  sont  nos  combats,  et  en  luttant 
pour  l’indépendance  du  Saint-Siège,  c’est  la  dignité,  c’est  l’indé- 
pendance de  tous  les  catholiques  quo  vous  défendez.  Aussi , sur  cette 
terre. arrosée,  à la  fin  du  siècle  dernier,  par  te  sang  de  milliers 
de  défenseurs  de  la  foi,  dans  ce  diocèse  qu’habitent  les  Quatre- 
Barbes  et  les  la  Moricière,  votre  cause,  c’est  la  cause  de  tous. 
Nulle  part  ailleurs  on  ne  déploie  avec  plus  d’amertume  les  épreuves 
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que  Dieu  vous  a jugé  digne  de  souffrir- pour  son  nom.  Mais,  dans 
notre  douleur,  l'espérance  ne  nous  abandonne  pas.  Nous  rie  pou- 
vons croire  que  Dieu  tarde  longtemps  à prendre  sa  défense.  Pen- 
dant les  jours  qui  viennent  de  s’écouler  et  où  nous  célébrions  la 
fête  de  Marie  Immaculée , nous  n avons  point  oublié  son  pouvoir  et 
nous  aimons  à nous  persuader,  qu'elle  ne  voudra  pas  laisser  plus 
longtemps  dans  les  angoisses  celui  qui  a proclamé  un  titre  si  cher 
à son  cœur. 

C'est  dans  ces  espérances  et  dans  ces  vœux  que  nous  nous 
jetons  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  et  que  nous  lui  demandons  sa 
paternelle  bénédiction. 

Angers,  le  17  décembre  1880. 


( SeijuoHo  dodiri  firme. 
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IL  SEMINARIO  TEOLOGICO  DI  ANGERS 


Très  Saint  Père, 

En  cet  anniversaire  du  jour  glorieux  où  votre  bouche,  organe 
infaillible  de  la  vérité,  proclama  l'auguste  Marie  immaculée  dans 
sa  conception,  le  Supérieur,  les  Directeurs  et  les  Elèves  du  grand- 
séminaire  d'Angers  viennent,  à la  suite  de  leur  Evêque  , bien- 
aimé , déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  1’  humble  hommage 
de  leurs  douloureuses  sympathies  et  des  plus  vifs  sentiments  de 
leurs  cœurs. 

Le  bruit  des  attentats  sans  nom,  commis  contre  votre  royauté 
sainte,  frappe  sans  cesse  nos  oreilles  et  notre  âme  en  est  déchirée. 
Car,  Très  Saint  Père,  votre  cause  est  notre  cause,  vos  épreuves 
sont  nos  épreuves , vos  malheurs  nos  malheurs . comme  votre  triom- 
phe sera  notre  triomphe. 

Votre  triomphe  ! Ah  ! nous  en  avons  la  ferme  confiance , il  ne 
se  fera  pas  longtemps  attendre.  II  sera  la  récompense  de  cette  sa- 
gesse profonde,  de  cette  mansuétude  magnanime,  de  cette  dignité 
calme  qui  font  l'admiration  du  monde  catholique,  qui  déconcertent 
les  méchants,  forcent  l’ iniquité  à se  mentir  à elle-même  et  k se 
dévoiler  de  ses  propres  mains. 

II  sera  la  récompense  surtout  du  zèle  que  vous  avez  déployé, 
Très  Saint  Père,  pour  exalter  la  Mère  de  Dieu  et  définir  l'un  de 
ses  plus  glorieux  privilèges.  N’a-t-elle  pas  donné  déjà  un  gage 
éclatant  île  sa  reconnaissance  pour  Votre  Sainteté,  en  inspirant  à 
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un  illustre  Général,  dont  nous  sommes  fiers  d'ètre  les  compatrio- 
tes, ce  dévouement  sublime  qui  lui  a fait  prendre  en  main  la  dé- 
fense du  domaine  temporel  de  la  sainte  Eglise?  Oui,  Très  Saint 
Père,  nous  nous  en  tenons  pour  assurés,  en  retour  de  ce  fleuron 
que  vous  avez  ajouté  à sa  couronne;  la  Vierge  puissante  et  fidèle 
ne  lardera  pas  a raffermir  sur  votre  front  le  bandeau  royal  que 
des  mains  sacrilèges  en  voudraient  arracher. 

Puissent  ces  vœux  de  vos  enfants  les  plus  obscurs  et  les  plus 
humbles  toucher  le  cœur  de  Votre  Sainteté  et  lui  apporter  quelque 
consolation  I Puissent-ils  nous  mériter  à nous  toute  l’effusion  de 
celte  bénédiction  apostolique,  que  nous  regardons  comme  le  plus 
précieux  des  biens:  Benedictio  Palris  confirmât  domos  filiorum. 


( Seguono  nette  firme  di  Direttori  e centosedici  di  Studenti.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  BAUGE 


Très  Saim  Père. 

v 

Les  Prêtres  du  canton  de  Baugé,  au  diocèse  d’Angers,  hum- 
blement prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  viennènt  sponta- 
nément y déposer  le  respectueux  et  filial  hommage  de  leurs  vœux 
les  plus  ardents,  de  leur  obéissance  sans  bornes  et  de  leur  inalté- 
rable dévouement. 

Quelques  soient  les  tempêtes  qui  viennent  menacer  encore  la 
barque  sainte  dont  vous  tenez  le  gouvernail  d’une  main  si  ferme 
et  si  sûre,  nous  n’oublierons  pas,  Très  Saint  Père,  que,  suivant 
la  parole  du  divin  Maître  que  vous  représentez,  celui  qui  n’est  pas 
avec  vous  est  contre  vous  et  que  celui  qui  n’amasse  pas  avec  vous 
dissipe.  Unis  de  sentiments  et  de  pensées  au  pieux  et  vénéré  Pon- 
tife, qui  nous  a toujours  donné  l’exemple  de  la  plus  sincère  sou- 
mission à la  Chaire  apostolique  et  à votre  auguste  personne,  nous 
nous  tiendrons  de  plus  en  plus  serrés  avec  lui  autour  de  ce  Siège 
immuable  et  infaillible,  qui  est  pour  nous  l’Arche  sainte,  hors  de 
laquelle  il  n’y  a pas  de  salut.  Membres  de  cetto  grande  famille, 
dont  vous  êtes  le  Chef,  nous  croyons  tout  ce  que  vous  enseignez, 
nous  réprouvons  tout  ce  que  vous  condamnez,  nous  désirons  tout 
ce  que  vous  demandez,  nous  déplorons  tout  ce  qui  vous  afflige; 
vos  douleurs  sont  nos  douleurs;  votre  courage  raffermit  le  nôtre, 
et  bientôt,  nous  l’espérons,  vos  joies  et  les  consolations  qui  vien- 
dront sécher  vos  larmes  feront  notre  bonheur. 

P.  II.  Vol.  U.  <)3 
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Puisse  l’année  qui  commence,  plus  heureuse  que  les  prccédcn- 
les,  nous  apporter  ces  favorables  présages;  puisse-t-elle  cicatriser 
les  plaies  si  douloureuses  de  votre  cœur  paternel  et  tarir  enfin  ce 
torrent  d'amertumes  qui  l’inonde  et  le  désole!  Puissiez-vous,  Père 
bien-aimé,  après  avoir  recueilli  tant  d'ingratitude  pour  prix  de  vos 
bienfaits,  retrouver  bientôt,  dans  tous  ces  aveugles  qui  se  sont  faits 
vos  ennemis,  des  enfants  soumis  et  repentants.  Puissiez-vous,  tou- 
jours Pontife-Roi,  tranquille  enfin,  après  tant  de  secousses,  sur 
cette  Chaire  étemelle , qui  depuis  dix-huit  siècles  a vu  de  près  tant 
d’orages  gronder  et  s’évanouir,  puissiez-vous  gouverner  longtemps 
encore,  en  des  jours  plus  prospères,  les  peuples  unis  et  pacifiés, 
ne  formant  plus,  sous  votre  houlette,  qu’un  seul  troupeau,  docile  à 
votre  voix  comme  à celle  de  Jésus-Christ  même,  dont  vous  êtes  le 
représentant  sur  la  terre  ; et  puisse  le  ciel  propice  nous  montrer  dans 
l'avenir  le  plus  prochain  l’accomplissement  dé  tous  ces  vœux! 

Pour  nous,  Très  Saint  Père,  instruits  par  les  tristes  leçons  d’un 
passé  qui  a laissé  sous  nos  yeux  trop  de  pénibles  traces,  nous  re- 
nouvelons à vos  pieds  l’engagement  solennel  de  travailler  plus  que 
jamais,  dans  la  position  où  la  Providence  nous  a placés,  h res- 
serrer les  nœuds  sacrés  qui  doivent  rattacher  toutes  los  églises  à 
la  sainte  Eglise  romaine,  leur  mère  et  leur  maîtresse.  Nous  nous 
appliquerons  sans  relâche  à raviver  ces  sentiments  d’amour  et  de 
soumission  pour  vous  et  pour  le  Saint-Siège,  tels  que  nous  les  ex- 
primons ici,  et  à les  maintenir  inviolables  dans  le  cœur  des  fidèles 
confiés  à nos  soins.  Nous  no  cesserons  de  leur  répéter  qu  enfants 
de  cette  sainte  Eglise  romaino,  ils  doivent  être  toujours  ferme- 
ment unis  à son  Chef,  dans  les  liens  de  l’obéissance  et  la  profes- 
sion d’une]  même  foi,  pour  se  retrouver  un  jour  autour  de  lui, 
unis  encore  dans  le  sein  do  la  gloire.  Et , si  cette  assurance  peut 
apporter  quelque  adoucissement  à vos  longues  douleurs , nous  osons 
affirmer  que  notre  voix  trouvera  un  écho  sympathique  dans  la  por- 
tion de  votre  troupeau  remise  â noire  garde;  dès  l'année  dernière, 
notre  vénérable  Evêque,  entrant  le  premier  dans  une  voie  suive 
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depuis  cette  époque  par  tous  ses  collègues,  vous  en  donnait  une 
preuve  éclatante  qui  consolait  votre  cœur. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  accueillir  encore  avec  une  indulgence 
toute  paternelle  ce  nouveau  témoignage  de  nos  sentiments  d'amour, 
d’admiration,  de  piété  filiale  et  de  vénération  profonde,  et  accor- 
der, commo  un  précieux  encouragement,  la  faveur  de  votre  béné- 
diction apostolique  aux  Prêtres  soussignés,  qui  mettront  toujours 
leur  gloire  à se  ranger  parmi  les  plus  respectueux , les  plus  soumis 
et  les  plus  dévoués  de  vos  enfants. 

Baugé,  fête  de  l’Epiphanie  de  Notre  Seigneur  Jésus-Christ. 


( Seyuono  trentaqualtro  firme.) 
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IL  CLERO 

DEL  DECANATO  DI  BEAEFORT-EN-VALLEE 


Très  Saint  Père, 

T - 

Les  Prêtres  du  canton  ecclésiastique  de  Beaufort-en-Vallée  vien- 
nent d’apprendre  qu’il  se  signe  en  ce  moment,  dans  les  divers 
arrondissements  du  diocèse  d’Angers,  des  adresses  au  Saint-Siège, 
à l’effet  de  l’assurer -du  dévouement  du  Clergé  angevin  à la  cause 
de  la  sainte  Eglise  romaine.  C’est  une  bien  heurousc  nouvelle  pour 
nous,  Très  Saint  Pèro,  et  nous  nous  empressons  do  joindre  l’ex-  . 
pression  de  notre  piété  filiale  à celle  do  nos  frères  dans  le  sacer- 
doce, qui,  de  toutes  parts,  vont  faire  parvenir  aux  pieds  de  Votre 
Sainteté , si  indignement  traitée  do  nos  jours  dans  ses  droits  de 
Pontife  et  de  Roi,  la  protestation  de  leur  attachement  à l’autorité 
divine  de  votre  souverain  Pontificat,  et  le  témoignage  de  leur  ad- 
miration pour  la  magnanime  fermeté  do  votre  personne  auguste 
et  sacrée. 

Puisse  cet  acte  libre  et  spontané  de  notre  fidélité  et  de  notre 
amour  pour  la  chaire  et  la  cour  de  Rome,  consoler  le  noble  cœur 
de  l’immortel  Pie  IX,  et  adoucir  l'amertume  des  chagrins  que  lui 
font  éprouver  un  si  grand  nombre  de  ses  enfants  et  de  ses  sujets , 
détournés,  hélas!  par  l’intrigue  et  la  perversité  des  méchants*  de 
leurs  devoirs  envers  le  plus  légitime  des  rois  et  le  meilleur  des 
pères!  Nous  avons  cru,  Très  Saint  Père,  devoir  vous  adresser  ces 
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quelques  mois,  qui  rendent,  d’une  manière  bien  faible,  nos  sen- 
timents à voire  égard , par  l’ entremise  et  sous  le  sceau  de  notre 
Evêque  bien-aimé,  Monseigneur  Guillaume  Laurent  Louis  Angebault; 
convaincus  que  la  vue  de  notre  confiance  en  ce  digne  père  de  nos 
âmes,  sera  une  preuve  de  plus,  pour  Votre  Sainteté,  de  notre 
respect  pour  la  sainte  Üiérarchio  de  l’Eglise  de  Dieu,  et  qu’elle 
verra  en  ce  signe  d' union  un  gago  de  force  et  de  triompho  contre 
les  eflorts  astucieux  et  sataniques  do  la  persécution  actuelle. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  agréer  les  hommages  les  plus  dévoués 
île  vos  fils  soussignés , qui  vous  demandent , à genoux , une  de  vos 
bénédictions  qui  les  soutienne  contre  toutes  les  épreuves  du  terri- 
ble avenir  qu’  ils  ont  devant  eux  ! 

Beaufort,  le  4 janvier  1860. 

( Seguono  ventilrè  firme.) 
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IL  LL K RO  DEL  DECANATO  DI  BEAU  PREAU 


Très  Saint  Père, 

Le  bruit  des  scandaleux  et  sacrilèges  attentats , qui  plongent  Vo- 
tre Sainteté  dans  la  plus  amère  tristesse,  a retenti  douloureusement 
au  fond  du  cœur  de  tous  les  catholiques. 

Déjà  des  milliers  de  voix,  que  l’ indignation  et  la  douleur  ont 
rendues  éloquentes,  se  sont  élevées  do  toutes  parts  pour  venger 
vos  droits  audacieusement  violés  et  flétrir  les  monstrueuses  iniqui- 
tés dont  vous  êtes  victime. 

Et  nous,  Très  Saint  Père,  nous  les  plus  humbles,  mais  non 
les  moins  (idèles  de  vos  enfants,  pouvions-nous  rester  muets  et 
insensibles  ? 

Quoi  ! les  puissants  de  la  terre  abandonnent  ou  trahissent  lâche- 
ment le  Vicaire  de  Jésus-Christ  ; les  impies  l'outragent  sans  honte 
et  sans  frein  ; des  enfants  même , quel  spectacle  d’ horreur  ! des  en- 
fants dégénérés  et  parricides  le  dépouillent;  c'est  contre  leur  père 
qu’  ils  repètent  ce  cri  des  déicides  : Toile,  toile,  crucifge  eum  ! 

A ces  pensées,  notre  sang  de  français  et  de  chrétien  s'indigne 
et  couvre  nos  fronts  des  rougeurs  de  la  honte. 

Que  ne  nous  est-il  donné  plutôt  do  le  répandre  pour  vous, 
Très  Saint  Père , et  pour  la  cause  sacrée  de  P Eglise  ! 

Mais  nous  sommes  Prêtres  et  nous  ne  pouvons  combattre  qu’avec 
nos  prières  et  nos  larmes. 
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Ces  prières  et  ces  larmes,  il  nous  sera  permis  du  moins  de  les 
verser  en  abondance  aux  pieds  du  Tout-Puissant.  Sans  cesse  nous 
le  supplierons  de  prendre  en  main  sa  cause,  de  se  souvenir  de 
son  Eglise  et  de  son  Christ.  Nous  conjurerons  la  Vierge  Immaculée 
d’abréger  les  épreuves  et  les  douleurs  de  celui  qui  lui  a procuré 
tant  de  gloire,  d’écraser,  une  fois  encore,  la  tète  du  serpent  in- 
fernal, de  mettre  sous  vos  pieds  tous  vos  ennemis  et  de  vous  ac- 
corder bientôt  la  joie  d’un  glorieux  triomphe. 

Du  reste,  Très  Saint  Père,  la  force  et  l’insolence  des  méchants 
ne  nous  effraient  pas  ; à son  heure , Dieu  les  brisera  comme  la 
paille  ; leurs  succès  iniques  ne  nous  troublent  pas  plus  qu’  ils  ne 
nous  séduisent,  car 

« Le  honheur  des  méchants  comme  un  torrent  s'écoule.  » 

Ce  qui  nous  séduit,  c’est  l’admirable  spectacle  que  vous  donnez 
au  monde. 

Quelle  force  dans  votre  faiblesse  1 quelle  grandeur  dans  vos 
abaissements!  Quelle  majesté  dans  vos  malheurs! 

Aussi,  nous  sentons  le  besoin  de  le  proclamer  bien  haut,  avec 
tout  l’Episcopat  français,  et  en  particulier  avec  toute  la  population 
de  notre  héroïque  et  religieuse  Vendée  : plus  que  jamais , Très  Saint 
Père,  nous  sommes  et  nous  voulons  rester  vos  enfants  fidèles  et 
dévoués.  Souffrir  avec  vous,  s’il  le  faut,  pour  la  justice , demeurer 
attachés  par  le  fond  de  nos  entrailles  h la  sainte  Eglise  romaine, 
notre  mère,  la  mère  et  la  maîtresse  de  toutes  les  Eglises;  telle  sera 
toujours  notre  ambition. 

Puisse  ce  langage,  que  l’amour  et  la  fidélité  inspirent  à vos 
enfants,  adoucir,  Très  Saint  Père,  l’amertume  de  vos  douleurs  et 
nous  mériter  une  bénédiction  spéciale,  que  nous  vous  demandons 
humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté. 


( Segnono  guarantadue  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  1)1  CANDE 


Très  Saint  Pèbe, 

Humblement  prosternés  aux  pieds  do  Votre  Sainteté,  les  Prêtres 
du  canton  de  Candé  (diocèse  d’Angers)  réunis  h Loiré  pour  l'ado- 
ration du  Très  Saint  Sacrement , inspirés  par  leur  divin  Maître , ont 
cru  ne  pouvoir  mieux  répondre  aux  grâces  qu’ils  ont  reçues,  dans 
ce  saint  jour,  qu’en  protestant  hautement  contre  les  efforts  de  l’ im- 
piété et  contre  les  injustices  et  les  outrages  dont,  dans  ces  malheu- 
reux temps,  Votre  Sainteté  est  accablée. 

Pasteurs  d’un  peuple  dont  les  pères  ont  versé  leur  sang  pour 
la  défense  de  la  foi,  successeurs  de  pasteurs  demeurés  fidèles, 
dans  les  temps  déplorables  qui  ont  pesé  sur  notre  malheureuse  pa- 
trie, et  dont  plusieurs  ont  eu  le  bonheur  de  recevoir  la  couronne 
du  martyre  ; comme  eux , Très  Saint  Père , nous  reconnaissons  dans 
votre  auguste  personne,  l’autorité  de  Dieu;  comme  eux,  nous  lui 
demandons  tous  les  jours,  pour  Votre  Sainteté,  des  temps  plus  cal- 
mes, et  la  grâce  de  verser,  s’il  le  faut,  notre  sang,  pour  apaiser 
la  colère  du  Seigneur,  en  confessant  hautement  notre  entière  sou- 
mission à la  sainte  Eglise  romaine,  à cette  chaire  inébranlable  de 
Pierre,  sur  laquelle  le  Seigneur  vous  a placé  pour  sa  gloire  et 
l’édification  des  fidèles,  qui,  malgré  les  efforts  de  l'enfer,  recon- 
naîtront toujours  en  vous  le  représentant  et  le  dépositaire  de  l au- 
torité  du  Sauveur. 
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Puisse  la  bénédiction , que  nous  supplions  Votre  Sainteté  de  vou- 
loir bien  nous  accorder,  nous  obtenir  la  grâce,  pour  nous  et  pour 
les  peuples  qui  nous  sont  confiés,  de  vivre  et  do  mourir  dans  les 
sentiments  de  respect,  d'amour  et  d’obéissance  que  nous  devons 
à Voire  Sainteté. 

A Loiré,  diocèse  d’Angers,  fête  de  saint  Nicolas,  1860,  jour 
consacré  dans  cette  paroisse  à l’adoration  perpétuelle  du  Très  Saint 
Sacrement. 


(Seguono  diàassette  firme.) 
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IL  CLERO 

DEL  DECANATO  DI  CHATEAUNEUF-SUR-SARTHE 


Très  Saint  Père, 

Dans  e es  jours  de  grandes  épreuves  que  le  ciel  nous  envoie,  il 
lardait  h nos  cœurs  de  Prêtres  de  venir  aux  pieds  de  Yolre  Sainteté, 
lui  exprimer  les  sentiments  de  tristesse,  de  crainte  et  d’espérance 
dont  ils  sont  pénétrés. 

Nous  avons  vu,  sans  trembler,  naître  et  grandir  la  furieuse  tem- 
pête qui  est  venue  assaillir  le  vaisseau  de  la  sainte  Eglise,  parce  que 
nous  avons  porté  nos  regards  vers  Celui  dont  la  parole  ne  saurait 
faillir.  Notre  confiance  s’est  accrue  de  notre  admiration  pour  la  sa- 
gesse, la  fermeté,  !a  mansuétude  et  toutes  les  vertus  du  Chef  au- 
guste qui  la  gouverne , et  si  la  persécution  venait  aussi  nous  attein- 
dre , nous  nous  rappellerions  les  grandes  leçons  qu’  il  a données  au 
monde,  et  les  exemples  des  martyrs  du  sacerdoce,  qui,  à la  fin  du 
siècle  dernier,  ont  arrosé  de  leur  sang  la  terre  que  nous  habitons. 

Si  notre  confiance  et  notre  admiration  sont  grandes , grande  aussi 
a été  notre  douleur,  ô Très  Saint  Père,  en  voyant  les  outrages 
faits  à Jésus-Christ  en  la  personne  de  son  Vicaire  vénéré,  et  nous 
avons  profondément  ressenti  les  cruelles  blessures  de  cette  couronne 
d’épines  dont  on  a ceint  votre  royal  front. 

Que  ne  nous  est-il  donné  d'essuyer  vos  pleurs,  ô bien-aimé 
Père!  Permcltoz-nous,  du  moins,  de  mêler  nos  larmes  à vos  larmes, 
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nos  prières  à vos  prières  ; et  pleins  de  confiance  dans  l’ infaillible 
. promesse  de  Celui  qui  a dit  : Et  portae  inferi  non  praevalebunt 
adversus  eam,  nous  attendrons  et  nous  hâterons  de  nos  vœux  le 
nouvel  et  éclatant  triomphe  qu'  il  réserve  à 1'  Eglise  qu'  il  a aimée 
d'un  amour  éternel,  et  au  magnanime  Pontife  qu’il  lui  avait  des- 
tiné pour  le  jour  de  la  tribulation. 

Puissions-nous,  6 bien  vénéré  Père,  par  notre  attachement  li- 
lial, notre  dévouement  sans  bornes  et  le  concert  unanime  de  nos 
instantes  prières,  adoucir  les  amertumes  de  votre  grande  âme,  et 
obtenir  volro  bénédiction  pour  les  fidèles  confiés  à nos  soins  et  pour 

Vos  OU  dévoués 

( Set/nono  diciamove  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  DOUE 


Très  Saint  Père, 

En  apprenant  les  peines  sans  nombre  dont  a été  abreuvé  votre 
cœur  paternel,  nous  avons  tous  été  profondément  affligés.  Le  con- 
cert unanime  des  Evêques  de  tout  l'univers  catholique , qui  se  sont 
empressés  de  consoler  vos  douleurs,  par  leurs  énergiques  protesta- 
tions d’amour  et  de  reconnaissance,  a été  aussi  pour  nous  une  vé- 
ritable consolation. 

Nous  avons  reçu  avec  joie  et  attendrissement  les  paroles  bien- 
veillantes que  vous  avez  bien  voulu  adresser  à notre  vénérable  Evê- 
que, en  réponse  à ses  lettres  si  admirables  de  fidélité  et  d’amour, 
ainsi  que  vos  précieuses  bénédictions. 

Nous  ne  cessons  de  prier  pour  vous , ô le  plus  lendro  des  pères , 
et  de  demander  au  Dieu  Tout-Puissant  qu'  il  vous  accorde  toutes 
les  grâces  que  Votre  Sainteté  désiro  ; qu’  il  vous  rende  et  conserve 
intact  votro  domaine  tomporel , et  qu’  il  étende  votre  pouvoir  spiri- 
tuel dans  tout  l'univers. 

Nous  avons  été  heureux  de  vous  offrir  quelques  secours  pécu- 
niaires par  les  mains  de  notre  vénéré  Pasteur,  et  d’acclamer  les 
généreux  défenseurs  qui  ont  donné  ou  exposé  leur  vie  pour  sou- 
tenir vos  droits. 

Des  bouches  impies  ont  osé  dire  que  les  Prêtres  n’acceptent 
pas  les  protestations  de  leurs  Evêques,  <|u'  ils  ne  sont  pas  d’ac- 
cord avec  eux. 
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Permettez-nous  donc,  Très  Saint  Père,  de  protester  à,notrc  tour 
contre  ces  indignes  et  calomnieuses  imputations , et  de  nous  presser 
avec  toute  confiance  autour  de  nos  dignes  Evêques,  prêts  à signer 
de  notre  sang  cette  protestation , si  Dieu  nous  demandait  ce  sacrifice. 

Nous  sommes  heureux,  Très  Saint  Père,  de  nous  jeter  à vos 
pieds,  de  les  embrasser  avec  amour,  et  de  nous  dire  vos  enfants  très 
humbles  et  très  obéissants,  dans  les  SS.  Cœurs  de  Jésus  et  Marie. 

Doué-la-fontaino  (diocèse  d’Angers),  29  décembre  1860. 


( Seguono  quindici  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  DURTAL 


Très  Saint  Père, 

.Nous  soussignés , Prêtres  du  canton  de  Durlal , diocèse  d' An- 
gers , nous  nous  unissons  spontanément  à notre  digne  Evêque  pour 
partager  votre  douleur,  et  vous  assurer  de  notre  fidélité.  L’inique 
spoliation  du  domaine  de  saint  Pierre,  et  la  perfidie  à laquelle  ont 
recours  les  ennemis  de  P Eglise  nous  indignent  et  nous  affligent  pro- 
fondément. Nous  protestons  de  toutes  nos  forces  contre  l' injutice  et 

l’ hypocrisie et  en  même  temps , nous  déposons  aux  pieds  de 

notre  Père  et  vénéré  Pontife  l’expression  de  notre  dévoûmenl. 

Durlal,  diocèse  d’Angers,  janvier  1881. 

( Seguono  ilodici  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  LION  D’ANGERS 


Très  Saint  Pèse  , 

Aujourd'  hui , fête  de  la  Présentation  de  la  bienheureuse  Vierge 
Marie,  les  Prêtres  du  canton  du  Lion  d'Angers  et  plusieurs  Prêtres 
voisins  étaient  réunis  selon  le  pieux  usage  de  nos  Eglises  de  Fran- 
ce, pour  renouveler,  sous  les  auspices  de  leur  Mère  et  en  présence 
de  N.  S.  Jésus-Christ  exposé  sur  l'autel,  leurs  promesses  cléricales, 
et  les  engagements  sacrés  qu’  ils  prirent  en  recevant  le  sacerdoce. 
C’est  au  milieu  de  celte  cérémonie  sainte,  devenue,  dans  les  cir- 
constances présentes  plus  imposante  pour  eux , qu'  ils  se  sont  sentis 
pressés  do  déposer  aux  pieds  de  Volro  Sainteté  les  sentiments  dont 
leurs  cœurs  sont  pleins,  et  la  solennelle  promesse  de  demeurer 
fidèles  jusqu’à  la  mort  à l’autorité  du  Successeur  de  Pierre,  du 
Pontife  romain. 

Oui,  Très  saint  et  très  vénéré  Père,  vos  amertumes  sont  nos 
amertumes,  vos  douleurs  sont  nos  douleurs;  avec  vous,  nous  souf- 
frons de  l’ ingratitude  de  ces  enfants  que  vous  avez  tant  aimés , de 
ce  pharisaïsme  hypocrite  de  vos  persécuteurs,  et  nous  voudrions, 
au  prix  de  notre  vie',  vous  défendre  de  leurs  coups,  vous  dédom- 
mager de  leurs  outrages,  vous  consoler  de  leur  ingratitude. 

Comme  au  siècle  dernier,  l’esprit  de  schisme  et  d’impiété  fait 
de  nouveaux  efforts  pour  briser  les  liens  qui  unissent  les  membres 

catholiques  à leur  auguste  Chef Pour  nous,  Très  Saint  Père, 

pour  l’Eglise  de  France  tout  entière,  nous  l’espérons,  ces  efforts 
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seront  vains  ; ils  pourront  faire  des  martyrs , mais  des  apostats , ja- 
mais! Le  noble  exemple  que  nous  donnent  nos  premiers  Pasteurs, 
nos  pieux  et  courageux  Evêques , nous  est  une  garantie  qu’  avec  la 
grâce  do  Dieu,  nous  ne  faillirons  jamais  au  serment. que  nous  dé- 
posons h vos  pieds , do  rester  fidèles  au  successeur  de  saint  Pierre , 
au  Vicaire  de  Jésus-Christ  sur  la  terre,  à celui  que  nous  aimons 
et  révérons  comme  notre  Pèro,  que  nous  écouterons  comme  notre 
infaillible  Docteur,  k qui  nous  obéirons  comme  k notre  Maître. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  en  agréant  cette  protestation  de  vos 
humbles  enfants  prosternés  à vos  pieds,  les  bénir,  et  puissent  leur 
dévouement  et  leur  respect  vous  être  une  consolation  dans  vos 
épreuves  ! 


De  Votre  Sainteté, 

Les  enfants  respectueux  et  soumis 
(Seguono  venlmore  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  LONGEE 


■■  * 

Très  S*1nt  Père, 

Les  Prêtres  du  canton  de  Longué  (diocèse  d’Angers)  aussi  af- 
fligés qu’  indignés  des  attentats  commis  contre  le  Saint-Siège  par 
des  fils  dégénérés,  s’empressent  de  s'unir  à lour  premier  pasteur 
pour  porter  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  1’  hommage  de  l’attache- 
ment le  plus  inviolable. 

On  peut  nous  calomnier,  nous  persécuter,  disposer  même  de  nos 
jours.  L’Eglise  et  ses  ministres  sont  accoutumés  à ces  épreuves; 

mais,  nous  séparer  du  Souverain  Pontife,  jamais  11! Daignez, 

Très  Saint  Père,  agréer  et  bénir  celte  disposition  de  nos  cœurs. 
Puisse-t-elle  apporter  quelque  consolation  à votre  immense  cl  trop 
juste  douleur  ! 

C’est  avec  les  sentiments  de  la  vénération  la  plus  profonde  que 
nous  aimons  à nous  dire,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté. 

Les  très  humbles  et  dévouas  (Ils 

( S eguono  quindici  firme.  ) 
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IL  CLE RO 

• • 

DEL  DECANATO  DI  LOUOUX-BECONNAIS 


Très  Saint  Père,. 

Le  Clergé  du  canlon  du  Loroux-Béconnais , diocèse  d’Angers, 
vient  déposer  à vos  pieds  P hommage  de  sa  profonde  vénération , 
et  fM’olester  de  son  inviolable  attachement  à votre  personne  sacrée 
et  à votre  autorité  pontificale  et  royale.  ’ • 

Nous  suivons  avec  anxiété  les  phases  douloureuses  de  cette  ter- 
rible lutte  des  portes  de  l’enfer  contre  l'Eglise;  nous  prions  avec 
instance  et  faisons  prier  pour  que  Dieu  daigne  abréger  vos  épreu- 
ves. En  face  de  ces  grandes  calamités,  nous  sentons  grandir  notre 
courage  et  notre  dévouement , et  si  un  jour  les  persécutions  arri- 
vent jusqu’à  nous,  nous  retrouverons  dans  nos  cœurs,  avec  l’aide 
de  Dieu , les  leçons  salutaires  du  Clergé  qui  préféra-,  il  y a soixante- 
dix  ans,  l'exil  et  la  mort  à l'apostasie. 

Les  temps  présents  ne  nous  olfrent-ils  pas  aussi  les  plus  beaux 
exemples  dans  le  Clergé  et  parmi  les  fidèles?  Le  plus  héroïque  de 
ces  dévouements,  nous  avons  le  bonheur  de  le  trouver  près  de  nous. 
L’ illustre  général  de  la  Moricière , si  cher  à Votre  Sainteté  et  à 
l’Eglise  entière,  habite  le  chef-Keu  de  notre  canton  et  nous  hono- 
re de  sa  bienveillante  affection.  S'il  nous  est  impossible  de  faire  ses 
grandes  œuvres,  du  moins  ses  sentiments  envers  l'auguste  Vicaire 
de  Jésus-Christ  resteront  à jamais  gravés  dans  nos  cœurs. 
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Uuinbiement  prosternés  à \os  pieds  sacrés,  Très  Saint  Père, 
nous  vous  prions  de  nous  bénir  et  avec  nous  les  fidèles  confiés  à 
notre  ministère. 

Loroux-Béconnais , le  15  décembre  1860. 

( Seguono  undici  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  MONTFAICON 


Très  Saint  Père. 


Vivement  émus  des  douleurs  de  Voire  Sainteté,  nous  vous  sup- 
plions d'agréer  l’ hommage  de  nos  respectueuses  sympathies.  Nous 
appelons  de  tous  nos  vœux  des  jours  meilleurs  ; et  sachant  qu'  au 
milieu  des  défections,  un  père  a plus  besoin  quo  jamais  d’entendre 
des  voix  fidèles,  nous  venons  déposer  à vos  pieds  l’expression  de 
notre  inviolable  attachement  au  Siège  de  saint  Pierre.  Nous  y joi- 
gnons l’assurance  de  -notre  soumission  filiale  et  de  notre  dévouement 
sans  réserve  à la  personne  du  Chef  de  l’ Eglise.  Nous  protestons 
qu’à  travers  les  épreuves,  uous  aurons  toujours  les  yeux  fixés  sur 
Celui  que  le  ciel  a chargé  de  paître  les  agneaux  et  les  brebis. 
El  si  jamais  le  malheur  des  iemps  empêchait  l’enseignement  du 
Pontife  romain  d’arriver'  jusqu’aux  plus  humbles  des  pasteurs,  il 
nous  resterait  toujours  pour  guide  l’ éloquente  leçon  do  ce  que  nous 
avons  vu,  de  ce  que  nous  avons  entendu.  Les  accents  inspirés  au 
Pontife  dans  les  heures  de  la  tribftlation , l' inébranlable  fermeté  du 
martyr  de  la  plus  sainte  indépendance  seraient  la  règle  de  ce  qu’à 
notre  tour  nous  aurions  à dire  ou  à faire  pour  l’ honneur  du  sacer- 
doce et  la  défeuse  de  la  vérité.  Il  nous  serait  d’autant  plus  facile 
de  marcher  dans  cette  voie,  que  nous  avons  pour  modèle  le  Pasteur, 
si  cher  à son  troupeau,  qui  gouverne  le  diocèse.  En  protestant  ici 
de  notre  adhésion  complète  aux  doctrines  de  Rome,  et  de  notre 
vénération  affectueuse  pour  le  Père  commun  des  fidèles,  nous  sommes 
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heureux  de  ne  faire  avec  notre  Evêque  qu’un  cœur  et  qu'une  âme. 
Nous  sommes  heureux  encore  de  voir,  en  cela,  se  confondre  avec 
les  nôtres  les  sentiments  do  nos  religieuses  populations. 

Daigne  Votre  Sainteté  les  bénir  avec  nous,  puisqu'elles  sont 
comme  nous,  à vos  pieds. 

Montfaucon,  le  12  janvier  1861. 

Les  entants  les  plus  dévoués  et  les  plus  douloureusement  affectés  de  vos  malheurs 


(Seguono  venticinque  firme.) 


Digitized  by  Google 


PARTE  SECONDA  - FRANCIA. 


IL  CLE  RO  l>EL  DECANATO  DI  NOYANT 

« 


Très  Saint  Père. 

* 

Les  Prêtres  du  canton  de  Noyant,  diocèse  d'Angers,  s’empressent 
de  déposer  à vos  pieds  l’hommage  de  leur  fidélité  et  de  leur  pro- 
fonde sympathie.  Tous  les  coups  portés  par  nos  ennemis  déclarés  et 
leurs  complices  hypocrites  à votre  Souveraineté  temporelle  comme  à 
votre  prééminence  spirituelle , ont  retenti  douloureusement  dans  leurs 
âmes.  Dans  toutes  les  iniquités,  dont  vous  ôtes  l’illustre  victime,  ils 
ont  toujours  eu  la  même  pensée,  la  même  foi,  les  mômes  vœux  que 
Votre  Sainteté,  que  leurs  Evêques  si  courageux  dans  leurs  écrits, 
que  leurs  jeunes  guerriers  si  vaillants  sur  le  champ  de  bataille. 
Leur  yeux  pleins  de  larmes  sont  tournés  vers  l'auguste  Pontife 'de 
la  Ville  éternelle,  et  leurs  regards  pleins  d’espérauce,  vers  le  ciel, 
qui,  à son  heure,  arrêtera  le  mal  pour  donner  h son  Eglise  iin 
éclatant  triomphe. 

Telle  est  l’ intime  confiance , tels  sont  4é  vœux  que  vous  adres- 
sent vos  enfants  soumis,  liés  à jamais  à votre  personne  sacrée  et 
à la  barque  de  Pierre. 

Canton  de  Noyant,  21  janvier  1861.’ 


( Seguono  dodici  firme: ) 
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IL  CLERO  DEL  DECÂNATO  1)1  PONTS-DE-CE 


Très  Saint  Pèrk, 

Au  milieu  des  alïlietions  et  des  angoisses  qui  oppriment  le  cœur 
de  Votre  Sainteté,  tous  vos  Prêtres  du  canton  des  Ponts-de-Cé. 
fermement  attachés  au  Siège  de  Pierre , éprouvent  le  besoin  de  por- 
ter  au  pied  de  votre  trône  pontifical,  les  sentiments  du  respect  filial 
et  du  dévouement  sans  bornes  qu’  ils  vous  garderont  avec  Y aide 
de  Dieu,  toute  leur  vie. 

'Justement  indignés  des  odieux  attentats  et  des  envahissements 
sacrilèges  que  le  Piémont  opère  successivement  sur  Je  domaine  tem- 
porel de  votre  Saint-Siège , ils  ne  sauraient  trop  fortement  protester 
contre  tant  de  crimes  sans  nom  que  l’esprit  infernal  fait  commet- 
tre aujourd'  hui  par  la  main  d’ hommes  qui  étaient  autrefois  vos 
enfants  soumis. 

Le  calme  inaltérable  et  la  fermeté  toute  céleste  que  vous  faites 
paraître,  au  fort  de  l'orage,  donnent  au  monde  une  grande  leçon, 
et  à tous  vos  Prêtres  un  magnanime  exemple.  Ils  sauront  vous  sui- 
vre partout  avec  amour. 

Sans  doute,  nous  espérons,  avec  Votre  Sainteté,  que  ce  déchaî- 
nement de  persécutions  ne  sera  que  passager , et  que  Dieu  se  lèvera 
bientôt  pour  dissiper  les  ennemis  de  son  nom  et  de  son  Eglise  : 
c'est  du  moins  l’objet  constant  de  nos  prières;  mais  quand  même 
de  nouvelles  tribulations  viendraient  nous  atteindre,  pleins  de  con- 
fiance >n  Dieu,  et  les  regard  fixés  sur  Borne , nous  répéterons  avec 
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l'Apôtre  que  ni  l’exil,  ni  la  vie,  ni  la  mort  ne  nous  séparera  ja- 
mais de  vous.  C’est  dans  ces  sentiments , qu’humblement  prosternés 
à vos  pieds,  nous  vous  demandons  très-ardemment  \otre  bénédiction 
apostolique,  et  sommes  avec  le  plus, profond  respect, 

De  Votre  Sainteté, 

Ponts-de-Cé,  diocèse  d'Angers,  1"  janvier  1861. 

Les  très  humbles  et  très  obéissants  serviteurs  et  fils 


( Seguono  ventiquatlro  /irm.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  PO LAN LE 


Très  Saint  Père. 

Lu  Clergé  du  canton  de  Pouancé , au  diocèse  d’Angers , de  plus 
en  plus  ému  des  attentais  sacrilèges  que  des  fils  ingrats  ne  cessent 
de  commettre  contre  votre  personne  sacrée  et  contre  voire  Souve- 
raineté temporelle,  implore  de  Voire  Sainteté  la  permission  de  dé- 
poser à vos  pieds  F humble  hommage  de  sa  fidélité  et  de  son  amour. 
Au  milieu  des  épreuves  cruelles  que  traverse  l’Eglise,  c'est  pour 
notre  cœur  un  besoin  de  vous  dire,  Très  Saint  Père,  que  nous  souf- 
frons avec  vous,  que  nous  prions  avec  vous,  mais  aussi  que  nous 
voulons  espérer  avec  vous.  L’ illustre  de  la  Moricière , T immortelle 
gloire  de  notre  Anjou,  le  comte  de  Quatrebarbes , ce  chevalier  chré- 
tien si  loyal  et  si  dévoué,  et  à leur  suite  un  grand  nombre  de  nos 
jeunes  compatriotes , sont  allés  vous  consacrer  leurs  talents , leur  cou- 
rage et  leur  vie.  Nous,  qui  n’avons  pu  les  suivre  que  de  nos  vœux 
et  de  nos  prières,  nous  voulons  du  moins  essayer  de  consoler  Vo- 
tre Sainteté  par  le  filial  témoignago  de  notre  vénération  et  de  notre 
dévouement.  Plus  l’orage  qui  gronde  autour  de  la  barque  de  Pierre 
est  terrible,  plus  nous  sentons  se  resserrer  les  Jiens  qui  nous  y at- 
tachent ; plus  nous  vous  assurons,  Très  Saint  Père,  de  notre  iné- 
branlable fidélité;  plus  vive  est  notre  confiance  dans  les  promesses 
du  Seigneur  Jésus.  Non , -non , les  imi  tes  de  l’enfer  ne  prévaudront 
point  contre  la  sainte  Eglise  notre  mère.  Si  le  bon  Dieu  vous  trai- 
tant, Très  Saint  Père,  comme  son  fils  bien-aimé,  a voulu  vous  faire 
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boire  au  torrent  de  la  douleur,  il  veut,  nous  n’en  pouvons  douter, 
qu'un  jour  vous  releviez  la  tôle  avec  son  Christ,  et  que  vous  ayez 
pari  aux  joies  de  son  triomphe.  Nous  ne  cesserons  de  le  lui  deman- 
der, Très  Saint  Père,  surtout  dans  le  saint  sacrifice,  et  nous  enga- 
gerons de  plus  en  plus  nos  peuples  à prier  avec  nous. 

C’est  dans  ces  sentiments,  Très  Saint  Père,  que,  prosternés  à 
vos  pieds , nous  osons  supplier  Votre  Sainteté  de  nous  accorder  celle 
•bénédiction  apostolique,  qui  sera  pour  nous  une  source  inépuisable 
de  courage  et  d’espérance. 

De  Votre  Sainteté , 

Le  7 décembre  1860. 


I.cs  fils  très  respectueux  et  très  soumis 


( Seguono  gmrantaselte  firme.) 
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IL  CLEHO  DEL  DECANATO  DI  SAINT-SERGE 


Sanctissime  Pater, 

Cum  tomporis  lapsus  recurrentis  (lies  innovât  anni , huiusce  cur- 
sum  prosperum  tibi  optare  et  bene  ominari  vellemus,  sicut  soient 
alacres  ac  devolissimi  filii.  Sed , o temporum  calamitates  ! cordis 
nostri  laetitia  versa  est  in  luctum.  Dum  cnim  patitur  caput,  com- 
patiuntur  omnia  membra,  eisdcmque  tuis  moeroribus  afficimur  et 
nos.  Tuo  tamen  amantissimo  cordi  tantillum  solatii  afferre  urgemur, 
sed  ad  mitigandam  animi  tui  moestitiam  impares  statim  invenimur, 
nisi  pro  solamine  pius  habeas  illam  qua  le  prosequimur  veneralio- 
nem , aut  potius  illam  fidem  qua  audemus  et  nos  dicere  : Deo  ad- 
juvante , certi  sumus  quia  neque  mors , neque  vita , neque  principa- 
lus , neque  instantia , neque  futura , neque  fortitudo , neque  altitudo , 
neque  profundum  poterint  nos  separare  a sollicitudine  pastoris , cui 
pascendi  commissi  sumus  a Christo  dicente  Petro  : Confirma  fralres 
tuos.  Cathedrae  Pétri,  sive  ad  vitam,  sive  ad  mortem',  hodie  et  eras 
vivimus  et  sumus.  Tibique  navis  Ecclesiae  gubernatori  corde  et  ani* 
mo  ita  libenter  iungimur  sicut  viti  iungilur  nutritus  palmes. 

Quae  ut  sic  fiant  et  maneaut,  te,  Piissime  Pater,  ut  orare  Deum 
omnipotentem  qui  dat  omnibus  aflluenter,  et  tuam , qua  defluat  in 
nos  coelestis  gratia,  apostolicam  benedictionem  impertiri  digueris, 
supplices  et  ad  genua  Sanctitatis  Tuae  provoluti , deprecamur  omncs 
<jui  manu  nostra  subscripsimus. 


i Sei/tioun  dierioUo  firme.) 
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IL  CLE HO 

DEL  DECANATO  DI  SAINT-GEORGES-SUR-LOIRK 


Très  Saint  Père, 

Saisis  d’une  juste  indignation  à la  vue  du  triomphe  momentané 
des  ennemis  do  l’Eglise  et  de  l’usurpation  sacrilège  de9  domaines 
du  Saint-Siège,  nous  déposons  au  pied  de  votre  trône  de  Pontife 
et  de  Roi  les  sentiments  de  fidélité  et  d’amour  dont  nous  sommes 
pénétrés  pour  votre  personne  sacrée  et  pour  la  Chaire  do  saint  Pier- 
re, centre  de  l’unité.  Quels  membres  de  la  grande  famille  catholi- 
que pourraient  rester  insensibles  aux  afllictions,  aux  douleurs , aux 
angoisses  do  leur  père  commun , si  digne  de  l’admiration  et  du  dé- 
vouement de  tous  ses  enfants  ! L’exemple  de  vertuâ  qu’  il  leur  donne 
dans  ces  jours  de  terribles  épreuves , rehausse  encore  on  lui  l’éclat 
de  la  dignité  suprême.  Oui,  Très  Saint  Père,  le  rang  auquel  vous 
êtes  élevé  vous  donne  droit  à nos  respects  les  plus  profonds,  mais 

les  vertus  apostoliques  que  vous  pratiquez  avec  tant  do  fermeté  et 

• • 

tant  de  constance  augmentent  encore  notre  vénération  pour  le  Chef 
auguste  de  l’Eglise. 

Nous  présentons  chaque  jour  au  ciel,  Très  Saint  Père,  les  vœux 
les  plus  ardents  pour  que  le  divin  Pasteur  se  lève,  commande  à 
la  tempête,  rétablisse  le  calme  autour  de  la  barque  de  Pierre,  et 
que  son  Vicaire,  noire  Père  bien-aimé,  obtienne  du  Dieu  de  toute 


Digitized  b/  Google 


PROVIKCIA  ECCLESUSTICA  DI  TOURS.  76 5 

consolation  le  triomphe  sur  les  ennemis  et  la  paix  nécessaire  au 
progrès  du  règne  de  l’Eglise. 

Prosternés  h vos  pieds,  Très  Saint  Père],  nous  vous  demandons 
humblement  votre  bénédiction. 

Saint-Georges-sur-Loire , le  14  décembre  1860. 


( Seguono  sedici  firme.) 
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IL  CLE  RO 

DEL  DECANATO  [)ELLA  SANTISS1MA  T U IM  TA 

Beatissime  Pater, 

Ad  pcdes  Vestræ  Sanclilatis  humillimc  provoluli,  decanalus  San- 
clissimae  Trinilatis  urbis  Andegavensis  Parochi,  eorumque  Vicarii, 
nihil  lam  ardenler  cxoptanl  quam  pro  Vcstra  Bcaliludine  sanclae- 
quc  catholicae  Ecclcsiae  pace  atquo  prosperilale,  hiscc  angustiarum 
plenis  lemporibus,  ipsi  sua  vota  notissiiua  tieri. 

Quaproplcr  rcverendissimo  et  illustrissimo  Domino  Episcopo  et 
in  Chrislo  patri  carissimo  uniti  atque  concordes , huiusce  initio  anni , 
vota  sua,  addictissimam  suam  reverentiam  et  obedientiam  erga  San- 
ctitatem  Vestram , suorumque  cordium  amorem  atquo  suum  propter 
aerumnas  proceilosissimi  lemporis  huius  dolorem . Bealitudiui  Vcstrae 
otîcrrc  præsumunt  ; vestram  insuper  apostolicam  et  amantissimam 
benedictionem , sibi  suisque  dilectis  et  erga  Sedem  apostolicam  de- 
volissimis  parochianis,  pie  cnixeque  implorant. 

Sanclilatis  Vestrae, 

llumillinii  cl  olii'ilinilissiim  in  Chrislo  lilii 

( Seguuno  dieciotto  firme. ,) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  SEICHES 


Très  Saint  Pèkk, 

♦ 

.Nous,  Prêtres  soussignés  du  canton  de  Seiches,  nous  nous  unis- 
sons à notre  saint  Evêque  et  h tout  le  Clergé  du  diocèse  d’Angers , 
pour  venir  exprimer  à Votre  Sainteté  la  part  que  nous  prenons  è 
ses  douleurs,  dans  la  crise  formidable  que  traverse  l'Eglise.  Nous 
venons  déposer  h ses  pieds , avec  l’ hommage  de  notre  amour  et  de 
notre  vénération,  la  protestation  la  plus  sincère  contre  les  odieuses 
attaques  auxquelles  le  Saint-Siège  est  en  butte , contre  l’ injuste  et 
sacrilège  envahissement  des  provinces  dont  l’avaient  enrichi  la  piété 
et  la  libéralité  des  Monarques  chrétiens  pour  sauvegarder  la  puis- 
sance spirituelle.  Nous  protestons  aussi  contre  ces  doctrines  impies 
que  Votre  Sainteté  vient  de  flétrir  du  haut  de.  la  chaire  de  Pierre, 
et  dont  le  but  est  de  nous  séparer  du  centre  de  l'unité  catholique. 
Inébranlables  dans  nos  saintes  croyances,  nous  les  repoussons  avec 
horreur,  résolus  de  rester  toujours  appuyés  sur  la  pierre  angu- 
laire qui  soutient  le  majestueux  édifice  de  notre  Religion.  Plus  les 
puissances  de  l’enfer  feront  d’efforts  pour  nous  en  séparer,  plus 
nous  sentirons  se  resserrer  les  liens  qui  nous  unissent  au  Saint- 
Siège,  plus  nous  nous  presserons  autour  du  successeur  de  Pierre, 
du  représentant  de  Jésus-Christ , pour  lui  garantir  notre  inviolable 
dévouement. 
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Puisse,  Très  Saint  Père,  l’hommage  de  ces  sentiments  de  res- 
pect, d'amour  et  de  fidélité,  qui  nous  animent  tous,  adoucir  les 
grandes  afflictions  de  Votre  Sainteté,  dont  nous  sollicitons  avec  ar- 
deur la  bénédiction  ! 

Fait  à Seiches,  le  15  janvier  1861. 


(Seyuono  quattordici  firme.) 
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IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  THOUARCE 


Très  Saint  Père. 

Empêchés  par  la  distance  des  lieux  de  nous  présenter  au  pied  de 
votre  trône  avec  le  Clergé  romain,  dans  une  circonstance  où  toute 
famille  est  heureuse  de  se  réunir  autour  de  son  Chef,  qu’il  nous 
soit  permis  d’exprimer  par  écrit  à Vptre  Sainteté  combien  nous  som- 
mes tiers  d'étre  les  enfants  d'un  Pontife  dont  l’administration  si  éclai- 
rée, si  ferme  et  néanmoins  si  bienveillante,  si  douce,  en  un  mot 
si  pleine  de  l’esprit  de  Dieu,  rappelle  les  plus  beaux  noms  de  ses 
augustes  prédécesseurs;  d’un  Pontife  chéri  de  tous  les  cœurs  catho- 
liques , vénéré  même  parmi  les  hérétiques  cl  les  incrédules , de  tous 
ceux  qui  ont  conservé  quelque  amour  pour  le  bien;  qui  n’a  pour 
ennemis  que  les  ennemis  de  Dieu  et  de  la  vertu , et  dont  le  grand 
tort,  aux  yeux  de  ses  persécuteurs,  est  d’inspirer  partout  trop  d’es- 
time et  trop  d’admiration. 

Puissiez-vous,  Très  Saint  Père,  être  conservé  longtemps  à l’E- 
glise, dont  votre  sagesse  et  vos  vertus,  rehaussées  par  la  majesté 
de  tant  de  malheurs  supportés  avec  un  saint  héroïsme,  font  de  nos 
jours  le  plus  bel  ornement  1 Puissiez-vous  être  longtemps  sa  lumiè- 
re, son  appui,  sa  consolation,  sa  couronne!  Dieu  veuille  qu’elle 
trouve  en  vous,  comme  autrefois  le  peuple  israélite  dans  le  grand- 
prêtre  Simon,  fds  d’Onias,  l’arc  glorieux  dont  l’éclat  au  milieu 
des  nues  promet  la  fin  des  tempêtes  : Quasi  arnis  reftilgens  inter  ne- 
butas  yloriae;  l’étoile  du  malin  qui  annonce  qu'un  jour  serein  va 
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se  lever:  Quasi  Stella  matutina  in  medio  nebulae ; l’olivier,  symbole 
de  la  paix  et  de  l’abondance  Quasi  oliva  pullulans. 

Nous  ne  souhaitons  pas  à Votre  Sainteté  plus  de  gloire  (sous  ce 
rapport  elle  n’a  plus  rien  à désirer),  mais  plus  de  paix,  plus  de 
bonheur,  surtout  plus  de  liberté  pour  gouverner  l’Eglise;  car,  nous 
le  savons,  le  besoin  le  plus  impérieux  de  votre  cœur,  tout  à la  fois  ' 
si  pieux  et  si  aimant,  est  de  pouvoir  travailler  sans  obstacle  au 
salut  des  âmes  confiées  à vos  soins.  Nous  ressentons  douloureuse- 
ment toutes  les  épreuves  qui  accablent  en  ce  moment  Votre  Sainteté 
si  digne  d’ un  meilleur  sort  : mais  nous  avons  confiance  en  Celui 
qui , après  avoir  laissé  gronder  l’orage  pendant  quelque  temps , sait 
ensuite  commander  aux  vents  et  à la  mer,  et  rétablir  la  tranquil- 
lité sur  les  flots. 

Plaise  à Dieu  que  la  tempête , qui  agite  en  ce  moment  l’ Eglise , 
ne  détache  aucun  des  rameaux  de  cet  arbre  sacré  I Pour  nous , 
Très  Saint  Père,  nous  n’oublierons  jamais  que,  selon  la  parole  de 
Jésus-Christ,  toute  branche  séparée  de  ce  tronc  divin  est  immédiate- 
ment frappée  de  mort.  Nous  n’oublierons  jamais  les  grandes  leçons 
que  nous  ont  laissées  à la  fin  du  siècle  dernier  tant  de  confesseurs 
de  la  foi,  tant  de  martyrs,  nos  vénérables  prédécesseurs:  ils  nous 
ont  tracé  la  voie,  et  dans  des  circonstances  semblables,  avec  l’aide 
de  Dieu , nous  saurions  y marcher.  Nous  ne  pourrons  exprimer  plus 
fidèlement  les  sentiments  qui  nous  animent  tous,  qu’en  empruntant 
les  paroles  adressées  autrefois  par  saint  Jérôme  à un  de  vos  plus 
saints  prédécesseurs:  « Je  m’attache  à Votre  Béatitude,  c’est-à-dire 
à la  Chaire  de  Pierre  : je  sais  que  cette  pierre  est  le  fondement  de 
l’Eglise.  Quiconque  mange  l’agneau  pascal  en  dehors  de  celle  mai- 
son est  un  profane  ; quiconque  n’est  pas  dans  cette  arche  périra  dans 
les  eaux  du  déluge  ; quiconque  ne  recueille  pas  avec  vous  dissipe  ; 
il  n’est  pas  à Jésus-Christ  mais  à l’Antéchrist.  » 

Daignez  excuser,  Très  Saint  Père,  la  liberté  que  nous  prenons, 
nous  les  derniers  de  vos  enfants , d’arracher  quelques  instants  Votre 
Sainteté  aux  occupations  si  importantes  qui  absorbent  tout  son  temps  ; 
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quand  on  csl  livré  comme  vous,  Très  Saint  Père,  aux  chagrins  les 
plus  cuisants,  les  témoignages  de  fidélité  et  d’amour,  de  quelque  part 
qu'ils  puissent  venir,  causent  toujours  une  douce  satisfaction. 

Prosternés  en  esprit  au  pied  de  votre  trône,  nous  sollicitons  hum- 
blement votre  bénédiction  apostolique,  et  nous  avons  l’honneur  de 
vous  offrir  1’  hommage  du  profond  respect  avec  lequel  nous  som- 
mes, Très  Saint  Père, 


De  Votre  Sainteté, 


Les  très  humbles  el  très  obéissants  serviteurs 

( Seguono  ventiguaUr o firme.) 


DI  OC  ESI  DI  LAVAL 


IL  VESCOVO  ED  IL  CAPITOLO  CATTEDRALE 


i. 


BeATISSIKE  PxTEB, 

Quae  Valieguidonensium  humili  sed  devotissimo  lamen  praesuli 
scmper  in  animo  sunt,  quos  sensus  atque  ardentissima  vola  ubiquc 
deferl  ac  proclamai,  ad  Dcum  preces,  ad  populos  exhortationis  verba 
fundens,  hacc  scmel  propria  manu  el  ex  intimo  quoquc  corde  de- 
prompta  scribcre  Capilularcs  Ecclesiao  noslrae  dilectissimi  cupierunl. 

Sinl  igilur,  quacsumus,  Beatissime  Domino,  grala  Palernitali 
Veslrae  vola,  preces,  obsequium,  et  in  lanlis  temporum  acerbila- 
libus  ac  impiorum  hominum  flagiliosis  ausibus,  aiïeclus  usquc  ad 
sanguinis  effusionem  pro  vcstra  sanclacque  aposlolicac  Ecclesiac  de- 
fensione  paralissimorum  filii  vcstri  Episcopi , filiorum  vcslrorum  Ca- 
pitularium  lotiusque  Cleri  ac  fidelis  populi  in  idipsum  convenienlium 
cl  conclamantium  omnium. 

Coram  Deo,  ad  pedes  Sanclilatis  Veslrae  provolutus,  aposlolicam 
bencdiclionem  implorai  pro  se  suisquc  singulis  ac  universis, 

Beatissimo  Pater . 

Laval,  22  oclobris. 

Ilmnillimus  attjiie  oliedicnlissinuis  famulus  ac  lilius 

►J(  Casimiius  Ai.emis,  Episcopus  Valleguidonensix  in  < inlliti 
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II. 


Beatissime  Pater, 

Capitulum  Eeclesiae  cathedralis  Valleguidonensis  malis,  quao  in 
«lies  contra  Domini  ÎSostri  Iesu  Christi  Vicarium  ingravcscunt , iu 
primis  vero  violenta  et  sacrilega  direplione  ditionis  civilis , qua  ab 
antiquo  potilur  sancta  Scdes  apostolica,  vehementer  permotum;  nec 
non  flebili  voce  qua  nuper  Sanctitas  Vestra  tôt  et  tanta  flagitia  de- 
plorabai  ac  detestabatur,  ad  ipsius  pedes  tcstimonium  doloris  et  vo- 
lorum  déferre  unanimi  corde  ot  ore  decrcvit.  Quis  enim  vir  corda- 
tus  non  acerbissime  afllictelur,  dum  cuiusvis  aucloritatis  et  societatis 
primum  fundaracntuin  subrui,  defensoresquo  et  calumnia  et  armis 
impugnari  noscit?  Quis  calholicus  se  cohibeat  alacrymis,  dum  iu- 
ra  divina  et  humana  adeo  audacter  violari  cernit  adversus  omnium 
Ecclesiarum  matrem  et  dominant,  ipsius  potestatis  temporalis,  lum 
ctiam  spiritualis  exercitium  arctari , et  libertatem  ipsam  animarum 
in  discrimen  adduci?  Quis  lilius  gemitus  sub  uno  cordo  premat, 
dum  Patrem  venerandum  et  dilectum  tanto  opprimi  moerore,  tantis 
satiari  opprobriis  conspiciat?  Quomodo  igilur  temperemus  a fletu 
et  sileamus,  nos  qui  in  partem  Domini  vocati  sumus,  quippe  San- 
ctae  Dei  Eeclesiae  et  eius  Pontificibus,  praesertini  summo  omnium 
Pontilici  romano,  reverenliam,  obedientiam,  certe  et  amorem  vovi- 
mus,  imo  qui  ab  ipsa  Beatitudine  Vestra  variis  donati  fuimus  graliis, 
imprimis  ut  in  bac  nova  Cathedrali , • ex  ipsius  benignitate  erecla,  in 
Capitulum  cooptemur?  Equidem  iamdudum  non  destitimus,  cum  in 
privatis  orationibus,  lum  in  publicis  ofticiis.  Principem  Pastorum 
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deprecari  pro  Eo  quem  vice  sua , lucluosis  hisce  temporibus , gregem 
pascere  constiluil  ; sed  haec  cordi  noslro  non  salis  eranl  nisi  Pater- 
nitas  Yestra  comporta  haberet  et  vota  quae  fovemus , et  atïliclionem 
qua  compatimur,  et  venerationem  qua  aflicimur,  et  obedientiam  ac 
fidelitatem  qua  Sanctilati  Vestrae  et  Sedi  aposlolicac  usque  nunc 
dcvincimur,  et  semper,  Deo  iuvante,  quibusvis  in  angusliis,  de- 
vincti  vivemus  et  moriemur.  Utinam  hi  nostri  sensus , quos  ex  inti- 
mis  praecordiis  promimus,  luclum  veslrum  aliquanto  solalio  lèvent! 
Sanctitatis  Vestrae, 


Beatissime  Pater, 

Valle  Guidonis,  anno  Üomini  millesimo  octingentesimo  sexage- 
simo,  die  vero  mensis  oclobris  nona. 


Devotissinai  ac  humtllimi  servi 


( Seguono  dieri  firme.) 


PROYINCIA  ÜCU.ESI.VSTICA  !>l  TOI.  RS. 


t / •> 


I CATTOLICI  DELLA  DIOCESI  DI  LAVAL 


Très  Saint  Père. 

En  présence  des  attaques  passionnées,  dont  les  droits  les  plus 
sacrés  du  Saint-Siège  sont  aujourd'  hui  P objet  ; 

Nous , français  catholiques  : 

Convaincus  que , pour  assurer  T indépendance  de  Y Eglise , son 
Chef  doit-èlrc  h la  fois  Pontife  et  Souverain  ; 

Convaincus  que  nulle  autorité  sur  la  terre  n’est  plus  ancienne, 
plus  légitime  et  plus  sainte  que  celle  du  Vicaire  de  Jésus-Christ  ; 
qu'y  porter  atteinte,  c’est  ébranler  l'ordre  social  et  violer  les  prin- 
cipes du  droit  public  de  l’ Europe  ; 

Protestons  de  toute  l’ énergie  de  nos  consciences  contre  tout  acte 
attentatoire  à votre  Souveraineté  temporelle. 

Profondément  affligés  des  maux  qui  accablent  Votre  Sainteté, 
nous  tenons  à lui  témoigner  hautement  qu’  il  est  en  France  des 
bouches  qui  prient  et  des  cœurs  qui  battent  pour  sa  cause,  qui  est 
la  cause  de  Dieu. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  nous  accorder  votre  bénédiction  apos- 
tolique, et  nous  croire,  de  Votre  Sainteté, 


Les  (Ils  el  les  serviteurs  dévoués 
( Seyuono  duemila  firme.) 


y 
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LA  CONGREGAZIONE  DELLV  SSMA  CROGE 


Sanctissime  Pater, 

Religiosi  Beatae  Mariae  Virginis  a Sanctissima  Crucc,  in  dioecesi 
Cenomancnsi,  Sanctilati  Voslrae  silere  nequeunt  quanla  trisfilia  eos 
alficiat  infanda  porvorsitas  qua  Ecclesiae  hosles  in  Scdem  apostoli- 
cam  iamplurimis  abhinc  mensibus  dcbacchati  sunt. 

Quaproptcr  liceat  filiis,  acerbo  Ajppressis  dolore,  Patri  simul 
ac  sumrao  Pontifici  lara  omnibus  dilecto  el  venerando , suos  sensus 
exprimera , quamvis  atramenlo  dicerc  penes  nos  non  sil  quas  effun- 
dimus  preces,  ul  Pétri  navis,  fluctibus  iaclala,  ad  optatum  liltus, 
salva  Sanctitale  Vestra,  brevi  appellalur. 

Haec  vovenl,  haec  deprecantur  unanimi  voce  et  corde,  ad  pedes 
Beatitudinis  Veslrae  humililer  advoluli  tum  Salvaloristae , lura  lose- 
phitae  omnes , suas  personas  suaque  omnia  bona  dignissimo  Vicario 
Christi  in  terris  penitus  olîerentes , tanquam  pignus  suramae  venera- 
tionis,  obediontiae  et  gratitudinis  quibus  ab  intimo  pcctorc  afliciun- 
tur,  inter  quos  solus  hic  nominatim  pro  se  omnibusque  suis  subditis 
aposlolicam  benedictionem  suppliciter  efllagitat,  Sanctitatis  Veslrae, 

Beatissime  Pater, 

Cenomani,  in  Gallia,  28  ianuarii  1860. 

Devotissimus  et  obedientisslmus  iu  Christo  filins  licet  indigmis 
B.  Moreau,  Superior  Généra  lis 
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Très  Saint  Père, 

Humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté , le  Curé  de 
Fyé,  le  Vicaire  et  les  habitants  de  celte  paroisse,  pleins  d’admira- 
tion pour  la  conduite  si  ferme,  si  noble,  si  digne  d'un  saint,  que 
montre  Votre  Sainteté  ; pleins  d’admiration  pour  ces  éloquents  minis- 
tres du  Seigneur,  pour  ces  pieux  laïques  qui  ont  élevé  la  voix  pour 
réprouver  ce  qui  se  passe  en  Italie;  pleins  d’admiration  enfin  pour 
tant  de  beaux  dévouements , et  de  la  part  de  ces  illustres  Chefs , de 
ces  pères  de  famille  et  de  ces  jeunes  gens  qui  sont  partis,  qui  sont 
morts  pour  la  cause  de  Votre  Sainteté , pour  la  cause  de  l’ Eglise 
entière , et  de  la  part  de  ces  Dames  généreuses  qui  ont  aimé  à re- 
cueillir les  aumônes  offertes  à Votre  Sainteté  par  le  riche  et  par  la 
pauvre,  et  de  la  part  de  tant  de  bons  chrétiens  qui  se  sont  plus  h 
vous  envoyer  des  lettres  de  consolation  toutes  couvertes  de  leurs  si- 
gnatures; nous  aussi,  Très  Saint  Père , nous  habitants  de  Fyé,  Prê- 
tre* et  fidèles , nous  avons  entendu  la  voix  de  Votre  Sainteté , nous 
avons  entendu  la  voix  de  notre  digne  Evêque,  et  nous  rappelant 
que  vous  êtes,  Très  Saint  Père,  le  Chef  de  notre  sainte  Eglise,  le 
Vicaire  et  le  réprésentant  de  Notre  Seigneur  Jésus-Christ , que  vous 
êtes  le  Père  de  deux  cents  milions  de  catholiques,  que  vous  êtes 
notre  Père  et  que  nous  sommes  vos  enfants;  touchés  jusqu’au  fond 
des  entrailles  au  récit  de  tant  de  maux  qui  accablent  l' Italie , de 
tant  de  maux  qui  désolent  votre  cœur,  qui  désolent  le  cœur  de 
P.  II.  Vol  II  98 
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tous  les  bons  chrétiens  ; nous  aussi , Très  Saint  Père , nous  nous 
empressons  d’unir  nos  voix  à la  vôtre,  nos  larmes  aux  vôtres  et 
do  prier  la  bienheureuse  Vierge  Marie  ; nous  nous  empressons  de 
communier,  pour  qu' enfin  le  bon  Dieu,  dans  sa  miséricorde,  fasse 
cesser  tant  de  maux  et  ramène  à lui  tant  de  pauvres  pécheurs 
égarés;  nous  nous  empressons,  riches  et  pauvres,  d’offrir  à notre 
Père  une  trop  légère  aumône  et  d’envoyer  à Votre  Sainteté  cette 
aumône  et  celte  lettre  couverte  de  nos  signatures,  comme  gage  de 
notre  foi , de  notre  religion , comme  gage  de  notre  amour  pour  Vo- 
tre Sainteté,  de  notre  amour  pour  la  sainte  Eglise,  de  notre  amour 
pour  notre  Père  qui  est  dans  les  cieux. 

Veuillez,  Très  Saint  Père,  nous  vous  en  supplions,  nous  accor- 
der votre  sainte  bénédiction. 

Fyé,  le  7 novembre  1860.  • 


( Seijuono  dieciotlo  firme.) 


DIOCESI  DI  NANTES 


IL  CLERO  DELLA  DIOCESI 

A MONS1GNOR  VESCOVO 


Monseigneur  , 

• Depuis  longtemps  déjà,  les  Prêtres  de  votre  diocèse  éprouvaient 
le  besoin  de  manifester  leur  vif  et  profond  attachement  au  Saint- 
Siège  et  leur  amour  Glial  pour  le  Vicaire  de  Jésus-Christ  en  terre, 
pour  Pie  IX , ce  doux  et  grand  Pontife , objet  de  tant  d' insultes  odieu- 
ses , victime  de  si  criantes  injustices.  La  modération  et  la  prudence 
dont  Votre  Grandeur  nous  donne  l'exemple , ont  retardé  jusqu’  à ce 
jour  l’ élan  de  nos  âmes  ; mais  nous  ne  saurions  le  contenir  davan- 
tage , aujourd’  hui  que  des  journaux  de  la  capitale , qui  démasquent 
de  plus  en  plus  leur  hostilité,  ont  osé  publier,  à la  face  du  mon- 
de, que  le  Clergé  du  second  ordre  se  séparerait  des  Evêques  dans 
la  question  de  la  Souveraineté  temporelle  du  Pape , si  on  consentait 
à le  soustraire  à leur  autorité.  Notre  honneur  et  notre  conscience 
nous  prescrivent  de  repousser,  avec  toute  l’énergie  dont  nous  som- 
mes capables,  cette  insinuation  odieuse  et  calomnieuse. 

Vous  le  savez,  Monseigneur,  vos  Prêtres  ont  saisi  avec  em- 
pressement et  bonheur  toutes  les  occasions  de  vous  témoigner  que 
les  seules  inspirations  du  devoir  le  plus  sacré  et  de  l’amour  le 
plus  respectueux  les  rattachaient  à votre  autorité  sainte  et  à votre 
auguste  personne.  Spontanément  et  dans  leur  pleine  liberté,  ils 
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proclament  à cette  heure  solennelle,  devant  le  diocèse  et  devant  le 
pays,  que,  s'il  est  possible,  ils  vous  sont  plus  étroitement  unis  que 
jamais  sur  tous  les  points  et  spécialement  dans  un  dévouement  pro- 
fond et  inaltérable  envers  la  sainte  Eglise  romaine,  la  mèro  et  la 
maltresse  de  toutes  les  Eglises , et  envers  le  vénérable  et  bien-aimé 
Pontife  qui  occupe  si  dignement  la  Chaire  de  saint  Pierre.  Tout  vo- 
tre Clergé  se  fait  en  particulier  une  obligation  et  une  consolation 
dans  ces  temps  d’ épreuve , de  déclarer  hautement  qu’  il  adhère  com- 
plètement et  qu’  il  adhérera  toujours  de  même  à la  manière  de  pen- 
ser et  d'agir  de  son  Evêque,  dans  la  question  de  l'indépendance 
temporelle  du  Pape , parce  que  cette  question  lui  parait  intimement 
liée  au  libre  exercice  de  son  pouvoir  spirituel  ; parce  que  cette 
question , entendue  et  résolue  dans  le  sens  du  maintien  intégral  des 
Etats  du  Souverain-Pontife,  est  à ses  yeux  et  en  vérité  une  ques- 
tion éminemment  catholique  et  française.  Non  ! il  ne  peut  y avoir 
deux  opinions  h ce  sujet , parmi  les  catholiques  véritablement  dignes 
de  ce  nom,  et  même  parmi  les  français  jaloux  de  voir  se  perpé- 
tuer la  glorieuse  tradition  de  cette  nation,  qui  porto  le  noble  titre 
de  fille  aînée  de  l'Eglise.  Que  l'on  n’espère  jamais  réussir  à divi- 
ser le  Sacerdoce  et  l’ Episcopat , ni  sur  ce  point , ni  sur  tout  autre , 
quelque  artifice  ou  .quelque  violence  qu’on  y emploie.  Aussi  bien, 
les  sentiments  que  le  Clergé  de  Nantes  vous  exprime  ici  mainte- 
nant, nous  le  savons,  sont  les  sentiments  du  Clergé  de  France  tout 
entier,  qui,  mis  en  demeure  de  s'expliquer,  tiendrait  absolument 
le  même  langage. 

Nous  sommes  avec  le  plus  profond  respect,  Monseigneur, 

• 

De  Votre  Grandeur, 


Les  très  humbles  et  très  obéissants  serviteurs 


i Seguono  srtlecenlo  firme  di  Er.clesiaslici.j 
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IL  SEMINARIO  TEOLOGICO  DI  NANTES 

A MONSIGNOR  VESCOVO 


Monseigneur  , 

Les  élèves  de  votre  Grand  Séminaire  ne  peuvent  rester  étran- 
gers aux  afflictions  qui  accablent  en  ce  moment  l’Eglise.  Sans  dou- 
te, Monseigneur,  la  foi  de  vos  enfants  n’est  point  ébranlée:  nous 

i 

savons  que  le  Vicaire  de  Jésus-Christ,  fût-il  réduit  comme  son 
divin  Maître  à n’avoir  pas  où  reposer  sa  tète,  transmettra  toujours 
intact  aux  Pontifes  qui  viendront  après  lui,  le  dépôt  sacré  de  la 
Révélation.  Mais,  pour  garantir  le  libre  exercice  de  ce  pouvoir  spi- 
rituel , la  sagesse  de  la  Providence , la  religion  des  souverains  et 
la  foi  des  peuples  ont  doté  les  Papes  d’un  territoire  indépendant  et 
leur  ont  ainsi  permis  de  ceindre  la  double  couronne  du  Pontificat 
et  de  la  royauté.  Aujourd’hui,  cette  Souveraineté  temporelle  la  plus 
sacrée  qui  soit  au  monde,  non  seulement  pour  le  catholique,  mais 
encore  pour  tout  homme  qui  respecte  un  droit , est  menacée  par 
des  ennemis  impies  et  sacrilèges. 

Nous  nous  affligeons  profondément  de  l’atteinte  portée  à la  di- 
gnité morale  de  l’homme  en  proposant  h la  France  catholique  et 
à l’Europe  civilisée  d’admettre,  après  dix-huit  siècles  de  christia- 
nisme, la  force  brutale  et.  Y insurrection  populaire  comme  règle  du 
droit  et  de  la  justice.  * 

Nous  nous  affligeons  profondément  de  voir  parmi  les  hommes 
cet  oubli  des  premiers  principes  de  l’équité,  qui  rend  possible  la 
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plus  inique  spoliation  et  peut  faire  accepter  pour  un  moment,  du 
moins,  des  faits  dont  les  conséquences  directes  sont  la  destruction 
de  tout  ordre  et  la  subversion  de  toute  société. 

En  présence  de  ces  ténèbres  qui  obscurcissent  les  intelligences, 
notre  âme  s'attriste  et  noos  rappelons  à notre  souvenir  ces  paroles 
du  divin  Maître:  Vos  estis  lux  mundi.  Un  jour,  nous  en  prenons 
l'engagement,  unis  d’esprit,  de  cœur  et  d’action  au  Clergé  de  ce 
diocèse,  unis  à vous,  Monseigneur,  un  jour  nous  travaillerons  à 
répandre  parmi  les  populations  les  idées  d’ordre  et  de  religion, 
nous  travaillerons  à propager  partout  les  saines  doctrines  dont  l’ Egli- 
se est  dépositaire.  Aujourd’  hui  nous  prions , prosternés  aux  pieds 
de  Celui  dont  le  Prophète  royal  a dit  : les  rois  et  les  peuples  se 
liguent  en  vain  contre  lui  et  contre  son  Christ  ; nous  prions , pros- 
ternés aux  pieds  du  Seigneur  qui  habile  au  haut  des  Cieux  et  qui 
se  rit  de  la  puissance  des  impies. 

Catholiques  avant  tout  et  enfants  de  l'Eglise,  nous  disons  avec 
Votre  Grandeur  et  les  Pères  du  Concile  provincial  de  Tours,  nous 
disons  avec  les  anciens  Evêques  de  l' Eglise  rassemblés  h Constance  : 
Cum  nostris  anlecessoribus  conclamamus  : « Romande  urbis  aliarum- 
que  lerrarum  concessam  ditionem  quo  liberior  et  tutior  potestatem  apo- 
stolicam  toto  orbe  exerceat,  non  tantum  Sedi  apostolkae,  sed  eliam 
loti  Ecclesiae  gratulamur,  votisque  omnibus  precamur  sacrum  prin- 
cipatum  omnibus  modis  salvum  et  incolumem  esse.  » 

Le  jour  de  la  Chaire  de  saint  Pierre  à Rome. 

» 

(Sequono  settantaquattro  firme.) 
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IL  SEMINARIO  MINORE  DI  NANTES 


Beatissime  Pater, 

His  tam  luctuosis  tempestatibus , cum  sacrosancta  Icsu  Christi 
Ecclesia,  et  summus  Pontifex,  totius  orbis  catholici  Pater  et  Rector, 
perditorum  hominum,  sceleri  aut  certe  coeeitati  obnoxiorum,  ca- 
lumniis  nec  non  impiis  aggression i bus  quotidie  impugnantur , omnes 
Religionis  catholicae  filii  sanctissimas  Domini  Nostri  Iesu  Christi 
eiusque  Yicarii  partes  viriliter  suscipere  debent,  eisque,  in  quan- 
tum possunt,  auxiliari. 

Nos  igitur,  Beatissime  Pater,  licet  minimi  et  omnium  ultimi, 
hoc  strictissimo  simul  et  dulcissimo  officio  alligari  penitus  persua- 
sum  iampridem  habuimus  ; sed  cum  pro  minima  nostra  facultate , 
volunlarie  collationi  quae  Sancti  Pétri  Denarius  dicitur,  nimis  exi- 
guam  stipem  contulerimus , rogavimus  reverendiss.  dom.  Episcopum 
Nannetensem  ut  sibi  placeret  huic  piae  collationi  addere  pecuniam 
erogandam  pro  praemiis  qua  nobis  prima  et  solemni  feriarum  die 
quolannis  conceduntur. 

Petitioni  nostrae  libenter  annuit  reverend  issimus  dominus  Epi- 
scopus  speravitque  hoc  munusculum  nostrum , licet  altissima  vestra 
dignitato  summopere  indignum,  benigne  tamen  a Vestra  Sanctitate 
suscipicndum  fore. 

Audent  igitur  vestri  filii , quas  forte  silentium  magis  deceret , vos 
ohsecrare  ut  illud  humile  pietatis  suae  pignus  usque  ad  sublimitatem 
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vestrae  cathedrae  aposlolicae  ascendere  patiamini  et  bene  concedatis  ; 
summamque  cordibus  nostris  attuleritis  laetitiam  si  hoc  munusculum 
paterua  indulgentia  volucritis  habore  gratuiu. 

Ilaec  est  gratia  quam  supplices  cum  apostolica  bénédictions  expo- 
slulant,  ad  pedes  vestros  provoluti,  Beatissime  Pater, 

Sanctitatis  Vestrae, 

Humütlmi  et  obsequentissimi  filloli 

Alumni  minoris  Seminarii  Nannetensis 
( Seguono  ccnlo  quarantaquattro  firme.) 
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I CATTOLICI  DELLA  CIJTÀ  DI  NANTES 


Très  Saint  Père, 

En  présence  des  attentats  de  toute  naturo,  commis  ou  préparés 
chaque  jour  dans  ces  tristes  temps  contre  le  trône  Pontifical  et  la 
personne  auguste  du  Père  commun  des  fidèles,  c’est  pour  notre 
conscience  un  devoir,  cl  pour  notre  coeur  un  besoin  de  venir  dé- 
poser , aux  pieds  de  Votre  Sainteté , Y hommage  de  notre  filial  et 
inaltérable  dévouement. 

Unis  de  cœur  à nos  courageux  Evêques,  nous  protestons  avec 
eux  : 

Contre  toute  politique  attentatoire  aux  droits  spirituels  et  tem- 
porels de  la  sainte  Eglise  romaine,  notre  mère  ; 

Contre  toute  humiliation  infligée  au  Saint-Siège  et  au  Pontife 
suprême  ; 

Contre  tout  amoindrissement,  quelqu’en  soit  le  prétexte,  du 
patrimoine  de  Saint  Pierre. 

Catholiques,  français  et  enfants  de  celte  noble  terre  de  Breta- 
gne si  renommée  pour  son  attachement  à la  foi  de  scs  pères, 
nous  protestons  au  nom  de  la  religion,  de  l’honneur,  du  droit, 
de  la  reconnaissance,  de  l’intérêt  social  même; 

Nous  protestons  avec  toute  l'énergie  de  notre  àmc,  devant  Dieu, 
en  face  de  la  France  et  du  monde. 
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Prosternés  aux  pieds  de  Voire  Sainteté,  nous  la  supplions,  Très 
Saint  Père,  de  daigner  accorder  à des  fils  soumis  sa  bénédiction 
apostolique. 

Nantes,  le  23  janvier  1860. 

( Seguono  duemila  seicenlo  firme.) 
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Délia  Provincia  ecclesiastica  di  Tours  si  sono  ricevuti  ancora  i se- 
(j tient i Indirizzi,  eux  per  amore  di  brevità  basterà  solo  di  menlovare . 


L E - M A N S 

LE  VISITANDINE  DI  LE-MANS 
( sottoseritla  la  Superiora.) 

<• 

V'  • NANTES 

LE  CARMELITANE  DI  NANTES 
(sottoscritta  la  Priora.) 


LE  FIGUE  DELLA  SAGESSE 

(sottoscritta  la  Superiora  gen.) 
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I PRELATI  FAMILIARI  DI  SUA  SAINTITA 

X EL  BELGIO 


Bkatissime  Pater, 

Dum  germain  catholicae  Ecclesiae  (ilii  omnes  iuslissimo  dolore 
lugent  concitatam  in  nonnullis  Ponlificiae  ditionis  provinciis  et  ad 
hanc  diem  perdurantem  ncfariam  seditionem,  qua  maiestas  violatur 
iuraquo  sanctissima  conculcantur  illius,  quem  tamquam  communcm 
omnium  Palrem  et  Pastorem  praecipua  -quadam  observantia  reve- 
rentur,  nos,  qui  te,  Sanctissime  Pater,  peculiari  quadam  ratione 
benefactorem  et  Dominum  nostrum  cognoscimus,  ut  quos  ex  Clero 
belgico  in  numerum  Familiarium  tuorum  adscribere  dignatus  es , non 
possumus,  quin  afllictissimi  et  devotissimi  animi  nostri  sensus  libi 
summa  cum  veneratione  exprimamus. 

Nos  crgo,  Beatissimc  Pater,  ob  irrogatam  hanc  Christi  Vicario 
et  aposlolicae  Sedi  iniuriam , acerbissimo  aflecti  dolore  palam  profi- 
temur  summopere  nos  detestari  nefariam  perduellionem  sacrilcgam- 
que  perfidiam  perditissimorum  hominum  qui  Aemiliae  provincias  de 
aequissimo  et  paterno  Sanditatis  Tuae  Imperio  ausi  sunt  dctraherc, 
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atque  pcrpeluo  detractas  volunt  a civili  principatu  et  temporali  san- 
ctae  Sedis  dominio.  liane  sacratissimorum  civilis  principatus  iurium 
usurpationem , qua  maxirna  possunms  animi  nostri  contcntionc,  rc- 
probamus  atque  damnamus , et  omnino  damnandam  csso  dicimus  ab 
iis  omnibus  qui  germani  Ecclcsiao  Chrisli  tilii  esse  volucrint.  Cum 
enim  necessarium  sil  apostolicae  Scdi  civilis  principatus , ut  summus 
Pontifex  in  bonum  religionis  sacram  suam  polcstatem  Iiberrime  et 
sine  ullo  impedimento  exereere  possit  ; manifeslum  profcclo  omni- 
bus est,  islius  civilis  principatus  imminutione  Pontiûcis  quoque  di- 
gnitatcm  deprimi , eiusquc  in  catholica  gubernanda  Ecclesia  pote- 
slatcm , auclorilatem  et  libcrlatcm  labefaclari  ; quo  ipso  non  potest 
non  liori  quin  ipsa  Ecclesia  aliquid  detrimenti  capiat. 

At  vcro  non  speramus  tantum , scd  et  confldimus , Beatissimc 
Pater,  fore  ut  Deus  tibi  in  hisco  angustiis  propilius  adsil,  ac  Pétri 
navis  ex  taillis  erepla  procellis,  ut  alias  saepe,  nunc  quoque  inco- 
lumis  evadat  ; imo  vero  ut  Ecclesia  sanda  ex  telerrimo  quod  ad- 
versus  ipsam  agitur  bcllo  novis  victoriis  et  triumphis  amplificetur. 
Neque  enim  Deus  Oplimus  Maximus  unanimis  lotius  orbis  catholici 
prccibus  exoralus  differcl  auxilium  opportunum. 

Quod  superest,  Beatissimc  Pater,  non  desislimus  omnium  bono- 
rum  largitorem  Dcum  assiduis  fervidisque  prccibus  bumilitcr  eni- 
xeque  orare  ut  depulsis  omnibus  adversilalibus , te  uberrimis  suae 
bonitatis  douis  cumularc  velit  ; et  ut  quamprimum  procès  noslrae 
optatissimum  consequanlur  efleclum  auxilium , imploramus  apostoli- 
cae tuao  benedictionis , quam  ad  pedes  Sanctilatis  Tuae  provoluti 
ardenllssime  deprecamur. 

Sanctilatis  Tuae. 

Dalum  Mechliniac,  die  VIII  deccmbris  anni  MDCCCLIX. 

Rlii  humillimi,  rlevoUssimi , oboil'n'iilisfimi 


( Segunno  ringue  firme.) 
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ALCUNI  C ATTOLIC1  DI  M AUNES 


Très  Saint  Père. 


Nous  soussignés,  (|uclques  uns  de  vos  fidèles  enfants  de  Mali- 
ues  (Belgique),  nous  avons  entendu  do  loin  les  soupirs  de  votre 
cœur  paternel  ; nous  avons  vu  votre  v isage  sacré  baigné  dans  les 
larmes  que  vous  arrachent  les  persécutions  et.  les  injustices  inouïes 
de  vos  ennemis  ! 

Comme  de  bons  enfants,  nous  participons  à toutes  les  souf- 
frances du  meilleur  des  pères,  et  nous  unissons  nos  larmes  aux 
vôtres. 

Puissions-nous  verser  notre  sang  pour  vous  Puissions-nous 
yous  défendre  et  vous  réintégrer  dans  tous  vos  droits  ! Puis- 

sions-nous du  moins , ô Père  si  cher  à nos  cœurs , puissions-nous 
vous  procurer  quelques  soulagements  et  quelques  consolations  au 
milieu  de  vos  angoisses  ! 

A cette  fin,  nous  soussignés,  nous  avons  pris  la  résolution  de 
faire  tous  les  jours  du  mois  des  communions,  afin  que  le  Père  cé- 
leste, ému  par  nos  prières  et  nos  vœux,  ému  par  le  sacrifice  et 
les  prières  de  son  divin  Fils,  mette  tin  à vos  souffrances,  conver- 
tisse vos  ennemis  et  fasse  sortir  son  épouse  triomhanled  et  resplen- 
dissante du  milieu  des  persécutions. 
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Daignez  agréer,  Très  Saint  Père,  les  vœux  que  vos  fidèles  en- 
fants viennent  déposer  à vos  pieds,  et  veuillez  nous  accorder  voire 
sainte  bénédiction. 

De  Votre  Sainleté, 

Malines,  le  1"  mai  1861. 


Les  très  humbles  et  très  dévoués  enfants 
(Set/uono  aellecenlo  cinqmnta  firme.) 
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IL  RETTORE 

IN  NOME  DELL’  UNIVERSITÀ  DI  LOVANIO 


Beatissime  Paibr, 

Catholica  Universitas  Lovaniensis,  quac  odiedum  ob  vigcsimum 
quinlum  fondation»  suae  annum  solemni  ritu  laetas  Deo  scicntiarum 
Domino  gralias  cgit,  et  ipsa,  lacrymas  miscens  gaudiis,  non  potuit 
non  recordari  quo  in  moerore  Sanclitatis  Tua  versetur. 

Tecum , Beatissime  Pater , bonisque  omnibus  luctu  et  indignatio- 
ne  afficimur.  Enimvero  catholicae  Ecclesiae  filios  decet  omnes  graviter 
ferre  ac  veluti  sibi  facta  reputare  iniuram  supremo  et  amatissimo 
suo  Patri  illatam.  Nos  autem  eo  animo  aOici  maxime  decet,  quos 
lu,  Beatissime  Pater,  praecipuo  quodam  amore  a te  diligi  semel 
atque  iterum  benignissime  significasti. 

Doluinms  sanc  atque  cohorruimus  infandos  ausus,  quos  impiae 
factionis  homines  in  supremam  tuam  et  Pontificiam  et  Regiam  au- 
ctoritatcm  commitlere  non  desinunt.  Noster  itaque  in  te,  Beatissime 
Pater,  amor  impeliit  nos  ut  in  hisce  remm  angustiis  animo rum  no- 
strorum  aflectus  tibi  publiée  declaremus. 

• Tu,  Princeps  clcmenlissime,  omnium  provinciarum  tuarum  sub- 
ditis,  ut  secundum  milem  ac  liberam  jei  politicae  rationem  vive- 
rent,  ab  ipso  principatus  lui  exordio  benigne  et  provide  concederc 
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stmliiisli  ; sed  humanilate  lua  ahusi  filii  dégénérés  hominesquc  see- 
lesli,  béneficiorum  immemores  et  liberlalera  in  nefaadam  licentiam 
converlentes , te  iterum  a summo  principatu  deiicerc  conanlnr. 

Venim  enimvero  lerrenum  illud  regnum , quod  ad  gubernandam 
universalcm  F.eelesiam  'Apostolornin  Prineipis  suceessorihus  divina 
Providenlia  rem  disponenle  (‘oncessum  est  , quodque  et  lego  sancta 
ol  iure  summo  divi  Pelri  palrimonium  et  dominium  est,  hoc,  ut 
impii  bomines  eripere  vcl  imminuere  frustra  conali  sunt,  ita  etiam 
fnislra  ronabuntur. 

Quod  si  hostes  Ecclesiae,  ob  pracsentem  romanae  rei  polilicae 
perlubationem , Pelri  Sedem  nutare  opinantur,  nos  Pétri  Sedem  sic 
slare  novimus  immobilem,  ut  perculsa  licet  saevissimis  feri  maris 
fbiclibus  pelra  slet  inconcussa  semper. 

Tu  vero,  Beatissimc  Pie  Pater,  quem  cl  summi  Pontificatus 
lliiara  et  Regis  diademalo  fulgcnlcm  vencramur,  tu  nunc  eo  vene- 
rabilior  nobis  appares,  quod  et  le  iam  cernimus  spinea  quoque 
rcdimitum  et  hune  in  modum  coelesti  eufn  maiestate  referenlem 
sanguineam  imaginem  Domini  Nostri  Iesu  Christi,  cuius  in  terris 
Vicarius  es. 

Compatilur  itaque  cnm  Chrislo  Sanetissimus  Ponlifex . sed  et 
conglorificabilur  : modo  séminal  in  lacrymis,  sed  mox  in  exuila- 
tionc  metet. 

Intérim  una  tecum,  Oplime  Maxime,  totius  Ecclesiae  Pastor  et 
Rcclor,  invocamus  Patrem  misericordiarum , ut  rebellium  animos 
tleclere  dignetur  ad  obsequium , et  ut  terrenae  Polestates,  divini 
mandati  memores,  non  ad  auctoritalis  ponliliciae  eversionem  aut 
imminutionem , sed  ad  eiusdem  aedificalionem  et  tulamcn  consilia 
sua  et  opem  suam  conférant. 

Precamur  quoque  ut  Deus,  Rex  Regum  et  Dominus  l)ominan- 
lium , muro  suo  inexpugnabili  te  circumcingat , et  armis  polcntiae 
suac  le  protegat  semper, . leque  sospilem  Reipublicae  christianae 
•piam  diulissime  serve!. 
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Ad  Sanclilatis  Tuae  pcdcs  provolulus,  apostolicam  benedictio- 
nem  implorât  pro  se  suisque  professoribus  omnibus 

Sanclilatis  Tuae, 

Datum  Lovanii,  die  tertia  mensis  novemhris  anno  ab  instaurata 
Academia  vigesimo  quinto. 


Uumillimus  et  dcvolissimus  servi»  ac  fi  I tus 

P.  F.  X.  De  Ram,  Rector  Univmitatis  catholicité 
in  oppido  Lovanien.it 


lie  mandate 

B»gcet  , Vtihrrt.  a Stcrrlit 
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1 DOMENICANI 

DELLA  PROVINCI A DEL  BEfcGIO 


RgATISSIME  PATEH , 

Primi  Capituli  Pro\incialis  restauratae  provinciae  Sanclae  Rosae 
Ordinis  fralrura  Praedicalorum  in  Belgio  celebralio  cuuclis  ditionis 
huius  Dominicanae  abonnis  variis  de  causis  pergrata  fuit  ; harum 
veromaxima,  iure  merilo , omnibus  videlur,  quae  oefasionem  nobis 
praebuil,  iam  diulissime  desidcralam , Sanctitati  Tuae  inconcussa  cx- 
lri bendi  teStimonia  fuiclilatis,  devolionis,  amoris,  obedientiae,  quibus 
erga  Sedem  apostolicam  ordo  semper  illuxil  praecelluitque. 

Vestigia  sequens  praedecessorum  suoram , integra  Sanctac  Rosae 
provincia  coram  •Sauclilate  Tua  se  sislit  ad  exprimendum  quantum 
ab  iis  quae  pcriculo  [dénis  hisco  temporibus  fiunt , abhorret  ; et  ad 
palam  improbanda  omnia  hoslium  Ecclesiae  sacrilega  eonamina , lotis 
praecordiis  romanis  Ponlificibus  semper  addicti , . omni , qua  possu- 
mus , vehementia  detestamur  nefanda  ilia  crimina , quibus  ingra- 
lissiml  filii  paternum  tuum  cor  doloris  gladio  quasi  perfodiunl,  in- 
concussaque  dominii  tcmporalis  iura  impugnant.  Sine  intermissionc 
fêrvcnlissimae  totius  Provinciae  procès  ad  thronum  supremi  omnium 
rerum  Moderatoris  asceudunt  ut,  tempestale  sedata,  screna  omnia 
fiant  ; ut  reges  intelliganl  gentesque  resipiscant  ; ut  navicula  Pétri 
undis  iactata  in  pace  tandem  requiescal. 
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Utinam  protestât iones  votaque  nostra  optirai  ac  amantissimi  Pa- 
tris  insignisque  benefactoris  atlliclo  animo  solatii  aliquid  afferre  va- 
Ieant  t Ad  pcdes  Sanctitatis  Tuae  provoluti , Beatissimo  Pater , enixe 
rogamus  ac  obsecramus  ut  copiosjpn  benedictioncm  suam  effundere 
dignetur  super  totam  provinciam  Sanctae  Rosae  nuperrime  reinte- 
gratam,  super  omnesque  huius  filios. 

* 

Sanctitatis  Tuae, 


Filii  humiltimi  ac  obsequeutissimi 


(Seguono  selle  firme.) 
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PARTE  SECONDA  - BELOIO. 


I FRANCESCANI  RECOLLETTI 

DELLA  PHOVINCIA  DEL  BELGIO 


Très  Saint  Père,  . 

Si,  dans  toutes  les  parties  de  l’univers  catholique,  les  âmes 

vraiment  chrétiennes  et  honnêtes  sont  émues  des  injustices  coinrni- 

• 

ses  envers  le  Saint-Siège  apostolique , et  protestent , avec  une  éner- 
gie et  un  ensemble  qui  resteront  l’une  des  gloires  de  notre  époque, 
contre  les  erreurs  et  les  sophismes  par  lesquels. des  esprits  faux  ou 
pervers  cherchent  h séduire  et  iv  troubler  l’Eglise  et  la  société  reli- 
gieuse et  civile,  combien  plus  nous,  fils  de  saint  François  d’ Assise, 
nous  sentons-nous  profondément  affectés  de  ces  spectacles  d’ ingra- 
titude et  de  mauvaise  foi , et  éprouvons-nous  le  besoin  de  répandre 
aux  pieds  du  Vicaire  do  Jésus-Christ,  avec  le  tribut  de  nos  hom- 
mages, tout  ce  que  nos  cœurs  renferment  de  plus  pieuses,  de  plus 
ardentes  sympathies  et  les  témoignages  les  plus  sincères  de  nos  af- 
fections ot  de  nos  dévouements. 

Liés  si  heureusement  et  comme  rivés  par  notre  saint  Patriarche . 
a la  Chaire  apostolique,  nous  vivons  de  sa  vie;  nous  gémissons 
de  ,ses  gémissements;  nous  souffrons  dé  ses  souffrances,  comme 
aussi  nous  nous  réjouissons  de  ses  joies. 

Dans  ces  jours  difficiles , mais  éminemment  glorieux  pour  vous, 

6 Père  par  excellence  ! ô Pontife  sublime  ! nos  esprits  sont  à-  Borne. 
Toutes  les  paroles  émanées  de  la  bouche  auguste  de  Pie  IX , nous 
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les  recueillons  avec  avidité  et  avec  amour.  Nous  écoutons  les  pulsa- 
tions de  son  cœur,  et,  de  suite,  les  nôtres  battent  à l’unisson.  - 

Nous  avons  admiré  le  Souverain  Pontife  aux  jours  de  ses  triom- 
phes ; nous  l’admirons  et,  s’ il- est  possible,  nous  l’aimons  davan- 
tage encore  aux  jours  do  scs  tribulations. 

Que  son  âme  est  élevée!  que  son  cœur  est  fort,  sans  cosscr 
d’ être  doux  1 

Oh  ! oui  ; c’est  bien  un  siècle  privilégié  que  celui  à qui  le 
Très-Haut  a réservé  un  semblable  spectacle  ! 

Très  Saint  Père,  nous,  Franciscains  Rccollets  de  la  province 

Belge,  réunis  en  Chapitre,  nous  nous  pressons  autour  de  votre  per- 

» 

sonne  sacrée.  Nous  baisons  avec  une  émotion  pleine  de  respect  et 
avec  un  immense  bonheur  cos  pieds  vénérables  qui  sont  beaux 
comme  les  pieds  de  Celui  qui  annonce  la  paix  sur  les  montagnes 
et  qut  porte  en  son  sein,  pour  les  répandre  sur  le  monde,  tous 
les  trésors  évangéliques. 

Là,  nous  déposons*  nos  cœurs,  nos  âmes,  nos  existences,  tout 
ce  que  Dieu  noms  a donné  d’énergie  et  do  foi. 

Tous,  de  concert,  nous  vous  disons:  ô Saint  et  grand  Pontife I 
ô Père  à jamais  béni!  nous  sommes* à vous;  nous  vous  apparte- 
nons corps  et  âmes  dans  toute- la  force  de  l’expression.  C’est  là, 
depuis  plus  de  six  cents  ans,  la  richesse  et  la  gloire  de  l’Ordre 
franciscain.  Nous  n’en  connaissons  pas,  nous,  ne  voulons  pas  en 
connaître  d’autres. 

Aussi,  Très  Saint  Père,  non  seulement  nous  prions  mais  nous 
combattons  pour  vos  droits,  qui  sont  si  parfaitement  identifiés  avec 
les  droits  mômes  de  Dieu  en  ce  monde.  - 

Nous  disons  à tous,  aux  ignorants  et  aux  savants;  nous  répé- 
tons partout,  dans  les  campagnes  et  dans  les  villes,’ qu’étant  l’au- 
guste Vicaire  de  Jésus-Christ , notre  Soigneur , et  le  Chef  visible 
île  son  Eglise;  vous  ôtes  le  Père  de  tous  les  catholiques,  de  tous 
les  chrétiens,  le  Père  même  de  ceux  qui  ne  le  sont  pas  encore  ; 
que  vous  êtes  la  base,  la  colonne  delà  vérité,  le  centre  du  monde 
P.  II.  Vol.  II  HH 
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religieux  el  moral,  la  clef  de  voûte,  par  conséquent , de  tout  l’ édi- 
fice social;  qu’en  vous,  et  aujourd’hui  plus  que  jamais,  se  trouve 
représenté  et' personnifié  tout  principe  de  justice,  de  droit,  d’ordre, 
d’honneur,  de  civilisation;  que  si  quelqu’un  doit  être  libre  au 
sein,  de  la  société  humaine,  c’est  bien  vous,  Pontife  suprême,  qui 
ne  relevez  que  de  Dieu , et  que  la  royauté  est  pour  vous  ta  con- 
dition essentielle  de  la  liberté.  * 

El  ce  que  nous  disons  dans  un  pays  catholique  et  libre,  Très 
Saint  Père,  nous  sommes  prêts  à le  proclamer  en  face  de  la  per- 
sécution , en  face  de  la  prison  et  du  glaive.  Nous  en  renouvelons 
devant  Dieu  l'engagement  solennel. 

* Pénétrés  de  la  plus  profonde  reconnaissance  de  ce  qu’  il  nous 
est  permis  d’épancher  nos  cœurs  en  présence  du  Vicaire  de  Jésus- 
Christ  et  tous  prosternés  à ses  pieds  apostoliques,  nous  implorons, 
avec  toute  l’humilité  et  toute  l'ardeur  possibles,  celte  bén^liction 
paternelle  qui  sera  Joui— h.— la  fois  notre  récompense  et  notre  encou- 
ragement, et  que  Votre  Sainteté,  à l’exemple  de  Celui  qu’elle  re- 
présente si  bien,  se  plaît  à accorder  aux  plus  simples  et  aux  plus 
petits  de  ses  enfants. 

Noms  sommes  tous  heureux , Très  Saint  Père,  d’être  do  voire 
Sainteté  les  fils  les  plus  respectueux  et  les  plus  obéissants. 

Fête  de  la  Chaire  de  saint  Pierre,  1861. 

• P.  Archange  Yendrichx,  M.  Prov., 

P.  B.  Louis  Liübourg,  Ex-Prov., 
P.  J.  Constantin  Devreese,  Défit 

( Seyuono  le  firme  di  dueccnto  dnquantaüei  Religiosi 
di  divers!  commit  aparsi  pel  Relgio) 
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I PR0FESS0R1  E GLI  ALLIEVl 

DEI  COLLEGI  DIRETTI  DALU  COMPAGNIA  DI  GESÙ  NEL  BELG10 

• • * 


. Très  Saisi  Père, 

Quand  saint  Pierre  fut  jeté  en  prison,  l’Eglise,  loin  do  se  dé- 
courager, mit  en  Dieu  toute  sa  confiance,  et  obtint  par  ses  ferven- 
tes prières  la  miraculeuse  délivrance  du  Prince  des  Apfttrcs.  Aujour- 
d’hui  encore,  les  vrais  fidèles,  en  voyant  se  renoliveler  le  triomphe 
des  ennemis  de  l’Eglise,  adorent  les  desseins  de  la  Providence,  ils 
espèrent  contre  l’espérance  même,  prient,  travaillent  et  combattent , 
pour  conserver  atf  successeur  de  Pierre  toute  sà  liberté. 

• Quoique  les  derniers  de  vos  fils,  et  par  le  rang,  et  par  l’àgo, 
nous  ne  voulons  le  céder  à personne  ni  en  respect  ni  en  affection 
pour  Votre  Sainteté.  Aussi  avons-nous  fait  monter  au  ciel  d’arden- 
tes prières,  le  jour  surtout  où  nous  avons  appris,  qu’entrant  k 
main  armée  dans  vos  paisibles  Etats , l'ennemi  foulait  aux  pieds  sans 
pudeur  les  droits  les  plus  sacrés  des  nations,  et  de  votre  impéris- 
sable couronne.  Nous  avons  dit,  pleins  d’angoisses , à Jésus-Christ, 
Pontife  immortel  de  la  sainte  Eglise:  « Réveillez-vous,  Seigneur, 
montrez  votre  puissance,  il  en  est  temps:  l’ennemi  a réussi  à pa- 
ralyser toute  intervention  humaine  ; il  ne  manque  plus  rien  k son 
triomphe.  Désormais  vous  seul  le  pouvez  réduire,  la  victoire  vous 
sera  due  tout  entière.  » C’est  ainsi,. Très  Saint  Père,  que  nous 
prions,  c’est  l’issue  que  nous  attendons. 
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Mais  il, ne  suffit  pas  de  prier  en  secret,  nous  éprouvons  le 
besoin  de  vous  exprimer  hautement  toute  l’ affliction  de  nos  âmes, 
La  douleur  de  vos  enfants  -vous  donne  la  preuve  que  leur  amour 
et  leur  vénération  [tour  l’Eglise  ont  crû  en  proportion  de  sès  mal- 
heurs et  de  ses  revers.  De  plus  nous  voulons,  devant  Votre  Sain- 
teté, et  devant  lo  monde  entier,  déclarer  et  protester  que  nous  re- 
connaissons en  vous  seul  non  seulement  le  Vicaire  de  Jésus— Christ , 
et  le  successeur  de  saint  Pierre,  mais  enoore  lo  vrai  et  légitime 
souverain  des  domaines  que  la  perfidie  et  la  violence  viennent  de 
vous  enlever.  Oui,  Très  Saint  Père,  plus  qu’aucun  autre  Roi  de  la 
terre,  vous  pouvez  revendiquer  vos  droits,  car' votre  Souveraineté 
la  plus  légitime  dans  son  origine*  la  plus  respectable  par  la  conti- 
nuité de  sa  durée,  est  aussi  la  plus  salutaire  à l’  Europe,  qu’elle 
a sauvée  de  la  barbarie,  et  la  plus  nécessaire  à deux  millions  de 
catholiques  dont  elle  protège  la  liberté  de  conscienco  en  maintenant 
l' indépendante  do  leur  Chef. 

Oh  1 s’ il  était  donné  à notre  jeune  âge  de  vous  faire  un  rem- 
part de  nos-poitrines,  cl  une  défense  de  nos  bras,  comme  nous 
nous  empresserions  de  voler  à votre  secours,  heureux  de  verser  pour 
une  si  bello  et  s!  shinto  cause,  jusqu’à  la  dernièfe  goutte  de  notre 
sang  ! Nous  devons , hélas  ! nous  contenter  d’ accompagner  de  nbs 
vœux  et  de  nos  prières  nos  frères  et  amis  qui  ont  le  bonheur 
d’aller  affronter  la  mort  pour  votre  défense,  et  au  lieu  de  notre 
sang  nous  no  pouvons  vous  offrir  que  nos  larmes. 

Recovez-cn  P.  hommage}.  Très  Saint  Père , avec  celui  do  nos  pro- 
testations et  de  nos  ardents  désirs;  recevez-les  avec  l’offrande  do 
nos  plus  ferventes  supplications. 

Daignez  à votre  tour,  Très  Saint  Père!,  du  haut  de  votre  trône, 
bénir  les  sentiments  dévoués  de  nos  cœurs,  daignez  bénir  nos  per- 
sonnes et  nos  familles.  La  bénédiction-  d’ un  Père  injustement  per- 
sécuté tombant  sur  des  fds,  plus  fidèles  s'il  est  possible  dans  le 
malheur  que  dans  la  prospérité  même,  ne  peut  manquer  d'attirer 
sur  eux  du  ciel  les  grâces  les  plus  fécondes,  et  leur  méritera,  nous 
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l’espérons,  la  faveur  de  n’ôlro  jamais  ni  d’indignes  membres  de 
P Eglise  do  Jésus-Christ , ni  d’ indignes  sujets  du  Chef  auguste  et 
magnanime  qui  la  gouverne. 

De  Voire  Sainteté,  . 

Octobre  1880. 

« Les  très  humbles , tri»  obéissants  cl  très  ftdèlcs  (ils 
( Seguono  dumila  c ànquecenlo  firme.) 
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parti;  seconda  - kEï.gio. 


LE  DAME  DI  THE  PIE  SOCIETÀ 


Très  Saint  Père, 

Les  soussignées,  Dames  conseillères  des  trois  Associations  de  la 
Bienheureuse  Vierge,  du  Très  Saint  Sacrement  et  des  Dames  de  la 
Miséricorde,  toutes  trois  établies  à*Malines  sous  les  auspices  et  la 
hauto  approbation  de  Son  Eminence  le  Cardinal  Engelbert  Slerchx, 

Archevêque  do  celte  ville,  et  qui  comptent  ensomblc  au-delà  de 
douze  cents  membres,  prennent  la  respectueuse  liberté  de  venir 
déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté r l’hommage  sincère  de  leur 
obéissance  et  de  leur  inviolable  attachement.  * ” v 

Nous  comprenons,  Très  saint  et  bien-aimé  Père , qu  après  tant 
de  vpix  célèbres  qui  se  sont  élevées  do  toutes  les'  parties  du  mon- 
de, pour  proclamer  vos  vertus  et  le  dévouement  que  vous  portent 
à si  juste  titre  tous  vos  enfants , nous  aurions  peut-être  mieux  fait 
de  garder  le  silence,  de  continuer  à gémir  dans  le  secret  de  nos 
cœurs  et  de  nous  jeter  aux  pieds  de  Celui  qui  a promis  d’être 
avec  son  Eglise  jusqu'  à la  consommation  des  siècles.  Mais , Très 
saint  et  bien-aimé  Père,  la  vue  des  outrages  dont  on-  ne  cesse 
d'abreuver  l’auguste  Chef  de  l’Eglise  et  le  religi*ux  amour  que 
nous  portons  au  glorieux  Vicaire  de  Îésus-Chrisl,  nous  font  éprou- 
ver un  besoin  irrésistible  il’ épancher  dans  votre  cœur  affligé  les 
désolations  de  nos  cœurs. 

Daignez  donc  nous  permettre,  Très  Saint  Père,  de  nous  associer 
en  ce  jour  à tout  ce  que  la  vénération  la  plus  profonde , le  dévoue- 
ment le  plus  filial  et  l’affection  la  plus  sainte  et  la  mieux  sentie 
ont  fait  parvenir  à vos  pieds  de  témoignages  ardents. 
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Dans  notre  impuissance  à manifester  comme  il  le  faudrait  notre 
dévouement  à votre  personne  sacrée , nous  saisissons  le  moyen  accor- 
dé aux  faibles  do  pouvoir  servir  selon  la  mesure  de  leurs  forces  les 
intérêts  do  Jésus-Christ  et  de  son  Eglise.  Nous  prierons,  Très  Saint 
Père,  et  tous  les  membres  des  trois  associations  susdites  ne  cesse- 
ront de  prier  avec  nous  pour  la  sainte  Eglise  et  pour  son  auguste 
Chef.  Nous  supplierons  le  ciel  de  déjouer  les  projets  criminels  des 
impies , de  dissiper  les  ennemis  du  bien , et  do  faire  descendre 
bientôt  sur.  la  terre,  la  piété,  la  justice  et  la  paix.  Nous  nous 
adresserons  avec  une  confiance  sans  bornes  au  cœur  adorable  de 
Jésus,  afin  que  de  cette  source  de  toutes  les  grâces  se  répandent 
sur  vous,  Sainl-Pèro,  la  consolation  dans  vos  peines  et  cette  paix 
dans  vos  tribulations  que  le  monde  ne  saurait  vous  donner.  Nous 
ferons  entendre  nos  supplications  à la  glorieuse  Vierge  Marie,  à 
l’ intercession  de  laquelle  vous  avez  acquis  un  titre  incontestable- 
depuis  la  promulgation  du  dogme  do  son  Immaeuléc  Conception. 
Nous  nous  ferons  également  un  devoir  de  vous  recommander  au 
glorieux  Epoux  de  Marie,  patron  de  notre  chère  Belgique.  Cet  il- 
lustre Patriarche  se  joindra  à la  divine  Marie,  aux  saints  Apôtres 
Pierre  et  Paul,  et  leur  puissante  intercession  hâtera  la  cessation 
des  outrages  faits  à la  religion , des  aPDiclions  qui  inondent  l’ âme 
du  Père  commun  des  fidèles,  et  le  signal  d'une  glorieuse  victoire 
remportée  sur  l’esprit  du  mal. 

Si  l'expression  de  ces  sentiments  jointe  à nos  faibles  prières  a 
pu  vous  causer  quelque  satisfaction,  Très  saint  et  bicu-aimé  Père, 
daignez  accorder  comme  gage  de  votre  bienveillance  et  de  votre 
bonté  paternelle,  votre  bénédiction  que  demandent  humblement  pros 
ternées  à vos  pieds,  pour  elles  et  pour  leurs  coassociées, 

De  Votre  Sainteté. 

Maliucs.  24  novembre  1861. 

Les  1res  humilies  et  1res  soumises  filles  en  Jésus-Christ 
(Seguono  v enlidue  firme.) 
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LE  SUPER  IORE  CELLE  ORSOLIAE  DEL  BELGIO 

ADUNATE  A TIJ1LDENCK  , 


* Très  Saeït  Père, 

• 

Les  Supérieures  soussignées  des  communautés  religieuses  de  l’ Or- 
‘dre  de  sainl  Ayguslin,  qui  onl  été  élablics  en  Belgique  depuis  1830, 
sous  T invocation  de  sainte  Ursule  et  le  nom  populaire  d’ Ursulines, 
étant  actuellement  réunies  en  conférence  annuelle,  sous  la  présidence 
de  leur  fondateur,  pour  les  besoins,  les  avantages  et  les  progrès  de 
l’ Institut,  se  prosternent  avec  lui  en  esprit  aux  pieds  de  Votre  Sain- 
teté pour  la  prier  d'agréer,  tant  en  leur  nom  qu'au  nom  de  leurs 
inférieures  et  des  communautés  qui  n'ont  pu  être  représentées  à la 
réunion,  l’hommage  de  la  profonde  vénération  et  do  la  soumission 
entière  que  les  enfants  de  sainte  Angèle  de  Mérici  ont  toujours  pro- 
fessée et  professeront  toujours  à l’égard,  de  la  personne  sacrée  du 
Vicaire  de  Jésus-Christ. 

A la  vue  des  tempêtes  que  l’esprit  des  ténèbres,  travesti  en  an- 
ge do  lumière,  soulève  contre  la  barque  de  saint  Pierre  ; en  pré- 
sence des  innombrables  maux  et  des  poignantes  douleurs  dans  les- 
quels il  cherche  à abîmer  le  cCeur  du  Chef  visible  de  l' Eglise , nous 
ne  pouvons,  Très  Saint  Père,  que  gémir,  pleurer,  offrir  au  Ciel  des 
prières,  joindre  l’obole  do  la  veuve  aux  dons  que  le  monde  entier 
envoie  au  secours  do  la  commune  patrie  de  tous  les  catholiques. 
Mais  si  notre  coopération  est  faible,  les  sentiments  do  notre  cunir. 
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Très  Sainl  Père,  ne  le  sont  pas;  et  par  les  vœux  que  nous  formons 
pour  la  paix  de  la  chrétienté  et  la  joie  de  votre  cœur,  nous  ne  le 
cédons  à personne. 

C’est  Hi  une  grande  consolation  dans  le  paisible  séjour  du  cloî- 
tré, dont  rien  ne  troublerait  le  bonheur,  si  les  calamités  de  l’Egli- 
se pouvaient  laisser  insensibles  des  âmes  qui  ne  veulent  vivre  que 
pour  elle.  Aussi,  Très  Saint  Père,  par  l’exacte  observance  de  la 
discipline  régulière,  les  Religieuses  Ursulincs  s'efforceront  do  rendre 
leurs  prières  et  leurs  supplications  efficaces,  afin  que  le  Dieu  de 
paix  ne  soit  pas  seulement  avec  elles,  avec  les  jeunes  filles  et  les 
enfants  pauvres  que  le  Ciel  leur  confie;  mais  plus  particulièrement 
encore  afin  que  la  branche  d’olivier  apparaisse  de  nouveau  à la 
barque  de  l’Eglise,  comme  elle  apparut  autrefois  à l’arche  de  Noé, 
qui  en  était  la  ligure.  Qu’ ainsi  le  Dieu  de  paix  triomphe,  et  que 
« les  nations  » qui  « ont  frémi  de  rage  et  médité  de  vains  com- 
plots » , reviennent  chercher  la  liberté  et  le  bonheur  aux  sources 
sacrées  qui  seules  répandent  ces  trésors  1 

Daignez  agréer , Très  Sainl  Père,  cet  hommage  do  notre  profond 
respect  et  de  notre  soumission  filiale,  et  nous  accorder,  ainsi  qu'à 
toutes  nos  maisons , votre  bénédiction  apostolique  ! 

* De  Votre  Sainteté, 

Thildenck,  archidiocèsc  de  Matines,  le  8 septembre  1860. 

, ■ t ■-  :* 

Les  très  humbles  et  très  fidèles  enfants 


(Sequonn  ireiUaeinque  firme.  ) 
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1)1  SAN  FRANCESCO  SAVERiü  IN  BRUXELLES 


I. 


Ta  es  Saint  Père, 

L’Œuvre  de  sainl  François  Xavier  pour  la  conversion  des  pé- 
cheurs, fondée  et  dirigée  par  le  R.  P.  Van  Caloen,  de  la  Compagnie 
de  Jésus,  et  h laquelle  Voire  Sainteté  a bien  voulu  conférer  le  litre 
d’Archiconfrérie  par  son  bref  du  27  mai  1 856 , en  daignant  l’ enrichir 
de  nombreuses  indulgences,  est  une  œuvre  essentiellement  propre  à 
nous  attirer  les  bénédictions  du  ciel  dans  les  circonstances  présen- 
tes où  l’audace  de  l’impiété  s'attaque  avec  acharnement  à tout.ee 
qui  tient  a notre  sainte  religion.  Aussi,  depuis  six  ans  à peine 
qu’elle  a été  entreprise  et  érigée  canoniquement  à Bruxelles,  nous 
avons  lieu  de  nous  féliciter  des  heureux  résultats  obtenus  jusqu'  à 
ce  jour,  et  de  remercier  Dieu  des  faveurs  signalées  qu’il  ne  cesse 
de  répandre  sur  ceux  qui  s’y  sont  associés. 

Déjà  nous  comptons  vingt-trois  alliliations  dont  la  plupart  des 
membres,  appartenant  à la  classe  ouvrière,  sont  des  pères  de  fa- 
mille qui',  ramenés  à la  pratique  des  vertus  chrétiennes,  se  dévouent 
maintenant  à leur  tour  au  salut  de  leurs  frères  égarés.  En  jetant 
un  coup-d’œil  sur  les  nombreuses  signatures  qui  accompagnent  l’a- 
dresse ci-jointe,  Votre  Sainteté  pourra  juger  par  elle-même,  combien 
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celle  œuvre  rencontre  de  sympathitiues  adhésions , et  combien  elle  est 
digne  de  l’ encouragement  des  personnes  de  bien.  Pour  lui  donner 
plus  d’extension , et  y perpétuer  cet  esprit  de  parfaite  abnégation  et 
de  charité  divine,  nous  avons  cru  bon  d’établir,  avec  le  concours 
des  membres  les  plus  inlluents  et  les  plus  actifs , des  écoles  du  soir 
pour  les  ouvriers  et  les  jeunes  apprentis.  C’est  ainsi  qu’en  peu  de 
temps,  nous  avons  pfi  réunir  prés  de  quatre  cents  jeunes  gens  qui, 
après  une  journée  de  peine  et  de  labeur,  viennent  consacrer  leurs 
soirées  à l’étude  des  connaissances  les  plus  propres  h cultiver  l'es- 
prit et  à former  le  cœur. 

Nous  no  doutons  nullement  que  Votre  Sainteté  ne  voie  avec  bon- 
heur cette  institution  s’ accroître ’et  se  développer  de  jour  en  jour,  et 
qu’elle  ne  veuille  bien  lui  continuer  son  puissant  appui  en  daignant 
la  prendre  sous  son  haut  et  digne  patronage.  Ce  sera  alors  peur 
nous  un  motif  de  plus  pour  redoubler  de  zèle  et  d'ardeur,  en  son- 
geant, que  si  d’un  côté  les  ennemis  do  l'Eglise  s'efforcent  par  tous 
les  moyens  d’ébranler  et  d’anéantir  nos  croyances  religieuses,  d’un 
autre  côté,  nous  serons  assez  forts,  avec  l’aide  de  Dieu  et  celui  du 
Saint-Siège,  pour  lutter  contre  eux,  et  préserver  ainsi  une  partie 
du  troupeau  de  Jésus-Christ  Je  la  contagion  et  de  la  [lerversilé  des 
méchants.  Oui,  Très  Saint  Père,  croyez  bien  qu’il  nous  sera  tou- 
jours doux  et  consolant  de  vous  rester  iqviolablemenl  fidèles,  et  de 
coopérer  par  tous  nos  efforts  à l’ affranchissement , et  à la  consoli- 
dation de  votre  pouvoir  spirituel  et  temporel  et  que  jamais  nous  ne 
cesserons  d’ invoquer  le  Tout-Puissant , afin  qu’  il  daigne  au  plus  tôt 
rétablir  le  calme  et  la  paix  au  sein  de  son  Eglise. 

Dans  cet  esjvoir , humblement  prosternés  aux  pieds  do  Votre 
Sainteté,  nous  la  supplions  de  bien  vouloir  nous  donner  sa  béné- 
diction apostolique. 

Bruxelles,  le  12  mars  48(10 


A.  Hosman,  Préfet 
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II. 

Très. Saint  Père, 

• ♦ 

Les  événements  qui  émeuvent  le  monde  font  à tous  les  catholi- 
ques un  devoir  sacré  d'unir  leurs  prières  à celles  que  vous  adres- 
sez à Dieu , pour  qu’en  donnant  h son  Eglise  la  lumière  et  la  force 
qu  il  ne  lui  refuse  jamais , sa  miséricorde  ne  se  lasso  point  à l’ égard 
de  ceux  qui  courent  à leur  ruine  eu  formant  de  criminels  projets  ; 
c’est  le  devoir  de  tous  les  catholiques  de  déposer  à vos  pieds  le 
témoignage  de  leur  inviolable  fidélité  à la  Chaire  do  saint  Pierre, 

et  l’expression  de  leur  douleur  h la  vue  des  épreuves  qui  affligent 

• * 

la  sainte  Eglise  dans  son  Chef  vénéré.  ♦ 

Pour  nous,  Très  Saint  Père,  membres  de  l'Archiconfrérie  de 
saint  François  Xavier  pour  la  conversion  des  pécheurs,  pour  nous, 
à qui  vous  avez  ouvert  les  trésors  de  l'Eglise,  co  devoir  nous  pa- 
rait plus  impérieux  encore.  Comme  des  iils  que  iour  père  a comblés 
de  bienfaits  ressentent  l’injure  qui  lui  est  faite,  nous  nous  sentons 
cruellement  blessés  dans  notre  piété  filiale , par  les  circonstances  ac- 
tuelles, et  par  celles  qui  les  ont  précédées. 

Nous  nous  inclinons , Très  Saint  Père , devant  ces  épreuves  que 
Dieu  permet , pour  la  gloire  de  son  Eglise  et  le  triomphe  de  la  foi  ; 
mais  nous  lui  demandons  de  les  abréger  et  d’éloigner  de  vous  ce 
* calice  amer. 

Daignez,  Très  Saint  Pôro,  donner  votre  bénédiction  apostolique  aux 
soussignés,  vos  fils  très  humbles  et  très  soumis,  membros  de  l'Archi- 
association  de  saint  François  Xavier  pour  la  conversion  des  pécheurs. 

Bruxelles,  le  12  mars  1860.  * 

( Seguono  duemila  settecçnlo  firme.  ) 
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LA  COM  11  N ï TA  DI  BfrRLAYMONT 

IN  BRUXELLES 


Thés  Saint  Père. 


Retirées  du  monde  dans  la  tranquille  solitude  de  leur  cloître, 
n'ayant  à s’occuper,  stolon  l'esprit  de  leur  saint  état,  que  de 
leur  perfection  propre  et  de  l’éducation  chrétienne  des  jeunes  per- 
sonnes que  la  Providence  leur  coolie,  vos  humbles  servantes,  Très 
Saint  Père,  ne  connaissent  qu'une  partie  minime,  sans  doute,  des 
sacrilèges  attaques  dirigées  contre  la  sainte  Eglise,  et  des  longues 
souffrances  dont  les  méchants  accablent  le  Vicaire  de  Jésus-Christ. 
Mais  le  peu  que  nous  savons  de  tous  ces  malheurs,  suffit  pour 
nous  affliger  profondément.  Des  filles  qui  aiment  leur  père  pour- 
raient-elles être  insensibles  h ses  épreuves,  habituées  quelles  sont , 
par  T instinct  du  cœur  et  plus  encore  par  le  sentiment  chrétien , à 
partager  toujours  scs  peines  et  ses  in<iuiéludes , comme  ses  joies  et 
ses  espérances. 

Très  Saint  Père,  nous  prions  depuis  longtemps  pour  Votre  Sain- 
teté: nous  n'avons  pas  attendu  que  des  prières  publiques  fussent 
proscrites  et  devinssent  un  devoir  ; les  ordres  sont  inutiles  partout 
où  l’amour  commande.  D’ailleurs,  Très  Saint  Père,  notre  tâche  a 
été  rendue  encore  plus  facilo  par  l’exemple  d'un  attachement  iné- 
branlable au  Saint-Siège,  que  nos  soeurs  et  devancières  dans  le 
couvent  de  Berlaymont  nous  ont  laissé  comme  un  précieux  héritage 
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de  famille.  Grâce  à cet  attachement  sans  doute,  Très  Saint  Père, 
notre  communauté  a eu  le  rare  bonheur  de  traverser  sans  périr, 
au  milieu  des  ruines  de  presque  tous  les  autres  monastères,  les 
jours  mauvais  du  XVIIe  et  du  XVIIIe  siècle.  Cette  tradition , ren- 
due pratique,  est  encore  aujourd’hui  notre  force,  notre  espoir, 
notre  consolation  ; elle  ne  cessera  jamais  d’ indiquer  notre  but  et 
de  nous  servir  de  boussole.  Vos  humbles  servantes,  Très  Saint 
Père,  aiment  aussi  à dire  à Votre  Sainteté,  que  les  élèves  du 
pensionnat  et  les  enfants  de  l’école  des  pauvres  se  sont  associées 
aux  religieuses  pour  diriger  constamment  vers  le  .Ciel  leurs  yeux, 
leurs  vœux  et  leurs  prières. 

Daignez  les  bénir,  ainsi  que  noqs,  Très  Saint  Père;  et  que  sous 
cette  main  qui  dirige  le  gouvernail  de  la  barque  de  saint  Pierre, 
ces  jeunes  plantes , marquées  pour  le  ciel  et  arrosées  des  eaux  de 
la  grâce',  portent  des  fruits  abondants  de  salut,  pour  elles  et  pour 
leurs  familles  ! * • 

Puissions-nous  apprendre  bientôt  que  la  paix  est  rendue  à l’E- 
glise, que  les  paternelles  angoisses  du  Vicaire  de  Jésus-Christ  sont 
calmées , que  ceux  qui  ont  blasphémé  ce  qu’  ils  ignoraient  et  agi 
sans  savoir  ce  qu’  ils  faisaient , ont  ouvert  leur  âme  au  repentir  ; 
que  les  justes  sont  raffermis,  par  les  tribulations,  dans  la  foi  et 
dans  l’ espérance;  que  l’épouse  de  Jésus-Christ  triomphe  plus  glo- 
rieuse que  jamais,  et  que  le  monde  entier  peut  entonner  l’hymne 
sacré  de  la  victoire  ! 

Tels  sont  les  sentiments,  Très  Saint  Père,  que  nous  déposons 
au  pied  de  votre  double  trône  de  Pontife  et  de  Roi.  Que  ne  pou- 
vons-nous y déposer  en  même  temps  une  large  offrande,  digne  de 
sa  destination , et  proportionnée  plutôt  à nos  désirs  qu’à  notre  pau- 
vreté i Mais  étant  forcées , par  suite  de  mesures  légales  prises  par 
les  autorités  civiles  dans  l’intérêt  de  la  capitale,  de  déplacer  notre 
établissement  et  de  bâtir  ailleurs  un  nouveau  monaslèro,  et  n’ayant 
d’autres  ressources  que  celles  que  nous  espérons  de  la  divine  Pro- 
vidence  et  de  la  bénédiction  apostolique  que  Votre  Sainteté  daignera 
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donner  à notre  nouveau  terrain,  nous  vous  prions,  Très  Saint  Père, 
de  considérer  moins  le  faible  don  que  vous  offrent  nos  mains,  que 
les  sentiments  qui  animent  nos  cœurs , et  animeront  toujours , avec 
la  vénération  la  plus  profonde,  les  religieuses  du  couvent  de  Ber- 
laymont , de  "Bruxelles. 

De  Votre  Sainteté, 

♦ 

Bruxelles,  le  31  mars  1860. 


Les  1res  humbles  servantes 

V.  MvelciCUp.  Prévôté,  au  nom  de  la  Communauté 


* 
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I/1STITUT0  DELLE  DAME  DI  MARIA 

* 

IIS  BRUXELLES 


Très  Saint  Père  . 

L’humble  silence  convient  aux  petits,  surtout  quand  ils  sont 
voués  par  état  à 1’  humilité  cl  au  silence.  Nous  taire  serait  donc 
notre  partage,  Très  saint  et  bicn-aimé  Père, «si  le  sentiment  vif  et 
profond  de  notre  religieux  amour,  pour  l'auguste. Chef  de  l’Eglise, 
pour  le  glorieux  Vicaire  de  notre  divin  époux  Jésus-Christ  ne  nous 
faisait  éprouver  un  besoin  irrésistible  d’épancher  dans  votre  cœur 
affligé  les  désolations  de  nos  cœurs  à la  vue  des  outrages  dont  on 
abreuve  le  Saint— Siégo. 

Daignez  permettre,  Très  Saint  Père,  que  l’Institut  des  Dames 
de  Marie , fondé  par  Monsieur  le  Chanoine  Van  Crombrugghe  et  pla- 
cé sous  la  direction  de  Monseigneur  le  Cardinal  de  Matines*  s'asso- 
ciant à tout  ce  que  la  vénération  la  mieux  méritée,  le  dévouement 
le  plus  lilial  ,♦  l’affection  la  plus  sainte  font  parvenir  à vos  pieds 
de  témoignages  ardents  pour  Votre  Sainteté  ; daignez  permettre  que 
cet  Institut  vous  dise  aussi  ses  sentiments  de  respect,  d'obéissance 
et  d’amour. 

Si  le  silence  nous  eût  convenu , la  manifestation  de  notre  dé- 
vouement à votre  personne  sacrée  ne  nous  est-elle  pas*  impossible . 
Très  Saint  Père?  Dans  notre  impuissance,  nous  saisissons  le  moyen 
accordé  aux  faibles,  la  consolation  offerte  aux  humbles  de  pouvoir 
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servir  selon  la  mesure  de  leurs  forces,  les  intérêts  de  Jésus-Christ. 

Nous  prions,  Très  saint  et  bien-aimé  Père,  nous  faisons  prier  nos 
chères  enfants,  ces  pieuses  jeunes  fdles  pénétrées  de  respect  pour  la 
sainte  Eglise  et  d'un  religieux  enthousiasme  pour  son  auguste  Chef. 

Toutes  ensemble,  mères  et  enfants,  nous  supplions  le  ciel  de  déjouer 
les  projets  criminels  des  impies , de  dissiper  les  ennemis  du  bien , 
de  faire  descendre  sur  la  terre  la  piété  et  la  paix.  Avec  quelle  con- 
fiance nous  nous  adressons  au  Cœur  adorable  de  Jésus,  cette  sour- 
ce de  toutes  les  grâces,  cet  océan  de  bonté!  Ah!  de  co  doux  Cœur 
sortiront  bientôt  de  nouveaux  (lots  d'amour  qui  sauveront  la  sainte 
Eglise;  de  ce  Cœur  divin  se  répandront  sur  vous,  Très  Saint  Père, 

les  effusions  de  la  plus  tendre  charité,  les  rayons  des  plus  vives,  . . *} 

✓ . . 

des  plus  pures  lumières.  Et  Marie,  Reine  des  Anges,  notre  Mère, 
notre  Souveraine , l’ Immaculée  Vierge  Marie  entendra  nos  soupirs 
et  nos  vœux,  comme  elle  a accueilli,  nous  osons  l'espérer,  nos  ac- 
clamations, nos  joies  et  nos  fêles  lors  de  son  dernier  et  immortel 
triomphe.  Nous  aimons  aussi  à recommander  la  sainte  Eglise  au  glo- 
rieux époux  de  Marie , saint  Joseph , notre  Patron  ; cet  illustre  Pa- 
triarche se  joindre  à la  divine  Marie,  aux  saints  Apôtres  Pierre  et 
Paul , et  leur  puissanto  intercession  hâtera  la  cessation  des  outrages 
faits  h la  religion,  des  afflictions  qui  inondent  l’âme  du  Père  com- 
mun des  fidèles  et  le  signal  d’une  glorieuse  victoire  remportée  sur 
l’esprit  du  mal. 

Si  l’expression  de  ces  sentiments  jointe  à notre  modeste  offrande 
ne  vous  a pas  déplu,  Très  saint  et  bien-aimé  Père,  daignez  accor- 
der comme  gage  de  votre  indulgence  et  de  votre  bonté  paternelle , vo- 
tre bénédiction  que  demandent,  humblement  prosternées  â vos  pieds, 
pour  elles  et  leurs  chères  élèves, 

De  Votre  Sainteté, 

Bruxelles,  rue  du  Marais. 

Les  très  humbles  servantes. 
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I CATTOLICI  DI  CELLES 


Très  Saint  Père, 

La  douloureuse  nouvelle  des  épreuves  et  des  périls  de  Voire 
Sainteté  est  parvenue  dans  nos  chaumières  : elle  y a répandu  l'alar- 
me et  la  désolation.  . - • 

Prosternés  h vos  pieds,  nous  venons  mêler  nos  larmes  h celles 
de  tant  d’illustres  chrétiens,  et  nous  élevons  vers  vous  l’hommage 
de  notre  filiale  tendresse  et  de  notre  profond  dévouement. 

Vous  êtes  le  Vicaire  de  Celui  qui , à son  berceau , recevait 
l’adoration  des  Rois  et  des  pauvres  bergers , mais  à l’ imitation  de 
ce  divin  Maître,  la  malice  des  hommes  et  l’infortune  des  temps 
vous  ont  préparé  un  calvaire  de  longues  souffrances. 

Ce  n’est  pas  contre  vous  seul,  Très  Saint  Père,  que  sont  diri- 
gés les  coups  des  ennemis  de  tout  principe  religieux  et  social , mais 
c’est  contre  notre  mère  la  sainte  Eglise. 

Nous  croyons  à l’Eglise  une,  sainte,  universelle,  catholique  et 
apostolique.  Mais  que  serait  l’unité  sans  son  Chef  suprême,  repré- 
sentant de  Dieu  sur  la  terre,  et  quo  serait  celte  autorité  si  elle  ne 
jouissait  pas  de  la  plénitude  de  son  indépendance?  La  principauté 
temporelle  de  Votre  Sainteté  est  donc  la  consécration  de  son  auto- 
rité spirituelle,  et  ceux  qui  mettent  la  main  sur  ce  domaine  tem- 
porel se  rendent  coupables  du  plus  grand  des  sacrilèges. 

Ce  que  vous  défendez,  Très  Saint  Père,  en  défendant  l' intégri- 
té de  vos  Etats,  c’est  la  liberté  de  l’Eglise,  la  grandeur  du  droit. 
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la  cause  de  la  justice,  c’est  l'arche  sainte  de  la  vérité  dont  vous 
êtes  le  plus  sublime  dépositaire  sur  la  terre. 

Puisse  Dieu , Très  Saint  Père , mettre  fin  à tant  d’ épreuves  ; 
puisse-t-il  promptement  dissiper  les  dangers  qui  vous  entourent, 
et  les  amertumes  dont  votro  cœur  est  abreuvé. 

Nous  tournons  vers  Dieu  nos  cœurs  et  nos  âmes  afin  qu’  il 
vous  conserve  le  courage  et  la  fermeté  de  tant  de  saints  Martyrs , vos 
illustres  et  immortels  prédécesseurs  sur  le  trône  de  saint  Pierre. 

Accueillez  nos  vœux,  Très  Saint  Père,  avec  une  paternelle  bon- 
té; vos  humbles  fils  prient  pour  vous,  et  invoquent  votre  sainte 
bénédiction. 

Celles,  25  janvier  1860. 

C.  Liedekerke-Beaufort  , 
G.  Baron  de  Vauls. 


( Seguono  duecento  ottantasei  firme.) 
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LA  CONFERENZA  DI  S.  VINCENZO  DE’  PAOLI 

DI  HEVERLE 


Très  Saint  Père, 

Nous  soussignés,  membres  de  la  société  charitable  de  saint  Vin- 
cent de  Paul  et  habitants  de  la  commune  de  Hévcrlé  (Province  de 
Brabant,  Belgique),  venons  unir  nos  vœux  ardents  et  nos  protesta- 
tions de  déovuemenl  aux  témoignages  innombrables  d'amour  et  de 
respect  filial  qu’adressent,  en  ce  moment,  tous  les  catholiques  de 
Y univers  au  vénérable  successeur  du  Prince  des  Apôtres! 

Puisque  c’est  le  système  des  garanties  politiques  dans  l'équili- 
bre des  pouvoirs  qui , aux  yeux  do  la  science  moderne , semblé  être 
la  pierre  angulaire  des  libertés  et  de  l’ordre  social,  quel  pouvoir 
plus  que  celui  du  Souverain-Pontife  devrait  inspirer  la  confiance 
et  l’affection  ! Tandis  que  d’autres  monarques  peuvent  être  soup- 
çonnés de  vouloir  faire  prédominer  leurs  intérêts  dynastiques  et 
personnels  sur  ceux  de  leurs  Etats,  le  Pape  n'arrive  à son  trône 
qu’à  l’àge  où  l’expérience  et  la  maturité  ont  remplacé  la  fougue 
de  la  jeunesse  ; il  voit  le  lustre  de  sa  famille  s’ éteindre  avec  son 
règne,  et  ne  peut  laisser  à- ses  parents  d’autre  gloire  que  le  sou- 
venir de  ses  vertus  et  de  ses  bonnes  actions  ! 

Attenter  aux  droits  du  plus  ancien  et  du  plus  respectable  des 
l»ouvoirs  modernes,  c’est  miner  par  sa  base,  la  souveraineté  dans 
tous  les  Etats.  Comment  se  peut-il  que  ceux  qui  se  proclament  les 
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défenseurs  de  l’ordre  et  du  principe  d’autorité  soient  aveugles  de- 
vant cette  lumière? Et  jusqucs  à quand  plaira-t-il  à la  divine 

Providence,  dont  la  justice  égale  la  sagesse,  de  laisser  do  pareils 
crimes  impunis? 

Très  Saint  Père  I Nous  nous  confions  dans  la  parole  de  Celui  qui 
nous  a enseigné  que  les  portes  de  l’enfer  ne  prévaudront  pas  contre 
l'Eglise  de  Rome;  et,  en  offrant  tous  les  jours  nos  prières  au  Dieu 
tout-puissant  et  miséricordieux , dont  vous  ôtes  le  vrai  Vicaire  sur 
la  terre , nous  réitérons  à votre  sainte  et  auguste  Majesté  1’  hom- 
mage de  tous  les  dévouements  que  nous  pourrions  être  appelés  à 
lui  prodiguer. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  nous  accorder  votre  bénédiction  apos- 
tolique et  recevoir  l’expression  de  notre  respect  filial. 

Héverlé,  près  Louvain,  le  2 janvier  1860. 

P.  J.  Van  Bever,  Curé  d’ Héverlé 


( Seguono  trenlasei  firme.  ) 
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LA  CONFERENZA  DI  S.  VINCENZO  DE’  PAOLI 

Dl  TIRLEMONT 


Très  Saint  Père, 

Heureux , mille  fois  heureux  sont  les  fidèles  catholiques  qui  com- 
prennent le  honheur  d’être  nés  et  de  vivre  dans  l’Eglise  de  Jésus- 
Christ,  dans  cette  Eglise  dont  la  vie  et  la  gloire  sont  la  lutte  de 
la  charité  et  le  triomphe  de  la  croix.  11  est  vrai  qu’à  l’exemple  de 
son  divin  Epoux,  les  plus  grandes  afflictions  sont  bien  souvent  le 
partage  de  cette  divine  Mère.  Elle  a à pleurer  bien  souvent  sur 
l’ingratitude  et  l’aveuglement  des  hommes;  mais  ses  vrais  enfants 
sont  toujours  là  pour  la  consoler  et  essuyer  ses  larmes  maternelles. 
L’orgueil  et  l’impiété  lui  livrent  souvent  des  guerres  sacrilèges, 
mais  jamais  elle’n’a  tremblé  au  milieu  do  ses  plus  terribles  épreu- 
ves ; caf  son  regard  est  toujours  fixé  sur  l’ invincible  bannière  de 
Jésus  crucifié,  et  près  de  dix-neuf  siècles  lui  ont  appris  la  vérité 
de  cette  parole  du  Fils  de  Dieu:  Voici  que  je  suis  avec  vous  jusqu'à 
la  consommation  des  siècles.  Aujourd’  hui  encore  l’esprit  du  mai  a 
forgé  de  nouvelles  armes  contre  la  cité  de  Dieu , a soulevé  de  nou- 
velles tempêtes  contre  l’ immortelle  barque  de  Pierre  ; mais  les  fi- 
dèles amis  du  Sauveur  sont  dans  la  barque  s'écriant  tous  d’une 
voix  : Seigneur,  sauvez  nous  ! — et  Dieu  manifestera  de  nouveau  sa 
puissance,  et  sa  parole  aura  bientôt  calmé  les  flots  de  la  mer. 

Très  Saint  Père,  quelques  uns  de  vos  plus  humbles  enfants,  à 
l'exemple  de  leurs  vénérés  Evêques . ne  craignent  pas  de  venir  aussi 
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témoigner  île  leurs  sentiments  pour  votre  auguste  personne  ; car 
eux  aussi,  comme  tous  les  Pasteurs  do  leurs  âmes,  éprouvent  le 
besoin  d’épancher  leur  cœur  à vos  pieds  sacrés.  Au  milieu  des 
hommages  sans  nombre  qui  vous  arrivent  de  toutes  les  parties  de 
la  terre,.  pour  protester  de  la  piété  filiale  et  de  l’indignation  ca- 
tholique contre  les  excès  des  impies,  vous  permettez  à quelques 
chrétiens  enrôlés  sous  le  drapeau  de  saint  Vincent  de  Paul , de  ve- 
nir à leur  tour  soulager  leur  cœur  en  faisant  entendre  jusqu’au 
trôno  de  Votre  Sainteté  les  accents  de  leur  douleur  et  de  leur  chré- 
tienne espérance.  Notre  voix  est  bien  faible,  il  est  vrai,  dans  ce 
concert  solennel  des  catholiques  de  l’univers  ; mais  nous  savons  que 
vous  êtes  le  Vicaire  et  le  Représentant  de  Celui  qui  a créé  l’ hysope 
comme  le  cèdre  du  Liban,  et  qui  entend  le  cri  des  petits  oiseaux 
au  milieu  des  sublimes  harmffïlos  des  cieux. 

Au  milieu  des  aflliclions  que  vous  accablent  en  ce  moment , 
Très  Saint  Père,  notre  plus  grand  bonheur  est  de  nous  sentir  avec 
vous  sous  la  pesante  croix  dont  vous  êtes  chargé;  mais  qu’elle  est 
douce  à porter  cette  croix  bénie  du  Sauveur,  qui  est  celle  de  toute 
l’Eglise  et  que  vous.porlez  aujourd’hui  avec  elle,  pour  la  voir  triom- 
pher demain  sur  les  ruines  et  la  honte  de  l’erreur  et  de  l’ impiété  ! 

Il  est  un  homme  dont  la  douleur  ou  la  joie  est  ressentie  dans 
toutes  les  contrées  du  monde  ; c'est  le  Père  commun  des  fidèles , le 
Vicaire  de  Jésus-Christ , l'organe  de  la  vérité , le  dispensateur  do 
la  parole  divine  qui  éclaire  et  sauve  las  nations.  Très  Saint  Père.  * 
quel  est  en  clFet  le  lieu  de  la  terre  où  votre  parole  désolée  n’ait 
pas  retenti  dans  un  cœur  chrétien  ? Du  midi  au  septentrion , du 
couchant  à l’aurore,  Jésus-Christ,  sur  son  trône  éternel,  n’entend 
qu'une  voix,  la  prière  de  son  Eglise,  qu’un  nom  béni  par  toutes 
les  bouches,  le  nom  de  son  digne  Vicaire  ici-bas,  qui  marche  comme 
l’homme  des  douleurs,  portant  la  croix  cl  la  couronne  d'épines. 

Comment  donc  pourrions-nous  être  étonnés  de  la  paix  et  de  la 
sainte  confiance  qui  brillent  dans  votre  personne.  Très  Saint  Père? 
Quelles  douces  consolations  no  devez-vous  pas  ressentir  dans  ces 
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jours  d'amertume,  en  voyant  éclater  sous  vos  yeux  ces  signes  visi- 
bles de  la  protection  de  Dieu , en  voyant  cette  vie  de  foi  ; cet  amour 
ardent  qui  s’éveille  ou  plutôt  qui  s’épanche  de  toutes  parts  dans 
le  monde  catholique.  Mais  un  grand  motif  do  votre  espérance  et  de 
celle  de  toute  l’Eglise,  c'est  le  pouvoir  de  la  Heine  du  ciel  que  vous 
avez  couronné  de  tant  de  gloire  sur  la  terre  en  la  proclamant  Im- 
maculée : oh  I Très  Saint  Père , elle  tourne  vers  vous  ses  miséri- 
cordieux regards,  celle  qui  est  pour  l'Eglise  de  son  divin  Fils  cette 
défense  terrible  comme  une  armée  rangée  en  bataille. 

Oui,  nous  sommes  avec  vous  pleins  d’espoir  et  de  confiance. 
Celui  qui  donne  la  paix  aux  peuples  et  la  force  h l’autorité  vengera 
les  droits  sacrés  de  votre  souverain  Pontificat , si  nécessaire  au  salut 
des  hommes  et  des  sociétés.  Que  d’autres  se  confient  dans  leurs  ma- 
chines de  guerre  et  le  nombre  dehors  soldats:  pour  nous,  tout 
notre  espoir  est  dans  le  nom  du  Seigneur.  Très  Saint  Père,  nous  ne 
cesserons  de  lever  les  yeux  vers  les  saintes  montagnes,  en  joignant 
à nos  prières  les  œuvres  de  la  charité  ; nous  aimerons  do  plus  en 
plus  nos  pauvres  et  nos  malheureux , qui  sont  les  meilleurs  amis  de 
Jésus,  et  que  ne  passent  aucun  jour  sans  demander  au  ciel  les  con- 
solations dont  vous  avez  besoin  dans  vos  peines  et  vos  sollicitudes. 

Agréez,  Très  Saint  Père,  ces  sentiments  de  vos  plus  dévoués 
enfants , et  que  Votre  Sainteté  daigne  leur  accorder  sa  paternelle  bé- 
nédiction pour  tous  les  membres  de  la  conférence  de  saint  Vincent 
de  Tirlcmont,  pour  les  familles  pauvres  qu’ils  assistent  do  leur  cha- 
rité, pour  tous  les  enfants  qu’ils  dirigent  dans  la  voie  du  salut, 
enfin  pour  les  parents  des  membres  de  cette  société. 

De  Votre  Sainteté, 

Les  plus  humbles  el  les  plus  dévoués  enfants 
Modeste  Adalbert  Comte  de  Rottermend,  Chev.  de  S.  Sylvestre 
et  du  S.  Sépulcre,  Président  de  la  Conférence 

( Seguono  tredici  frme.) 
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IL  CAPITOLO  CATTEDRALE 


Bratissime  Pater, 

Capitulum  ecclesiae  Cathedralis,  Deoani  rurales,  Parochi  et  Clerus 
universus  dioecesis  Brugensis  postulant  admitli  ad  osculum  pedis. 

Quamvis  omni  tempore  romano  Pontifici  devinctissimos  et  iu- 
rium  ae  privilegiorum  sanctac  Sedis  defcnsores  nos  palam  protitea- 
mur,  nobisque  notum  sit  pcrdileclum  Episcopum  nostrum  nuper 
iterala  iam  sensa  nostra  Bealitudini  Veslrae  cxposuissc,  tantac  la- 
men  angusliae,  quibus  premitur  amantissimus  Pater,  nos  iinpeliunt 
ut  spedali  documento  nos  et  nostra  omnia  cum  fdiali  pielatc  san- 
elae  Sedi  devoveamùs. 

Etenim  inrredibilis  afllictio  nos  et  fidelem  Flandriae  populum 
coinmuvit,  dura  pcrcepiraus  Sanclilatem  Yestram  non  sine  gravi  do- 
lore  conquestam  esse  quod  subditi  temporalis  dominii  sanctao  Sedis 
partim  pravis  consiliis  seducti,  partiin  \ iolentia  in  rebellionem  acti. 
declaraverint  in  suis  comitiis  Paparn  excidisse  iuribus  super  regio- 
nes  illas  quas  divina  Providentia  ad  splendorem  supremae  pontiticiac 
maiestatis,  cl  ad  perfeclam  in  spirituali  regiminc  Ecclesiae  liberta- 
tcm  sanctac  Sedi  per  lot  saccula  servalas  esse  voluit. 

Nec  minor  fuit  omnium  nostrum  indignatio  cum  eodem  tempore 
intelleximus  perdilissimos  homines  non  tantum  foverc  perlurbaliones 
Ilaliae  sed  eo  dcvenissc  audaciae  et  coccitatis  ut  in  ipsa  calholicitatis 
/’.  II.  Vol.  II.  KH 
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Sodé,  facto  et  seriptis,  mores  christianos  corrumpant,  apostolicam 
doctrinam  impugnent , ministros  Christi  ipsumquc  eius  in  terris  Vi- 
carium  iniuriis  et  convitiis  persequantur. 

Solalio  quidem  sunt,  inter  tôt  tribulatioues,  divina  promissa, 
quibus  Dominus  fundans  Ecclesiam  super  petram,  pollicitus  est  fu- 
turum  ut  portae  inferi  nunquam  praevaleant  adversus  eam  ; et  ac- 
cedil  experientia  anteaclorum  (emporum  dilucide  manifestans  divi- 
nam  protectionem , qua  Princeps  pastorum  Ecclcsiae  suae  et  sanctae 
Sedis  iura  omnia  invicte  luctur,  consilia  inimicorum  subsannans 
eorumque  confundcns  perfidiam. 

Verum  ut  dignelur  Deus  abbreviare  dies  probationis,  et  non 
conlerat  in  ira  sua  filios  quanlumvis  ingratos,  quorum  defectionem 
Bcaliludo  Veslra  tam  amanter  déplorât , instamus  o ration i absque 
intermissionc,  iuniores  ievitae  seminarii , qui  etiam  flagrantes  amo- 
ro  in  Vicarium  lesu  Christi  pro  eo  ad  unurn  omnes  parati  sunt 
vitam  fundere,  et  Virginos  Deo  sacrac  in  reccssibus  suis  coram 
Sanctissimo  Sacramento  vigilias  agunt , Clerus  et  populus  fulelis 
ad  tcmpla  contluunt,  novendiales  preces  in  honorem  sacratissimi 
Cordis  lesu , ïmmaculatae  Virginis  Mariae  et  palronorum  passim 
cclebrantur  ; privatae  in  familiis  inslilUuntur  supplicationes , ac  de- 
nique  aliis  atque  aliis  sacris  exercitiis  divinam  misericordiam  im- 
ploramus. 

Si  quid  ultra  bumanae  opis  ac  subsidii  a nobis  circumstantiae 
expostulant,  paralissirai  sumus  ea  omnia  pro  viribus  cou  ferre.  .In 
primis  quidem  societas  sancti  Vincentii  a Paulo,  in  Flandria  sibi 
proposuit  suscilare  Denarium  sancti  Pétri , cuius  nos  collcdionem 
cerlis  regulis  subiicerc  et  promovere  in  singulis  parochiis  curabi- 
mus,  ut  in  temporalibus  sanctae  Sedis  aerario  efficaciter  subveoiri 
queat.  Utinam  et  alia  auxilia  providere,  ad  praesidium  augustissi- 
mao  personne  Sanctitatis  Yestrae,  et  reeuperationcm  dominii  et  pa- 
trimonii  sancti  Pétri,  a gcncrosis  vins,  fidissimis  Ecclesiae  fdiis 
suggesta  opportunum  videri  possit  : quanlo  euro  gaudio  nos  consilio 
et  cooperatione  huic  praeclaro  operi  manum  admoveremus  ! 


PBOV INCIA  ECCLESIASTICA  DI  MAL1NES.  827 

Dum  haec  filiorum  vota  humiliter  ante  thromim  Viearii  Iesu 
Christi  dcponimus,  tenerrimo  devotionis  .affectu  aposlolicam  bene- 
diclionem  efllagitamus. 

Brugis,  10  novembris  18u9. 

( Seguono  guallro  firme.  ) 
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Très  Saint  Péris. 

Prosternés  hurablemcnl  à vos  pieds,  nous  prenons  la  respec- 
tueuse liberté  d'exprimer  h Votre  Sainteté  les  sentiments  qui  nous 
animent. 

Lorsque  tant  de  voix,  tant  de  mains  impies  s'élèvent  contre 
l’autorité  légitime  du  Souverain  Pontife,  nous,  enfants  soumis  de 
T Eglise  catholique , nous  regardons  comme  un  devoir  do  proclamer 
publiquement  notre  dévouement  absolu  et  notre  amour  filial  pour 
Votre  Sainteté;  nous  éprouvons  un  besoin  irrésistible  de  protester, 
hautement  et  sans  réserve,  contre  tous  les  actes  attentatoires  aux 
prérogatives  comme  aux  droits  du  Saint-Siège  apostolique,  de  pro- 
tester surtout  contre  ce  premier  envahissement  de  l' impiété  révo- 
lutionnaire qui,  par  la  ruse  et  la  violence,  a bouleversé  les  Roma- 
gnes  et  tend  à y subsituer  un  pouvoir  sacrilège  à la  Royauté  la  plus 
auguste  de  la  terre. 

Votre  âme,  Très  Saint  Père,  a été  abreuvée  de  douleur  à la 
vue  des  excès  que  des  enfants  rebelles  osent  commettre  contre  leur 
Père,  et  au  retentissement  de  ces  calomnies  contre  le  gouverne- 
ment Pontifical , que  de  prétendus  chrétiens  ne  craignent  pas  de 
propager  avec  la  plus  coupable  perfidie. 

Puissions-nous  adoucir  l'amertumo  de  votre  affliction  en  oppo- 
sant notre  conduite  a celle  de  ces  hommes  pervers  ou  aveugles  ; 
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en  prouvant,  par  nos  paroles  et  plus  encore  par  nos  actes,  que, 
chez  les  catholiques  de  la  Flandre , le  dévouement  égale  la  foi  ! 

Puissions-nous  aussi , par  nos  ferventes  prières , obtenir  du  Tout- 
Puissant  qu’il  hâte  le  moment  de  la  miséricorde  et  qu’il  justifie, 
une  fois  de  plus,  en  essuyant  les  pleurs  de  Votre  Sainteté,  le  di- 
vin oracle  du  Messie  : « Bienheureux  ceux  qui  pleurent , parce 
qu’ils  seront  consolés.  » 

Nous  vous  prions  humblement,  Très  Saint  Père,  de  daigner 
répandre  vos  bénédictions  apostoliques  sur  nous  et  sur  nos  familles. 

Le  jour  de  la  fêle  de  V Immaculée -Concept ion  , 8 décem- 
bre 18o9. 


Le  Président  du  Comité,  De  Moerkeree 


(Seguono  g uarantaquatlromila  settecento  quarantalrè  firme.) 
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IL  COLLEGIO  ECCLES1ASTICO  Ï)I  THIELT 


Très  Saint  Père, 

Les  cruelles  angoisses  qui  oppriment  le  coeur  du  plus  doux  des 
Pontifes,  les  périls  qui  menacent  le  domaine  temporel  du  Saint- 
Siège,  l'ingratitude  enfin  d’une  portion  de  vos  sujets  égarés,  qui 
a révolté  Pâme  des  protestants  eux-mêmes,  ont  provoqué  parmi 
les  catholiques  cette  explosion  de  sentiments  que  Votre  Sainteté 
connaît,  et  qui  sont  le  gage  de  notre  cspéranco.  Les  témoignages 
de  dévouement,  d’amour  filial  et  de  respectueuse  vénération  qu’en- 
voient à leur  Pèro  spirituel  les  fidèles  enfants  de  Y Eglise  univer- 
selle, sont  bien  de  nature  à soulager  le  poids  de  vos  augustes 
douleurs;  car,  si  les  tribulations  sont  fortes,  les  consolations  sont 
abondantes.  Jamais  l’Epouse  de  Jésus-Christ  n’a  brillé  de  cet 
éclat  de  vie  et  d’unité  que  nous  admirons  en  elle  dans  ces  jours 
de  pénibles  épreuves. 

Déjà  l’ Episcopat  belge , à la  tête  de  son  Clergé , a déposé  à 
vos  pieds  scs  vœux  et  ses  hommages,  et  l’expression  des  senti- 
ments de  ses  diocésains.  Le  peuple  belge  a voulu,  dans  la  mesu- 
re de  son  pouvoir,  essuyer  ainsi  une  de  ces  larmes  que  répand, 
abondantes  et  amères,  le  plus  doux  des  Princes,  le  plus  généreux 
des  Pontifes. 

Le  Collège  ecclésiastique  de  la  ville  de  Thiclt , qui , depuis 
quatre  siècles,  élève  pour  le  sanctuaire  une  intéressante  portion  de 
la  jeunesse  studieuse  dans  le  diocèse  de  Bruges,  dépose  aujourd’  hui 
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entre  vos  mains  sacrées  ce  gage  sincère  d’affection,  par  l’entre- 
mise d’un  de  ses  professeurs  que  vous  daignez  admettre  au  bai- 
sement de  vos  pieds. 

Pleins  d’admiration  pour  vos  vertus,  que  rehausse  encore  la 
majesté  du  malheur,  le  Principal,  les  Professeurs  et  les  Etudiants 
dudit  collège  implorent  sur  vous.  Très  Saint  Père,  et  sur  le  Saint- 
Siège,  le  bénédictions  du  Ciel,  la  protection  de  la  Vierge  Imma- 
culée, l’intercession  des  bienheureux  apôtres  saint  Pierre  et  saint 
Paul , et  celle  de  saint  Joseph , dont  la  Belgique  célèbre  aujour- 
d’hui  la  fête  patronale. 

Puisse  le  divin  Fondateur  de  l’Eglise,  le  Dicu-ilomme  qui 
vous  appelle  en  participation  de  ses  souffrances,  adoucir  l’amertu- 
me de  vos  peines,  réjouir  votre  cœur  par  le  retour  des  âmes  re- 
belles, et  accorder  enfin  un  triomphe  complet  à la  sainte  cause 
de  la  Papauté. 

Humblement  prosternés  devant  votre  trône,  vos  lils  dévoués  de- 
mandent respectueusement  pour  eux  et  pour  leur  famille,  la  béné- 
diction apostolique. 

Thielt,  le  10  mars  1860. 


E.  .1.  Lietaer,  Principal 


( Seyuono  cento  diciolln  firme.  ) 
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PARTE  SECONDA  - llEIXilO . 


IL  SEMINARIO  INGLESE  DI  BRUGES 

\ 


Beatissime  Pater, 

Ubi  primum  ex  Sanctitatis  Veslrae  encyclicis  litteris  die  18  iu- 
nii  anno  superiori  datis  et  ex  binis  consistorialibus  allocutionibus , 
cum  summo  animi  noslri  dolorc  eognovimus,  gravissima  damna 
quibus  sacrae  civilesque  res  in  Italia  affligebantur , atque  praeser- 
lim  nefarios  impiosque  rebellionis  motus  et  ’ausus  contra  sacrum 
legilimumque  vestrum  et  romanae  Sedis  principatum , nos  omnes 
Superiores  et  Alumni  seminarii  Anglorum  auctoritate  catholicoruni 
Episcoporum  Angliae,  deque  consensu  et  sub  auspiciis  Illustrissimi 
Malou , Brugensis  Episcopi,  Brugis  in  Flandria  fundati , loto  animo 
detestati  sumus  ilia  sacrilega  ausa  contra  civilem  romanae  Ecclesiae 
principatum  admissa.  Gloriainur  enim  profileri , Beatissime  Pater, 
romanae  Ecclesiae  civilem  principatum  singulari  divinae  illius  omnia 
regenlis  ac  mod  cran  lis  providentiae  consilio  datum  fuisse  romano 
Ponlifici,  ut  ipse  nulli  ciVili  potestati  unquam  subiectus  supremum 
apostolici  ministerii  nninus  sibi  ab  ipso  Christo  Domino  divinitus 
commissum  plenissima  libcrtatc  ac  sine  ullo  impedimento  in  uni- 
versum  orbem  exerceat. 

Médias  inter  gravissimas  angustias  quibus  paternum  cor  ve- 
strum premitur,  Beatissime  Pater,  magno  solatio  vobis  esse  debet 
inlueri  quo  concordissimo  atque  admirabili  studio  Episcopi  tolius  or- 
bis  et  fidèles  ad  sanctae  Sedis  iura  tufanda  animati  sunt  et  incen- 
si  : ex  omnibus  tolius  mundi  regionibus  innumerabiles  poene  missas 
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intelleximus  tum  ecclesiasticorum  tum  laicorom  hominum  cuiusque 
dignitatis,  ordinis,  gradus  et  conditionis  litleras,  etiam  a centcnis 
catholicorum  millibus  subscriptas,  quibus  ipsi  filialem  suam  erga 
Sanctitatem  Vestram  et  sancli  Pétri  cathedram  devolioncm  ac  vc- 
nerationem  luoulenter  confirmant  et  non  absque  magno  gaudio  jier 
publicas  ephemerides  didicimus  inter  illorum  omnium  primos  fuisse 
resurgentis  Angliae  catholicae  filios. 

lam  dudum,  Bealissime  Pater,  seminarii  nostri  Superiores  et 
Àlumni  suam  etiam  ad  Sanctitatem  Vestram  misissent  fdialis  arnoris 
et  devotionis  leslificationem  nisi  expectassent  hanc  tamen  opporlu- 
nam  occasioncm  qua  deferri  posset  ad  vos  ipsis  manibus  piissimi 
fundatoris  nostri  praenobilis  Domini  Sutton  et  unius  ex  seminarii 
Superioribus  reverendi  Domini  Boone.  Una  vobiscum  et  cum  uui- 
versa  Ecclesia,  Beatissime  Pater,  Deo  Optimo  Maximo  fervidissi- 
mas  preces  sine  intermissione  offcrimus,  ut  praesentissimo  suo  au- 
xilio  adsit  vobis,  adsit  Ecdesiae  suac-;’  atque  exurgat  et  iudicel 
causam  suam. 

Tandem,  Beatissime  Pater,  ad  pedes  veslros  provoluli  humilli- 
me  pelimus  apostolicam  benedictionem  nobis  omnibus  et  singulis  ut 
ecclesiastieo  repleamur  spiritu,  et  noslro  recenter  erecto  Seminario 
ut  crescat  multosque  gignere  valeat  Angliae  charissimae  Sacerdotes 
optimos  iuriumque  pontificiorum  defensores  acerrimos. 

Sanctitatis  Vestrae. 

Brugis,  1 martii  1860. 


Humillimi , ohedientissimi  devolissimique  famuli  ac  (ilii 
Hector,  P.  L.  Dessein,  Can.  exam.  synod.  Episc.  Bnig. 

a Consiliis, 

Procurator,  A.  Boone. 

( Seguono  altre  dieciassetle  firme.) 

P.  II.  Vol.  II.  10Ü 


PARTE  SECOMIA  - BEUilO. 


S.'M 


IL  SEMINARIO  MINORE 

ED  I COLLEGI  YESCOV1LI  DELLA  DIOCESI  DI  BRUGES 


Beatissime  Pateb  , 

Inter  lot  fantasque  aerumnas  quae  paternum  Sanctitatis  Vestrac 
cor  excruciant , tolqfte , ab  altéra  parte , pietalis  erga  optimum 
Principem  summumque  Eeelesiae  I'ontificem  splendidissiroa  testimo- 
nia  quae,  ingcnli  dolori  solalium,  ex  omnibus  lotius  Orbis  catho- 
lici  parlibus  Catbedrae  Pétri  deferuntur  ; nos,  Beatissime  Pater, 
studios»  diocecsis  Bnigensis,  in  Belgio,  iuvenlus;  qui  sub  patro- 
cinio  piissimi  et  doetissimi  Praesulis  nostri , ad  humaniores  lifte- 
ras informamur,  simub{ue  ad  sanelae  Eeelesiae  summique  Pontifieis 
amorem  ac  veneralionem  accendimur;  nosque  etiam  Sacerdotes  qui 
vario  nominc  informaudae  tum  minoris  Seminarii  tum  Collegiorum 
Episeopaiium  iuventuti  eu  ram  damus,  nnanimi  pietalis  affectu  ad 
pedes  Sanctitatis  Vestrac  provoluli,  ainoris  quoque  nostri  teslimo- 
nium  non  deferro  non  potuimus. 

Delcstamur  scilicet,  Beatissime  Pater,  perditorum  hominum  ma- 
liliam , dedemus  ingratorum  populorum  eaecitatem , gralulamur 
Sanctitatis  Vestrac  invictissimum  inter  gravissimas , quibus  premitur , 
angustias  animum  ; Deumquc-  Optimum  Maximum  ex  intimo  corde 
exoramus,  ut  Rcligionis  ac  iustiliae  causa,  tam  fortiter  propugna- 
ta,  splcndidissimum  quam  cito  agat  triumphum,  utque  Deus  ac 
Dominus  nosler,  qui  infallibiles  Eeelesiae  suae  fecil  promissiones , 
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imperel  vonlis  ac  mari,  ac  praesentissimo  auxilio  adsit  Vicario  suo, 
adsil  Ecclesiac  suae,  ipseque  exurgat,  et  iudiccl  causam  suam. 

Quae  cordium  nostrorum  vola,  Bealissime  Pater,  quae  (ilialis 
amoris  lestimonia  ilum  ad  Ihronum  regalis  ac  pontificiac  dignilalis 
Vestrae  deferimus,  cnixo  cordis  alTcctu  ac  profond issimo  venera- 
lionis  sensu  aposloiicam  benediclionem  tum  discipulis  tum  magistris 
imperliri  digneris  praecamur. 

E minori  Sominario  Rollariensi , die  festo  Annuntiationis  Bealae 
Mariae  Virginia  anno  Domini  MDCCCLX. 

Van  Hove,  Super,  min.  Seminarii  Rollariensis , 
E.  Minnd  , Princ.  Collegii  episc.  Brugensis , 

■ V.  Massebcel,  Princ.  Collegii  .Veninensis, 

L.  Van  Heclb,  Princ.  Collegii  Ostendani. 

• Seguono  mquecento  firme  di  Professori  e di  Almmi.) 
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LA  CONFRATERNITA 

l> E L PREZIOSISSIMO  SANGUE 


Très  Saint  Père,  • 

Humblement  prosternés  devant  Votre  Sainteté,  nous  implorons 
sa  bénédiction  apostolique  et  venons  épancher  à ses  pieds  les  sen- 
timents de  nos  cœurs. 

11  y a plus  de  sept  siècles,  un  Prince  flamand,  Thierry  d'Al- 
sace , à son  départ  de  Jérusalem , reçut  de  Baudouin  d’ Anjou 
quelques  gouttes  du  sang  précieux  répandu  sur  le  Golgotha  par 
le  divin  Rédempteur  des  hommes.  Cette  insigne  relique  fut  appor- 
tée^ Bruges,  déposée  dans  la  chapelle  du  Souverain,  el  confiée 
quelques  années  plus  lard  aux  soins  pieux  d'une  Confrérie  qui 
compta  toujours  parmi  ses  membres  les  habitants  les  plus  distin- 
gués de  la  ville.  Nous  qui  aujourd’hui  avons  l'honneur  d'apparte- 
nir à celle  noble  el  antique  Confrérie,  nous  croirions,  Très  Saint 
Père,  faillir  à nos  devoirs  les  plus  doux,  si  à la  vue  des  périls 
qui  menacent  le  Sainf-Siége,  nous  ne  revenions  vous  donner  un 
témoignage  de  dévouement  et  protester  contre  les  atteintes  de  toute 
nature  portées  à l’ indépendance  tant  personnelle  que  politique  du 
Vicaire  de  Jésus-Christ. 

Nous  unissons  donc  nos  faibles  voix  à celles  qu'élèvent  en  fa- 
veur de  Votre  Saintoté  nos  frères  catholiques  de  toutes  les  régions 
du  globe;  comme  eux,  Très  Sainl  Père,  nous  partageons  vos 
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angoisses  ; comme  eux , nous  repoussons  les  calomnies  el  déplorons 
les  violences  qui  s'attaquent  au  pouvoir  le  plus  auguste,  le  plus 
légitime  de  ce  monde  ! 

Puisse  le  Dieu  de  miséricorde  exaucer  les  vœux  ardents  que 
forment  tant  de  cœurs  fidèles,  et  pour  votre  prospérité,  Très  Saint 
Père,  et  pour  l’exaltation  de  l’ Eglise I Puissent  ce  Dieu  infiniment 
grand  et  la  Vierge  Immaculée  ouvrir  les  yeux  aux  rebelles  qui 
bouleversent  les  Romagnes  et  réjouir  votre  âme  en  les  ramenant 
au  devoir!!  Puisse  Votre  Sainteté  triompher  de  tous  ses  ennemis, 
raffermir  son  trône  et  faire  longuement  l’espérance  et  la  joie  de  la 
catholicité  tout  entière  ! ! • 

Nous  sommes,  Très  Saint  Père,  et,  avec  la  grâce  d’en  haut, 
resterons  jusqu’au  dernier  soupir, 

Bruges,  6 janvier,  fête  de  l’Epiphanie,  1860. 

Vos  très  humbles,  très  fidèles  et  très  dévoués  fils  en  Jésus-Christ 
U Prévôt  et  les  trente  Membres  de  la  noble  et  antique  Confrérie 
du  Saint  Sang  à Bruges  ( Flandre ) 

I*  Chevalier  De  Werepexaert,  Prévôt 
(Seguono  le  altre  firme.) 
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PARTE  SECONDA  - BB1.0I0. 


LA  C.ONFERENZA  DI  SAN  VINCENZO  DE’  PAOLI 

1)1  MENIN  • - 


Très  Saint  Pèse,  . 

Membres  d’une  humble  Conférence  belge  de  saint  Vincent  de 
Paul , nous  nous  estimons  bienheureux  de  pouvoir  charger  deux  de 
nos  confrères  de  déposer  à vos  pieds  l'hommage  de  notre  inaltéra- 
ble fidélité  et  de  notre  inviolable  dévouement 

Membres , avant  tout , île  la  grande  famille  catholique  et  enfants 
soumis  de  l’Eglise,  nous  avons  ressenti  douloureusement  les  an- 
goisses qui  ont  affligé  volro  cœur  paternel.  Notre  foi.no  nous  laisse 
aucune  inquiétude  sur  l’avenir  réservé  h la  barque  de  Pierre  ; nous 
croyons  fermement  qu’elle  sortira  triomphante  de  tous  les  orages. 
Néanmoins , nous  ne  pouvons  voir  sans  une  profonde  tristesse  les  flots 
qui  l’assaillent  et  nous  ne  cessons  de  prier  Celui  qui  commande 
aux  tempêtes  de  vouloir  ramener  le  calme  et  le  repos. 

Puisse  sa  main  puissanlo  et  miséricordieuse  détourner  de  votre 
tête  vénérée  les  maux  qui  l’accablent  t 

Puissent  tant  de  brebis  égarées  reconnaître  enfin  la  voix  de  leur 
Pasteur  et  rentrer,  pour  n’en  plus  sortir,,  au  bercail  du  meilleur 
du  Pères. 

Tels  sont,  Très  Saint  Père,  les  sentiments  et  les  vœux  de  vos 
très  humbles  et  très  dévoués  fils.  Daignez  avec  votre  paternelle 
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bonté,  on  accepter  l'hommage  et  de  votre  main  bien-aimée,  ré- 
pandre sur  nous,  nos  familles,  nos  concitoyens,  une  bénédiction 
dont  nous  apprécions  F insigne  faveur. 

Menin,  le  21  mars  1860. 

Le  Président  d' honneur:  le  Curé-Doyen  de  Mënm 

(Seyuono  quarantaselte  firme.) 
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PARTE  SECONDA  - BELGfO. 


LE  DAME  DI  SAN  VINCENZO  DE’  PAOLI 

DI  MENIN 


Très  Saint  Père. 

Lorsque,  du  sein  de  la  catholicité  entière,  des  milliers  de  voix 
s’élèvent  pour  protester  hautement  de  leur  inébranlable  dévouement 
au  Saint-Siège,  permettez,  Très  Saint  Père,  aux  Dames  de  la  Con- 
férence de  saint  Vincent  de  Paul  de  la  ville  de  Menin  (Belgique), 
de  déposer  à vos  pieds  l'hommage  de  leur  profonde  vénération. 

ilumbles  femmes,  nous  n'avons  que  des  prières  à offrir  à Dieu 
afin  qu'il  éloigne  de  vous  son  calice  de  tribulations  et  d'angoisses. 
Amies  et  protectrices  de  la  veuve  et  de  l'orphelin , nous  implorons , 
avec  eux , Celui  qui  fut  toujours  l'appui  et  le  soutien  du  faible  ; nous 
l’appelons,  comme  autrefois  les  pauvres  et  les  malades  de  l'Evan- 
gile, en  nous  écriant  remplies  de  confiance:  « Fils  de  David!  ayez 
pitié  de  nous  : le  cœur  de  notre  Père  est  transpercé,  soutcnez-le, 
consolcz-lc.  » Et  Jésus,  toujours  vivant , nous  répondra:  « Femmes, 
ne  pleurez  plus;  votre  Père  vivra,  votre  foi  vous  a sauvées.  » 

Nous  déposons  très  humblement  ces  vœux  aux  pieds  de  Votre 
Sainteté  avec  nos  hommages  de  respectueux  et  filial  dévouement  et 
demandons  pour  nous,  nos  familles  et  nos  pauvres  votre  bénédic- 
tion paternelle  et  apostolique. 

Menin,  mars  1860. 

Le  Président  d' honneur  : le  Curé-Doyen  de  Menin 
• ( Seguono  scssanla  firme.) 
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î CATTOLIC1  DI  MOERE 


Très  Saint  PÈnE. 

Réunis  en  Confrérie  sous  l’ invocalion  du  Prince  des  Apôtres , 
nous  venons  vous  offrir  l’hommage  de  noire  profonde  vénération, 
et  exprimer  à Votre  Sainteté  toute  notre  douleur  à propos  des  af- 
flictions de  votre  cœur  paternel  ! 

Nous  admirons  avec  une  vive  foi , la  belle  et  sainte  résignation 
donnée  on  exemple  au  monde  par  notre  vénéré  Pontife,  et  nous 
ne  cessons  de  joindre  nos  humbles  prières  à celles  de  la  sainte 
Eglise  pour  obtenir  de  Notre  Seigneur  Jésus-Christ  et  de  sa  sainte 
Mère,  la  Vierge  Immaculée,  qu’il  délivre  notre  bon  Père  des  étrein- 
tes de  l' iniquité  1 

Pleins  de  confiance  en  la  miséricorde  divine,  humblement  et  à 
genoux,  nous  sollicitons  la  bénédiction  de  Votre  Sainteté,  pour 
nous , notre  Confrérie , nos  familles  et  nos  enfants  1 Cette  bénédic- 
tion, Très  Saint  Père,  sera  notre  égide,  notre  amour  et  notre 
force:  daignez  nous  l’accorder. 

Nous  nous  disons  avec  ferveur  et  soumission. 

Très  Saint  Père, 

Moere  (diocèse  de  Bruges  en  Belgique),  le  15  janvier  1860. 

Vos  très  humbles  fils 

Les  Doyen  et  Membres  de  la  Confrérie  de  saint  Pierre 

(Seguono  cinquanladue  firme.) 
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DIOCESI  DI  GAND 


IL  CLERO  DEL  DECANATO  DI  GAND 


Très  Saint  Père, 

Quoique  accablés  de  douleur  h la  vue  des  attentats  sacrilèges 
qui  affligent,  depuis  si  longtemps,  le  cœur  paternel  de  Votre  Sain- 
teté, nous  nous  estimons  heureux  de  pouvoir  adresser  directement 
au  Père  commun  des  fidèles , Y hommage  de  la  profonde  vénération , 
de  T affection  filiale  et  du  dévouement  sans  bornes  dont  nos  cœurs 
sont  pénétrés  envers  sa  personne  sacrée.  En  des  temps  ordinaires, 
nous  nous  serions  contentés  d’offrir  à Dieu  les  vœux  les  plus  ar- 
dents pour  la  conservation  des  jours  précieux  de  Votre  Sainteté, 
et  pour  la  prolongation  d’un  règne  qui  brillera  d’une  gloire  si 
pure  dans  les  fastes  de  1’  Eglise  ; mais  aujourd’  hui , que  des  pha- 
langes ennemies  frémissent  autour  d’ elle  ; aujourd’  hui  que  des 
hommes,  aveuglés  par  l’ambition  et  la  haine,  méditent  les  projets 
les  plus  insensés  et  les  plus  iniques  ; qu’  il  nous  soit  permis  à.  nous , 
que  notre  .ministère  rapproche  le  plus  des  simples  fidèles,  d’élever 
la  voix- vers  vous,  û Saint  Pontife,  et  de  protester  des  véritables 
sentiments  qui  animent  tout  le  Clergé  paroissial  de  ce  vaste  dio- 
cèse cl  l’immense  majorité  de  nos  paroissiens.  Que  Votre  Sainteté 
daigne  en  être  persuadée  ; ici , tous  les  cœurs  lui  sont  dévoués  ; 
les  atteintes  portées  à scs  droits  sacrés  nous  font  horreur,  et  rien 
ne  nous  coûtera  jamais  pour  prouver  les  sentiments  d’ inviolable 
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fidélité  dont  nous  sommes  pénétrés  envers  l’auguste  Chef  de  l' Egli- 
se catholique  et  romaine. 

Nous  avons  la  ferme  confiance,  Très  Saint  Père,  que  le  temps 
approche  où  Dieu  se  rira  des  desseins  pervers  de  ses  ennemis. 
C’est  en  vain  que,  cette  fois  encore,  ils  auront  assemblé  toutes 
leurs  forces  contre  le  Seigneur  et  contre  son  Christ.  Leurs  efforts 
se  briseront  contre  la  pierre  que  la  main  du  Très-Haut  a posée  et 
qui  résiste  depuis  tant  de  siècles  à toute  la  fureur  de  l’enfer.  Puisse 
donc  bientôt  votre  cœur  si  plein  de  tendresse  se  dilater  avec  joie, 
à la  vue  du  triomphe  que  Dieu  prépare  à son  Eglise.  Puisse  du 
haut  de  ce  Irène,  que  la  tempête  raffermit  et  fait  resplendir  d’un 
nouvel  éclat,  votre  bénédiction  apostolique  descendre  sur  le  monde 
comme  un  gage  de  réconciliation  et  de  paix  ! 

Nous  appelons  ce  jour  de  tous  nos  vœux , mais  s’ il  plaît  à Dieu 
de  l’éloigner  encore,  s’il  entre  dans  les  desseins  de  sa  Providence 
de  prolonger  lo  temps  des  épreuves,  nous  redoublerons  de  zèle 
pour  nourrir  dans  le  cœur  de  nos  paroissiens  cet  amour  filial  pour 
le  Saint-Siège  apostolique,  qui  est  le  caractère  propre  de  nos  po- 
pulations et  1’  héritage  le  plus  précieux  que  nous  ayons  reçu  de 
nos  pères. 

Humblement  prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  nous  la 
prions  d’accueillir  avec  bonté  cet  hommage  de  notre  respectueux 
dévouement  et  do  nous  accorder,  pour  nous  et  pour  nos  parois- 
siens, ce  que  nous  sollicitons  comme  la  faveur  la  plus  précieuse, 
sa  bénédiction  paternelle.  ’ 

Gand,  le  7 janvier  1860. 

( Seguono  qnaranla  firme.) 
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I CATTOLICI  DELLA  DIOCESI  DI  GAND 


Très  Saint  Père, 

Les  Catholiques  du  diocèse  do  Gand  ont  appris  avoc  indignation 
et  douleur  les  attentats  sacrilèges  commis  contre  votre  légitime  Sou- 
veraineté. Ils  condamnent  avec  toute  l'énergie  dont  ils  sont  capables 
la  funeste  rébellion  d’une  parlie  des  Etals  de  l'Eglise;  ils  protes- 
tent contre  toutes  les  accusations  perfides  et  calomnieuses  lancées 
contre  le  Saint-Siège  ; ils  réprouvent  hautement  et  sans  réserve 
' toute  atteinte  portée  à celle  triple  et  inviolable  couronne  de  Roi , 
do  Pontife  et  de  Père  dont  la  divine  Providence  a orné  le  front 
du  Vicaire  de  Jésus-Christ. 

Pour  réparer  autant  qu’il  est  possible,  les  outrages  dont  vous 

ont  abreuvé  des  fils  ingrats,  oublieux  de  vos  bienfaits,  nous  ve- 

nons, Très  Saint  Père,  au  nom  des  catholiques  de  Flandre  vous 
offrir  l'hommage  de  notre  dévouement,  de  notre  vénération,  do  no- 
tre inaltérable  fidélité.  Nous  avons  admiré  la  grandeur,  nous  avons 
béni  le  nom  du  Ponfife  illustre  qui  proclama  le  dogme  do  f Imma- 
culée Conception  de  la  Mère  de  Dieu  ; notre  admiration  est  plus 

profonde  encore,  notre  affection  plus  ardente  quand  nous  voyons 

co  même  Pontife  défendre  avec  une  sainte  énergie  contre  des  en- 
treprises criminelles  le  patrimoine  sacré  de  I’  Eglise  et  les  droits 
de  deux  cent  milions  de  catholiques.  Oui,  Très  Saint  Père,  nous 
vous  avons  aimé  dans  la  paix  et  dans  la  gloire,  nous  vous  aimons 
encore  dans  l’affliction  et  la  détresse;  les  cœurs  qui  ont  salué  le 
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triomphe  du  jour  des  Rameaux,  vous  restent  fidèles  sur  le  doulou- 
reux sentier  du  Calvaire. 

Comme  gage  de  ces  sentiments , nous  déposons  au  pied  du  trône 
apostolique  le  Denier  de  saint  Pierre.  Toutes  les  classes  de  la  po- 
pulation se  sont  réunies  pour  offrir  h Votre  Sainteté  ce  tribut  de 
reconnaissance  et  d’attachement.  Le  Denier  de  saint  Pierre  est  le 
denier  du  riche,  du  pauvre,  de  la  veuve,  de  l’orphelin  ; c’est  le 
denier  du  laboureur,  de  l’artisan,  de  l’ouvrier;  c’est  en  un  mot, 
Très  Saint  Père,  le  denier  de  tous  vos  enfants. 

Puisse  ce  témoignage  de  l’ inébranlable  amour  de  trois  cent 
trente  mille  catholiques  être  agréable  au  cœur  de  Votre  Sainteté, 
et  parmi  tant  de  sujets  d’afïliclion  et  de  tristesse,  lui  donner  quel- 
ques motifs  de  consolation  et  de  joie. 

Prosternés  en  esprit  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  nous  la  prions 
de  répandre  sur  le  diocèse  de  Gand , et  en  particulier  sur  les  sous- 
cripteurs du  Denier  de  saint  Pierre,  sa  bénédiction  apostolique. 

Gand,  le  10  mars  1860. 

Au  nom  des  trois  cent  trente  mille  Associés 

de  l’Œuvre  du  Denier  de  saint  Pierre,  dans  le  Diocèse  de  Gand: 

►g  Louis  Joseph  , Evêque  de  Gand 

Les  Membres  du  Comité  central  établi  à Gand  pour  l’Œuvre 
du  Denier  de  saint  Pierre  : 

Le  Comte  D’  Alcantara  , Président 


( Seguono  trecenlo  due  firme.) 
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Très  Saint  Père, 

Le  Iristo  récil  que  nous  font  nos  chers  parente,  de  toutes  les 
peines  que  vous  avez  à endurer  de  la  part  des  méchante,  a beau- 
coup ému  nos  cœurs.  Nous  voudrions  bien  consacrer  nos  petite  bras 
et  même  notre  Aie,  si  cela  était  possible,  à protégor  votre  person- 
ne sacrée  contre  tous  ses  ennemis;  mais,  Très  Saint  Père,  nous 
sommes  encore  trop  jeunes  pour  aller  combattre  avec  vos  bons 
soldats,  et  nous  ne  sommes  pas  encore  assez  forts  pour  défendre 
vos  Etats , si  injustement  attaqués  ; toutefois , Très  Saint  Père , 
nous  avons  des  cœurs  qui  vous  aiment  bien,  et  qui  désirent  venir 
à votre  secours,  et  voici  comment:  nous  venons  de  recevoir  des 
étrennes  de  nos  bons  parents,  et,  au  lieu  de  les  employer  à nous 
procurer  do  petits  objets  d'amusemenl,  nous  venons  vous  les  offrir. 
Notre  désir,  Très  Saint  Père,  est  qu'elles  servent  à entretenir  plu- 
sieurs soldats  qui  combattront  en  notre  place  et  défendront  vos 
Etals  contre  ceux  qui  cherchent  à vous  les  ravir,  et  qui  en  ont 
déjà  tant  pris. 

Veuillez  donc,  Très  Saint  Père,  accepter  ce  gage  de  l’amour 
que  vous  portent  les  petits  enfants  de  la  ville  de  Gand. 

Humblement  prosternés  à vos  pieds,  nous  prions  Votre  Sainteté 
de  vouloir  bien  nous  bénir. 

Félix  de  Heuptinne 
( Seyuono  otlantatrè  firme.  ) 
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I CONTRIBUENT!  DELL’OBOLO  1)1  SAN  PIETRO 


Très  Saint  Pèkk  , 

Plus  directement  instruits  par  notre  digne  Evêque  des  chagrins 
et  des  peines  de  toute  nature  qu'éprouve  Votre  Sainteté,  nous  ve- 
nons déposer  à ses  pieds  l'offrande  spontanée  de  nos  coeurs. 

Nous  sentons  vivement,  Très  Saint  Père,  votre  profonde  et  trop 
juste  affliction,  et  nous  nous  estimerions  heureux  si  nous  pouvions 
verser  un  peu  de  baume  sur  les  plaies  de  votre  âme.. 

Nous  osons  espérer  que  votre  cœur  do  Père  éprouvera  autant 
de  consolation  à recevoir  notre  modeste  offrande  que  nous  avons 
do  bonheur  à la  lui  présenter:  la  pensée  qu’elle  pourra  vous  être 
agréable  nous  comble  d’avance  de  joie. 

Nous  sommes  d'ailleurs  persuadés  que  nous  ne  remplissons 
qu  un  devoir  de  catholiques  sincères  en  contribuant  à fournir  à Vo- 
tre Sainteté  le  moyen  de  maintenir  ses  droits  de  Souveraineté  plus 
anciens,  plus  sacrés  que  ceux  de  toute  autre  puissance;  de  con- 
server à l’Eglise  des  domaines  qui  sont  l’apanage  do  la  catholicité 
entière  et  qu’aucunes  lois  ou  libertés  d’autres  nations  ne  sauraient 
donner  le  droit  de  vous  enlever  ; de  continuer  à rendre  heureux 
par  une  administration  paternelle,  vraiment  nationale,  pleine  de 
justice  et  il' une  sage  liberté,  des  peuples  qui,  encore  aujourd’ hui , 
vous  témoigneraient  le  même  enthousiasme  que  lors  de  votre  séjour 
au  milieu  d’eux  en  13 j8,  si,  victimes  de  menées  étrangères  et 
puissantes,  ils  n’étaient  comprimés  par  la  force  et  la  terreur. 
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Nous  avons  ia  conviction  que  la  révolution  ne  poursuit  dans 
Votre  Sainteté  que  la  plus  haute  personnification  du  pouvoir;  dans 
vos  possessions,  que  la  stabilité  de  la  propriété,  et  que  si  des  droits 
aussi  élevés,  aussi  sacrés  pouvaient  être  sacrifiés  h tout  jamais  à 
l'ambition,  au  mensonge  et  à l’hypocrisie,  il  en  serait  fait  de  tout 
ordre,  de  la  sécurité  des  peuples  cl  de  la  garantie  de  toute  propriété. 

Nous  osons  donc  supplier  Votre  Sainteté , avec  le  respect  le  plus 
profond,  de  vouloir  bien  continuer  h résister  au  morcellement  de 
ses  Etats  cl  de  rendre  par  son  énergie  et  sa  sagesse  un  nouveau 
service  au  monde,  en  sauvegardant,  à l’exemple  de  scs  prédéces- 
seurs, le  droit  public,  le  pouvoir,  la  propriété  et  la  civilisation 
en  Europe. 

Enfin , prosternés  aux  pieds  de  Votre  Sainteté , nous  lui  deman- 
dons avec  humilité  sa  bénédiction  apostolique  pour  nous  et  pour 
nos  familles. 

Gand,  le  17  mars  1860. 


2jl  Loua  Joseph  , Evêque  de  Gand , 
au  nom  des  cinquante  premiers  Souscripteurs 
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1 M E M BRI 

DEL  TERZ’ ORDINE  DI  SAN  FRANCESCO 


Très  Saint  Père, 

Déjà,  à diverses  reprises,  avec  tous  les  catholiques  de  la  ville 
et  du  diocèse  de  Garni,  nous  avons  porté  aux  pieds  du  trône  pon- 
tifical l’expression  sincère  de  nos  hommages  et  de  noire  dévoue- 
ment. Aujourd'hui,  Très  Saint  Père,  ce  n’est  plus  seulement  com- 
me catholiques  que  nous  nous  présentons  devant  vous;  c’est  comme 
membres  du  Tiers-Ordre  de  saint  F rançois-d’ Assise.  Nous  savions 
que  ce  Tiers-Ordre  qui,  pendant  plus  de  six  cents  ans,  a toujours 
compté  dans  ses  rangs  pressés  tant  d’illustrations  de  tout  genre, 
mêlées  à toutes  les  conditions  sociales,  s'enorgueillit  à juste  titre 
d’avoir  parmi  ses  membres  l’un  des  Pontifes  les  plus  saints,  les 
plus  grands,  qui  aient  présidé  aux  destinées  de  l'Eglise;  et  voilà 
que  tout  récemment,  abandonné  des  Princes  de  la  terre,  dépouillé 
violemment  et  hypocritement  de  vos  droits  séculaires,  presque  ré- 
duit à vivre  d’aumônes,  nous  vous  avons  entendu  exprimer  votre 
joie,  vous  le  Père  de  la  grande  famille  catholique,  d’ôlrc  le  fils  de 
I’  humble  et  pauvre  François. 

Nous  avons  entendu  cette  parole,  et  nos  cœurs  ont  tressailli, 
et  nos  yeux  se  sont  remplis  de  larmes.  Ah  ! c’est  qu'  il  y a dans 
ces  rapprochements,  dans  ces  contrastes,  oui,  il  y a là  des  choses 
bien  touchantes  et  vraiment  sublimes. 

P.  II.  Vol.  II. 
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Il  est  donc  vrai,  auguste  et  immortel  Pontife,  que  tous  les  gen- 
res de  gloire  vous  sont  réservés.  A vous  la  gloire  du  génie , à vous 
la  gloire  d'un  reeur  intarissable  de  mansuétude  et  d’amour;  à vous 
la  majesté  et  la  force  morale  la  plus  haute  et  la  plus  invincible  ; 
et,  aujourd’hui;  toutes  ces  gloires  sont  couronnées  parcelle  d’une 
pauvreté  qui  vous  fait  apparaître  plus  grand  encore  et  plus  beau, 
s’ il  est  possible. 

Nos  ennemis  ont  dit  : « Dépouillons  la  Papauté  ; arrachons-lui 
sa  puissance  et  son  prestige.  » Mais,  comme  toujours,  T iniquité 
s’est  mentie  à elle-même.  Voyant  leurs  calculs  déjoués,  ils  ont  dit: 

« Salarions  la  Papauté  »,  et  Pie  IX  leur  a répondu:  « Gardez  votre 
« or,  ù puissants  d’un  jour,  je  saurai  être  pauvre  avec  dignité; 

» Dieu  m’ y a préparé  de  longue  main  en  m’ inspirant  d’entrer  dans 
« le  Tiers-Ordre  de  saint  François.  » 

Salut  donc!  O vous  que  nous  n'appelons  plus  seulement  notre 
Père,  mais  que  nous  pouvons  nommer  aussi  notre  Frère,  salut! 

Nous  nous  pressons  autour  île  vous  avec  un  redoublement  de 
vénération  et  d’amour.  Les  cœurs  do  vos  frères  forment  autour  de 
votre  personne 'sacrée  et  profondément  chérie,  non  pas  seulement 
une  garde  d’honneur,  mais  un  rempart;  et  ce  rempart  est  infran- 
chissable parce  que  Dieu  y est,  et  que  l'amour  inspiré  par  lui  est 
plus  fort  que  toutes  les  forces  humaines. 

Nos  armes  h nous,  simples  laïques,  engagés  pour  la  plupart 
dans  les  embarras  des  affaires  et  retenus  par  des  liens  et  des  de- 
voirs sacrés  au  sein  de  nos  familles,  nos  armes  sont  la  prière,  et 
ces  armes,  nous  les  employons  avec  une  foi  et  une  confiance  qui 
ne  font  que  s’accroître. 

Oh!  Très  Saint  Père,  combien  nous  prions  pour  vous! 

Nos  Congrégations,  assez  nombreuses  déjà,  quoique  récemment 
établies,  se  réunissent  chaque  mois.  Là,  tous  ensemble,  nous  éle- 
vons au  Ciel  nos  mains  suppliantes,  cl  d’une  cœur  unanimes  nous 
implorons  toutes  les  grâces  cl  tous  les  secours  pour  notre  Pasteur 
et  Père  bien-aimé.  En  outre,  il  ne  se  passe  presque  pas  de  jour 
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que  l'office  de  1.1  Bienheureuse  el  liés  sainte  Vierge  ne  soit  récité, 
que  la  sainte  Communion  ne  soit  faite  par  l’un  d'entre  nous  à la 
môme  intention. 

Très  Saint  Père,  au  milieu  des  graves  préoccupations  qui  vous 
assiègent,  nous  n’aurions  pas  la  hardiesse  de  nous  présenter  devant 
Votre  Sainteté,  si  nous  ne  connaissions  la  force  et  la  sérénité  de 
votre  âme  plus  grande  que  là  tempête,  parce  qu’elle  est  aussi  grande 
que  la  mission,  que  la  dignité  dont  vous  ôtes  investi. 

Nous  vous  voyons  tenir  le  gouvernail  de  la  sainte  Eglise  d’une 
main  si  ferme  en  ce  moment  môme,  et  dominer  tellement  les  fu- 
reurs des  vagues,  que  nous  n’hésitons  pas  à nous  jeter  à vos  ge- 
noux, appelant  sur  nos  Congrégations  naissantes  et  sur  chacun  de 
nous  et  sur  nos  familles  un  de  ces  regards , une  do  ces  bénédictions 
qui  fortifient  et  qui  fécondent. 

Bénissez-nous , bénissez-nous , Très  Saint  Père,  nous  qui  som- 
mes si  heureux  et  si  fiers  de  pouvoir  nous  dire  vos  frères  en  Saint 
François,  et  toujours,  et  quoiqu’il  arrive,  les  fils  pénétrés  de  vé- 
nération et  d’amour r les  fils  sincèrement  dévoués  de  Votre  Sainteté, 
dont  nous  baisons  avec  humilité  et  dans  toute  l’effusion  de  nos 
cœurs  les  pieds  vénérables. 

A (îand,  fête  des  saints  Apôtres  Pierre  et  Paul. 

Fr.  Gommaire  Peeters  , Gardien  des  Rècollels 
et  Directeur  des  Congrégations 


( Seguono  trecento  venu  firme.) 


852 


FAUTE  SECONDA  - BELGIO. 


IL  CONSIGLIO  CENTRALE 

DELLA  SOC1ETÀ  DI  SAN  VIXCENZO  DE'  PAOLI 


Très  Saint  Pèhk, 

Daigne/,  permetlre  que  les  soussignés,  membres  du  Conseil  cen- 
tral des  Flandres  de  la  Société  de  saint  Vincent  de  Paul,*  viennent 
se  prosterner  aux  pieds  de  Voire  Sainteté.  C’est  au  nom  des  240 
Conférences  établies  dans  les  diocèses  de  Garni  et  de  Bruges,  au 
nom  des  3,600  confrères  qui  conqiosent  ces  Conférences  et  au  nom 
des  50  à 60,000  pauvres  auxquels  nous  portons  avec  le  pain  du 
corps  les  consolations  du  cccur  et  des  paroles  de  vie,  que  nous  ve- 
nons protester  du  filial  attachement  qui  nous  lie  à la  sainte  Eglise 
catholique,  noire  mère,  et  do  l’inaltérable  dévouement  dont  nous 
sommes  animés  à l’égard  de  voire  personne  auguste  et  sacrée  et  à 
l’égard  de  tous  vos  droits  de  Souverain  et  de  Pontife. 

Apprentis-ouvriers  dans  le  vaste  champ  de  la  charité,  nous  croi- 
rions manquer  à noire  devoir  si  nous  ne  cherchions  par  l’expres- 
sion do  notre  amour  à porter  quelque  baume  aux  plaies  de  votre 
âme.  Dans  le  grenier  du  pauvre,  auprès  du  grabat  du  malade,  nous 
avons  appris  à compatir  aux  douleurs  de  nos  frères.  Comment  no- 
tre cœur  ne  serait— il  pas  abîmé  dans  la  douleur  à la  v ue  des  peines 
et  des  angoisses  dont  vous  èles  abreuvé?  Comment  n’ éprouverions- 
nous  pas  une  sainte  et  légitime  horreur  pour  les  attentais  sacrilèges 
commis  contre  vos  droits  les  plus  inviolables? 
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Nos  frères  les  pauvres  nous  représentent  Jésus-Christ  dans  sa 
>ie  cachée,  dans  ses  obscurs  travaux,  dans  sa  vie  rude  et  labo- 
rieuse, dans  ses  privations  el  dans  sa  pauvreté.  Et  vous,  Très  Saint 
Père,  vous  nous  retracez  le  divin  Modèle  aux  jours  de  son  martyre. 
Comme  lui,  vous  êtes  injustement  dénoncé  comme  l'ennemi  du  peu- 
ple. Comme  lui , vous  êtes  traîné  à la  barre  des  Eérode  qui  vous 
chargent  du  poids  de  leurs  accusations  infâmes  et  de  nouveaux  Pi- 
lâtes tremblants  devant  l’opinion  révolulionaire  se  lavent  les  mains 
des  honteux  attentats  dirigés  contre  vous.  Comme  à lui , on  vous 
jette  sur  les  épaules  le  manteau  de  la  dérision  et  du  mépris.  On 
brise  votre  sceptre  pour  lo  remplacer  par  un  roseau,  on  vous  ar- 
rache votre  couronne  royale  .pour  ceindre  votre  auguste  front  d’un 
diadème  d’épines.  On  vous  préfère  un  ignoble  Barrabas,  couvert 
de  hontes,  de  crimes  et  de  sang;  le  dévouement  d’un  noble  cyré- 
néen  ne  peut  qu’alléger  le  lourd  fardeau  de  votre  croix  que  vous 
semblez  devoir  porter  jusqu'au  Calvaire,  et  vos  ennemis  déclarent 
qu’  ils  ne  seront  satisfaits  que  lorsqu’  ils  vous  auront  enfermé  dans 
le  tombeau  du  Vatican  où  ils  espèrent  vous  réduire  à l’ immobilité 
et  à l’ impuissance.  Déjà  leurs  insultes  montent  jusqu’  à vous  el  ils 
vous  crient  en  vous  narguant:  « Il  est  le  Sauveur  des  autres  et  il 
« ne  peut  se  sauver  lui-même.  Allons  1 Roi  d’Israël  descends  do 
« la  croix  cl  nous  croirons  en  toi  ! Tu  as  mis  ta  confiance  en 
« Dieu,  c’est  à lui  do  te  délivrer  K » 

Mais  confiants  en  la  sainte  fermeté  do  Votre  Paternité,  dans  les 
prières  du  monde  catholique  el  dans  les  promesses  divines,  nous 
sommes  assurés  que  vous  triompherez  des  embûches,  des  blasphè- 
mes et  des  outrages  des  fils  de  Satan. 

Pour  nous  qui  adorons  Celui  que  les  impies  blasphèment,  nous 
n’avons  pas  oublié  la  parole  du  divin  Rédempteur  quand  il  disait: 
« Lorsque  je  serai  élevé  de  terre,  j’attirerai  tout  à moi  2.  » Il  en 

» Malth.  XXII,  42,  i:t. 

* Iohann.  XII. 
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est  de  môme  de  vous.  Très  Saint  Père,  et  à mesure  que  les  dou- 
loureuses péripéties  de  votre  passion  s’accomplissent,  les  intelli- 
gences s’illuminent  et  les  cœurs,  jusqu’ici  endurcis,  s’amollissent. 
Aussi,  au  milieu  des  profondes  alarmes  qui  nous  pressent  et  nous 
agitent , nous  ne  pouvons  cesser  de  fixer  les  yeux  sur  le  jour  de 
votre  prochain  triomphe,  ce  jour  où  « Dieu  parlera  dans  sa  colère 
et  où  il  confondra  ses  ennemis  dans  sa  fureur  C » Ce  jour  où  nous 
chanterons  avec  l’ Eglise  comme  nous  chantons  pour  la  résurrection 
du  Christ  : « Venez  fidèles , tressaillons  dans  le  Seigneur  ; chantons 
« dans  la  jubilation  des  hymnes  à Dieu  notre  Sauveur  ; prévenons 
« sa  présence  par  des  chants  de  louange  et  jubilons  en  son  hon- 
« neur  dans  la  psalmodie.  Le  Seigneur  est  véritablement  ressuscité. 
« Alléluia 1  2!  » Et  jusqu’à  ce  que  le  jour  de  ce  triomphe  se  soit 
levé,  nous  ne  cesserons  d’ofi'rir  à Dieu  nos  humbles  prières  et  les 
œuvres  de  charité  auxquelles  nous  nous  dévouons  afin  qu’  il  con- 
serve Votre  Sainteté  et  qu’  il  la  comble  des  dons  de  conseil , de 
sagesse  et  de  force. 

Tels  sont  les  sentiments  de  ceux  qui  se  disent,  de  Votre  Sain- 
teté, avec  le  plus  profond  respect  , 

i 

Les  très  humbles  et  très  obéissants  fils 


(Seguono  venliselte  firme.) 


1 Psalin.  11. 

2 P salai.  XCIV. 


imiomxc.ia  ec.c.i.ksi \stica  ni  hu.ixks. 
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L’ARCICONFRATERNITA 

DHL  SACUO  ED  IMMACOLATO  CLORE  DI  MARIA 


Thùs  Saint  Père, 


Les  membres  de  la  pieuse  Archiconfrérie  du  saint  et  immaculé 
Cœur  de  Marie,  établie  dans  la  ville  de  Gand,  viennent,  au  nom- 
bre de  88,800  se  prosterner  aux  pieds  de  Votre  Sainteté. 

Cédant  à l' impulsion  de  leur  cœur,  ils  éprouvent  le  besoin  de 
manifester  à leur  bicn-aimc  Père  et  Pontife,  les  sentiments  de  gra- 
titude dont  ils  sont  animés  pour  l'insigne  faveur  que  sa  paternelle 
bonté  leur  accorda  il  y a quelques  mois.  Mais  hélas,  Très  Saint 
Père,  au  moment  même  où  votre  main  bénie  signait  les  lettres  apos- 
toliques qui  les  autorisaient  à couronner  en  votre  nom  leur  statue 
de  la  Viergo  Immaculée,  faveur  dont  le  souvenir  no  s'effacera  ja- 
mais de  leur  mémoire,  le  cœur  de  Votre  Sainteté  était  abreuvé 
d'amertume.  D’immenses  douleurs  venaient  l’assaillir  de  toutes  parts, 
et  le  Siégé  apostolique  sur  lequel  le  Tout-Puissant  l’a  placée,  de- 
venait le  point  de  mire  vers  lequel  l’impiété,  l'injustice,  le  sacri- 
lège, dirigeaient  chaque  jour  leurs  traits  parricides  et  leurs  efforts 
désespérés. 

Hélas  le  spectacle  de  plus  grands  malheurs  nous  était  encore 
réservé!  En  ce  moment,  rien  ne  semble  plus  arrêter  l’injustice  et 
l'outrage.  Ah,  Très  Saint  Père,  la  vue  de  lanl  d'iniquités  brise  le 
cœur  de  vos  enfants,  et  les  paroles  leur  manquent  pour  exprimer 
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la  douleur  qui  les  oppresse.  Dans  ces  Irisfes  conjonctures , nous  le- 
vons les  yeux  au  ciel  où  réside  la  consolatrice  des  affligés,  la  Vierge 
Immaculée.  File  écrasa  la  tète  du  serpent  infernal,  c’est  elle  aussi 
qui  accueillera  nos  prières  ; et , pour  que  nos  humbles  supplica- 
tions montent  avec  plus  de  confiance  vers  son  Irène,  nous  nous 
prosternerons  devant  la  vénérable  image  que  l'auguste  main  de  Vo- 
tre Sainteté  daigna  couronner.  Oui,  nous  l’espérons,  et  cet  espoir 
est  au  fond  do  nos  cœurs,  grâce  à la  toute-puissante  intercession 
de  la  Très  Sainte  Vierge  Marie,  le  Pontife  vénéré  qui  fit  briller 
d’un  nouvel  éclat  sur  la  couronne  de  notre  divine  Mère  le  radieux 
fleuron  de  sa  Conception  Immaculée,  aura  la  consolation  de  voir 
bientôt  l’impiété  abattue,  le  règne  de  Jésus-Christ  rétabli,  la  sain- 
te Eglise  catholique,  apostolique  et  romaine  exercer  librement  ses 
droits  légitimes  et  sacrés  sur  son  domaine  temporel,  et  faire  fleurir 
partout  la  doctrine  de  son  divin  Epoux,  base  immuable  do  l’ordre, 
de  la  justice  et  du  droit. 

Pleins  de  vénération  pour  la  personne  sacrée  de  Votre  Sainteté, 
nous  la  prions  humblement  de  daigner  bénir  notre  Archiconfrérie 
et  chacun  de  ses  membres. 

Gand,  le  jour  de  la  Nativité  de  N.  S.  Jésus-Christ,  1860. 

)^(  Lons  Joseph,  Evêque  de  Gand, 

IL  Vax  Derker,  S.  I.,  Directeur  de  lu  Confr., 
C.  F.  Waldack  , Secrétaire. 


( Sequono  quarmitasei  firme.) 


DIOCESI  DI  LIEGE 


IL  VESCOVO  ED  I CATTOLICI  DELLA  DIOCESI 


I. 


Très  Saint  Père. 

J'ose  déposer  aux  pieds  de  Voire  Sainteté  1’  hommage  de  mes 
sentiments  do  vénération,  d’obéissance  et  de  dévouement,  ainsi 
qu’une  adresse  d’une  partie  du  Clergé  et  des  fidèles  du  diocèse  de 
Liège.  Une  première  adresse,  revêtue  d’un  nombre  très  considéra- 
ble de  signatures,  a déjà  dû  être  placée  sous  les  yeux  de  Votre 
Sainteté  et  transmise  à Rome  par  l’ intermédiaire  de  la  Nonciature 
apostolique  de  Bruxelles.  Celle-ci  est  l’œuvre  do  la  partie  indus- 
trielle de  mon  diocèse,  c’est-à-dire  de  celle  qui  est  le  plus  tra- 
vaillée par  l’esprit  du  libéralisme.  Les  adhésions,  pour  y être  moins 
unanimes  qu  ailleurs,  n’en  sont  que  plus  sincères  et  plus  franches; 
puis,  les  chefs  de  famille  seuls  ont  signé. 

J’ aimé  à penser  que  le  cœur  si  douloureusement  éprouvé  de 
Votre  Sainteté  trouvera,  dans  celle  manifestation  de  ses  fils  dé- 
voués, quelque  peu  de  consolation  et  de  soulagement. 

Cette  adresse  sera  déposée  à vos  pieds,  Très  Saint  Père,  par 
un  de  mes  proche  parents,  Monsieur  le  Chevalier  de  Moreau , dont 
le  frère,  que  j’ai  eu  l’honneur  do  présenter  à Votre  Sainteté, 
achève  en  ce  moment  ses  études  Uiéologiqucs  à Rome.  Monsieur  de 
P.  II.  Vol.  II.  i ns 
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Moreau  a sollicité  le  bonheur  d'être  le  porteur  (le  l'adresse  des 
Liégeois  et  de  celle  du  diocèse  de  Naraur.  J'ai  été  d'autant  plus 
touché  de  cette  preuve  de  zèle  de  sa  part  et  de  cette  marque  d’at- 
tachement pour  Votre  Sainteté,  que,  depuis  la  mort  de  son  père,  il 
est  devenu  en  quelque  sorte  mon  fils  adoptif.  Aussi  osé-je  solliciter 
pour  lui  et  pour  son  épouse,  qui  est  également  ma  proche  parente 
et  porte  mon  nom , une  bénédiction  toute  particulière  de  Votre  Sain- 
teté. Qu'  il  me  soit  permis  de  la  solliciter  aussi  pour  moi , pour 
mon  Clergé  et  pour  les  fidèles  de  mon  diocèse,  qui  ne  cessent  de 
prier  instamment  le  Seigneur  de  daigner  accorder  enfin  des  jours 
sereins  h Votre  Sainteté  et  à son  Eglise. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  agréer  l’hommage  de  ma  profonde 
vénération,  de  mon  obéissance  et  de  mon  entier  dévouement. 

De  Votre  Sainteté, 

Liège,  le  24  mars  1860. 


Le  très  humble  et  obéissant  serviteur 
Théodore  , Evêque  de  Liège 
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II. 


Très  Saint  Père, 

Dans  toute  contrée  où  la  parole  divine  a pénétré,  vous  avez 
des  enfants  qui,  en  vous,  aiment  un  Père,  vénèrent  un  Pontife, 
respectent  un  Roi,  et  qui  entourent  de  leurs  hommages  la  triple 
couronne  que  vous  portez  pour  le  salut  du  monde  et  pour  le  bon- 
heur de  l’humanité. 

Ils  ont  appris , non  sans  indignation , les  attentats  que  des  hom- 
mes pervers,  plusieurs  mémo  épargnés  jadis  par  votre  paternelle 
clémence,  ont  accomplis  contre  les  droits  du  Saint-Siège  apostolique. 

Ils  savent  aussi  comment  ces  hommes  méditent  de  détruire  la 
souveraineté  temporelle,  patrimoine  de  Saint  Pierre,  que  la  Provi- 
dence conserve  intacte  depuis  tant  de  siècles  au  Pontife  romain, 
afin  qu  il  puisse  exercer  avec  l’ indépendance  et  la  liberté  néces- 
saires, l’autorité  dont  il  est  divinement  investi. 

Nous  tous,  chrétiens,  nous  voulons  répondre  au  cri  d’affliction 
qui  s’est  échappé  de  votre  cœur  et  qui  a retenti  dans  tout  l’univers. 

Nous,  dont  la  patrie  a gardé  le  titre  de  fille  bien-aimée  de 
l’Eglise  romaine,  habitants  d’un  pays  où  vivent  les  grands  souvenirs 
des  Pépin  et  des  Charlemagne,  nous  avons  ressenti,  Très  Saint  Père, 
plus  vivement  encore,  en  quelque  sorte,  l'atteinte  portée  aux  droits 
de  l'Eglise  notre  mère,  et  du  Père  commun  de  tous  les  fidèles. 

Protestant,  autant  qu’il  est  en  nous,  contre  les  entreprises  injus- 
tes de  vos  ennemis,  nous  venons  déposer  au  pied  de  votre  trône, 
un  témoignage  de  notre  amour  et  de  notre  fidélité. 
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Nous  prions , ô Très  Saint  Père , Celui  dont  vous  êtes  le  Vicaire , 
de  consoler  et  forliûer  votre  âme  au  milieu  de  ces  adversités. 

Nous  prions  Celui  de  qui  relèvent  tous  les  empires,  do  faire 
triompher  sur  la  terre  la  justice  et  la  charité. 

Nous  le  supplions  d’éclairer  ceux  dont  les  erreurs  ou  les  crimes 
ont  contristé  notre  âme,  et  de  les  ramener  vers  un  Père  qui  ne 
demande  qu’à  les  bénir  encore. 

Quo  Votre  Sainteté  daigne  accueillir  l’expression  de  notre  sym- 
pathique douleur,  do  notre  vénération  pour  ses  éminentes  vertus, 
et  répandre  sur  nous  et  sur  notre  patrie  les  grâces  de  sa  bénédi- 
ction apostolique. 


© Théodore  , Evêque  de  Liège 
( Seguono  nove  mi/a  firme.) 
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I CATTOLIC1  DEL  LIM BOURG  BELGE 


Très  Saint  Père, 

Un  orage  imminent  menace  le  monde  catholique.  En  ce  moment, 
les  fidèles  attristés  tournent  de  tous  les  points  de  la  terre  leurs  re- 
gards vers  la  ville  éternelle,  où  leur  Père  commun  est  abreuvé 
d'outrages,  où  le  successeur  do  Pierre  est,  comme  le  divin  Maître, 
couronné  d’épines. 

Très  Saint  Père  I vos  enfants  pleurent  et  gémissent  , mais  ils  ne 
désespèrent  pas  ; car  ils  se  souviennent  do  ces  paroles  sorties  de 
la  bouche  de  Dieu  môme  : « Tu  es  Pierre  et  sur  cette  pierre  je 
bâtirai  mon  Eglise  et  les  portes  de  l’enfer  ne  prévaudront  point 
contre  elle.  » Si  vos  enfants  souffrent  avec  vous,  ils  prient  avec 
vous,  et,  comme  vous,  ils  mettent  leur  contianco  dans  Celui  dont 
vous  ôtes  sur  la  terre  l’auguste  Représentant. 

Très  Saint  Père  1 la  province  do  Limbourg , cette  portion  si 
fidèle  de  l’ autique  Eglise  de  Liège , la  fille  aimée  do  V Eglise  de 
Rome,  ne  veut  pas  ôtre  la  dernière,  en  ces  jours  d’alarmes,  à 
venir  déposer  aux  pieds  du  Vicaire  de  Jésus-Christ  I’  hommage  de 
son  attachement  filial  et  de  son  admiration,  et  épanche  dans  votre 
cœur  attristé  scs  douloureuses  espérances. 

O Pontife  ! puissent  vos  droits  sacrés  triompher  des  nombreuses 
et  injustes  attaques  de  vos  ennemis.  Mais  si  la  Providence  réservait 
des  épreuves  plus  rudes  encore  à la  sainte  Eglise  et  à son  auguste 
Chef,  alors,  Très  Saint  Père,  nous  garderions  dans  notre  cœur, 
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pour  votre  douce  et  sainte  majesté,  une  place  où  nulle  lâcheté  ne 
pourrait  l'outrager,  où  nulle  ingratitude  ne  pourrait  l'atteindre. 

C'est  dans  ces  sentiments,  Père  vénéré,  cl  prosternés  aux  pieds 
de  Votre  Sainteté,  que  nous  osons  vous  supplier  de  nous  accorder 
\otre  bénédiction  apostolique. 

De  Votro  Sainteté, 

Les  très  humbles  et  très  obéissants  fils 
Baron  de  Sc.iuehrei.  , Ancien  Président  du  Sénat  de  Belgique, 
ancien  Gouverneur  des  provinces  de  Limbourg  et  de  la  Flandre  orientale, 
Grand-Cordon  de  /’  Ordre  de  Léopold  et  Président  du  Comité 

( Seguono  tredici  mita  firme. J 
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IA  CONGREGAZIONE  DELIA  SANTA  VERGINE 

A SAINT-THOND 


Très  Saint  Père, 

Quand , en  présence  des  horribles  calamités  qui  accablent  Y E- 
glise,  le  monde  catholique  se  lève  de  toutes  parts  pour  se  ranger 
autour  du  Père  commun  des  fidèles,  nous  aussi,  humbles  enfants 
de  Marie,  nous  osons  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  le  faible 
tribut  de  nos  vœux.  Délas  ! nous  no  croyons  pouvoir  donner  au 
Vicaire  de  Jésus-Christ  que  nos  cœurs , nos  soupirs  et  nos  larmes  ! 
Nous  gémissions  sur  notre  impuissance  à vous  secourir  ; nous  allions 
même  accuser  cette  modeste  inaction  h laquelle  notre  sexe  nous  con- 
damne, lorsque  nous  nous  souvenions  que  nous  avions  des  armes 
bien  plus  formidables  que  celles  des  puissances  de  ce  monde. 

A l’exemple  donc  des* pieuses  enfants  de  Marie,  qui,  du  foyer 
même  de  l’impiété,  ont  élevé  leurs  voix  et  ont  rafraîchi  par  leur 
naïf  dévouement  votre  cœur  paternel  et  saignant,  nous  soussignées, 
membres  de  la  Congrégation  de  l’immaculée  Conception  de  la  sainte 
Vierge,  établie  à Saint-Trond,  nous  prenons  l'engagement  d’offrir 
à Dieu,  tous  les  jours,  trente  et  une  communions  afin  d’attirer 
sur  notre  bien-aimé  Pontife  les  grâces  nécessaires  pour  traverser 
\ictorieusement  l’affreuse  tourmente  qui  bouleverse  le  monde. 
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Dans  la  simplicité  de  nos  cœurs,  Très  Saint  Père,  nous  osons 
espérer  que  le  Dieu  juste  et  bon  se  laissera  fléchir  par  nos  prières 
lorsqu’elles  seront  unies  aux  mérites  de  l’Agneau  immaculé. 

Agréez,  nous  vous  en  supplions,  l’humble  expression  de  notre 
piété  filiale  cl  daignez  nous  accorder  votre  bénédiction  paternelle. 


( Serjuono  novecento  firme.) 


PROVINCIA  ECOLES!  AST1CA  1)1  MVUNKS. 


1 CATTOLICI  DI  VERVIERS 


Très  Saint  Père, 

L’ Eglise  catholique,  puissant  lien  entre  le  ciel. et  la  terre,  in- 
stituée par  Jésus-Christ,  voit  briller  de  nos  jours  sur  la  Chaire  de 
saint  Pierre,  le  modèle  le  plus  parfait  de  la  mansuétude. 

Et  cependant,  du  cœur  pacifique,  clément  et  paternel  du  suc- 
cesseur des  Apôtres,  partit  un  cri  d'affliction  lorsque  tant  de  vertus 
se  trouvèrent  en  présence  de  l’astuce  et  de  la  duplicité. 

A ces  accents  douloureux  un  écho  plaintif  retentit  dans  les 
cœurs  de  tous  les  enfants  de  la  sainte  Eglise  notre  Mère,  et  du 
monde  entier  s’élevèrent  des  clameurs  d’énergique  sympathie. 

Déjà,  la  voix  du  Chef  de  notre  diocèse  s’est  fait  entendre  en 
môme  temps  que  celle  des  Evêques  do  notre  chère  Belgique;  Liège, 
capitale  de  notre  Province  et  longtemps  dépositaire  de  notre  desti- 
née, a parlé. 

Aujourd’hui,  poursuivant  cette  sorte  de  hiérarchie  affectueuse, 
nous,  humbles  habitants  do  Vcrviers,  dont  les  ancêtres  reçurent  la 
lumière  évangélique  de  saint  Materne,  disciple  de  saint  Pierre,  nous 
venons  nous  prosterner  devant  le  Trône  pontifical , suppliant  le  Père 
des  fidèles  d’accueillir  l'expression  de  nos  hommages  et  de  nos  pro- 
testations contre  tout  ce  qui  porterait  atteinte  aux  droits  de  l’ Eglise 
et  de  son  Chef  vénéré. 

Confiants  en  la  justice  divine,-  nous  adressons  nos  prières  au 
Ciel  pour  que  Votre  Sainteté  trouve  quelque  consolation  en  la 
P.  IL  Vol.  II.  ion 
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pensée  que  la  Providence  ne  permet  de  telles  épreuves,  qu’afin 
de  montrer  au  présent  et  à l'avenir  quel  est  Tardent  attachement 
de  la  généralité  des  enfants  de  T Eglise  catholique  romaine  envers 
le  Ponlifc  Souverain,  le  successcur.de  saint  Pierre,  le  Vicaire  de 
Jésus-Christ. 

Nous  supplions  Votre  Sainteté  de  daigner  recevoir  l’assurance' 
de  notre  vénération  profonde,  de  notre  attachement  inaltérable,  et 
de  nous  accorder,  à nous  et  à notre  ville,  les  grâces  de  votre  bé- 
nédiction apostolique. 

Les  habitants  des  communes  de  Membach,  de  Welkonracdt,  de. 
Montzen,  de  Julémont,  de  Roland , de  Gcmenich  el  d’Aubin-Neuf- 
châleau  faisant  partie  de  l’arrondissement  de  Vcrviers,  et  dont  les 
noms  suivent  aüssi,  manifestent  le  vif  désir  de  participer  h ces 
heureuses  el  saintes  faveurs. 

J.  S.  Henii:h 

l Seguono  quattromila  ottocenlo  firme.) 

( S icque  allra  nota  di  firme  (Ici  Comune  <li  Gcmenich  con  allre  norecenlu 
sexsanlacinque  nomi  ; in  tutto  cinquemila  tettecenla  aemntaeinque.) 
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L’ASSOCI  AZION  E 

DEI  SACRI  CL01U  DI  G ESC  E 1)1  MARIA . A TO.NGRES 


Très  Saint  Père, 

Déjà,  sous  nos  yeux,  ont  passé  une  foule  de  consolants  écrits 
adressés  au  Chef  suprême  de  l’ Eglise , que  des  fils  ingrats  abreuvent 
si  amèrement  d’outrages,  et  que.  les  circonstances  actuelles  plongent 
dans  une  vive  perplexité.  Nous  les  avons  suivies,  ces  lignes  heu- 
reuses, les  arrosant  maintes  fois  de  nos  larmes:  et  dans  l’abandon 
de  nos  cœurs,  nous  leur  confiâmes  en  secret  nos  sentiments. 

Mais,  û Saint  Père,  à mesure  que  votre  position  s'aggrava, 
que  votre  tristesse  prit  l'accent  de  la  douleur,  notre  inaltérable 
attachement  à votre  auguste  personne  se  resserra  aussi  par  des  liens 
de  plus  en  plus  infimes.  Et  aujourd'hui,  lorsqu’un  cri  de  détresse 
part  et  ébranle  la  Catholicité  entière,  souflrirons-nous  qu’un  froid 
silence  atteste  plus  longtemps  notre  insensibilité? 

Oh  non  ! Très  Saint  Père  ! Le  cœur  de  la  femme  est  cet  abîme 
où  toutes  les  douleurs  se  donnent  rendez-vous,  et  le  Créateur  même 
a voulu  qu’elle  trouvât  son  bonheur  en  les  allégeant. 

Au  nom  de  cette  angélique  bonté  qui  fait  votre  plus  cher  attri- 
but, ô Père  vénéré,  daignez  permettre  aux  associées  du  sacré  Cœur 
de  Jésus  d’user  à votre  égard  de  celte  prérogative,  et  ne  leur  en- 
levez pas  la  seule  gloire  quelles  ambitionnent:  celle  de  déposer 
aux  pieds*  de  votre  Irène  en  face  de  la  coupe  amère  que  l’ impiété 
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vous  prépare,  et  que  votre  cœur  magnanime  est  prêt  à vider  jus- 
qu’ à la  lie , nos  sentiments  de  gratitude  et  d’ immuable  affection , 
nos  vœux  et  nos  espérances. 

O Pontife  généïcux  ! Si  nous  prions  avec  vous , nos  larmes  aussi 
se  mêlent  aux  vôtres  ! Mais  pourquoi  en  faire  un  tribut  de  dou- 
leur? Ne  devrions-nous  pas  plutôt  les  offrir  en  actions  de  grâces 
de  ce  (jue  le  Père  céleste  a daigné  vous  trouver  digne  de  marcher 
dans  la  voie  des  souffrances,  et  sur  les  traces  mêmes  de  son  fds 
bien-aimé.  Lui  aussi,  il  a dù  subir  tdur-à-tour  l’injustice,  les  ou- 
trages , la  trahison , et , pour  comble  de  sacrilèges les  monstres 

dépouillèrent  l’innocence  do  son  unique  domaine,  se  le  partagèrent 

en  jetant  sa  robe  au  sort  ! Ici  notre  voix  expire Un  jour  le 

sang  ‘précieux  du  divin  Médiateur  se  mêla  à la  poussière  du  Gol- 
golha,  et  celle  rosée  céleste  transforma  l’arbre  d’ignominie  en  tro- 
phée de  gloire.  Aujourd’hui  l’étendard  victorieux  de  la  croix  orne 
nos  temples,  ennoblit  les  diadèmes  et  bientôt,  nous  l’espérons, 
brillera  plus  radieux  que  jamais. 

C’est  là,  Très  Saint  Père,  notre  ardente  prière,  c’est  celle  de 
ces  deux  cent  millions  de  fidèles  qui  ,*  avec  une  ferveur  toujours 
croissante,  conjurent  le  ciel  de  s’apaiser,  d’éloigner  de  la  ville 
éternelle  ce  calice  amer,  et  de  nous  conserver  pendant  une  longue 
suite  d'années  encore,  l’illustre  Pontife,  la  gloire  et  l’amour  de 
la  Catholicité. 

Nous  levons  les  yeux  vers  la  montagne  sainte  avec  d’autant  plus 
de  confiance  que  nous  sommes  les  enfants  de  ce  sol  béni  où  la  Hei- 
ne des  Anges  recul  jadis  les  premiers  hommages,  et  où  nos  pieux 
ancêtres  lui  dédièrent  le  premier  sanctuaire  en  deçà  des  Alpes. 

Héritières,  de  leur  foi , nous  ne  cessons  de  bénir  avec  un 
saint  transport  l’ immortel  Pie  IX , cet  ardent  champion  de  Marie . 
qui,  réalisant  l’attente  de  dix-huit  siècles,  a fait  briller  à nos 
yeux  l’éblouissant  et  immaculé  diadème,  qui,  dans  les  décrets  du 
Créateur,  entourait  de  toute  éternité  le  front  virginal  de  l’auguste 
Mère  de  Dieu.  ■ 
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L'esprit,  de  ténèbres  n'a  point  oublié  le  coup  terrible  quo  la 
promulgation  tant  désirée  de  ce  dogme  lui  porta  : la  vengeance  est 
son  élément,  il  agite  sa  této  qu’écrasa  le  pied  de  la  femme,  et 
tous  scs  satellites  se  disputent  le  triste  privilège  de  seconder  sa 
haine,  sa  rago  infernale. 

O Vicaire  de  Jésus-Christ  III  C’  est  sur  vous  que  sont  dardées 
leurs  flèches  empoisonnées  : mais  ne  craignons  rien  ! Si  le  roc  de 
saint  Pierre  semble  vaciller,  ce  n’est  que  pour  s'affermir  sur  ses 
assises  immuables.  « Les  portes  de  l’enfer  se  briseront  contre  lui.  » 
La  vérité  éternelle,  ô Saint  Pontife  1 est  votre  bonclier.  Les  divi- 
nes promesses  sont  vos  remparts.  Le  ciel  et  la  terre  passeront  ; 
mais  la  parole  de  Celui  qui  a dit  : « Je  serai  avec  mon  Eglise 
jusqu'à  la  consommation  des  siècles  » ne  passera  point. 

Confiantes  en  l’avenir,  nous  saluons  à l’horizon  l’Etoile  de  la 
mer,  qui  calmera  l’élément  en  furie,  bridera  les  tempêtes,  et  ajou- 
tera aux  trophées  de  l’Eglise,  môme  en  ce  siècle  de  matière,  un 
immortel  fleuron. 

Tels  sont,  Très  Saint  Père,  les  vœux  de  toutes  nos  associées, 
qui  agenouillées  à l’ombre  des  sacrés  Cœurs,  supplient  Votre  Sain- 
teté , de  leur  accorder  ainsi  qu’  à leurs  familles , votre  sainte  et  pa- 
ternelle bénédiction. 

• • De  Votre  Sainteté, 

Tongrcs  (Limbourg  belge),  le  25  mars  1859. 


Les  1res  humble*,  1res  respectueuses  et  1res  üdeles  servantes 
( Scguono  quattrocento  otlanta  /inné.) 
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IL  SEMINARIO  MINORE  1)1  RODENLOO 


• • Sanctissime  Patek, 

Ardentissimo,  quem  erga  le.  Pater  suramp,  colendum  fovemus. 
araore . nos , Serainarii  minoris  dioecesis  Uuraemundensis  in  antiqua 
abatia  Rodensi  instiluli  Reclor,  Praeeeplores  el  Alumni  compellimur. 
ut  calamilosis  hisce  temporibus . ad  Sanclitalis  Tuae  pedes  provoluti . 
summum  nostrum  ex  iniuriis  tuis  animo  conceplum  dolorem  signiti- 
oemus  Mimique  ac  conslans  in  te  obsequium  testemur.  Infuni  qui- 
dem  sumus  inter  filios  tuos,  fdii  tamen.  et  ii  qui  nihii  Palris  et 
reverenlia  el  observanlia  antiquius  habent,  qui  gaudent  eunr  Pâtre, 
cum  Pâtre  trislanlur. 

Quis  porro  enarrare  i>osset , quanlo  animi  exeruciaremur  dolore . 
qua  indignatione  commoveremur , sium!  ut  sacrilega  ilia,  contra 
omnia  humana  ac  divina  iura,  tum  maxime  ab  extraneis,  tirai 
etiam  a quibusdam  ex  iis  'qui  imperio  tuo  civili  subiccli  sunl, 
l»trata  illie  in  le  sanclique  Pétri  patrimonium  facinora  audiyimus. 
Idcirco  lurtuosissimo  hoc  rerum  concursu . nihii  satius  ac  magis 
intimis  animorum  sensis  consenlaneum  censuimus  agendum , quant 
si  ohedientiam  noslram  erga  sanclam  apostolicam  Sedem , neenon 
venerationem  pietalemque  erga  'te ipsum  palam  leslilicaremur. 

Te  itaque  lices  Filii  Dei  in  terris  agentem,  le  petram  sujier  • 
quam  Iota  constat  Ecclesiae  coinpages,  te  qui  falli  nequit,  fidei 
Doclorem . te  omnium , qua  talc  palet  ealboiica  Eeelesia  ovium 
agnoriimque  suprenmm  Paslorem  credimus  alipie  protitemur.  Te 
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dominatores  inter  civiles,  quotquot  ubique  terrarum  imperiali  rega- 
livc  dignilate  praefulgeant , quia  iustitia  incorruptissinia , qua  clé- 
ment^ in  subdilos  vere  paterna,  unum  omnium  maxime  insignem 
praedicamus.  Quantaslibet  tibi  iniurias  intulerinl  Ecelesiae  hostes, 
quibuslibet  opprobriis  te  cumularint,  nunquam  magis  veneratione 
dignum  pulavimus,  quam  cum,  sicut  Iesus  portons  spineam  coro- 
nam,  prodiisti  et  tu  dolorera  contumeliarumquc  corona  decorns. 

Vcrumtamen  efllciat  Deus  Optimus  Maximus,  quo  permittente 
omnia  propter  electos  eveniunt , ut  brevientur  dies  illi  ! O utinam 
hoc  lidei  nostrae  propcnsacque  in  te  voluntalis  testimonio  aliquantum 
animo  rccreeris , vel  potius  replearis  consolation©,  et  si  fieri  possit, 
superabundes  gaudio  in  omni  tribylatione  tua,  Sanctissime  Pater! 

Quapropler  candidissimum  hoc  nostrae  okservantiae  singularis- 
quo  in  te  studii  documentum,  (}uae  tua  benevolentia  est  ac  félicitas 
paterna,  acceptum  habeas  precamur  obsccramusque  humillimi. 

Ad  pedes  Sanditatis  Tuae.  prostrati,  eosdenique  inlimo  amoris 
aiïectu  deosculanlcs , summa , qua  par  est  reverentia , ut  aposlolicam 
nobis  benediclionem , coelestis  coronae  pignus  benignissime  imper- 
liri  digneris,  a te  flagitamus. 

Sanditatis  Tuae. 

* * 

Rodae.  die  feslo  Annunt.  B..  M.  V. 

i 

Oedilissimi  servi  liliiqiit* 

Rcctor  A.  Jansbn 


(Seguono  ilticcento  oltantolto  firme  di  Professori  c di  Studenti.) 
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I O ATTOLICI  DELL A DÏOCESI 


Tais  Sawt  Pèbe. 

Aux  attaques  de  jour  en  jour  plus  menaçantes  dirigées  contre 
le  Siège  apostolique , répondent  avec  élan  les  témoignages  unanimes 
du  dévouement  et  de  la  piété  filiale  .de  toute  la  catholicité  pour  le 
Chef  vénéré  de  F Eglise. 

Les  nobles  traditions  do  nos  pères,  les  sentiments  religieux  et 
dévoués  de  nos  populations,  restés  purs  et  intacts  aujourd'hui  com- 
me aux  jours  les  plus  calamiteux  de  noire  histoire,  tout  nous  porte. 
Très  Saint  Père,  à déposer  à vos  pieds  l'expression  publique  de 
nos  hommages  inspirés  par  vos  sublimes  vertus  et  votre  douceur 
évangélique.  Nous  ne  séparons  pas  dans  nos  hommages  ce  que  Dieu 
a uni  dans  sa  sagesse,  le  Roi  du  Souverain-Pontife;  à ce  pouvoir 
temporel  dont  il  a plu  à la  divine  Providence  de  vous  investir, 
est  essentiellement  attachée  F indépendance  du  Saint-Siège  qui  a 
été , de  tout  temps , comme  elle  ost  encore  aujourd'  hui , le  boule- 
vard de  la  liberté  du  monde. 

Tout  sentiment  de  justice,  de  vérité  et  do  reconnaissance  sem- 
ble aujourd’hui  méconnu;  on  oublie,  Très  Saint  Père,  qu’à  votre 
avènement  pontifical , vous  avez  été  acclamé  par  tous , comme  le 
père  de  votre  peuple  ; on  oublie  que  si  voire  mission  divine  est 
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de  promouvoir  dans  T univers  entier  les  enseignements  du  divin 
Maître,  qui  font  les  sociétés  vraiment  grandes  et  heureuses,  plus 
étroitement  aussi  avez-vous  à coeur  la  prospérité,  et  la  dignité  des 
peuples  que  vous  gouvernez  comme  Souverain.  Et  qui  dira  <jue 
le  cœur  do  Pie  IX* n’est  pas  admirablement  d’accord  avec  sa 
mission  ? 

C’est  cependant  pour  renverser  ou  amoindrir  ce  pouvoir  tuté- 
laire, que  nous  avons  vu  s’élever  l’esprit  de  révolution  et  d’im- 
piété qui  nous  épouvante.  Toutefois,  si  les  événements  qui  s’accu- 
mulent à la  surface  sont  de  nature  â nous  inspirer  de  trop  sériouscs 
inquiétudes,  nous  ne  perdons  ni  courage  ni  confiance  au  souvenir 
de  la  parole  de  Celui  que  vous  représentez  sur  la  terre. 

Nous  ignorons,  Très  Saint  Père,  les  épreuves  que  l’avenir  vous 
réserve,  mais  nous  savons  que  Dieu  vous  donnera  la  force  de  les 
surmonter  et.de  triompher  de  vos  ennemi^ 

Puisse  le  sentiment  de  la  raison,  de  la  justice,  de  la  recon- 
naissance vous  ramener  bientôt  les  cœurs  de  vos  sujets  rebelles, 
qui,  entraînés  par  les  séductions  du  dehors,  ont  méconnu  votre 
royale  paternité  ! 

Puisse  la  divine  lumière  éclairer  les  esprits  qui  s'obscurcissent, 
et  redresser  les  conseils  qui  s’égarent! 

Ainsi,  nous  prierons  le  Dieu  Touf-Pliissant  qui  tient  dans  ses 
mains  le  cœur  des  rois  et  des  peuples  ; ainsi , nous  espérerons  dans 
sa  grâce  et  sa  miséricorde. 

Et  vous,  Très  Saint  Père,  au  milieu  des  angoisses  dont  l’amer- 
tume inonde  votre  âme',  sans  l'accabler,  votre  âme  si  pure,  si 
noble,  si  miséricordieuse,  soyez  consolé  par  l’éclatant  témoignage 
de  la  fidélité  catholique  auquel  viennent  s’unir  nos  faibles  voix. 
L’adversité  imprime  comme  le  cachet  d’une  nouvelle  grandeur  à 
la  triple  majesté  qui  vous  fut  communiquée  par  le  suprême  pon- 
tificat ; elle  ajouterait  encore  h votre  empire  sur  le  peuple  fidèle, 
en  développant  un  surcroît  d’amour  et  d’admiration  dans  le  cœur 
de  vos  enfants. 

P.  II.  Vol.  II.  un 
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Prosternés  à vos  pieds,  nous  vous  supplions,  Très  Saint  Père, 
do  nous  accorder,  coramo  à vos  fils  les  plus  humbles  et  les  plus 
soumis,  votro  bénédiction  apostolique. 

Chev.  Zoupe,  ancien  Membre  du  Congrès 

(Se  y u on  o xessanUiduc  mi  la  cento  sesüanlagnallro  firme.}  . 
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L’ ISTITUTO  DELLE  SÜORE  DI  NOSTRA  SIGNORA 


l. 

» » 

Très  Saint  Pèrb, 

^ 

Depuis  l’ instant  où  nous  avons  appris  la  douleur  que  causent 
à Votre  Sainteté  les  attaques  réitérées  des  impies , nous  avons  mêlé  * 
nos  larmes  d’enfants  à vos  larmes  de  Père  et,  toutes  ensemble, 
nous  n’avons,  cessé  d’élever  vers  le  Ciel  nos  mains  suppliantes, 
pour  qu’  il  fasse  luire  sur  la  sainto  Eglise  romaine  des  jours  plus 
sereins,  et  qu’il  accorde  à son  Pontife  bien-aimé  la  consolation  dans 
la  souffrance  et  la  joie  dans  la  victoire.  Mais  la  tempête  a redou- 
blé de  fureur,  et  lo  Sauveur  qui  doit  lui  dire:  Taisrtoil  n’a  point 
encore  donné  le  signe  de  son  divin  réveil.  Nous  éprouvons  donc 
le  besoin  do  nous  serrer  encore  de  plus  près  autour  du  Vicaire 
do  Jésus-Christ,  et  c’est  jusqu’au  pied  du  trône  Pontifical,  que 
nous  apportons  aujourd’hui  le  tribut  filial  de  l’ amour  lo  plus  res- 
pectueux et.de  la  vénération  la  plus  parfaite.  Oh!  si  les  soixante- 
mille  enfants  sur  lesquels  notre  Congrégation  exerce  son  influence 
en  Belgique,  en  Angleterre,  en  Amérique,  avaient  la  force  et  la 
puissance  comme  elles  ont  le  désir  et  le  dévouement,  Très  Saint 
Père,  vous  seriez  «déjà  délivré.  Vos  ennemis,  subjugués  par  la  re- 
ligion, baiseraient  avec  nous  vos  pieds  sacrés  et  nos  ardentes  sup- 
plications se  changeraient  en  immortelles  actions  de  grâces.  En  at- 
tendant ce  moment  fortuné,  nous  portons  jour  et  nuit  pour  vous 
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les  armes  de  l{i  prière  ot  nous  redoublons  nos  sainls  exercices , afin 
que  la  sainlo  Vierge  Marie,  notre  Dame  et  notre  Mère,  signale  bien- 
tôt sa  protection  triomphante  sur  le  grand  Pontife  qui  a donné  tant 
d'éclat  au  plus  beau  joyau  de  sa  couronne  immaculée. 

Puisse  cette  trop  faible  expression  do  notro  invariable  attache- 
ment au  Saint-Siège  et  à votre  personne  vénérée,  procurer  à Votre 
Sainteté  un  peu  de  soulagement  dans  ses  angoisses  et  lui  prouver 
que  si  les  méchants  oseul  blasphémer  ces  noms  de  Pontife  et  de 
Roi,  si  chers  à la  grande  famille  catholique,  les  cœurs  affection- 
nés de  milliers  d'enfants  fidèles  les  font  bien  plus  souvent  monter 
au  ciel,  entourés  de  leurs  vœux,  de  leurs  louanges  et  de  toute 
leur  tendresse. 

Prosternées  aux  pieds  do  Votre  Sainteté,  nous  implorons  hum- 
blement pour  nous  et  pour  nos  élèves,  votre  bénédiction  apostolique. 

Namur,  le  Jl  mars  1861. 


S.r  Constantin!;  , Supérieure  yénérale 
(Scijuon u sessanlamila  frme.) 
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11. 


Thés  Saint  Père, 

A l’ hommage  que  noire  Congrégation  dépose  aujourd’  hui  aux 
pieds  do  Voire  Sainteté,  j’aurais  beaucoup  désiré  joindre  les  si- 
gnatures des  Sœurs  et  des  Elèves  des  Etats-Unis,  de  la  Californie' 
et  du  Guatemala  : elles  eussent  été  non  moins  heureuses  de  vous 
donner  un  témoignage  de  leur  attachement  respectueux  et  filial  ; 
mais  nous  n’avons  plus  voulu  relarder  un  envoi  que  nous  aurions 
voulu  faire  depuis  si  longtemps  1 Quo  Votre  Sainteté  me  permette 
donc  do  comprendre  ces  treize  mille  enfants  do  l’autre,  hémisphè- 
rq  dans  l’expression  de  nos  sentiments  inaltérables  h votre  per- 
sonne vénérée.' 

Jo  me  mets  à vos  pieds,  Très  Saint  Père,  pour  implorer  en 
faveur  de  ces  membres  éloignés  de  notre  famille  religieuse,  ainsi 
que  pour  moi , votre  bénédiction  apostolique , et  je  me  dit  en  toute 
humilité. 

Votre  très  huinbte  fille  et  servante 
S.r  Coxst amine,  Supérieure  générale 
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Très  Saint  Pèrb. 

* 1 

• 

Depuis  longtemps  nous  voyons  avec  une  profonde  tristesse  le 
spectacle  dos  maux  innombrables  qui  affligent  1’  Eglise , et  dont  le 
poids  retombe  douloureusement  sur  son  Chef  suprême.  En  pensant 
h l’ immense  amertume  qui  abreuve  votre  cœur,  nous  éprouvons  le 
besoin  de  venir  aussi , enfants  dociles  de  cette  Eglise  sainte , expri- 
mer h Votre  Sainteté  les  sentiments ”de  respect,- d'amour  et  de  dé- 
vouement dont  nous  sommes  pénétrées.  Jamais,  Très  Saint  Père, 
nous  n’avons  eu  le  bonheur  d’approcher  do  votre  trône  pour  y 
répandre,  ainsi  que  nous  l’osons  fafre  aujourd’hui,  l’expression 
do  notre  piété  filiale,  mais  toujours  nos  cœurs  vous  ont  aimé,  et 
ont  tressailli  d’allégresse  à votre  nom  béni.  Pourrions-nous  donc 
ne  pas  prendre  part  aux  angoisses  qui  vous  pressent , et  qui  bri- 
seraient une  âme  moins  forte  que  la  vôtre  ? Non , sans  doute  ; et 
depuis  qu’  à la  majesté  du  souverain  Pontificat  est  venu  se  joindre 
sur  votre  front , le  signe  austère  du  malheur , vous  nous  apparaissez 
du  haut  de  ce  Calvaire,  oit  vôus  relient  votre  inébranlable  attache- 
ment à la  Foi  romaine,  comme  la  vive  image  de  l’auguste  victime 
qui  s’offrit  autrefois  sur  le  Golgolha , pour  le  salut  du  monde.  Ah  ! 
Très  Saint  Père,  vous  endurez  un  long  martyre,  et  nous*  enfants 
•lébiles  et  impuissants,  nous  qui  voudrions  aussi  mourir  pour  votre 
cause,  nous  ne  pouvons  que  pleurer  et  gémir!....  Mais  au  moins. 
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en  ce  jour,  nous  éprouvons  une  consolation,  en  déposant  à vos 
pieds  T humble  tribut  de  notre  douleur. 

Mais  encore,  Très  Saint  Père,  en  nous  unissant  à ces  myriades 
de  fidèles  que  donnent  à Votre  Sainteté  des  preuves  si  multipliées 
de  leur  dévouement,  comme  eux  nous  ouvrons  aussi  nos  cœurs  à 
P espérance. 

Non,  l'affliction  du  juste  ne  sera  point  éternelle.  Déjà,  au  fort 
d’une  tempête  déchaînée  contre  son  Chef,  l’Eglise  et  l’univers  ad- 
mirent le  calme  et  la  sérénité  de  votre  grande  àme.  C’est  une  joie 
anticipée  dont  le  Ciel  aime  à ranimer  vos  enfants.  Fortifiés  par 
l'exemple  d’une  foi  si  magnanime,  ils  prient,  ils  soupirent,  atten- 
dant sous  l’ombre  du  Très-Haut,  l’événement  de  son  immuable 
parole:  « Je  suis  avec  lui  dans  la  tribulations;  je  l'en  tirerai  et 
le-  rétablirai  dans  toute  sa  gloire  ! » Oh  ! douce  et  divine  promesse , 
oui , bientôt  soyez  accomplie  1 ! 

• Et  vous,  ô Marie,  accordez  à notre  amour  de  faire  éclater  vo- 
tre puissance  sur  ce  Pontife,  à jamais  glorieux  de  la  gloire  dont 
il  a couronné  votre  -culte  dans  la  foi  des  peuples  ! 

Tels  sont,  Très  Saint  Père,  les  vœux  les  plus  ardents  de  celles 
qui,  on  implorant  votre  bénédiction  apostoKque,  s’honoreront  tou- 
jours d’être  avec  le  plus  profond  respect, 

De  Votre  Sainteté, 

• • 

N’amur,  le  7 mars  1861.. 


Les  1res  humbles  servantes 
. Mère  Claire  , Supérieure  générale 

(Seguono  quaUromila  trecento  ottantasette  firme.) 
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I CATTOLICI  DELLA  DIOCESI 


: i.  • 

m 

. >-  Très  Saint  Père,  • 

Nous  sommes  heureux  de  pouvoir  déposer  aux  pieds  de  Votre  Sain* 
télé  une  adresse  sighée  par  plus  de  quarante  cinq  millo  catholiques 
belges  habitant  la  province  du  Uainaut.  Chefs  de  famille  pour  la  plu- 
part, ils  représentent  la  presque  totalité  des  habitants  de  celle  province. 

Les  signataires  de  cette  adresse  ont  éprouvé,  Très  Saint  Père, 
la  plus  amère  douleur  en  apprenant  les  tribulations  dont  est  entourée 
votre  personne  sacrée , et  ils  ont  répondu  avec  un  grand  empresse- 
ment à l’appel  que  nous  leur  avons  fait.  Depuis  lors,  les  adversai- 
res de  la  Papauté  ont  persisté  dans  leurs  injustes  attaques  ; mais  nous 
avons» foi  en  Celui  qui  a dit:  « Je  serai  avec  vous- jusqu’à  la  con- 
sommation des  siècles  : » et  dans  cette  commune  affliction  de  tous  les 
enfants  de  l’Eglise,  nous  ne  chercherons  d'autre  consolation  que  de 
vous  donner  de  nouvelles  preuves  de  notre  dévouement. 

Nous  sommes,  avec  la  plus  profonde  vénération,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

Tournai,  le  7 mars  1860. 

Les  très  humbles,  très  obéissants  et  très  fidèles  fils  et. serviteurs 
Les  Membres  du  Comité  de  saint-Pierre 


PROYINl'.U  EIXI.ESIASTICA  DI  MVIANES. 


SKI 


II 


Très  Saint  Père, 

La  Papauté , comme  institution , appartient  à tous  les  peuple* 
catholiques.  Aussi , de  même  qu’  aux  jours  de  paix  pour  P Eglise . 
nous  avons  joui  de  vos  joies,  de  mémo  nous  ressentons  aujourd'hui 
vos  douleurs  et  nous  ne  pouvons  contempler  d’un  œil  indifférent  les 
afflictions  du  Pontife  vénéré  qu’un  grand  historien  a si  bien  qua- 
lifié et  disant  que  c’est  le  meilleur  cœur  dans  la  pire  époque. 

Ce  sont  ces  sentiments.  Très  Saint  Père,  dont  les  habitants  du 
diocèse  do  Tournai  viennent  déposer  à vos  pieds  l’expression  res- 
pectueuse. 

I.e  monde  catholique  s’est  ému  en  voyant  la  Papauté  servir  de 
point  d’attaque  aux  doctrines  antisociales  propagées  dans  tous  les 
pays,  et  en  apprenant  que  la  révolution  enlevait  à la  domination 
paternelle  de  Votre  Sainteté  deux  provinces  de  ses  Etats,  line  con- 
sidération, Très  Saint  Père,  peut  seule  diminuer  l'affliction  que  de 
tels  faits  répandent  dans  nos  âmes  ; nous  nous  rappelons  que  si 
les  Pontifes  no  se  voyaient  pas  à toute  heure  combattus  par  l'erreur 
d'enfants  égarés,  ils  ne  seraient  pas  les  véritables  Vicaires  de  Jésus- 
Christ  qui  fut  crucifié  pour  accomplir  la  mission  que  son  Père  lui 
avait  confiée. 

Puissent,  Très  Saint  Père,  les  voix  qui  s’élèvent  en  ce  moment 
de  tous  les  points  du  globe,  pour  protoslcr  contre  la  violence  qui 
vient  d’être  faite  h votre  Souveraineté  temporelle,  et  pour  implo- 
rer la  miséricorde  de  Dieu  sur  les  ennemis  de  l’Eglise,  servir  à 
I ».  II.  Vol.  II.  ni 
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consoler  votre  coeur  paternel  et  à faire  entrer  dans  la  voie  de  la 
vérité  les  enfants  de  l’erreur. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  nous  accorder  votre  très  sainte  bé- 
nédiction. Prosternés  h vos  pieds,  nous’vous  la  demandons  hum- 
blement pour  nous  et  pour  nos  familles. 

Nous  sommes  avec  le  plus  profond  respect,  Très  Saint  Père, 

De  Votre  Sainteté, 

. Tournay,  le  25  décembre  1859. 

Les  très  humbles  et  très  obéissants  lils 

• •"  * 

( Seguono  (juaranlacînsjue  mila  firme.) 
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LE  CARMELITANE  SCALZE  DI  TOURNAY 


Très  Saint  Père, 

Daignez,  s'il  vous  plaît,  permettre  que  la  Prieure  des  Carmé- 
lites déchaussées  do  Tournay,  au  nom  de  sa  Communauté,  vienne 
déposer  humblement  aux  pieds  do  Votre  Sainteté  l’expression  de 
l’ immense  douleur  que  nous  font  éprouver  les  usurpations  et  les 
entreprises  injustes  des  ennemis  du  Saint-Siège  contre  le  pouvoir 
temporel  de  la  Papauté. 

Filles  de  sainte  Térèse,  un  attachement  respectueux  et  profond 
à l’Eglise  et  au  Vicaire  de  Jésus-Christ,  fait  partie  du  précieux 
héritage  de  notre  séraphique  Mère,  et  nous  en  ressentons  d’autant 
plus  vivement  les  indignes  procédés  et  l’ ingratitude  qui  affligent  le 
Chef  vénéré  de  la  chrétienté.  La  connaissance  de  ces  douloureux 
événements  a été  apportée  daus  notre  rctraito  par  de  pieux  fidèles, 
pour  exciter  notre  ferveur  et  nous  faire  lever  nuit  et  jour  vers  le 
ciel  des  mains  suppliantes.  Ah!  que  ne  nous  est-il  donné  d'expri- 
mer à Votre  Sainteté  combien  cet  appel  a été  compris  ! Que  ne 
nous  est-il  donné  de  lui  témoigner  la  part  que  nous  prenons  à ses 
peines',  et  de  dire  le  zèle  qui  nous  anime  pour  lâcher  de  concourir 
à désarmer  la  colère  de  Dieu  ; car,  nous  en  avons  la  conviction , 
quand  la  malice  des  hommes  s'attaque  à la  personne  sacrée  du  Vi- 
caire de  Jésus-Christ , à ses  droits,  aux  possessions  temporelles  qui 
lui  sont  nécessaires  pour  l’ indépendance  de  la  souveraineté  spiri- 
tuelle, de  grands  fléaux  menacent  le  monde  I 

Mais,  Très  Saint  Père,  ouvrons  encore  nos  cœurs  à l’espérance  : 
la  divine  Providence  en  laquelle  Votre  Sainteté  se  confie  avec  tant 
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d'amour,  peut  venir  bientôt,  par  des  moyens  inattendus  que  la  mi- 
séricorde de  Dieu  lient  en  réserve,  éclairer  l'horizon,  détourner  de 
plus  grands  malheurs  et  consoler  le  saint  Pontife  qui  gouverne 
l’Eglise.  El  si  les  temps  d’épreuve  doivent  se  prolonger  encore, 
l’âme  magnanime  de  Votre  Sainteté  continuera  d’ être  soutenue  par 
la  force  d’ en-haut  et  par  l'amour  de  ses  enfants  fidèles. 

Nous  ne  cesserons  pas  de  prier  pour  que  Votre  -Sainteté  puisse 
résister  à tant  d'afflictions  en  conservant  toute  la  santé  qui  lui  est 
nécessaire  dans  ces  temps  d’épreuve,  et  à cette  effet  nous 'offrons 
do  tout  notre  cœur  au  bon  Dieu  la  portion  de  santé  accordéo  à cha- 
cune de  nous,  et  nous  le  supplions  d’agréer  le  sacrifice  de  notue  vie 
pour  la  conservation  des  jours  si  précieux  de  Votre  Sainteté. 

Vous  triompherez,  Très  Saint  Père,  des  ennemis  de  l’Eglise. 
Dieu  n’abandonnera  par  son  Représentant  sur  la  terre.  Il  écoutera 
les  vœux  de  toute  la  Chrétienté  qui  le  supplie  d’adoucir  les  maux 
de  Votre  Sainteté.  Il  séchera  vos  larmes  et  les  nôtres.  Il  déjouera 
les  machinations  contre  le  Saint-Siège  apostolique,  réalisant  ainsi 
celte  parole  des  saintes  Ecritures:  iniquitas  mendia  est  sibi. 

Humblement  prosternées  aux  pieds  de  Votre  Sainteté,  nous  les 
baisons  avec  le  plus  religieux  respect,  et  unis  avec  elle  dans  nos 
ferventes  prières,  nous  la  supplions  de  vouloir  bien  nous  accor- 
der sa  bénédiction  apostolique , ainsi  qu’à  nos  familles  et  à nos 
bienfaiteurs. 

Agréez,  s’il  vous  plaît.  Très  Saint  Père,  l’hommage  de  la  vé- 
nération touto  liliale  et  du  respect  le  plus  profond  avec  lesquels 
j'ai  1’  honneur  d’èlrc. 

De  Votre  Sainteté, 

De  notre  Monastère  des  Carmélites  déchaussées  do  Tournai  , 
le  7 janvier  18(50. 

U très  humilie , très  respectueuse  et  très  ohéissaute  tUte 

S.T  Marie  Eugénie  de  Sainte  Anne  , 
Carmélite  déchaussée . Prieure  indique 


Digitized  by  Google 


SVIZZERA 


Digitized  by  Google 


I CATTOLICI  DELLA  SVIZZERA 


lil.VIIKSIMi:  PcTEH. 

Dominus  noslcr,  Pastor  bonus,  cuius  tu  vice  fungeris,  cum  a 
populo  suo  ingralissimo  reicclus  et  in  cruccm  aclus  esset,  tamen 
Principera  pacis  exhibera  so  non  destilit.  Eflractis  sepulcri  vinculis, 
quibus  impia  caecitas  filium  Dei  vivi  indusum  putabat,  pacem  di- 
scipulis  annunciavit , pacem  suam  ut  gentibus  annunciarent , agnos 
eos  inter  lupos  dimisit , regnumque  condidit , cuius  summa  lege,  di- 
lectionc,  in  fcdei  unitate  radicata,  cunctas  nationes  invidia  dissidiis- 
que  gentilibus  depositis  uno  ovili  congregalas  esse  voluit. 

Huius  ovilis  tu  pastor  summus  fidèles  per  totum  orbem  terrarum 
dispersos  animo  palerno  amplecteris,  omnesque  aequa  sollicitudine 
pascens  pacis  caeleslis  participes  reddere  sludes.  Vcrum  homines 
perversi , tam  animo  tuo  palerno , quam  pace  hac  despcctis , eo  im- 
probitatis  pervbnerunt,  ut  Patrimonium  Pétri  propugnacula  quaedam 
aucloritatis  summi  Pontiücis,  deinde  omnem  etiam  in  rebus  ecclc- 
siasticis  auctoritatem  et  potestatem  cripere  tibi  alque  evcrlere  im- 
pia ambitiono  nitantur,  Patrisque  piissimi  pectus  summis  dilacerare 
non  horreant  doloribus. 

Horrent  autem , sibique  cum  Pâtre  iniuriam  illalam  sentiunl 
quicumque  verc  Ecclesiae  catholicae  sunt  filii,  detestantur  facinus 
foedissimum , seque  moeroris  lui  acerbissimi  socios  praebcrc  fe- 
stinant. 
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Nos  quoque,  Bealissime  Paler,  ex  Helvetiae  monlibus  Petram 
supra  quam  lesus  Christus  sacerdos  in  aelcrnum  Ecclesiam  suam , 
rainque  inroucussam  aedificavil , fiducia'plena  respicienics , haec  libi 
pielatis  noslrac  c plurimis  patriae  Partis  collecta  leslimonia  offcrre 
non  dubiUmus,  numéro  su]>er  centum  quinquaginla  millia  hominum  ; 
confisi , le  pro  tua  indulgenlia  non  tam  speciem  nominum , maxima 
ex  parte  per  agricolarum  ac  rusticorum  manus  subscriplorum , scd 
menlem  mundam  sinceramque  respecturum  esse. 

Concédé,  Bealissime  Pater,  ut  ad  Sauclitatis  Tuae  pedes  provo- 
luti  benediclionem  aposlolicam  pro  subscriplis  liliis  luis,  totoque 
Helvetiae  populo  enixe  flagitemus. 

Lucernae,  festo  sancti  Bonifacii  1860. 

( Seguono  ccnto  setlanlasei  mita  dugentodiriotto  firme,  apparUmenli  aile 

Diocesi  diverse  delta  Svizzera,  secondo  gli  specchi  seguenli)  : 


Ex  Uioecesi  Curiensi 30,979 

» Sidunensi.  . . 53,716 

» Lausanensi  el  Genevensi  . . 23,90i 

» Basileensi  15,480 

Ex  Dioecesibus  Mediolanensiet  Comensi  0,828 
Supplementum 38,384 
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I.  DIOECESIS  CUUIENSIS. 


].  Pasis  Rbaetia 


Translat.  5,158 
Capitulum  Gruop. 


Capitulum  Curientis. 

lobtrip. 


Hofpfarrei IM 

UntcrvaU Bon 

Maslrils 29if 

Capitulum  Disentis. 

Disenlis 15  fi 

Tavclsch . . A 50 

Hedcls iifl 

Somvist . ail 

Surrhein 62 

Dardin 39 

Danis 81 

Brigels 111 


Capitulum  Lungnetz. 


Obcrsazen 183 

Ruis : . . . . 389 

Seth 6A 

Ruschein 83 

Ladir i8 

Fellers 115 

Laax la 

Seevis 110 

Sagcns IM 

Schlcuis 1Û 

Ilanz 13 

Capitulum  inter  Saxum. 

Rhaezuns 82 

Ems 360 

Torails 51 

Al  mens 113 

Cazis . . . il 


Vais 199 

Tcrsnaus 259 

Obercastels 253 

Vrin  . . . . 233 

Lnmbrein 5111! 

Vigens 158 

Igcls 111 

Plcif 2M 

Morisscn 60 

Peiden 95 

Ncukirch ino 

Camuns fil 

Cumbels Ifi 


Capitulum  super  Saxum. 


Brienz 152 

Lenz 155 

Sturvis.  69 

Schmitten 113 

Oberwalz 528 

Alvaschein 138 

Surava 119 

Alveneu 218 

Contcrs U 

Conters — 

Tiefcnkasten 12 


5,158 
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Translat.  8,720 


Meus 92 

Rcams •.  Si 

Pracsaoz  91 

Salux 281 

Schwciningon 399 

Tingen 89 

Rofna  49 

Mühlen 33 

Sur 189 

Bivio  cum  Marmels 291 

Capilulum  prope  Tyrolensis. 

Tarasp 92 

Samnaun 39 

Capilulum  Misox. 

Misocco 91 

Grono ^6 

Roveredo • 133 

Capilulum  Calanca. 

S.  Maria ü 

Castanetla 39 


Pbincipatüs  Licuten 
Steinensis. 


Vaduz 93 

Tricsen 66 

Tricsenbcrg.  12 

Eschcn 39 

Maurcn 13i 

Ruggel . - . 99 

2.  PaGUS  SltlTENSIJ 

AJpthal 89 

Altcndorf 380 


1 1,6I!> 


Arlh 

Translat.  11,619 

992 

Einsicdeln  Monach  . 

139 

» Bcnnau  . 

94 

» Dorf.  . . 

399 

» Egg.  . . 

96 

» Enlhal.  . 

199 

» Gross . . 

141 

» Trachslau 

33 

» Willerzcll 

99 

Fcnsisberg  .... 

299 

Freicnbach  .... 

396 

Galgcuen 

31i 

Gersau 

213 

Iberg 

299 

Iligau 

61 

Ingenbohl 

299 

Kussnacht 

......  919 

Lachcn  

69 

Laucrz  

IIS 

Morschach 

91 

Muotathal 

48a 

Nuolcn 

69 

Richenbarg  

183 

RiomenstaldcD.  . . 

22 

Rothenlhurm.  . . . 

269 

Satlcl 

233 

Schübelbach.  . . . 

338 

Scbwitz 

Stcincn 

493 

Stcincrberg 

113 

Tuggen 

....  393 

Wangcn 

....  399 

Waggi  thaï  Ianer.  . . 

16 

» Vordcr . . 

129 

Wollerau 

223 

3.  PAGOS  SUBSTLVANtAE 

Alpnach 

267 

Giswil 

....  333 

Kerns  

....  499 

Lungcrn  

419 

22,679 

1 l'.UTOUU  DELU  SVIZZERA. 


Translatai. 679 


Sachseln il  1 

Sarncn 332 

Landsgemeindc  Stans.  . . . . 8,895 


i.  Parcs  Urycensicm 

Allorf 319 

Andermatt 168 

Attinghauscn 96 

Baucn 50 

Btlrgcln 117 

FlUelcn 93 

Ilospcntha! Lli 

Isenthal 86 

Realp.  38 


Translat.27.721 


81)1 

Translat.17.711 


SchattdniT 

lût 

Scedorf. 

. _49 

Seelisbcrg 

LU 

tvlenen 

Î51 

Sisicon 

68 

Spiringcn 

111 

l'nterschacben 

m 

Waasen 

118 

5-  E Paco  Turicensis 

et  S.  Gallensis 

Üietikon 

loi 

a feniinae 

228 

Kaltbrunnen 

190 

S.'  Diœces.  Curiensis.  . . . 

.19.979 

II.  DIOECESIS  SIDUNENSIS. 


Decanatus  (ioms. 

Translat. 

2.937 

Grengiols. 

198 

Münster 

. 239 

Glis 

li!u 

Ernon 

. au 

Mund 

•201 

Binn 

81 

Obergcsteln 

99 

Decanatus 

y isp. 

Fiesch 

. 183 

Niederwald 

Yisp 

au 

Bicl 

. iii 

St.  Nicolaus.  . . . 

463 

Reckingen 

us 

Zcrmatt 

138 

Bclwald 

. IM 

Tasch 

58 

Oberwald 

166 

Vispcrtcrbincn.  . . 

389 

Saas 

318 

Decanatus  Brig. 

Stalden 

au 

Turbel 

232 

Naters 

Randa  

194 

Mürcl 

. lia 

Grachcn  

318 

Simplon 

91 

Zcncggen 

II 

Gondo 

15 

Emd 

15 

2,937 

6,811 

Djgitized  by  Google 
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Translat 

6,841 

Translat.  17,679 

Decanatus  Raton. 

Savièsc 

. 1.683 

Bramois 

453 

Raron 

üi 

Avent 

. 1,505 

Lolschcn 

G:i8 

Nicdcrgcslcln 

ISO 

Decanatus  Ver. 

l'ntcrbâch.  . , 

226 

Eischol 

93 

Ycx 

323 

Mage 

261 

Decanatus  Leuk. 

St.  Martin 

554 

Nax  ...  

Lcuk 

408 

lleremencc 

. 1,063 

Gampcl 

m 

Evolène 

. 1,075 

Salgesch 

in 

Ersmatt 

122 

Ems 

üfi 

Decanatus  Ardon. 

Albincn 

313 

Leukerbad 

126 

Ardon 

800 

Inden  

36 

Conlev 

. 1,054 

Yaren 

LU 

Levlron 

Ergisch 

16 

Saillon 

138 

Chanioson 

Decanatus  Sider. 

Sidcr 

226 

Decanatus  Martigny. 

Granges ! . . 

115 

Vissoy 

1250 

Bouvernicr 

. 266 

Si.  Mauriz  de  Laques 

621 

St.  Brancher 

332 

Si.  Leonard 

3 fil 

Vollège 

6 

Chalcv 

426 

Bagnes 

. 1,453 

Lcus 

1,598 

Orsièrcs 

Veulhône 

312 

Liddes 

Micgc 

933 

Bourg  de  St.  Pierre 

. 236 

St.  Luc 

1A6 

Cbippis 

ms 

Grône 

451 

Decanatus  .Vonthey. 

Decanatus  Silten. 

Troistorrcnts 

. 1,300 

Monthcy 

. 21i_ 

Siltcn 

619 

Muraz 

53 

Grimisuat 

SI  4 

Collombcv 

ma 

17.679 

S.*  Dioecesis  Siduncnsis  . . . 

.33.746 

Digitized  by  Google 
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111.  DIOECESIS  LAUSANENSIS  ET  GENEVENSIS. 


1.  Pagus  Fribürgensis 
Districtus  La-Sarine. 


Fribourg,  la  ville  ...*...  1,066 

Gevisiez 61 

Neiruz 130 

Lentigny 07 

Arconciel 106 

Praroman,  Montcvraz,  Obricd 
Zcnanvaz,  Montcuc,  etc.  . . 203 

Trevaux 343 

Onncns,  Levens  et  Corplens  . . 130 

Priz  et  Ponthaux 204 

Cormcnbœuf 13 

Vuistcrnens  en  Ogoz 121 

Estavayer  le  Gibboux 230 

Pierre  Fortsèga 12 

Marlv  le  Grand 1 11 

Villard  sur  Glane .109 

L’ Echelle  et  Chaudon 102 

Epcndes 100 

Belfaux  et  Eutrevil ......  101 

Lossey,  Formandières  et  la  Cor- 

baz 02 

Autafond  et  Chesopiloz Oi 

Autigny,  Chenens  et  Collens  . . 333 

Convillenz , Posieux , Corpataux 

et  Magnedens 330 

Matran  et  Avry 111 

Granges  Pavat 33 

Grolev 130 


Districtus  la  Glane. 


Villaz  St.  Pierre,  la  Paroisse  . 

. 242 

Billcns 

101 

Farvagnv  le  Grand 

. 200 

5191 

Translat.  5,491 


Torny  le  Grand 02 

Chatonnayc lli 

Villaremboud  et  Maçonnens  . . 10 

Villaremboud  la  Paroisse  ...  86 

Middcs 102 

Massoncns 06 


Orsonnens , Chavanncs  Villard 


Siverieaux,  Villardgenoux.  . 300 

Promasens  la  Paroisse  ....  Ü3 

Sivricz,  Villar  le  Soulgy.  . . . 118 

Prcz  et  Chavanncs  les  forts  . . 130 

Barens,  la  Paroisse 33 

Le  Chàlelard ’.  113 

Morcns  la  Paroisse 213 

Pine 110 

Vuistcrnens  la  joux  la  Magne  Lu- 
funs,  Villariaz,  Estêtcnens.  . 283 

La  Ncrignc — 

Grangettes £4 

Romont 130 

Mezières 103 


Districtus  le  Lac. 


Villarepos  et  Chandosel  ....  123 

Cormondcs , la  Paroisse  ....  412 

Vallenbuch 10 

Crcsicr  sur  Morat 113 

Barbérèche,  la  Paroisse,  en  deux 

exemplaires 220 

Courtions  , Miscy , Corcalcttes 
Cournillcns,  Formcrod  ...  181 


Districtus  Gruyère. 


Bulle 330 

Gruyères 231 


9.893 
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HU 

Translat.  9.89S 


Broc I2û 

Charmey lii 

Cerniat KiS 

Cresoz  et  Chalcl  sur  MonsalTons  33 

Echarlens M 

Morlons 83 

Botlcrcns ü 

Villardbcncv Il 

Le  Paquier 9£ 

Enney 82 

Ncrrignc 93 

Albcuve 1X7 

Lessoc aa 

Eslaverncns m 

Grand  v illard 13» 

Viilard  sous  mont 23 

Sales,  la  Paroisse 313 

Yaulruz 133 

Pont  la  ville 131 

La  Roche 233 

Riaz 119 

Vuadcns ; . un 

Avry  de  tant-pont mi 

Corbiércs fifi 

ilauteville ml 

Viilard  Volard &l 

La  tour  de  Crème 113 

Montbovon 128 

Belgarde IM 

Vuippens,  Marsens  et  Sorens.  . 31 

Dislriclus  La  Broyé. 

St.  Aubin 113 

Domdidier 133 

Vallon 13 

Dompierre  et  Bussy 133 

Menières fil 

Dclley  et  Portalban 1 fis 

Nuvillv  au  mont  Granges  en 

Vcsin ISO 

Reseyres  les  prés ia 


11.199 


Translat. H. 199 

Estavaycr,  sur  le  Lac 

Chèvres 

Montbreloz 

More  ns  et  Bussy 

Font  et  Chables 

Lully,  la  Paroisse 

Yuissens  cl  Prcvondavoux.  . . 

Murist  franex  la  Vonarrc  Mont- 

borget  . . • 

Surpierre,  la  Paroisse 

GliUerens 

Fitigny 

Moutaguy  et  Maunens 

Montagnv  la  ville 

Cugy  et  Vesin 

Montasses  et  Sury 

Dislriclus  Yneyse. 

! Scmsales 

Remanfens 

| Chàtel  St.  Denis 

Le  Crel,  la  Paroisse 

Porcel  et  Boulez 

A italcos 

La  Paroisse  de  St.  Martin  . . . 

Dislriclus  La-Singine. 

Favel 

Saint-Ours 

» Antoine 

Allcrswyl 

Wuncvyl 

Toutelingen. 

Planfoyon,  deux  adresses  . . . 

Chevrilles  et  Neubaus 

Saint  Sylvestre 

Heilenried 

Plaselb 

Brunnsricd 

Dirlaret,  Dorfschrot 


9(1. C«8 


Digitized  by  Google 
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895 


Translat.20.G68 

Translat. 22.370 

D.*  ülicrschrot 

. isa 

2.  Pauls  Valde.tsis 

D."  Ilolzschrol 

80 

Uebcrslorf,  deux  exemplaires 

. Î2£ 

Paroisses  Catholiques. 

Guin 

. 1H 

Guin 

. m 

Lausanne  

88 

Guin 

219 

Eehallens 

113 

Guin 

Morgcs 

ai 

Boesinguc,  la  Paroisse,  trois  e- 

Yverdon  .• 

63 

xemplaircs 

. m 

Rolle 

Breligny  et  St.  Bartbolomy  . . 

ai 

ïi 

92,223 

Villard  le  terroir 

Boitons,  Palliez  petit  et  Pollicz 

115 

Recapitalatio. 

le  grand 

Assens,  Etagnières,  Bioley  Ma- 

122 

Districtus  la  Sarine 

lapalud 

12fi 

» la  Glanne 

. 3 361 

Nyon 

29 

» du  Lac 

» la  Gruyère  .... 

. 3.991 

ix  Pages  Neocastrexsis 

» la  Brove 

» la  Veveyse  .... 

Paroisse  de  Landcron 

302 

» la  Singine  .... 

• 4.1718 

» de  Gressier 

1U 

Listes  supplémentaires  pour 

la 

» de  Cernicux  Pequinot 

yille  de  Fribourg.  .... 
Yallenried,  Distr.  du  "Lac  . . 

108 

an 

deux  exemplaires . . 

15 1 

S.‘  Dioecesis  Lausanrnsis  et  Ge-, 

22,330 

tievensis 23,901 

IV.  DIOECESIS 

BASILEENSIS. 

1.  P AGIS  LlCEENEKSIS 

Translat. 

hi;o 

Buehrain 

91 

Comunilates  parlim  Parochiae. 

Buttisholz 

466 

Dagmersellen 

na 

Adligenscbwil 

13 

Dicrikon 

88 

Allbiiren 

Dopplescbwand 

138 

Altisholeu 

111 

Ebersecken 

îai 

Altwys 

5S 

Ebikon 

102 

Aesch 

146 

Egolzwil 

ül 

Ballwvl 

260 

Eich 

m 

860 

2.299 

Digitized  by  Google 
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Translat.  2,299 


Enimcn 313 

Entlcbuch 393 

Ermensee 111 

Eschcnbach 131 

Escholzmatt 409 

Eltiswyl 112 

Fischbach 39 

Fliihli • . . 313 

Geis U 

Gcllingen 82 

Gcueusec 122 

Gislikon 33 

Grossdietwil 233 

Grosswangcn 389 

Hamikon 99 

Hasle 217 

Hergiswil 338 

Hcrrlisbcrg * . 21 

Hiltisrieden 119 

Ililzkirch 91 

iiochdorf 299 

Uohenrain  mit  Licli 223 

lionau 29 

Horw 114 

lnwyl 212 

Kouttwyl ..  . 223 

Kulmerau 131 

Luzern , dix  Nords 1,117 

Luther» 919 

Malters,  Blatte»,  Brunau  ...  392 

Maucusec 98 

Mcggen 117 

Menzoau 281 

Menzberg 81 

Mcyerskappcl 221 

MUnslcr 339 

Musswangcn 14 

Nebikon 113 

Neucnkirch 311 

Noltwyl 422 

Oberkircb 188 

Pfaffnau 376 


12,341 


Translat.  12,344 


Pl'eflikon 121 

Bain 32 

Retschwyl 38 

Richenscc 22 

Richenthal 121 

Rickenbach 391 

Roggliswil 191 

Rümerswyl 122 

Rornoos 81 

Root 219 

Rotbcnburg 223 

Ruswyl 1,137 

Scbachen 192 

Scbenkon 144 

Scbütz 18 

Scbougau 291 

Schüpfheira 112 

Schwarzenbach 32 

Scmpach 392 

Sulz 26 

Sursec 231 

Triengcn 219 

Ufhusen 118 

UÛikon  et  Buchs  .* 213 

Wauwil 120 

Wcggis 218 

Werdenstcin 119 

Wilihof. 191 

Willisau 328 

Winikon 133 

Wolbuscn • 241 

Zell 211 

2.  Pagus  Solodorensis 

Aeschi 292 

Balslbal 199 

Barschwil  et  Grindel 293 

Beinwyl 95 

Bcttlach 103 

Bettwyl 39 

Bibcrist  cl  Lolin 91 


20,250 
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897 


Translat.20,250 


Bonigcn 69 

Brcitcnbach  et  Fehreo 181 

Büreo 157 

Büsserach 175 

Dcitingen  et  Subingcn 155 

Dornach 15 

Ederniansdorf 55 

Egerkingcn 144 

Erlinsbach 155 

Erschwyl 155 

Flumenlhal 153 

Fulcnbach.  . . * 121» 

Gànsbrunuen 25 

Gcmpen 72 

Grczenbach  et  Danikcn  ....  115 

Gunzgen 57 

Dagendorf,  Rikcobach 315 

Harchingcn 95 

Günsbdrg ' — 

Hcrbelswyl 51 

llimelried 43 

Hochwald 117 

Hofstctten 185 

Uoldcrbank 157 

Ifenthal  et  llaucnstein 457 

Rappel 149 

Kestenholz 51 

Kienberg 72 

Klcinliitzel 53 

Kricgstcttcn — 

Laupcrsdorf 112 

Lostorf 72 

Lutterbacb 55 

Mazendorf 156 

Mettiugen 75 

Melzerlen 55 

Mümliswyl 255 

Neuendorf. 152 

Niederbuchsitcn 155 

Nuglar  et  St.  Pantalcon  ....  112 

Nunnigen 177 

• Oberbuchsitcn’ 17 


Trauslm.25,197 


Oberdorf 165 

Obergoskon  et  Wiaznau  ....  162 

Ocasingen 25 

Octcn 45 

Iloderstorf.  . . . * 156 

Schonenwerd  cl  Eppenberg  . . 155 

Scewcn.  . 1 

Selzach  et  Altrcuw 155 

Solothurn,  l'rbs 255 

a Clerus  . . . ; . . 28 

Starkirch  et  Duliken 555 

Stusslingen,  Rohr 15 

Wallcrswil 82 

Wangcn 144 

Welschcnrohr 52 

Wittcrschwyl 75 

Wolfwyl . . . 53 

Wyscn 54 

Zuchwyl 19 

Zullwyl 75 

5,  Paods  Abooviensis 

Abtwyl 158 

Anglikon  . . .♦ 122 

Arni 55 

Aristau  et  Birri Hi 

Auw . . . . , 178 

Badcn 59 

Bciuwil  mit  495  157 

Bellikon-lluscu 115 

Berikon 15 

Bcscnburcn 82 

Bcttwyl 115 

Birmenstorf . 151 

BüswtI 565 

Bôttstein 125 

Brcnigarten 164 

BUnzcn  et  Waldhüsern  ....  153 

Büschikoa 31 

Büttikon 73 


P.  IL  Vol.  II. 


25.197 

143 


29.116 


SM 
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Translal.2il.il  6 


Bultwyl,  Geltwyl,  Isenbergsch- 

wyl 153 

üattwyl 52 

Dietwyl 12S 

Doltiogcn.  ...  T IM 

Eggenwil  et  W'iden 112 

Eikcn 115 

Endingeo,  Ober  et  Voler  . . . 123 

Eooetbadeo 22 

Fislisbach  * 112 

Frcieowyl 22 

Full 22 

Gensiogn *.  112 

Gipf  ac  Oberfrik 112 

llngglingen 218 

llerinelschwyl 23 

Hcrznacli 121 

Ittcothal  * 42 

Kaiseraugst 42 

Killwangcn 41 

Klingnau  * 241 

Kuoteo  ac  Salz 121 

Lcibstatt . 22 

Lengoau 214 

Leuggern 142 

lunkbofen  Ober 131 

Magdcn 3 

Merischwandco 122 

Mouchwilcn 2 

Mûri .’  . . . 223 

Ncsselbach 22 

Neucuhof 11S 

Nieder  Rohrdorf 132 

Ober  Rilli 23 

Ober  Nicseobcrg 22 

Oberwyl  ac  Lieti 152 

Remetschwvl,  Busslingco  et  Scn- 

nhof . . ‘ 112 

Reuethal 33 

Rhcinfeldeo 23 

Rohrdorf 32 

Rottcnschwyl 22 


43, 323 


Translat.43, 

Rudolfstetteo  ac  Frienisberg  * . 

Saroienslorf 

Schucisiogen  ac  Siglisdorf.  . . 

Siggenthal  Obcr-Vntcr 

Sios 

Spreileobach 

Starelschwyl 

Siclleo 

Sulz . . 

Tagcrfelden 

Tagcrig ' 

Uiken ‘ . . . . 

l'itzwyl 

Villmergen 

Waleostchwyl  * 

Wcttingcn 

Wittnau 

Wohlen 

Wllreolos  * .' 

Zeihco 

Zutikoo 

Zurzach , Collcg 

4.  Pages  Bebxensis 

Bill 

Blauen 

St.  Brais 

Brislach 

Corbon 

Courcbapoix 

Courcliavoo 

Courrcndlio 

Delcmoot  dccanatus 4 

Ditlingen 

Epauvillers  et  Epiquercz.  . . . 

Liesbcrg  

Mervelicr 

Ocourt 


30.910 

* Slallula  aignataa  Comuoilatr»  inauprr  |»r«»|Kn* 
l dfrotn  frminco  ma  tr*4inioni«  »nbwri- 

pla  babtut. 
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Translat.30.910 

Roschenz .... 

118 

Soubcy.  . . . 

St.  l'rsanne.  . . . 

160 

Wahlen 

73 

5.  Paous  Basileensis 

Basel 

351 

Ettingen 

123 

IL  Pagus  Thubgoviensis 

a.  Rural  Capitel  Arbon. 

Altnau  . . . 

39 

Arbon  .... 

35 

Berg 

53 

Bischoiïzell  . . 

248 

Emmishofen. 

48 

Gtlttingcn.  . . 

26 

Hagenwi) . . . 

70 

Heilig  Kreuz.  . . 

72 

Kreuzlingcn.  . . 

Wünsterlingen . . 

__ 

Romanshorn.  . 

57 

Schonholzersweiler . 

40 

Sitterdorf.  . . . 

21 

Sommeri  .... 

117 

Stcinbrunn , Filiale  Arbon  . 

48 

Sulgen  .... 

82 

Welfensbcrg.  . . 

29 

Werthbühl  . . . 

38 

Wippenau 

103 

b.  Rural  Capitel  Frauenfeld. 


Adorf.  ....  ni 

au ::::::  s 

Basadingen 29g 

Bcttwiscn gg 


sas 

Translat.33.332 


Bichelsee 177 

Bussnang gs 

Ermatingen go 

Eschenz ggg 

Fischingcn g4 

Frauenfeld 9g 

Gachnang 40 

GUndelhard gg 

Herdern g| 

llomburg ggg 

Ilüttwylen gj 

Klingenzell 7 

Leutmerkcn g2 

Lommis 95 

Mammem gg 

Mühlheim 24 

Daeuikon ggg 

Dussnang ggg 

Diesscnhofen gg 

Pa  radies 

Pfin îgg 

Rickeubach ggg 

Simach ggg 

Stekborn 

Tobel 394 

Uslingen 7g 

Warih gg 

Weinfelden 

Wcngi ggg 

S.*  Capit.  Frauenfeld ....  . 3,043 
» Arbon 1.128 


Summa  . . .jg, 026 

L Pagus  Tuginensis 

Subscriptiones  in  pago  Tugincn- 
sc  collectae  et  rev.1»®  Episcopo 
transniissae 3.434 

S.*  toioecesût  Basileensis . . . ,43,480 


33.332 
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V.  E WOECESlliUS  MEDIOLANENSI  ET  COMENSI. 


Pacds  Ticinr.nsis 


Agno 

. . ai 

Ascona 

. . 121 

Avegno 

61 

Barliengo 

. . 13 

Bedigliora 

. . il 

Biogno  c Brcganzona  . . . 

. . 81 

Bironico 

. . 22 

Bissonc 

. . 22 

Bogno  

. . 22 

Borgnonc 

. . 11 

Bosco  Lugancsc  

. . 20 

Brc 

. . 21 

Brione-Yerzasca 

Broglio 

. . 21 

Bronlallo 

. . 2 

Cadro 

. . 80 

Camignuolo - . . 

Campcllo 

. . 22 

Canobbia 

. . Il 

Carabbia 

. . 12 

Carona  

. . 51 

Carasso 

. . 22 

Caslagnola 

. . 12 

Castcirotto 

. . 52 

Chironuo 

. . 221 

Colla 

. . 122 

Coruano 

Capolago 

. . 12 

Caslano 

Cavigliano  IVdcmontc.  . . 

. . 10 

Coglio 

. . 12 

Cugnasco 

. . 112 

Curcglia . 

. . 10 

Curio 

. . 11 

Davesco 

. . Ifi 

Faido.  . . . • 

2.311 

Translat.  2,311 


Fusio 

Gandria fil 

Gorra-Verzasca 60 

Giornico 122 

Giumaglio 25 

Gordevio fil 

Gordola  c Tenero l»3 

Grancia ifi 

Gravcsano,  Bcdano  c Manno  . . 108 

Instragna 121 

Isone 23 

Lamonc  c Cadempino 91 

Laverlezzo fil 

Linescio  S 

Locarno 212 

Lodano 8 

LosoDe  c Arcegno 121 

Lugano 122 

Maggia fil 

Magliaso 18 

Mclidc Ü1 

Mcndrisio. 122 

Mcuzonio 30 

Mezzovico fil 

Miglieglia 11 

Minusio 81 

Moghegno.  . ' fil 

Molarc  c Calonico 26 

Montcrarasso 60 

MuraUo îfi 

Muzzano il 

Noggio il 

Novaggio . . . fil 

Origlio 13 

Orsolina 52 

l’azzalino 122 

Pcccia M 


r».r,n 
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901 


Translal.  5,510 


Ponte  Caprisca 33 

Porza îâ 

Pura 32 

Pallaguedra 22 

Rasa A3 

Rivera 22 

Savosa 2fi 

Sigirino il 

Solduno i2 

Sonvico 238 

Sonogno 23 


6,12(1 


Translal.  6,120 


Sorengo 13 

Tesserete  c Sala 332 

Toricella  c Taverne 21 

Valle  di  Peccia M 

Vcrdasio il 

Vezia 23 

Vico-Morcate 23 

Villa i 3 

Vira-Mezzovico 13 

Vogorno 13 
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L’ASSOCIAZIONE  CA1TOLICA  IN  SVIZZERA 

DETTA  DI  PIO 


Sanctissime  Pater. 

Si  verum  est  illud  Apostoli  : « Si  quid  patitur  unum  membrum . 
compatiuntur  omnia  mcrabra  » ; eo  magis  merabra  sanclae  Ecclesiae 
dolere  debenl , cum  augustissimum  eius  Caput  gravibus  periculis 
acerbisque  malis  premi  et  angi  vident.  Quae  Patri  christianorum , • 
ea  est  omnium  catholicorum  tristilia.  Et  sane  totius  fere  orbis  catho- 
lici  Episcopi  summum  animi  dolorem  nec  minorem  indignationem , 
quam  auditis  nefariis  contra  legitimam  Sanctitatis  Yestrae  audorita- 
tem  conatibus  in  quibusdam  Status  pontilicii  regionibus  percepcrunt , 
publicis  consignaient  littcris,  seque  abhorrere  ab  iis,  quae  contra 
iura  divina  et  humana  ibi  patientur  voce  et  scriptis  protestati  sunt. 
Eos  iam  passim  sequitur  populus  christianus , et  quae  eius  sit  erga 
summum  Pontificem  pietas  quaequc  opinio  de  ciusdem  iure  in  om- 
nes  quae  ditionem  pontificiam  constituant  provincias , luculentis  pro- 
dit testimoniis. 

Helvcti , patres  nostri , egregia  semper  fuere  erga  Sedem  aposto- 
licam  observantia  et  veneratione,  quapropter  viris  ex  Helvetia  ele- 
ctis  per  aliquot  iam  saecula  Summi  Pontifices  corporis  sui  custodiam 
commiserunt , id  quod  nobis  maximae  laudi  ducimus.  Nec  minori  no- 
bis  gloriae  vcrtimus , quod  concives  nostri  in  exercitu  pontificio  mi- 
litantes in  expugnanda  Pcrusia,  se  nec  a maiorum  virtute  nec  ab 
eorum  in  sancli  Pétri  successorem  fide  degonerasso  ostenderunt. 
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Vero,  Sanctissime  Pater,  et  hisce  temporibus  flliorum  Ecclesiae 
catholicae,  qui  sunt  in  Ilelvelia,  summa  est  erga  Sedera  apostoli- 
eam  fides , summa  pietas  et  veneratio , et  dum  Socielas  ilia  calholica , 
quae  auguslum  Sanctitalis  Vestrae  nomen  prae  se  fert , his  litteris 
gravissimum  dolorcm , qucm  ob  perirula  et  calamilales  Sanctitalis 
Vestrae  percipit,  teslatur,  simul  libéré  profiteri  audct,  omnes  Ilel- 
vetos  vcre  calholicos  secum  idem  sentire.  Eapropler  et  noslro  et  con- 
civium  nostrorum  eiusdcm  Religionis  consortium  declararo  minime 
dubitamus;  ea,  quae  homines  impii  aut  seducti  adversus  logitimam 
Summi  Pontificis  potestatem  regimenque  sacculare  moliuntur,  contra 
ius  humanum  et  contra  Religionem  fîeri.  Prolestamur,  ditionem  se- 
cularom  Summi  Pontificis  sacram  esse  possessionem  Ecclesiae  catho- 
licae,  quae  ad  regimen  ecclesiasticum  libéré  et  in  salutem  omnium 
lidclium  ubicumque  degenlium  exercendum  maxime  sit  necossaria. 
Prolestamur,  omnem  huius  regiminis  diminutioncm , cuiuscumque 
partis  terrilorii  pontificii  scparationem , spolium  esse  sacrilegum. 

His  nostris  prolestationibus  preces  continuas  et  ardentes  adiun- 
gimus,  ut  supremus  rerum  Arbiler  brevi  et  huic  nefarie  commotae 
tcmpeslati  dical:  « Usque  hue  venies,  et  non  procédés  amplius,  et 
hic  confringes  lumentes  fluctus  tuos.  » Confidimus  sanc,  Petram , 
supra  quam  Christus  Ecelesiam  suam  exstruxii,  nunquam  casuram 
et  quaecunque  adversus  eam  inimicae  poteslates  maligne  machinan- 
tur,  in  carum  ignominiam  et  perniciem  cessura  esse. 

Vota  nostra  et  protestationcs  ad  pedes  Sanctitalis  Vestrae  maxi- 
ma  cum  humilitatc  defercnles  apostolicam  benedictioncm  summo  de- 
siderio  cxposcimus. 

Datum  Solodori , feslo  sancti  Clcmontis  Papae,  MDCCCLIX. 

domine  LXXXXV sectionum  Societatis  in  Ilelvelia  catholicae, 
quae  Pii  dicilur  : 

Tiieodobus  Cornes  de  Schereb,  Praeses  generalis. 

Secrétariats,  1. 1.  Von n Ah. 
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DIOCESI  DI  BLOIS 


IL  COLLEGIO  DI  PONT-LE-VOY 


i. 

Très  Saint  Père, 

La  puissance  temporelle,  telle  que  Votre  Sainteté  Ta  reçue  des 
Souverains  Pontifes  ses  prédécesseurs,  étant  la  garantie  nécessaire 
de  P indépendance  du  Siège  apostolique , nous  sommes  profondément 
affligés  des  attentats  commis  contre  votre  autorité  et  nous  les  ré- 
prouvons avec  toute  l'énergie  de  nos  convictions. 

Daignez  donc,  Très  Saint  Père,  agréer  les  vœux  ardents  que 
nous  formons  pour  que  Dieu  touche  les  cœurs  égarés,  rende  la 
paix  à vos  Etals,  et  accorde  à la  sainte  Eglise  un  triomphe  écla- 
tant sur  ses  ennemis. 

Humblement  prosternés  à vos  pieds,  en  union  avec  nos  frères 
de  Lyon,  dont  nous  empruntons  les  paroles,  et  avec  tous  les  fidè- 
les du  monde  catholique,  nous  vous  prions  d’accorder  votre  béné- 
diction h ceux  qui  ont  le  bonheur  d’ôtre, 

Très  Saint  Père, 

Pont-le-Voy,  23  février  1860. 


Vos  lits  très  soumis,  très  respectueux  et  très  dévoués 
(Seguono  vrntiduc  firme.) 


'MIS 
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II. 


Très  Svint  Père. 


A l’occasion  d'un  hommage,  Irop  faible  pour  la  piété  qui  l’in- 
spire. olfert  à Voire  Sainteté  par  l’un  des  plus  éminenls  profes- 
seurs de  la  vieille  et  catholique  école  de  Pont-le-Voy,  diocèse  de 
Blois,  daignez  permettre  à un  Prêtre,  directeur  de  celte  école,  de 
faire  parvenir  au  pied  de  votre  Irène  spirituel  et  temporel , l’ex- 
pression de  la  vénération  profonde  et  de  l'amour  indestructible  dont  t 

les  maîtres  et  les  élèves  de  cette  école  sont  remplis  pour  votre 
double  et  sainte  royauté. 

Bon  nombre  des  élèves  de  cette  école  de  Pout-le-Voy,  Très 
Saint  Père,  ont  déjà  offert  leur  sang  cl  leur  vie  dans  la  glorieuse 
journée  de  Caslelfidardo.  Chaque  jour,  de  nouveaux  départs  ont  lieu 
parmi  eux,  et  ceux  qui  restent  avec  nous  brûlent  du  saint  désir 
d’aller  1res  prochainement  défendre  l’Eglise  et  son  auguste  Chef, 
voyant  en  lui  le  Vicaire  de  Jésus-Christ  sur  la  terre. 

Puisse  cet  hommage,  Très  Saint  Père,  qui  vous  sera  présenté 
par  un  des  illustres  Prélats  de  votre  maison,  n’être  pas  rejeté  de 
Votre  Sainteté.  Nous  le  demandons  avec  une  profonde  humilité, 
et  prosterné  à vos  pieds  nous  supplions  Votre  Sainteté  de  daigner 
nous  accorder,  à nos  maîtres,  à nos  élèves,  et  à toutes  les  personne 
de  celle  école  la  bénédiction  apostolique , nous  reconnaissant  indigne 
de  cette  grâce  céleste.  < 
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Dans  celle  pieuse  et  consolante  espérance,  Très  Saint  Père,  je 
me  jette  aux  pieds  de  Votre  Sainteté  les  baisant  dans  tous  les  sen- 
timents de  respect  et  d'amour  dont  mon  âme  sacerdotale  est  capable. 
De  Votre  Sainteté, 

Très  Saint  Père, 

l.e  fils  très  humble  el  Urès  indigne 
I.'  Abbé  De  Forces 
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ALCUNI  CATT0UC1  DELLA  C1TTÀ  DI  GRENOBLE 


Tues  Saint  Père, 

Enfants  de  la  grando  famille  catholique,  nous  venons,  témoins 
profondément  émus  de  vos  tribulations,  déposer  à vos  pieds  l'ex- 
pression de  notre  dévouement  humble  et  sans  bornes. 

Nous  le  faisons,  en  protestant  de  toutes  nos  forces  contre  l’es- 
prit du  mal  qui  soufllc  autour  de  Votre  Sainteté,  ne  cherchant  il 
renverser  le  pouvoir  temporel  du  premier  Prince  de  Y Italie  que 
pour  atteindre  plus  aisément  le  Pontife  Souverain  dans  son  autorité 
spirituelle.  Nous  protestons  contre  la  révolte  qui  fut  le  premier  et 
qui  sera  toujours  le  plus  grand  crime  do  Y humanité  envers  Dieu 
et  tout  pouvoir  qui  vient  de  lui. 

Si  du  haut  de  la  barque  de  Pierre,  agitée  par  la  tempête, 
bien  qu'elle  ne  puisse  sombrer,  vous  appelez  vos  enfants,  tous 
nous  serons  matelots  et  rameurs. 

Nous  sommes  les  fils  des  Croisés,  notre  foi  est  la  même  que 
celle  de  nos  pères  ; nous  sommes  les  frères  des  soldats  français 
qui  entourent  avec  bonheur  et  admiration  pour  sa  personne,  le 
Chef  de  Y Eglise , et  comme  eux  nous  serions  heureux  de  lui  sa- 
crifier nos  biens  et  notre  vie. 
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Implorant  voire  bénédiction,  nous  nous  déclarons,  Très  Saint 
Père,  avec  le  respect  le  plus  profond, 

De  Votre  Sainteté, 

Grenoble,  30  décembre  1859. 


Les  enfants  très  humbles,  très  soumis  et  très  dévoués 
(Seguono  duecento  novanta  firme.) 
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Très  Saint  Père, 

La  puissance  temporelle,  lelle  que  Voire  Sainteté  l’a  reçue  des 
Souverains  Pontifes  ses  prédécesseurs,  étant  la  garantie  nécessaire 
de  l’indépendance  du  Siège  apostolique,  nous  sommes  profondé- 
ment atlligés  des  attentats  commis  contre  votre  autorité , et  nous  les 
réprouvons  avec  toute  l’énergie  de  nos  convictions. 

Daignez  agréer  les  vœux  ardents  que  nous  formons  pour  que 
Dieu  touche  les  cœurs  égarés , rende  la  paix  à vos  Etats , et  accor- 
de à la  sainte  Eglise  un  triomphe  éclatant  sur  ses  ennemis. 

Humblement  prosternés  à vos  pieds,  nous  vous  prions  d’accor- 
der votre  bénédiction  à ceux  qui  ont  le  bonheur  d’être, 

Très  Saint  Père, 

Meyzieux  (diocèse  de  Grenoble),  fête  de  V Immaculée-Conccp- 
tion , 8 décembre  18o9. 


Vos  fils  1res  soumis,  très  respectueux  cl  très  dévoués 


( Seguono  qnindici  firme.) 


DIOCESI  DI  N I Z Z A 


IL  CAPITOLO  CATTEDRALE 

ED  IL  CLERO  DELU  DIOCESI 


Heatissimo  Padre. 


Il  lamonlo  c il  gemito  che,  erompendo  dall’ angosciato  cuore 
di  Voslra  Santità,  risuonô  sul  sacro  vostro  labro,  ccheggiô  in  uno 
stanle  per  tutto  Y Orbo  cattolico , comraossc , intcneri , amareg- 
gi6,  oppresse  gli  animi  di  lutti  i veri  figliuoli  di  Cristo,  chc  vi- 
vono  nella  cattolica  unità  délia  fede,  di  cui  il  vostro  trono  è 
inerollabile  base,  ed  ardono  dell’ evangeliea  carità,  che  quali  pe- 
corelle  tutti  ci  raccoglie  in  un  solo  ovile,  di  cui  Voi  siete  il  Pa- 
store  supremo. 

Il  Capitolo  délia  Cattcdrale , i Parrochi  cd  il  Clero  délia  ciltà 
di  Nizza  marittiraa,  costanti  ed  irremovibili  nella  devozione  dei  pa- 
dri  loro  verso  la  santa  Sede,  i quali  ebbero  T invidiato  gaudio  di 
rendeme  esultando  solenne  teslimonianza , prostrati  appiè  deU'incli- 
to  vostro  predecessore  Pio  VII,  d’ immortale  memoria,  allorquando 
personalmentc  benediva  questa  città  ; sentirono  nel  profondo  deU’ani- 
* ma  la  dolente  parola,  con  cui,  amoroso  Padre,  per  mezzo  dei  vc 

nerandi  Vescovi,  vi  degnaste  confidare  ai  diletti  figliuoli  li  afianni 
vostri , le  vostrc  ambasce,  e vanno  alteri  di  poteni  assicurarc  cho 
P.  II.  Vol.  II.  H5 
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unanimi  innalzarono  toslo  fervide  pregliiere  al  Padre  délia  miseri- 
cordia,  al  Dio  di  tutle  consolazioni , affinchè  si  degnassc  illuminare 
e condurre  a ravvedimento  i traviati  figliuoli  che  vi  afïliggono,  e 
ristorare  prontamenle  nell’anima  voslra  la  serenità,  la  pace,  che  è 
il  sospiro  del  mansuetissimo  voslro  cuore. 

Iddio  negf  impenelrabili  suoi  consigli  non  ha  ancora  giudicalo 
opportuno  l'esaudire  le  noslre  preghiere.  Perô  il  rilardo  non  ci  ha 
sfiduciati , nè  c inlepidirà  giammai.  Noi  mai  non  cesseremo  di  sup- 
plicarlo,  anzi  viepiù  fervida  si  sollcvô  la  noslra  voce,  e nudriamo 
eertezza,  che  il  Dio  délie  misericordie  e délia  giustizia  non  lardera 
a sorridere  propizio  agli  ardenli  noslri  voti,  confonderà  gl'  indocili 
figliuoli,  richiamerà  per  la  relta  via  i traviati , e vi  colmerà  di  con- 
lentezza,  rislabilendo  nel  voslro  regno  lo  spirito  di  sommessione  e 
di  ordinc,  la  tranquillilà  e la  floridezza. 

La  Yergine  Immacolala,  tesoriera  delle  celesliali  grazie,  alla 
cui  misteriosa  corona  la  divozione  vostra  tenerissima  fu  ollremodo 
sollecila  di  aggiungere  uua  preziosissima  gemma,  affinchè  venisse 
dair  Orbe  caltolico  conlemplata  o venerala , rassicura  la  noslra 
speranza  ; e Cristo  Gesù , che  tutle  cose  sostiene  colla  possenlc 
sua  parola,  non  permetterà  giammai,  ne  siamo  intimamente  per- 
suasi , che  P eccelsa  dignità , a cui  meritamente  v’  innalzava  di 
suo  Vicario  in  terra,  vonga  menomamente  da  chicchesia  ecclLssata, 
che  i dirilti  vostri  sovrani  e délia  sanla  Sede  siano  dai  monda- 
ni  polilici  conculcati,  che  l'assoluta  ed  indispensabile  indipenden- 
za  del  Successoro  di  Pietro  nel  reggere  e governare  la  caltolica 
Chicsa  abbia  ad  essere  da  qualsivoglia  umana  potenza  diminuila 
od  inceppata. 

Yivendo  in  questa  dolcissima  c fondata  speranza,-  il  Capitolo, 
i Parrochi  cd  il  Clero  di  Nizza,  docilissimi  ed  amantissimi  figliuoli, 
proslrali  ai  piedi  di  Yostra  Sanlilh,  o Beatissimo  Padre,  si  gloriano 
ed  esultano  di  polervi  tributare  omaggio  di  profonda  venerazione,  » 

d' illimitata  fede  alla  voslra  parola,  di  umile  e pronta  obbedienza 
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a’  cenni  vostri,  di  affezione  la  più  tenera  e viva,  ed  iuiplorauo 
nello  stesso  tempo  dalla  paterna  vostra  bontà  Tapostolica  vostra 
benedizione  ! 

Nizza,  il  1 di  marzo  1860. 


Ubbidi en tissi mi  e devotissimi  tigliuoli 

(Seguono  centocinquantaquattro  firme  del  Capitolo  cattedrale, 
dei  Parrochi  e deqli  Ecclesiastici  di  moite  parrocchie  délia  Diocesi.) 
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ALCUNI  CATTOLIC1  DI  NIZZA 


Très  Saint  Père, 

Le  nom  môme  de  Catholique  prouve  que  ceux  qui  le  portent, 
universellement  répandus  sur  toute  la  terre,  sans  acception  do  na- 
nationalilés  ou  de  climats,  reconnaissent  Votre  Sainteté  pour  leur 
Souverain  spirituel  ; dans  cet  empire  des  consciences , vos  sujets  se 
comptent  par  la  foi  et  non  par  le  territoire. 

Ce  ne  sont  donc  pas  seulement  vos  sujets  immédiats  dans  l’or- 
dre temporel,  mais  encore  vos  sujets  dans  l’ordre  spirituel,  qui 
ont  le  devoir,  plus  môme  que  le  droit,  de  lutter  par  tous  les 
moyens  en  leur  pouvoir  contre  toute  attcinlo  portée  à l’ indépen- 
dance, à l' autorité , à la  dignité  de  leur  Souverain. 

Lorsque  l’indépendance  de  Votre  Sainteté  est  menacée,  c'est  la 
nôtre  qui  est  en  danger  et  notre  foi  catholique  qui  s’effraie  ; lors- 
que votre  autorité  est  restreinte,  nous  devons  redouter  des  entraves 
à votre  libre  action  spirituelle,  et  toute  offense  à votre  dignité  est 
une  offense  aussi  à notre  dignité  de  chrétiens  et  d’ hommes.  * 

C’est  pourquoi,  en  dehors  môme  des  sentiments  de  profonde 
vénération  pour  votre  auguste  personne,  dans  le  strict  intérêt  de 
nos  consciences  et  le  simple  accomplissement  de  notre  devoir  de 
sujets  catholiques,  nous  protestons  hautement  contre  tout  acte  at- 
tentatoire au  pouvoir  temporel  de  Votre  Sainteté. 

En  déposant  au  pied  de  son  trône  cette  sincère  protestation , 
nous  oserons  offrir  à Votre  Sainteté  un  moven  de  la  rendre  efficace  ; 
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que  sa  voix,  toujours  écoutée,  s’adresse  aux  courages  et  aux  for- 
tunes catholiques  et  Votre  Sainteté  y trouvera  la  puissance  néces- 
saire pour  résister  à une  spoliation  d’une  impudente  injustice. 

Prosternés  humblement  devant  Votre  Sainteté,  nous  la  supplions 
de  nous  accorder  sa  bénédiction  et  de  nous  croire, 

Nice,  1 février  1860. 


Ses  plus  fidèles  et  ses  plus  respectueux  fils 


(Seguono  otto  firme.) 
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ALCUNE  CATTOLICHE  DI  NIZZA 


1. 


Très  Saint  Père, 

Les  Daines  françaises  qui  résident  à Nice  partagent  trop  vos  dou- 
leurs pour  ne  pas  solliciter  la  consolation  de  déposer  au  pied  de 
votre  trône,  leurs  vœux,  leurs  larmes  et  leurs  prières.  Filles  fidè- 
les k leur  saint  et  auguste  Père,  elles  viennent  lui  offrir  le  tribut 
de  leur  foi  et  de  leur  dévouement  , et  exprimer  k Votre  Sainteté 
la  profonde  affliction  que  leur  causent  les  maux  qui  menacent 
l’Eglise;  mais  pleines  d’espérance  dans  le  Seigneur,  elles  le  con- 
jurent de  confondre  les  ennemis  du  Saint-Siège,  et  d’accorder  k 
votre  glorieux  règne  une  paix  et  un  bonheur  qui  fassent  oublier 
ces  jours  mauvais. 

Daignez,  Très  Saint  Père,  agréer  celte  bien  faible  expression  de 
nos  cœurs  désolés,  daignez  nous  bénir,  afin  que  nous  trouvions 
dans  cette  bénédiction  la  force  et  le  courage  pour  les  moments 
d’épreuve  qui  nous  sont  peut-être  réservés. 

Permet tez-nous , Très  Saint  Père,  de  vous  renouveler  l’expres- 
sion des  sentiments  de  profonde  vénération , de  respectueux  et  inal- 
térable dévouement  que  vos  très  humbles  filles  conserveront  toujours 
pour  vous,  et  qu’elles  déposent  aujourd’hui  avec  le  plus  religieux 
respect  aux  pieds  de  Votre  Sainteté. 


( Seguono  Irentaselte  firme.) 
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Tbès  Saint  Pèbe, 

Une  fille  qui  aurait  le  meilleur  des  pères  pourrait-elle  le  voir 
dans  l’ affliction  et  la  douleur  sans  en  être  profondément  affligée? 
que  ne  ferait-elle  pas  pour  le  soulager,  dùt-il  lui  en  couler  la  vie! 
Ce  sont  les  sentiments  que  mes  compagnes  d’association  et  moi 
éprouvons  envers  notre  Très  Saint  Père  abreuvé  de  cruelles  an- 
goisses causées  par  les  événements  qui  se  succèdent  avec  rapidité  et 
qui  tendent  à détruire  le  trône  et  l'autel.  Pour  punir  tant  d" injus-  • 
lice,  pourquoi  donc  le  Dieu  tout-puissant  ne  fait-il  pas  éclater  ses 
foudres  vengeurs  ? eh  ! comment  le  pourrait-il  ? Semblable  à son 
divin  modèle,  l'excellent  Père  oublie  ses  propres  douleurs,  ne  res- 
sent que  les  maux  de  ses  enfants,  lève  au  ciel  ses  mains  pures  et 
implore  leur  pardon.  Dieu  se  voit  désarmé.  Ah  ! s’ il  nous  était 
accordé,  Très  Saint  Père,  de  vous  donner  un  asile!  Puisqu’un 
pareil  bonheur  ne  nous  est  pas  réservé,  acceptez  du  moins  l’hom- 
mage de  nos  cœurs vous  y trouverez  peut-être  quelque  adou- 

cissement aux  amertumes  dont  votre  âme  est  inondée. 

Dans  notre  impuissance,  il  nous  reste  la  consolation  de  pou- 
voir offrir  à Votre  Sainteté  les  armes  de  la  prière  que  nous  em- 
ploierons avec  autant  d’ardeur  et  de  zèle,  que  nous  sentons  de 
dévouement  pour  votre  auguste  personne  ; nous  avons  la  ferme 
espérance  que  la  protection  toute-puissante  des  saints  Cœurs  de 
Jésus,  de  Marie  et  de  Joseph  rendra  Votre  Sainteté  victorieuse  de 
tous  ses  ennemis. 
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Humblement  prosternées  aux  pieds  du  Souverain  Pontife,  nous 
déposons  un  faible  tribut  de  noire  dévouement  en  implorant  de 
Votre  Sainteté  la  bénédiction  apostolique  comme  un  gage  assuré  de 
celle  de  Dieu. 

» 

Nice,  ce  12  février  1860. 


(Seguono  dieci  firme.) 
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DISEGNO  GENERALE 

DELLA  PRESENTE  RACCOLTA 


QueslaRaccolta,  dcslinata  a pcrpcluarc  il  vero  e ragionato  suffragio  uni- 
versale delVOrbe  Cattolieo  inlorno  alla  Sovranità  temporale  doi  Romani 
Ponlelici,  abhrncccrà  gli  A lit  Episcopali  dei  Vescovi,  gl' Indirizzi  eolletlivi 
delle  popolazioni,  gli  Opuscoli  più  important i degli  scrittori,  messi  scpara- 
tamenlc  insieme  in  altrellanli  Volumi  dislinti  : e tutti  insieme  distribuiü, 
secondo  la  lor  favella  diverse,  in  sei  Parti. 

Sonouscili  finora  alla  luce  i sei  Volumi  primi  di  ciascuna  delle  sopradelle 
Parti,  con  uuAggiunta,  c questi  e quelli  contengono  gli  Atti  Episcopali,  e 
cosliluiscouo  per  sè  soii  la  più  irrepuguabile  autorité  innanzi  ai  Caltolici , 
tratlandosi  d’una  qucsliouc  chc  è nella  soslanza  tullo  rcligiosa,  benchè 
voglia  darlesi  l'apparenza  di  politica. 

Incominciarono  oltrc  a ciù  a pnbblicarsi  i Volumi  secondi  di  ciascuna 
Parte,  nci  quali  sono 'unit!  %Y  Indirizzi  eolletlivi  dalle  varie  popolazioni 
d*  Kuropa  inviati  al  Sunto  Padrc.  Quelli  dell'  Italie  sono  comprest  in  due 
Tond  già  nsciti  alla  luce.  Qucsto,  chc  ora  si  pubbliça,  abhraccia  gl*  Indirizzi 
eolletlivi  délia  Francia,  dcl  Ilelgio  e délia  Svizzcra,  e costitmsc©  il  Volume 
Secondo  délia  Seconda  Parte.  4 ^ 

Vendonsi  i detli  Volumi  o tutti  unlll,  o ciascuno  separatamculc,  ai  se- 
guenti  prezzi: 

ED17.IONE  IN  QUARTO 

VOLUMI  PRIMI  DI  CIASCUNA  PARTE,  OSSIA 
ATTt  EPISCOPALI 

PartbI.'  Italie.  Page.  LXIV-1186 SI  vende  fr.  20.00 

I'artrH.*  Francia,  Belgio,  Stizzera.  Pagg.  960 fr.  16.00 

Parte  111.*  Avstria,  Alemagna,  Olurnla.  Pagg.  V11I-1004.  •.  fr.  18.00 
Parte  IV.*  Spagna,  Portogallo,  America  Spagnuola  e Por- 

togliese.  Pagg.  Ylll-1104 fr.  18.00 

Parte  V.*  Inghilterra,  Irlande,  Scosia,  America  Inglese. 

Pagg.  >111-902 fr.  r.00 

Parte  VI.*  Il  resto  dclt'Europa,  VA  sia,  Y Africa,  o l’Ommia; 
con  un’  Appendice  Generale  a lutte  le  Parti  autcce- 

denti.  Pagg.  XY-795 fr.  14.00 

Aggiunta  all’Avpemuce  Generale  che  si  trova  nella  Parte  , 

Sesta.  Pagg.  VU-264  . . fr.  4.00 

VOLUMI  SECONDI  DI  CIASCUNA  PARTE,  OSSIA 
INDIRIZZI  collettivi 

Parte  1.*  Italia.  Tomo  1.®  St  ali  Pontificii.  Pagg.  XIV-984  . fr.  18.00 
Tojnp  U.®  Gli  altri  Stati.  Pagg.  VH1-992  . fr.  18.00 
Parte  II.*  Francia^elgio,  Srizzera.  Pagg.  VI 11-982.  . . . fr.  16.00 

ED17.10NE  IN  OTTAVO 

Essa  non  si  distingue  dalla  precedente,  se  non  chc  solo  per  la  minore 
grandezza  del  sesto,  per  laqualila  meno  élégante  délia  caria,  e per  la  legatu- 
ra.  Ve.nde.si  ciascun  Volume  fb  metù  dcl  prezzo,  indicalo  per  l’edizione  m 4.' 

Roma,  Décembre  1862.  fâj 
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